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A  propos  de  ce  livre 

Ceci  est  une  copie  numérique  d'un  ouvrage  conservé  depuis  des  générations  dans  les  rayonnages  d'une  bibliothèque  avant  d'être  numérisé  avec 

précaution  par  Google  dans  le  cadre  d'un  projet  visant  à  permettre  aux  internautes  de  découvrir  l'ensemble  du  patrimoine  littéraire  mondial  en 

ligne. 

Ce  livre  étant  relativement  ancien,  il  n'est  plus  protégé  par  la  loi  sur  les  droits  d'auteur  et  appartient  à  présent  au  domaine  public.  L'expression 

"appartenir  au  domaine  public"  signifie  que  le  livre  en  question  n'a  jamais  été  soumis  aux  droits  d'auteur  ou  que  ses  droits  légaux  sont  arrivés  à 

expiration.  Les  conditions  requises  pour  qu'un  livre  tombe  dans  le  domaine  public  peuvent  varier  d'un  pays  à  l'autre.  Les  livres  libres  de  droit  sont 

autant  de  liens  avec  le  passé.  Ils  sont  les  témoins  de  la  richesse  de  notre  histoire,  de  notre  patrimoine  culturel  et  de  la  connaissance  humaine  et  sont 

trop  souvent  difficilement  accessibles  au  public. 

Les  notes  de  bas  de  page  et  autres  annotations  en  maige  du  texte  présentes  dans  le  volume  original  sont  reprises  dans  ce  fichier,  comme  un  souvenir 

du  long  chemin  parcouru  par  l'ouvrage  depuis  la  maison  d'édition  en  passant  par  la  bibliothèque  pour  finalement  se  retrouver  entre  vos  mains. 

Consignes  d'utilisation 

Google  est  fier  de  travailler  en  partenariat  avec  des  bibliothèques  à  la  numérisation  des  ouvrages  apparienani  au  domaine  public  et  de  les  rendre 
ainsi  accessibles  à  tous.  Ces  livres  sont  en  effet  la  propriété  de  tous  et  de  toutes  et  nous  sommes  tout  simplement  les  gardiens  de  ce  patrimoine. 
Il  s'agit  toutefois  d'un  projet  coûteux.  Par  conséquent  et  en  vue  de  poursuivre  la  diffusion  de  ces  ressources  inépuisables,  nous  avons  pris  les 
dispositions  nécessaires  afin  de  prévenir  les  éventuels  abus  auxquels  pourraient  se  livrer  des  sites  marchands  tiers,  notamment  en  instaurant  des 
contraintes  techniques  relatives  aux  requêtes  automatisées. 
Nous  vous  demandons  également  de: 

+  Ne  pas  utiliser  les  fichiers  à  des  fins  commerciales  Nous  avons  conçu  le  programme  Google  Recherche  de  Livres  à  l'usage  des  particuliers. 
Nous  vous  demandons  donc  d'utiliser  uniquement  ces  fichiers  à  des  fins  personnelles.  Ils  ne  sauraient  en  effet  être  employés  dans  un 
quelconque  but  commercial. 

+  Ne  pas  procéder  à  des  requêtes  automatisées  N'envoyez  aucune  requête  automatisée  quelle  qu'elle  soit  au  système  Google.  Si  vous  effectuez 
des  recherches  concernant  les  logiciels  de  traduction,  la  reconnaissance  optique  de  caractères  ou  tout  autre  domaine  nécessitant  de  disposer 
d'importantes  quantités  de  texte,  n'hésitez  pas  à  nous  contacter  Nous  encourageons  pour  la  réalisation  de  ce  type  de  travaux  l'utilisation  des 
ouvrages  et  documents  appartenant  au  domaine  public  et  serions  heureux  de  vous  être  utile. 

+  Ne  pas  supprimer  l'attribution  Le  filigrane  Google  contenu  dans  chaque  fichier  est  indispensable  pour  informer  les  internautes  de  notre  projet 
et  leur  permettre  d'accéder  à  davantage  de  documents  par  l'intermédiaire  du  Programme  Google  Recherche  de  Livres.  Ne  le  supprimez  en 
aucun  cas. 

+  Rester  dans  la  légalité  Quelle  que  soit  l'utilisation  que  vous  comptez  faire  des  fichiers,  n'oubliez  pas  qu'il  est  de  votre  responsabilité  de 
veiller  à  respecter  la  loi.  Si  un  ouvrage  appartient  au  domaine  public  américain,  n'en  déduisez  pas  pour  autant  qu'il  en  va  de  même  dans 
les  autres  pays.  La  durée  légale  des  droits  d'auteur  d'un  livre  varie  d'un  pays  à  l'autre.  Nous  ne  sommes  donc  pas  en  mesure  de  répertorier 
les  ouvrages  dont  l'utilisation  est  autorisée  et  ceux  dont  elle  ne  l'est  pas.  Ne  croyez  pas  que  le  simple  fait  d'afficher  un  livre  sur  Google 
Recherche  de  Livres  signifie  que  celui-ci  peut  être  utilisé  de  quelque  façon  que  ce  soit  dans  le  monde  entier.  La  condamnation  à  laquelle  vous 
vous  exposeriez  en  cas  de  violation  des  droits  d'auteur  peut  être  sévère. 

A  propos  du  service  Google  Recherche  de  Livres 

En  favorisant  la  recherche  et  l'accès  à  un  nombre  croissant  de  livres  disponibles  dans  de  nombreuses  langues,  dont  le  français,  Google  souhaite 
contribuer  à  promouvoir  la  diversité  culturelle  grâce  à  Google  Recherche  de  Livres.  En  effet,  le  Programme  Google  Recherche  de  Livres  permet 
aux  internautes  de  découvrir  le  patrimoine  littéraire  mondial,  tout  en  aidant  les  auteurs  et  les  éditeurs  à  élargir  leur  public.  Vous  pouvez  effectuer 
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riuBtitut  international  de  Bibliographie 
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Dans  le  but  de  conti'ihucr  à  la  dillusioii  dos  inL'thodi's 
bibliogi'aiihi([UPs  miiforraes  qu'il  a  formulées,  l'Institut  intor- 
iiatioiinl  de  Bibliographie  a  fait  accord  avec  les  fabricants 
pour  la  foui'nitui-c  des  meubles  bil>liob'raphiqucs  à  d'avaiila- 
gcustïs  ponditions. 

Los  meiiMes  à  (îclies  so  composant  de  tiroirs  servant  à 
l'cminfignsàiicinciit  dos  ficliesdu  format  ailoplé  :  0.125  x 0,076- 
Ils  oui  30  centimètres  de  longueur  sur  13  de  largeur  et  8  do 
liaulenr.  Ils  peuvent  contenir  cliacuii  un  millier  de  fidies. 

Une  tringle  mobile  enfile  toutes  les  flclie^  placées  dans  le 
tiroir  et  qui,  par  ce  moyeu,  ne  peuvent êlre  dérangées.  Cho- 
que fois  qu'il  y  a  lieu  d'intercaler  de  nouvelles  ficluss  ou  de 
remanier  l'ordre  des  anciennes,  il  surtil  de  l'étirer  la  tringle. 

Los  tiroirs  sont  placés  dans  dos  meubles  de  diverses  gran- 
deurs dont  il  a  été  créé  quatre  types  :  à  deux,  â  quatre,  à 
neuf  et  à  soixante  douze  tiroirs.  Les  trois  premiers  types 
peuvent  reposer  sur  des  tables  de  travail  ou  sur  les  rayous 
d'une  bibliothèque. 

Une  serrure  à  gorge,  unique  pour  chaque  meuble,  ouvre  et 
ferme  tous  les  tiroirs  sur  pince  et  d'un  seul  tour  de  clef.  Les 
meubles  dos  divers  types  se  fabriquent  avec  ou  sans  serrure. 

L'estérieur  est  en  bois  de  chôito  verni.  b'S  gflrnitures  sont 
on  cuivre  poli.  Des  meubles  eu  bois  spéciaux  sont  fabriqués 
sur  commando. 
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AVANT-PROPOS 


Cet  Annuaire  est  le  cinquième  publié  par  la  Société  belge 
éFastronontiâ.  Il  constitue  une  nomenclature  claire  et  métho- 
dique de  tous  les  phénomènes  astronomiques, météorologiques 
et  naturels  pendant  l'année  1900. 

Ce  volume  renferme  : 

Les  indications  relatives  aux  principaux  calendriers; 

Les  éphémérides  des  douze  mois,  comprenant,  pour  chaque 
jour  de  l'année,  le  lever  et  le  couchtr  du  Soleil;  sa  déclinaison 
à  midi  vrai  ;  le  lever,  le  coucher  et  l'âge  de  la  Lune  ;  son  pas- 
sage au  méridien;  le  temps  sidéral  à  midi  moyen  ;  Téquation 
du  temps  à  midi  vrai  ;  l'heure  du  lever,  du  coucher  et  du  pas- 
sage au  méridien  des  planètes  de  10  en  10  jours;  les  tempéra- 
tures normales,  maxima  et  minima; 

Des  tableaux  avec  tous  les  renseignements  relatifs  aux 
maréesi  aux  occultations  d'étoiles,  aux  étoiles  doubles,  filantes 
et  variables  ; 

Des  tables  pour  opérer  la  conversion  du  temps;  pour  recti- 
fier les  heures  du  lever  et  du  coucher  du  Soleil  et  de  la  Lune, 
suivant  la  latitude  ;  pour  déterminer  le  demi-diamètre  et  la 
durée  du  passage  du  demi-diamètre  solaire  ; 

Un  exposé  complet  des  conditions  dans  lesquelles  se  pré- 
sentent les  astres  du  système  solaire,  avec  des  figures  et  des 
cartes  permettant  de  déterminer  leur  aspect  et  leur  marche 
pendant  Tannée  1900. 
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Le  relevé  chronologique  de  tous  les  phénomènes  suscep- 
tibles d'observations  intéressantes.  Ces  renseignements,  aux- 
quels on  a  ajouté  les  phénomènes  climatologiques  et  naturels, 
sont  de  nature  à  fixer  spécialement  l'attention  du  lecteur. 

Les  calculs  relatifs  aux  éphémérides  mensuelles  et  aux 
marées  ont  été  effectués  à  l'Observatoire  royal.  Nous  remer- 
cions la  direction  de  cet  établissement  d'avoir  bien  voulu  les 
mettre  à  notre  disposition.  Les  autres  tableaux  astronomiques 
ont  été  établis  par  MM.  Damrj',  Pauwels  et  Thewis,  membres 
de  la  Société. 

Nous  pouvons  conclure  que  cet  Annuaire  est  de  nature  à 
rendre  service  à  tous,  par  la  multiplicité  tt  la  variété  de  ses 
indications;  nous  prions,  d'ailleurs,  le  lecteur  de  signaler  les 
améliorations  qui  seraient  susceptibles  d'y  être  appoitées,  le 
principal  souci  de  la  Société  belge  d'astronomie  étant  de  ren- 
dre cette  publication  aussi  pratique  et  aussi  complète  que 
possible. 

Le  Président, 
Fernand  JACOBS. 
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SIGNES   ET    ABRÉVIATIONS 


ABRÉVIATIONS 


h.  heure, 

0  degré. 

m.  minute    l   ,    ^ 

'  minute     /    ,, 

-    }  de  temps 
s.   seconde  )             '^ 

• 

"  seconde    ( 

k 
f 

SIGNES    DU 

ZODIAQUE 

^  le  Bélier     .     .     . 

OO 

s£ii  la  Balance. 

.     .     1800 

\j  le  Taureau .     .     . 

3o 

m  le  Scorpion 

210 

5f  les  Gémeaux  . 

60 

1^  le  Sagittaire 

240 

©  le  Cancer  .     .     . 

90 

^o  le  Capricorne 

.     270 

<52,  le  Lion .... 

120 

s:^  le  Verseau . 

.     .     3oo 

np  la  Vierge    .     .     . 

i5o 

3(  les  Poissons    . 

.     .     33o 

PHASES    DE    LA    LUNE 


N.  L.  Nouvelle  Lune. 
P.  Q.   Premier  Quartier. 
©     le  Soleil. 


P.  L.   Pleine  Lune. 
D.  Q.   Dernier  Quartier. 
C   la  Lune. 


5    Mercure, 
9   Vénus. 
Ô   la  Terre. 


PLANÈTES 

Cf  Mars. 
'j^  Jupiter. 
ï)   Saturne. 

ASPECTS 


^   Uranus. 
^^    Neptune. 


CT  Conjonction  de  deux  astres  qui  ont  la  même  longitude. 
00  Opposition  de  deux  astres  dont  les   longitudes  diflùK-nt 

de  1800. 
Q  Nœud  ascendant. 
^  Nœud  descendant. 


L'Année  dans  les  principaux  Calendriers 

L'aiméi!  1900  du  Caltnilrur  grégorien,  établi  depuis  3iy  ans,  en 
ociobrc  iSSa,  commence  le  i*'  janvier. 

—  661 J  de  la  PcrivJt  julunnt  commence  le  i3  janvier,  soil 

13  jours  plus  tard  que  le  calendrier  grègoiien. 

—  566o  de  \'Eri  da:  Juifs  a  ccmnieDcè  le  5  septembre  1899 

et  l'année  566t  commencera  le  a  ,  septembre  1900. 

—  i3i7  de  l'Hégirt,  calendrier  turc,  a  commence  le  13  mai 

1899.  Suivant  l'usage  de  Consrantinople,  Tannée 
i3i8  commencera  le  11  ma[  1900. 

—  108  du   Calendrier   républicain   franfaîs  a  commencé    le 

ai  septembre  1899. 


Comput  ecclésiastique 


Nombre  d'or,  i. 
Epacie.  XXIX. 
Cycle  solaite,  5. 


Indiction  romaine,  i8o3. 
Lettre  dominicale,  G. 


Les  (lîmancbes. 
I"  jans-ier. 

16  avril,  lundi  de  Pâques. 
Ascension,  24  mai. 
Lundi  de  la  Pentecûle,  4  juin. 
Aiuii%-e[saire  de  l'inauguration 
du  rai  Léopold  i",  21  juill, 
AsBomplion,  iS  aoflt. 
Toussaini,  i"  novembre. 
Joui  des  morts,  3  novembre. 
Fête  patronale  du  Rol,i5nov. 
Noël,  a 5  décembre. 
Second  jour  de  Noël,  36  déc. 


Fêles  mobiles 

Sciituagésime,  1 1  février. 
Cendres  aS  février, 
yuatre-Temps,  aS'sS  février, 
Pâques,  iS  avril. 
Ascension,  34  mai. 
Pentecôte,  3  juin. 
Quatre-lcmps,  34-37  mai. 
Triniit,  10  juin, 
Féle-Dieu.  [4  juin. 
Quaire-lemps,  ao-33  septemb. 
I"  dimanche  de  l'Avent,  3  dé- 

Quatre-Tcmps,  ao-aS  décemb. 


CALENDRIER 

rQusiante-ClDq  ans  avant  notre  ère.  Jules  César,  se  basant  si 

c  de  365  jours  un  quart,  admise  à  celte  époque  comme  é 

fcpéiiode  exacte  de  !a  révolution  annuelle  du  Soleil,  fit  ajoutel 

pus  les  quatre  ans,  à  la  fin  de  fii'vrier,  un  jour  de  plus  à  l'annéeJ 

t  était  alors  bissexlile  et  complaît  366  jours.  Cent  années  do^ 

feS  jours  un  quart  devaient  constituer  un  siècle.  C'était  le  calendriM 

I,  iiBilé  dans  les  pays  chrétiens  jusqu'au  commencement  c 

"  siècle,  qui  n'est  plus  actuellement  suivi  que  jiar  les  Gre 

lusses  et  les  cliréliens  d'Orient.   Son    défaut    essenliel    ètaill 

lettre  que  la  valeur  moyenne  de  l'arniée  tropique  était  dc4 

ï  JOUIS  a5,  tandis  qu'elle  n'est  que  de  365  jours  3433. 

fusait  une  avance  de  3  j.  ii336  en  400  ans  par  suite  de  l'inler^ 

Ration  d'un  jour  supplémentaire  tous  les  quatre  ans. 

I  Pour  remédier  à  cet  élal  de  choses,  sur  l'initiative  du  pape  Gré-^ 

Mrc  XIII,  on  convint  de  retrancher  10  jours  à  l'année  de  iSSs.a 

*(te  correction  effectuée,  tout  en  ajoutant   un  jour  ti 

pâtre  ans  comme  précédemment,  on  décida  dans  le  calendriei 

!,  pour  combler  le  retard  de  3  jours  qui  se  produisait  : 
fcfOO  ans,  de  supprimer  un  jour  aux  années  1700,  1800,  'gooj^ 
a  prescrivit  que  trois  années  séculaires  communes  seraient^ 
AJOUTS  suivies  d'une  année  séculaire  bissextile. 
I  Dans  le  calendrier  israitiU,  l'année  se  compose  de  13  ou 

Il  3o  jours;  de  même  dans  le  calendrier  musul»Ktnf\ 
c  est  divisée  en  mois  lunaires,  mais  toujours  au  nombre  de  13^ 
|l.e  calendrier  ripubUcain  français,  dont  l'ère  fut  fixée  au  . 
Ubrc  179a,  Époque  de  l'équlnoxe  d'automne  et  de  la  fondatioi 
s  la  république,  comptait  des  mois  de  3o  jours  et, chaque  anaés,f 
n  ajoutait  5  ou  6  jours  complémentaires,  suivant  que  t'a 
11  en  renfermer  365  ou  366.11  est  inutile  de  s'étendre  davantage 
e  ralcndrier.  qui  ne  fut  usité  que  pendant  treiîe  années, 
1  est  aisé  de  se  rendre  compte,  même  après  un  examen  si 
Ire,  que  le  calendrier  grégorien,  presque  universellement  adopté 
«Jours,  est  celui  qui  permet  le  plus  exactement,  parmi  ceui 
il  ont  été  expérimentés,  de  suivre  la  révolution  du  Soleil,  ce  qulV 
'é.  MMtttiel,  puisque  le  cours  des  saisons  eu  dérive  naturellemenl.f 
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DÉFINITIONS 

Cercles  de  la  sphère  céleste 

La  sphère  céUste  est  une  sphère  idéale,  dont  l'observateur  est 
supposé  occuper  le  centre  O  et  décrite  avec  un  rayon  indéterminé 
(fig.  i);  c'est  un  moyen  simple  pour  la  représentation  des  mouve- 
ments apparents. 

On  nomme  équaUur  U" 
îesU  le  grand  cercle  EE', 
intersection  du  plan  de 
Téquateur  avec  la  sphè- 
re. "Les  pôUs  célestes  PP' 
sont  les  points  de  ren- 
contre de  Taxe  de  la 
Terre,  prolongé,  avec  la 
sphère.  Tous  les  points 
de  l'équateur  sont  à  90*» 
de  chacun  des  pôles. 

Uécliptique  céleste  est  le 
grand    cercle   CC,    in- 
tersection  du  point  de 
Figure  i  l'orbite  terrestre  de   la 

sphère.  C'est  la  trajectoire  que  le  Soleil  parait  décrire  dans 
l'espace  d'une  année,  dans  le  sens  indiqué  par  la  flèche.  Le  point 
V,  intersection  do  l'équateur  et  de  l'écliptique,  où  se  trouve  le 
Soleil  quand  il  passe  de  l'hémisphère  sud  à  l'hémisphère  nord,  a 
reçu  le  nom  de  point  vernal. 

]J ascension  droite  d'un  astre  A  est  la  portion  yM  de  l'équateur 
céleste,  comprise  entre  le  point  vernal  et  l'intersection  du  grand 
cercle  qui  passe  par  les  pôles  et  l'astre.  Los  ascensions  droites  se 
comptent  dans  le  sens  de  la  flèche,  le  long  de  l'équateur,  de  o®  à 
36()°  ou  de  o  à  24  h. 

La  déclinaison  est  la  partie  MA  du  grand  cercle  comprise  entre 
l'équateur  et  l'astre,  elle  se  compte  de  0°  à  90''.  Elle  est  positive  ou 
boréale  quand  l'astre  se  trouve  dans  l'hémisphère  nord,  négative 
ou  australe  quand  il  se  trouve  dans  l'hémisphère  sud. 


Les/i'Zu  dt  l'écUpiiijue  sont  las  intersections  Q,  Q'  avec  la  sphèi 
i]«ate,  de  la  pt^rpendiculaire  menée  par  le  centre  de  la  sphère,  a 
1^80  de  l'Écliptique. 

'   La  hHgilude  d'un  astre  A  est  la  portion  ïN  de  l'écliptlque,  i 
e  entre  le  point  verna.1  et  l'intersection  du  grand  cercle  quj 
e  par  les  pôles  de  réçliptique  et  l'astre. 
[  Les  longitudes  célestes  se  comptent  dans  le  sens  de  la  llèche,  1 

g  de  l'écliptlque,  de  o"  à  36o". 

1  La  latitudt  est  la  partie  du  grand  cercle  QANQ'  comprise  cntn 

hcliplique  et  l'astre  ;  elli!  se  compte  de  o»  à  90".  Elle  est  positivt 

U  boréale  du  cAté  nord  de  l'écUptique,  négative  ou  australe  dv^ 

sud. 

e  sens  direct  est  celui  dans  lequel  se  comptent  les  ascensios| 

[Oites  et  les  longitudes  célestes,  c'est  aussi  celui  dans  lequel  I«J 

e  déplace,  par  son  mouvement  annuel,  à  travers  les  cons^ 

IstioDS  du  zodiaque. 

I  Le  mouvement  diurne  apparent  de  la  sphère  céleste,  autour  dra 

ixe  du  monde  ou  ligne 

f  pôles  PP'.  a  lieu  en 

s  Inverse  (fig.  2). 

f  Par  suite  du  mouve- 

it  diurne,  les  étoiles 

i  lèvent  à  l'est   et  se 

icni  à  l'ouest.  Elles 

lontent  peu  à  pe»  au- 

s  de  l'hori/.on,  jtis- 

jjD'ttti  moment  où  elles 

p  trouvent  dans  un  cer- 

a  plan  passant  par  le 

Int  le  plus  élevé  du 

l  Ol^nithl  et  nommé 

m  méridim  ;  à  partir  de  ^ 

:   Instant,  elles   com-  F-gure  2 

ait  à  descendre  vers  l'ouest.  L'intersection  de  ci 
■••jlhére  Céleste  se  nomme  msfidiin;  U  renconlie  l'horizon  aui 
s  npid  et  sud  de  celui-ci.  Il  renferme  les  culminations  'poim 
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le  plus  haut  que  peut  occuper  l'étoile  dans  son  mouvement  appa- 
rent) de  toutes  les  étoiles  et  le  pôle  céleste  visible  sur  l'horizon 
du  lieu  considéré. 

On  nomme  azimuth  d'un  astre  A  l'angle  HZM  que  le  grand  cercle, 
passant  par  le  zénith  et  l'astre,  fait  avec  le  méridien.  Cet  angle  ou 
l'arc  H  M  se  compte  de  o  à  36oo  du  sud  vers  l'ouest,  le  long  de 
l'horizon.  La  hauteur  d'un  astre  est  l'arc  AM  qui  représente  la  dis- 
tance angulaire  de  l'astre  à  l'horizon  ;  elle  est  égale  à  90°  diminué 
de  la.  distancez  A, 

La  hauteur  PH'  du  polo  céleste  est  égale  à  la  latitude  géogra- 
phique du  lieu  où  se  trouve  l'observateur. 

Le  petit  cercle  décrit  par  chaque  étoile  dans  son  mouvement 
diurne  apparent  peut  se  trouver  tout  entier  au  dessus  de  l'horizon  ; 
dans  ce  cas,  l'étoile  ne  se  couche  jamais;  il  en  est  ainsi  pour  toutes 
celles  dont  la  distance  polaire  est  moindre  que  la  latitude  PH'  de 
l'observateur  ;  il  y  a, dans  l'hémisphère  céleste  opposé, une  calotte 
égale  à  celle  qui  vient  d'être  définie,  renfermant  toutes  les  étoiles 
qui  ne  se  lèvent  jamais. 

On  nomme  angle  horaire,  l'angle  formé  par  le  méridien  et  le  grand 
cercle  qui  passe  par  l'astre  et  les  pôles.  Cet  angle  se  compte  de 
o^  à  36oo  ou  de  o  à  24  h.  dans  le  sens  du  mouvement  diurne. 

Mesure  du  Temps 

On  nomme  année  tropique  l'intervalle  de  temps  compris  entre  deux 
passages  consécutifs  du  Soleil  au  point  vernal  ;  sa  durée  est  de 
365,  2422166  jours. 

L'année  sidérale  est  le  temps  nécessaire  au  Soleil  pour  revenir 
dans  la  même  position  relativement  aux  étoiles  ;  elle  est  de 
365,256374  jours. 

La  durée  plus  courte  de  l'année  tropique  provient  de  ce  que,  par 
suite  de  la  précession  des  équinoxes,  le  point  vernal  se  déplace  en 
sens  inverse  du  mouvement  du  Soleil  sur  la  sphère  céleste 

Le  temps  sidéral  est  le  temps  compté  d*après  les  étoiles.  La  rota- 
tion apparente  de  la  sphère  céleste  autour  de  l'axe  du  monde  est  le 
mouvement  le  plus  uniforme  qu'il  nous  soit  donné  d'observer. 
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Le  commencement  du  jour  sidéral  e 
point  vernal  (intersection  de  i'équateur  et  de  l'écliptiquc  célestes),  1 
îiiué  dans  la  constellation  des  Poissons,  passe  par  le  méridie 
lirit.  Ce  jotir  est  divisé  en  24.  heures,  l'heure  en  60  minute: 
tiiinute  en  60 secondes;  on  compte,  dans  l'astronomie  de  précision,  I 
insqu'aus  centièmes  de  seconde.  Le  jour  sidéral  correspond  à 
(iurre  de  rotation  de  la  Terre. 

Lt  trmps  solaire  vrai,  qui  n'est  plus  en  usage,  se  comptait  d'après  I 
l'iastanidu  passage  du  Soleil  au  méridien(midivrai].  Mais,  comma  I 
ie  mouvement  apparent  du  Soleil  sur  la  sphère  céleste,  en  ascen-  ' 
Eion  droite,  n'esl  pas  uniforme,  l'intervalle  de  temps  compris  entre  1 
deux  passages  consécutifs  du  Soleil  au  méridien  n'est  pas  ci 
Le  temps  solaire  en  usage  actuellement  se  compte  d'après  l'instajit  j 
du  passage  au  méridien  d'un  Soloil  fictif  parcourant  I'équateur  1 
céleste  d'un  mouvement  uniforme  en  une  année  tropique,  (Voi 
plus  haut). 

L'éijuiiliûn  du  temps  sert  à  comparer  le  temps  vrai  au  temps  1 
moyeu.  Si,  à  l'heure  en  temps  moyen,  on  ajoute  l'équalio 
temps,  prise  avec  son  signe,  on  aura  l'heure  vraie,  ou  celle  que  1 
doit  marquer  un  cadran  solaire  bien  installé  ;  et,  réciproquement, 
si  l'on  retranche  l'équation  du  temps,  prise  avec  sou  signe,  de  1 
l'heure  marquée  par  le  cadran  solaire,  on  aura  l'heure  en  temps  I 
moyen.  En  d'autres  termes,  l'équation  du  temps,  affectée  do  1 
signe  -(-.  indique  que  le  cadran  solaire  est  en  avanct  :  affectée  du 
signe  — ,  qu'il  est  nt  rtlarà  sur  le  temps  moven. 

Lt  jour  f  solaire)  moyen  se   di\-ise,  comme  le  jour  sidéral,  en 
34  heures,  en  minutes  et  en  secondes.  Lt  midi  meym  est  l'instant  J 
ou  ce  Solefl  fictif  passe  au  méridien.  11  se  compte  d'un  midi  g 
a  apparence  u 


midi  suivant.  Le  Soleil  faisant  en  apparence  un  tour  de  la  sphAre  1 
(Tt-lesle  en  un  an  et  en  sens  inverse  du  mouvement  diurne,  il  passe, 
■t  inler\  aile  de  temps,  une  fois  de  moins  au  méridien  que  1 
\\  il  y  a  donc  un  jour  solaire  moyen  de  moins  chaque  I 
î  qu'il  c'y  a  de  jours  sidéraux;  ceux-ci  sont  au  nombre  de  | 
4  et  les  autres  de  365  1/4  environ. 

T  àvil  ne  diffère  du  temps  moyen  qu'en  ce  qu'il  com- 
I  13  heures  plus  tôt,  à  minuit  moyen;  on  le  compte  de  1 
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Tabla  pour  convertir  le  temps  tao^en  en  temps  sidéral 
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1 
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1 
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31 
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1 
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2 
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2 
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32 
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3 
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33 
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H^ 
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34 
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34 
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5 
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5 
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36 
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6 
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36 
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37 
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37 
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8,1.31 

38 
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38 
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39 
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10 
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10 
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40 

40  11 

H 

1 1. 1.48. 42 

Il  1.81 

41 

41.6  75 

H 

11.03 

tl 

41  11 

la 
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12 

12  1  97 

42 

42  6  90 

12 

12.03 

42 

43  11 

i:t 

13.3.  8  13 

13 

13  2.14 

43 

43  7  06 

13 

13.04 

43 

43  19 

li 

14.9.17  99 

14 

14.2.30 

44 

44  7.23 

14 

14  04 

44 

44  IS 

15 

13.3.27,85 

l.'i 

l.'i2  40 

4;i 

45  7.:i9 

15 

13  04 

4.Ï 

43  13 
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16 

16.04 

46 
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n 
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47 
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17 
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47.13 
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48 
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26 
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56 
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57 
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27 

27.07 

.17 

57.16 
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28  4,60 

58 

58  9.53 

28 

28  08 

58 

38  16 

39 

39.4.76 

59 

59  9  69 

29 

29  08 
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59  16 
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30 

30,493 

60 

60.9.80 

30 
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60 
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Table  pour  convertir  le  temps  sidâral  en   temps  moyen    1 
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30 
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(1 
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o  à  13  h.  du  malin  et  de  o  A.  la  h.  du  soir,  ou  mieux  de 
minuit  au  minuit  suivant. 

Li  Umps  njidtl  en  usage  en  Belgique  depuis  le  i"  mai  189a  3 
le  temps  du  méridien  de  Greenwich,  en  retard  de  17  m.  38,9  9, 
sur  celui  àa  Bruxelles  (ancien  Obseï  vatoirc  . 

En  chaque  localité,  il  y  a  donc  lieu  de  distinguer  entre  le  temps 
Civil  tocaî  et  le  temps  ciriî  o^[if-t.  La  différence  entre  ces  heures  au 
mime  moment  est  d'autant  plus  grande  que  la  localité  est  plus 
éloignée  vers  l'csi  du  pays:  à  Liège  elle  est  de  33  m,  iS  s.;  à 
Ostende  de  11  m,  41  s.  seulement. 

On  a  fait  usage,  dans  les  tableaux  tle  !'.4HNtiai>e,  de  l'un  ou 
l'autre  de  ces  temps,  suivant  la  nature  des  renseignements  donnés. 

On  transforme  le  temps  moyen  ou  le  temps  civil  en  temps 
^éral  ou  réciproquement,  en  se  servant  du  temps  sidéral  à  midi 
moyen  de  Bruxelles  pour  chaque  jour  dans  la  17'"  colonne  des 
éphémérides.  On  transforme  l'intervalle  de  temps  à  l'aide  des 
tables  suivantes. 

Premier  exemple  :  Trouver  le  temps  sidéral  le  i5  janvier  à 
30  h,  44  m.  ig  s.  6  de  temps  civil  lou  8  h.  44  m.  19  s.  6  de  temps 
moyen). 

Le  temps  sidêi3]âmjdj  moyen  le  iS  janvier  est     19  h.  Î8  m.  49  i.    B 

8  b-  de  lenipï  moyen 


■9  s.  6        -         -  

la  h  î6m. 
Le  temps  sidéral  cherché  est  de  4  h.  36  m.  34  s.  81. 
Deuxième  exemple  ;  Trouver  le  temps  civil  Â  lu  b.  6  n 
de  temps  sidéral,  dans  la  matinée  du  lô  janvier. 

Le  temps  sidéral  à-midi  moyen  le  i5  janvier  est     ig  h.  38  ir 


m.    7«. 
'9 


.63 


oh.    611: 


Depuis  lemomentconsidèrijusrjn'A  midi  moyen 
iis'e'iécckDleuDiDtervalledetempi  sidéral  de 
g  h  de  temps  sidétal  .     .     .     , 


gb.  3im 

■  M. 

..en 

8  h,  53  m 

.  3ia 

.53 

3om 

,5»  s 

.  ga 

58  s 

:.84 

gh,  ïotn 

35  1 

.» 

i 


^Ûd  devra  TCtranchei  cet  inteivale  de  temps  dp  i  a  h. 
rr  obtenu  rinstanl  en  temps  civil;  oc  trouve  ainsi, 
35  s.,  l.  c.  Oïl  1+  janvier  14  h.  39  m.  35  ! 


S  janvier  : 


Tracé  d'une  méridienne 

^J]bit&  le  Icvfïr  des  plans  ù.  in.  boussole,  on  a  inlérft  à  roimaitre 
^  variations  nue  subit  la  direction  de  l'aiguille  aimantée,  et  l'on 
j  souvent  rapporter  cette  direction,  non  seulement  à   une 
Dite  inrnriable,  mats  au  mèridian  lui-même, 
Nous  donnons  le  moyen  de  tracer  uni  miridieuiie  par  PùbsirvaHou 
M  méridien  /l'HIV  circompolaire. 
e  tableau  suivant  offre  le  moyen  le  plus  commode  et  le  plus 
"-rtr  pour  effectuer  cette  détermination  approchée.  Ce  moyen  con- 
:  le  à  viser  une  circompolaire  avec  une  lunette  plongeante,  au 
.1, liment  de  son  passage  au  méridien 

L'instniment  doit  satisfaire  à  trois  conditions  essentielles  ; 
j-i»  L'UM  de  rotation  de  la  lunette  doit  éire  parfaitement  hori- 
;.  Lb  véiiâcalion  de  cette  condition  se  fait  au  moyen  d'un 
n  nhrcau  porté  par  l'axe  même  d;:  la  lunette.  Si  le  niveau  n'est 
;;is  parlaitomcment  réglé,  il  faut  qu'après  son  retoumemenl, 
ê  £.  de  la  bulle  indique  le  mOme  nombre  de  divisions 
li  qu'indiijLi-iit,  avant  le  refournemenl.  l'extrémité  W, 
ixe  optique  île  la  lunette  doit  se  trouver  dans  un  plan 
t  perpendiculaire  à  l'axe  de  rotation.  On  vérifiera  cette 
ondilionea  visant  une  mire  siifSaammeni  éloignée  et  en  l'ome- 
i.int  au  centre  du  réticule  de  la  lunette;  puis  on  retourne  cetle-ct 
L:r  ses  coussinets;  la  mire  doit  encore  couvrir  le  centre  du  réti- 
.le  sprés  le  retournement.  S'il  n'en  est  pas  ainsi,  on  touche  à  la 
-1?  de  réglage  du  réticule. 

3r  Lt^  tourillons  doivent  être  suffisamment  cylindricjues  pour 
jiic  la  tunolle  décrive  un  plan  vertical. 

On  s'en  assure  en  suivant,  avec  la  lunette,  un  £1  à  plomb  placé 
i  uae  distance  (elle  qu'il  soit  nf>ltemunt  visible.  Il  faut  qti.'en 
lisant  mouvoir  la  lunette  autour  de  son  ax<^,  l'image  du  âl  ^ 


11. .-celui 
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Heures  des  passages  méridiens 

1 

des  deux   circompol 

[aires  principales,  en  1900  (Temps  civil.) 

Tours 

du  mois 

Janvier 

Février 

Mars 

1 

Avril 

h.  m.    g. 

h.  m.    8. 

h.    m.    ■. 

h.    m.    %. 

i 

18.39.14 

21.17  41 

19.27.44  fl 

0.46.15 

9 

18.35.17 

21.13.45 

19.23.48'^. 

0.42.19 

3 

18.3!  20 

21.  9  50 

19.19.52  a 

0.38.23 

4 

18  27  23  ^ 

21.  5  54 

19.15.57  ^ 

0.34.27 

5 

18  23.27.2 

21.  1.58 

19.12.  1  Si 

0.30.31 

6 

18.19  30  « 

20.58.  3 

19.  8.  6  5 

0.26.35 

7 

18.15.33  p 

20  54    7 

19.  4.10^ 

0.22.39 

8 

18.H  36  Z 

20.50  11 

19.  0.15  S, 

0.18.43 

9 

18.  7.30  ^ 

20  46  16 

18.56.19,0 

0.14.48 

10 
11 

18.  3  42  g 
17.59.45  ^- 

20  42.20 
20  38.24  g 

18.52.23 

0.10.52   . 
0.  6.56.1 

2.  8.56 

12 

17.55.48 1 

20  34  291 

2.  4.59 

0.  3.  OcS 
i    23.59.  45 

13 

17  51.51  2 

20  30  33  - 

2.  1.  3 

23.55.  8  a 

14 

17  47  54  5 

20  26.38  1 

1.57.  7 

23.51.13  g 

15 

17.43.57  ^ 

20  22.42  S 

1.53.10  i 

23.47.17  1 

16 

17  40    1  « 

20.18.46  % 

1.49. 14. S 

23.43.21    . 

17 

17  36    4 

20.14.51  „- 

1.45. 18  iS 

23.39.26  S 

18 

17  32.  7 

20.10.55  2 

1.41.21  S 

23.35.30  3 

10      i 

17.28  10 

20.  7.  Oo 

1.37.25  « 

23.31.34^ 

20 

17.24.13 

20    3.  4  « 

1.33.20  % 

(A 

23.27.39.? 

21 

22.  0.54^. 

19.50.  8.« 

1.20.32  ^ 

23.23.43  ^ 

22 

21.56.50  .S 

10.55  13,^ 

1.25.36  i 

23.19.47  « 

23 

21.53    3  ^• 

10.51.17 

1.21.40  Ë 

23.15.52      1 

^^■*      , 

21  40.  7  ^ 

10  47  22 

1.17.440 

23.11.56 

25 

21  4.^.11  "^ 

10.43.26 

1.13.48^ 

23.  8.  1 

26 

21  41  16  i 

19.30  30 

1.  0.52  5 

23.  4.  5 

27 

21  37  20  = 

10  35.35 

1.  5.55  f^ 

23.  0.10 

28 

21  33.24^ 

19.31.30 

1.  1.50  ** 

22.56.14 

20 

21.20  28.? 

1 

0.58.  3 

22.52.19 

30 

21  25.32  5 

0.54.  7 

22.48.23 

31 

1 

21.21.37^ 

0.50.11 

^m 

^^H 

JB 

^1 

^H 

■■ 

^^^1 

r 

i 

■ 
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■ 

■ 

F 

Heure 

■  des  passages  méridiens 

^Ê 

dea  deux  circompol 

aires  principa 

es,  en  igoo.  (Temps  civil.) 

■ 

Jours 

Mai 

Juiu 

Juillet 

Août 

1 

lu  mois 

H 

h.   ffi.    .- 

h.    n,.    ,. 

b.    m     ■ 

h,    m.    ,. 

W 

( 

33.41.28 

1.28.23 

23.26.30 

21.24.30 

^^H 

S 

22.40.33 

1.24.28 

93.22.33 

2(.30.34 

3 

53.36. ai 

1.20.32 

33.18.37 

21.16.37  5 

i 

22.32.42 

1.16.36 

23.14.41 

21.l9.4li 

S 

23.26.46 

1.12.40 

33.10.45 

21.  8.45-3 
91.  4.49  ^ 

^^^1 

.8 

23.24.51 

1.  8.44 

33.  6.49 

7 

21.20.55 

1.  4.48 

23.  2.53 

3t-  0-53  " 

8 

n.n.  0 

i.  0.33 

22. 58.57 

20.36.56  f 
20.83.  0  i 
20.49.  4  S. 

9 

32.13.  5 

0.56,57 

22.55.  1 

^^^M 

10 

22.  9.  9   . 

0..Ï3.  1  ^ 

22.61.  5  c 

11 

22.  5,14  = 

0.49.  5  S 

92.47.  9  g 

20.45.  8  J 

a 

22.  1.18  t: 
21.57.23^ 

0.45.  9:= 

22.43.13  :è 

20.41.11  g 

^^^M 

1    n 

0.41.13  1 

92.39.17  5- 

20.37.15  0 

i4 

21.53.28  - 

0.37.17  " 

22.35.21  5 

90.33.19  s 

21.40.33  « 

0.33.31  & 

0.29.2.5  « 

92.31-24  a, 
23.27.28  S 

20.29.93  s 

^^^M 

16 

21.45.38  i 
21.41.43  1. 

20.25.96  a- 

n 

0.25.29  g. 

22.23  32  S 

90.21.30- 

18 

21. 37. 41  „■ 

0.21.33    - 

92-19.36   , 

20.17.34 

0.17.37  i 

22.15.40  g 

20-13.37 

^^^M 

20 
31 

21.29..17  o 
21.36.  2| 

0-13.41^ 
0.  9.45  2 

29.11.44g 
22.  7.48  i 

20.  9.41 

H 

3.27.45  . 

1 

■  i3 

21.22.  6| 
21.18.11  " 

0.  5.49  S 
0.  1.54'^ 

23.57.S7 

22.  3.51  ï 
21.59.55, 

3-33.49  |- 
3.19.54  J 

fl 

Il  » 

21.14-16 

23.54.  2 

21.55..'i9 

3.15.59  3. 

^^^H 

^1   w 

21.10.21 

33.50.  6 

9!..'S2.  3 

3.19-  4  S 

H  » 

31.  6.26 

23,46.10 

21.48.  7 

3.  8.  9  S 

^^^H 

^H  n 

«1.  2.31 

23.42.14 

91.44.11 

3.  4.140 

^H  » 

20.58  36 

23.38.18 

21.40.15 

3.  0.19  S 

■1     t9 

20..'>4.41 

23.34.32 

91.36.18 

2.56.23  S 

■  1     90 

30.50.46 

23.30.26 

91.3-J.22 

9.52.98  "• 

^^^1 

1 

1" 

20.46.51 

21.38.96 

2.48.33  " 

m 

1 

k 

H 

H 

d 

■ 

■ 

lE 

3 

■ 

F 

r 

—  ao  - 

1 

■ 

Heur 

>  dcB  paaiBge*  méridien* 

1 

1 

des  deux  circompo 

""■  princip» 

ea,  en   igoo  (Temps  drila 

Jours 
lu  mois 

Septembre 

Octobre 

Novembre 

.^J 

h-   «.    .. 

h-    ni.    .. 

h,    m.    . 

b    m.  4^ 

9.U.38 

0.46..S7 

93.41.11 

20.43.  H 

3.40.*3 

0.43.  3 

29.37.15 

9.36.47 

0-39.  6 

39,33.19 

^^H 

2.»a..'i3 

0.3H.I0 

33.39.33 

20.31-lflV 

3.a».57 

0.31.15 

39,35.97 

90.37.16 

S.35.  2 

0.3T.t9 

29.21.31 

90.93.90 

a.ii.  6 

0.33.93 

33,17.3» 

90.19.23 

^^H 

g 

3.17.11 

0. 111.38 

33.13.39 

90  15,36 

3.13.16 

IJ.1S.33 

32.  9.43  ^■ 

30.11.30  g 

20.  7.33  = 
30,  3.37 -g. 

9.  9.21  ^ 

0.11.36^ 

29.  5.46  .s 

^^H 

2.  5.2S  g 

0.  T.4I  g 

33.   1.50^ 
31.57.54  3 

31.53.58  1 
3t.50.  1  1 

■ 

2.  1.30i 

0.  3-43  = 
23.59.50  S- 

19.59.40  - 

1.67.3.'S  S 

33.S5.54  S 

19.55.43  1 

1.S3-39  a 

23. ni. 38  & 

19.51.461 

^^H 

]•{ 

1.49  U  S 

23.48.  i  s 
33.44.  6  1, 

21.46.  5  «^ 

19.47.50* 

1.45.4!)  S 

31.43.  9  « 

19.43.53  « 

1-41.53    . 

33.40.10  _. 

31.38.13  1 

19.39.56  S 

^^H 

18 

1.37. .18  g 

23.36.15  s 

31.34,16  0 

19-36.  OO 

1.34.  3(5 
1.30.  8° 

33.33.19^ 

31-30,90  s 

19.r>3,  3£ 

SQ 

33.28.33  „ 

21.36,93  ï 

19.28.  6  5 

91 

1.30.13  = 

93.34.37  = 

21.22.27  a- 

19.34.10=^ 

^^H 

39 

1.32.17  £ 

33.30.31  £ 

3l.18.3t  " 

19.90.13  ■ 

83 

1.18.31  , 

93.I6.3S  , 

91,14  34 

19.16.16 

M 

1.14.36 

23.13.39 

91.10.38 

19 19.  in 

2S 

1.10.30 

93.  8.43 

ai.  6.41 

19.  8.|fl 

^^H 

36 

1.  6.3B 

93.  4.47 

31.  2.45 

19.  i-^l 

2Î 

1.  3.39 

93.  0.51 

30  58.48 

19.  O.H 

38 

0.88.44 

92.5B..'iS 

30.54.59 

18.56.39 

39 

0.54.48 

23.52.59 

90.50.55 

18.59.3» 

^^H 

30 

0,30.53 

33.49.  3 

90.46.59 

18,46.« 

1 

31 

93,45.  7 

18  44.4n 

1 

^ 

J 
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;  contre  l'un  des  fils  du  réticule,  reste  consfam- 

□  contact  avec  celui-ci. 

^.pn  doïl.  en  outre,  connaître  l'isslanl  exact  du   passage   de 

bDQc  par  le  méridien.  Cet   instant   est   donné  par  te   tableau 

I,  en  temps  civil  du  iie\i  de  l'observation.  Si  l'on  a  une 

mUm  bien  réglée,  on  connaîtra, d'une  manière  suffisamment  prè- 

't  l'instant  du  passage. 

A  montre  sera  réglée  siu-  l'heure  de  la  gare  la  plus  voiaine, 

t  l'heure  oiEcielle,  et  qu'il  faudra  réduire  à  l'heure 

)yetme  du  lieu,  en  ajoutant  à  l'heure  officielle  la  différi^nce  de 

gîlude  entre  le  lieu  et  Greeawich, 

L'heure  des  gares  de  chemins  de  fer  est  d'accord  avec  l'heure 

ctelle,  dans  les  limites  d'une  ou  tout  au  plus  de  deux  minutes. 

Ken  ce  qui  concerne  le  pointé  de  la  Polaire  au  méridien,  une 

r  de  a  minutes  de  temps  ne  donne  pas,  sous  nos  latitudes, 

I  inexactitude  de  i  1/2  minute  d'arc  iooi'3o")sur  la  direction  de 

U  méridienne.  Elle  donnerait  environ  3  minutes  pour  ^  de  la 

1  tileOurse.el  davantage  pour  les  étoiles  plus  éloignées  du  pôle, 

Si  l'on  veut  se  contenter  d'une  précision  de  2  ou  trois  minutes 

!  arc,   généralement  suffisante  dans  les  levers  à  la  boussole,  11 

■  iilirj,  pour  n'importe  quel  point  du  pays,  de  prendre  dans  le 

.bleau  suivant  l'heure  du  passage  de  l'une  des  deux  circompo- 

Uires  au  méridien. 

Saisons 


L,e  commencement  du  printemps  est  le  moment  où  la  longitude 
ï  SdIbU  e£t  o°o'o";  c'est  celui  où  sa  déclinaison, d'australe,  deivient 


B  conunenccraenl  de  l'été  a  heu  quand  la  longitude  du  Soleil 
a  déclinaison  boréale  est  alors  maximum. 
it^  commencement  de  l'automne  est  fixé  au  moment  où  la  lon- 
B  du  Soleil  est  180°;  la  déclinaison,  de  boréale  qu'elle  était, 
ient  australe. 

i  commencement  de  l'hiver  a  lieu  lorsque  la  longitude  du 
1  est  ajcfi;  la  déclinaison  australe  de  cet  astre  est  alors 
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Commencement  des  saisons  (temps  officibl) 

Printemps.  Le  21  mars,  à  i  h.  48  m. 
Eté.  Le  21  juin,  à  21  h.  49  m. 

Automne.     Le  23  septembre,  à  12  h.  29  m. 
Hiver.  Le  22  décembre,  à  6  h.  5o  m. 

Obliquité  moyenne  de  Téclptique 

Le  i"^  janvier  1900,  23°27'8".o3. 

Précession  générale  (Struve) 5o",24  71. 

Constante  de  la  nutation  (Peters)   ...          ...  9^,22  3i. 

—           l'aberration  (Struve; 2o",44  5i. 

Obliquité  apparente  de  Téclipitique 

Le  1^^  janvier 23<>27'     5",86. 

Lii  I"  juillet )>     »     4",  i3. 

Le  3i  dt-ccmbrc »     »     2'', 44. 

Parallaxe  du  Soleil 8",86. 

Distance  moyenne  de  la  Terre  au  Soleil,  en  rayons  terrestres 
équatoriaux  23,280.45. 

Constante  de  la  parallaxe  lunaire  ^  57'2",7. 
Demi-diamètre  vwycn  du  Soleil  :  i6'i",82. 
Demi-diamètre  moyen  de  la  Lune  :  i5'34"o9. 
Rayon  terrestre  èquatorial  :  6,378.3y3  m.  ±  79  m. 
Rayon  terrestre  polaire  :  6,356.549  m.  ±  109  m. 

1 
Applatissement  -         ,-' 

'^  20-2  ±  I 

Usage  des  tableaux  mensuels 

Nous  donnons  pour  cliacjue  jour,  sous  forme  de  tableaux, 
certaines  données  astronomiques  indispensables  pour  les  observa- 
teurs. 

Le  temps  adopté  est  celui  du  méridien  de  Greenwich,  à  l'excep- 
tion du  ti*mps  sidéral,  (jui  est  donné  à  midi  moyen  de  Bruxelles. 

L'heure  du  lever  et  celle  du  coucher  de  la  Lime  sont  données 
de  manière  que  le  phénomène  qui  se  passe  le  premier,  chaque 
jour,  figure  en  premier  lieu. 
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W  if  la  Lune,  —  L'Sge  de  la  Lune  est  le  nombre  de  jours 
SiiuUs  depuis  l'instant  de  la  nouvelle  lune. 
t  T*"'^'/'"''  niymahdc  ekaquejour.  —  Depuis  i833,  on  a  relevé,  & 
roservaloirc  de  Bruxelles,  le  rnaximum  et  le  minimum  de  la  tem- 
e  de  l'air  d'un  midi  au  midi  suivant.  La  moyenne  des  deux 
mbrcs  observés  est  désignée  soîis  le  nom  da  IcmpirMurtmoyennt', 
B  l'atUibue  au  jour  où  tombe  le  second  midi.  Ici.  comme  partout 
iQIeuTB,  la  température  de  l'air  est  prise  à  i  m.  5o  au-dessus  du 

BjiA  temjttralure  itotmaU  d'un  Jour  est  la  moyenne  do  toutes  'es 
(Bpètiilurcs  moyennes  de  ce  jour.  Elle  est  déduite  de  5o  années 
,s  (1833-1 88a), 

F'iLes  tnttféraiuret  normaUs  de  chaque  jour  pennettent  de  tracer  Is 

"  uche  normale  de  la  température  dans  le  cours  de  l'année.  Oa 

trait,  dans  ce  but,  une  courbe  dont  les  ordonné^'S  sont  les 

Bpéralures  et  dont  les  abscisses  sont  les  jours  de  l'année.  Cette 

inbe  indique,  par  de  petites  ondulations,  des  échaufferaents  et 

D  re&oîdissements  périodiques.  C'est  là  la  principale  utilité  dos 

•iraktra  uormaUs  diurnes. 

a  tt  minitna  absolus  de  la  lemféraiure.  —  Ce  sont  les  lerapé- 
nres  les  plus  élevées  et  les  températures  les  plus  basses  relevées 
rate  i833  jusqu'à  la  fia  de  septembre  1898. 
a  torttctiùK  à  affliquer  à  l'heure  du  lever  ou  à  celle  du  couchor 
£■  provenant  de  la  latitude,  assez  faible  pour  la  Belgique,  se 
nilera  Â  l'aide  des  tableaux  que  l'on  trouvera  plus  loin.  Le 
me  +  indique  que  la  correction  doit  *tre  ajoutée  â  l'heure  du 
c  et  retranchée  de  l'heure  du  coucher;  le  signe  —  indique 
ït'eRe  doit  être  retranchée  de  l'heure  du  lever  et  ajoutéeà  l'heure 


S  heures  du  coucher  ou  du  lever  du  Soleil,  dans  notre  pays, 

ajenl  les  mêmes  pour  la  même  latitude,  si  en  chaque  endroit  on 

fcwrvalt  du  temps  local.  Mais  comme  on  fait  partout  usage  du 

pips  Civil  du  méiidien  de  Greenwich,  on  doit  tenir  compte  de  la 

bcDcede  longitndeavec  Bruxelles,  celle  diiïérence  sera  ajoutée 

d  la  localité  est  à  l'outst  de  Bruxelles  et  retranchée  dans  le 
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:vM\ 

lo.in 

22  Bit 

0  41.10,3 

3,5 

* 

M<-r.'redi. 

S.  Tli*(Hlofe,  .^v. 

l'J.UT 

3a.;i* 

O.t».  0.8 

■(, 

3 

Jeudi. 

S.  Pierre  de  L. 

a-iH 

iii.:i6 

2S.Ht 

o.n3.  A.-i 

t.f 

G 

Vendredi. 

Ste  Gndelive.  m. 

:).;i!i 

l»,3ti 

33..M 

6.55.50.9 

4.* 

7 

Satuedj. 

S.  «illebrand. 

a.M 

lil.SS 

S2.3Ï 

o.ûo.se.-t 

4.3 

DlHANCIIB. 

SIe  Ëlisabelli.  r. 

a.t« 

tU.S5 

3â.:ii 

1,  3.63.0 

4,4 

n 

Lundi. 

SS.  Murt.  de  11. 

•AM 

lil.3» 

K.3» 

1.  1.48.G 

4.5 

10  ;  Mardi. 

Les scpl  Knr.  m. 

■A.VA 

I1I.3M 

33.17 

T.11.4li.l 

5. 

Il  '  Mercrwli. 

S.  PH-I.|.ape. 

3.  M 

IJI.S2 

93.  9 

7.IS.M.7 

B.l 

la  1  Jeudi. 

S.  Je»n  r.uailiert. 

;i.  i;i 

IK.Iil 

33.   1 

7.IB.39  3 

5.1 

-!:{ !  Vi-narvdi. 

S.  Aiiadel.  m*- 

■A.\i> 

l!).:il 

21.33 

7.33.35.8 

5.2 

It  :  Sampdl. 

S.  I(«neiiïalufe. 

H.n 

iy.r.o 

3i.it 

7.37.33.1 

S,3 

is  1  Hmaruhb. 

S.  Henri,  i'ni|i. 

3.« 

lU.lil 

21  .at 

7.31.38.9 

6,4 

IR    Luixli. 

N,  D.  du  H>  Car. 

n..(!) 

!<).)« 

31 .2S 

7.3S.2S.B 

r.,4 

17  i  Hirdi. 

S.  Alexis,  l'onf. 

I!).V7 

2l.i:i 

7,39.29.0 

!i.5 

<tj     Mercredi. 

S.  ('jimille. 

liP.Hi 

31.  r. 

7.i3.IB.C 

0.6 

lil    Jeuili. 

H.  Vinreiil.  de  1*. 

■.i.»i 

llMt 

2or,l 

7.47.IB.1 

6. 

20     VenilreJi. 

S.  Jerùmc  Km. 

A.'i\ 

III.  i» 

30.  i3 

7.r,I.H.7 

0. 

31     .S»rne<li. 

Sle  Praxi'de.  v. 

■A.:.r> 

II)..l2 

20..12 

7.tî5.  8.9 

r,. 

22  ;  rHMAKCHR. 

SIe  Mi.rie  «ad. 

11),  H 

2U.20 

7, .19.  -t.8 

ii.i 

23  .  Lundi. 

S.  A|>i>ollinïire. 

;i.;iH 

Ul.tU 

2U.  » 

8,  3.  1,-1 

CI 

2i    Manii. 

Sle  Clirisline,  v. 

;i,:;!i 

[ii.:i!i 

lu  m 

8,  0.37.9 

«.1 

3o  ;  Mercredi. 

.S.  Jacques,  aji. 

■i.  0 

1U.38 

lU.W 

8,10,S4.S 

6.1 

30  1  Jeudi. 

Sle  Anne. 

■t.  1 

in.30 

1D,30 

8.11,61,0 

G.1 

27  1  WmIreJi. 

S.  hmtalOon,  m. 

■t.  ;! 

1  !!.;(:; 

in.n 

«,18.47,(i 

Cl 

3H  ,  Sitmedi. 

f:  Victor.  III. 

-t.  1 

ili.:t( 

1».  :< 

«,3i.4t.2 

fi.l 

SU  !  1>iha><:he. 

Sie  .>l:,i-tl....  V. 

V.  t; 

iu.:t2 

18.  lil 

H,3li,10.7 

Cl 

30  1  Lundi. 

S.  Al.don,  m. 

i.   7 

iit.:to 

IH.T, 

8.30.37,3 

li.l 

.-îl     M:irdi. 

S.  Itin.ee  ,1e  i.oy. 

■t.   !l 

i!l.2!l 

B.  1*<.2(I 

8.3,t.33.8 

—  Cl 

^H 

■ 

■ 

■ 

■ 

L 

1 

■ 

■ 

^            -37- 

■ 

^ 
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■ 

LUNE 

PLASËTES 

TEMPEk 

TUBE 

1 

■ 

1  c^ 

oS 

-            1 

l'p 

l. 

|l  1 

11 

1 

1 

I3. 
Il 

Jl 

l 

1 

1 

■0      ' 

'          1  t..  m. 

b,   HU 

h.  B. 

i»..,ik..,,h,. 

» 

0 

„ 

-  M.n 

„ 

13.13 

H 

;^   Mertîure 

17.2 

30.  ti 

7.9 

1 

189 

■   '.-3.  n 

^ 

IS.AT 

tl 

n.3  ;U)  « 
n.7  31.7 

0  8 
7  8 

3 

183 

184 

1     H.4Q 

M.3K 

21,33 

.»  «.4t 

n.ao 

8 

11      II.  Il 

l;).3R 

20.110 

n.y  32.8 

80 

4 

iga 

..  /> 

„ 

18.  3 

19  aa 

3U.30 

9 

9)     U  +» 

13.33 

iO.  0 

18  3133.9 

iss'ys.T 

18,.',|3Î.3 
18.3  31,1* 

0,7 
Ii.4 

11 

IBfl 

187 
188 

189 

5  Véima 

0.  0 

11Î13 

H 

13 

1  1  4,iG. 12.31    30.17 

n    3..nUi.aK  19,  3 

21  1  3.S3|l0.3S   17.38 

8.9 
H,0 

7 

8 

fi.m 

n.it 

3)  .30 

17.8 

33  U 

8.3 

» 

W 

1  il 

(8.10 

3ï!.l<> 

H 

17.8 

31  .U 

8,3 

19 

10) 

iR.na 

33  13 

ir. 

~  d-lï^-s 

17,0 

18.S 

31.8 
31, e 

7.0 
8.3 

1< 

13 

IBÎ 
198 

1  1   1.16     9.10   IT.  \ 

U.IO 

n 

Il     0  !18    9.  0   n.  S 

18,8 

31.1) 

7.1 

13 

191 

ji'  ;n 

18 

31  1  ««     H.BO    lfl,a9 

19  0 

31.4 

8.8 

8.a 

14 

19S 
191! 

-Jl.  » 

9.  li 

19 

19.3 

30.0 

1Ë 

"^  Jupit«r 

.'1  je 

■J<  liO 

•2-2 IS 

9K3    9U 
3*3  |2t 
*.35  1  3i 

1   lO.M 
Il    ll>.  4 

1110 
19.1 

34.0 
33.11 

88 
83 
9,1 

17 
18 

197 
198 

31.  n 

3U93 

1.39 

0.47 

■ 

13  il 
<S.9t 

S.37 
ii.ïi 

7  11; 

3;j 

9* 

9.", 

31    15.93   11., M 

19,9 
lft.9 

18  3 

3a  1 

35,3 
33.0 

li.8 
9  3 

8.4 

19 
20 

ai 

Soi 

t  Saturne 

1  19-  8,23.  ai  a.iB 

1  ,.    , 

10. 97 

8.H 

3il 

M  i8.3i(isa,â7    3,:ia 

18,7 

30,3 

7.t 

33 

n.îi 
m  40 

» 

U.  Il    ST 

31  n,**|at.*s|  i.fio  ]iu  1 

31 ,3 

0  0 

33 

24 

9S 

96 
97 

3UB 

" 

io!r.3 

so 
l 

la  U  rail  us 

18,4 

18.0 

18  1 

31  !o 

31.9 
33-7 

8,0 

80 
87 

1  117.38191.33  1  l.-tS 
ie|l0.38  1-20.34  1  Oit 

13.11 

9 

^  Neptune 

18  4 
18  i 
18  3 

29.3 
;7.8 
39.4 

93 
8.1 
9,3 

98i20il 
39,310 
30 '911 

1  1  9  4(t|10SV|lSt>U 

^..u.,     » 

t;;.i(î  '   f, 

ml  i.n.il  0,88  lis.  3 

l».4 

31  1 

Il  1 

31   319 
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1 

1 

't. 

es 

Jours 

de 

la  semaine 

1 

CALENDRIER 

SOLEIL 

Temps 

sidéral  à 

midi  moyen 

Équati 

> 

1 

c      2 

^    'i 

du  t«n 

• 

a 
midi  V 

h.  m. 

h.    m. 

0  t 

h.    m.    s. 

m. 

\ 

Mercredi. 

S.  Pierre-ès-L. 

4.10     19.27 

B.  18.  r> 

8.38.30.4 

—  6.  1 

â     Jeudi. 

S.  Alph.  de  L. 

4.11     19.20 

17.50 

8.4220.9 

6.  ^ 

3     Vendredi. 

Inv.  de  St.  Elien 

4.13     19.2t 

17.31 

8.«>.23.5 

C.  1 

\  ;  Suiiu'di. 

S.  Dominique. 

4.1")     19.22 

17.19 

8.30  20.0 

5.5J 

0  :  Dimanche. 

N.-D.  aux  iN. 

4.10    19.20 

17.  3 

8.54.10.0 

5.41 

!    G 

Lundi. 

Trans.  de  N.  S. 

i.l8     19.19 

10.40 

8.38.13.1 

5.4: 

7 

Mardi. 

S.  Dimal.  év. 

4.19    19.17 

10.30 

9.  2.  9.7 

5.34 

:    8     MorcptMll. 

S.  ('Ariac,  m. 

4.21 

19.13 

10.13 

9.  0.  0.3 

5.21 

î>  1  Jeudi. 

S.  Humain,  m. 

4.22 

19.14 

13.30 

9.10.  2.8 

5.2 

iO 

Vendredi. 

S.  Laurenl,  m. 

4.2  i 

19.12 

1338 

9.23.59.4 

5.i; 

11  1  Samedi. 

S.  Géry,  év. 

4.20 

19.10 

in.2i 

9.17.55.9 

5.  ; 

K'I  \  Dimanche. 

Sic  Claire,  v. 

4.27  1  19.  8 

13.  3 

9.20.32.5 

4.5 

;i3 

Lundi. 

S.  Hippol,  m. 

4.28     19.  0 

14  43 

9.23  49.0 

4.4^ 

'il  '  Mardi. 

S.  Kusfbe,  m. 

1  4.30  i  19.  4 

14.20 

9  29.i5.0 

4.3; 

.15 

-Mercredi. 

ASSOMPTION. 

4.31 

19.  3 

14.  8 

9.33.42.2 

4.2: 

10 

Jeudi. 

9.  Uoch. 

4.33 

19.    1 

13.49 

9.37.38.7 

4.11 

:  d7  ',  Vcndpf?<li. 

S.  Libéral,  al». 

4.34  !  18..'i9 

13.30 

9.41.33.2 

0     w. 

18 

Samedi. 

Sle  Hél«'ne,  ia»p. 

4.30    18î)7 

13  11 

9.43  31.8 

3.4; 

lil 

Dimanche. 

S.  Joachim.  m. 

V.37     18.î)f) 

12  31 

9.49  28.3 

3.3 

j20 

Lundi. 

S.  Bernacpl,  ab. 

i.38 

18.33 

12.32 

9.53.24.9 

3.11 

1 

.Mardi. 

Sic  Jeanne-Fr. 

4.40 

18.31 

12.12 

9.57.21.5 

3.  : 

-H 

Mercredi. 

S.  Timotbée,  ni. 

4.42 

18.49 

11.32 

10.  1.18.0 

2.4Î 

^n 

Jeudi. 

S.  IMiilippe. 

44i 

18.47 

11.32 

10.  5.14.0 

23 

tîi- 

Vendredi. 

S    Barlbelemi. 

4.4:»  i  18.43 

11.11 

10.  9.111 

2.11 

2o     Samedi. 

S.  Louis,  roi. 

4.40 

18.43 

10.31 

10.13.  7.7 

2.  \ 

2fi  :  Dimanche. 

S.  Zéjdi.  p.  et  m. 

'  4.48 

18.41 

10.30 

10.17.  4.2 

\M 

1  ti7  '  Lundi. 

S.  Josepb  Calas. 

4.i9  1  18  39 

10.  9 

;10  21.   0.8 

1.3< 

i  t>8  ■  .Mardi. 

S.  Augustin,  év. 

4.0I     18  37 

9.48 

10.24  37.3 

1.1! 

->9 

Mercredi. 

Dec.  S.  Jean.  B. 

4.:»2    18.3:i 

9.27 

10  08.53.9 

0.5- 

30 

Jeudi. 

Sle  Rose  de  L. 

,  4.^)3 

18.33 

9.  3 

:  10.32.30.4 

0.31 

31 

Vendredi. 

S.  Raymond,  N. 

:  4.îi3 

1 

18.30 

B.    8.44 

10.30.47.0 

—  O.IJ 
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■ 

m 

1 

1 
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] 
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11 
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+ 

3n 
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„ 
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SO.  1 

lU 
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18.e 
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34.(1 
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7.2 
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7.8 

u 

an 
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6  Vénus 

1    a.  i    ft.3iî  il.  8 

Il      1.3S     «.  7    Hi.H 
H     M»     8.110   16.37 

1.13    IT.3I 

-f  i-   18-  - 

S)  .SI 

î3.:;t 

la 

18-3 
18.1 
17  9 

ao.i 

20.9 

8.0 
B.7 

8 
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33( 
331 

d*  Mars 

iii 
n 

1A.^ 

31. 8 

SO.I 

7. S 
7.« 

11 
13 

i).*i 

1 1  (i.îni  ooiicB» 

1,3^ 

IK 
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IH.l 
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7.K 
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a,28 

m 
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M 
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n.a 
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«.so 

41, 4B 
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7.  3 

33 

■Si 

18.1  33.1 
■18.1  3B.3 

84 
9,9 

18 

in 

33( 

331 

■ 

m.  4 

T.  au 

i)  Salurne 

18.3  30.8 
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7.4 
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21 

33S 
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■ 

u:m 
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98 
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17.8  3o.n 

8,4 
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-Mr. 

â 

ii.ei 

12.33 
13.U 
lU.SS 

a  Uranus 

17.0 

n.3 

17.2 
17.3 

31,0 
30.0 
3119 

7,6 

7.B 

S.ll 

s.u 

3S 

56 
97 
38 
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33e 

331 
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1 

1  115.31119.30  133.31! 
Ili|l4. 34  118.31  133.38 

'S  Neptune 
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" 

14.3« 
1M.33 

17.3 
18  8 
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(1.8 
7,11 

30 ,949 
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s 

Jnurs 

.l<« 

la  semaine 

CALENimiFtt 

SOLF.IL 

Temps 
midi  moyen 

tv* 

i 

à  1 
^  1 

lin  te 

1 
midi 

h.  m. 

b.    m.    : 

B. 

i 

SaNieili. 

s.  r.iiii>s.  ïiii>é. 

-t.a- 

)8.9H 

H.    S.33 

10.40.4S.5 

+  0. 

2 

1)1  HANCHE. 

s.  KliPiiiif,  roi. 

1.5!» 

18,2H 

8.  U 

H).M.«.l 

0-1 

-.i 

LuiKli. 

s,  Bmiiï,'!,',  rv. 

li.  0 

1H.21 

7.:M( 

10.48.M.6 

0.J 

4 

Munli 

Sl>-  RomiUp.  V. 

3.  a 

1B.23 

7.1(i 

lo.sa.M.a 

0.1 

G 

Mert-redi. 

S.  i.iiiinnl  Jusl. 

s.  -t 

IB.Ill 

o.:i4 

10.B6.98.8 

4.1 

,; 

Jrucii. 

S.  IlonaliïD.m. 

s.  s 

18.1(1 

lî.aa 

H.  0.36.3 

4.; 

^ 

V.'n<lre<li. 

Sic  Uc'inc.  V. 

il.  7 

IH.Il 

(i.  ip 

11.  4.34.9 

i.t 

8 

S»iiir<li. 

Nal.  dtla    Yitrgt 

K.   H 

IH.H 

;i.i7 

H.  8)9.4 

9.1 

DlHAKim 

S.  CorK-m.-.  m. 

G.IU 

18,10 

3, 31 

11  12.16.0 

a,E 

10 

Uncii. 

S.  Sirol:is  Ak  t. 

H.ll 

18.  H 

i:.  1 

H.16.13.B 

3.1 

11 

Mnrrli. 

S,  PrdU',  m. 

:i.ii 

18.  Il 

t.:i» 

11.90.  9.1 

3.i 

i-i 

)i,T.T«li. 

S.  Ilnj-, 

ii.M 

18.  ;t 

t.  m 

11.34.  S.6 

3.4 

Jru.ii. 

S.Hi 

18.   1 

;î.r.:t 

11.38.  2.3 

4. 

il 

V.!nili'i>tii. 

k\.  .1.'  hi  (':r»i\. 

r,.i« 

i-.:;ii 

;i.;«i 

1I.:H.58.7 

*.i 

i;i 

Samrili. 

S.  Nùon»-.!.-.  in. 

HAii 

n.iin 

;i.  7 

H.3S.SB.3 

4,1 

i« 

DiHtMm. 

S.  CrniOlle,  m. 

l\*\ 

n.:ii 

3.11 

11.^11  r.i. 8 

6. 

<r, 

I.iiiiili. 

?>     UlIlllKTlVÏ. 

V.A'i 

n.:;-2 

a,3o 

ll.W.48.4 

B.i 

M»r>li 

S.  JusiTl,  .!,■  r. 

ïï.2:( 

L-IT 

(i.n.w.9 

5.4 

M.T.T.Mli. 

i,:it 

11. Ml .41 .3 

C. 

so 

Jruiii. 

S,  Kii!.l;i.iiV.  111, 

li.30 

i-.W 

1.11 

ll.3r,.38.1 

6.! 

2t 

VVnilmli. 

S.  .Miilliipii,  !iii. 

Tk-IH 

\1M 

ti..n 

11.119,3.16 

6.! 

ii 

Siimnii. 

S.  >l:iupk,.. 

o.ili 

n.Yî 

12.  3.;u.3 

7.1 

■î:: 

IIIDAXCnK. 

SI,.  Tlir,  I...  V 

r..;ii 

17.:iii 

13.  1,31.7 

1.: 

Si 

Lmiili. 

S.  i».  .1,.  h  MiTri. 

A.    0.3;l 

12.11.94.3 

1.1 

a!i 

Manii. 

S.  Iira,iii,  ,.v. 

;i-:ii 

i-.:n 

O.-Mi 

1-J.3C.20  8 

B.: 

âf. 

M.T<Tl>(li. 

S.  Cyiirieii.  ni. 
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Correotioiis  pour  lea  levers  et  coachers  de  la  Lune. 
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L'observation  des  éclipses  de  Lune 


s  obser%'alions  à  faire  pendant  les  éclipses  de  Lune  à  l'aide  , 
Btuments,  petits  et  moyens,  sod(  assez  nombreuses.  Elles  con- 
T  rheiire  où  l'on  commence  à  constater  un  alfaiblJS' 
mt  dans  l'éclat  de  noire  satellite,  le  moment  de  l'apparition 
e  point  de  contact  de  l'ombre  ;  on  dessinera  ensuite  sa  marchi!  ' 
Msîve  à  la  surface  du  disque  lunaire  par  rapport  aux  taches 
i.  On  doit  aussi  noter  l'iasiant  et  la  position  du  der- 
f  contact  de  l'ombre  et,  enfin,  le  moment  où  la  pénombre  aura 
BplMemenC  disparu.  | 

I  la  durée  du  phénomène,  l'observateur  de\ra  porter 
^  attention  sur  les  différentes  teintes  des  parties  éclipsées  du 
«lunaire. 

t  les  éclipses  totales  de  Lune,  on  peut  observer,  aver   I 
s  de  facilité,  l'occulalion  de  petites  étoiles  ^'instant  de  la  dis- 
Btion  et  celui  de  la  réapparition,  notés  avec  exactitude.  ïour- 
a  Excellent  moyen  pour  déteiminer  le  diamètre  de  notre    | 
«sa parallaxe,  si  les  observations  sont  faites  concuirem- 
i  en  d«s  localités  suffisamment  éloignées  les  unes  des  autres. 


L'observation  des  éclipses  de  Soleil 


éclipses  parlielles  de  Soleil  n'oiFrent  pas  un  grand  intérêt 
r  les  recherches  astronomiques.  Les  observateurs  pourront 
I  l'heure  des  contacts  du  disque  lunaire  avec  les  bords  du 

c  les  taches,  s'il  y  eu  a  de  visibles,  sur  ci 
«  éclipses  totales  de  Soleil,  qui,  pour  une  région  déler 
B  Terre,  sont  excessivement  rares,  permettent  de  (aire  des 
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recherches  sur  l'aspect  et  le  spectre  des  protubérances  et  de  la 
couronae  solaires.  On  peut  aussi  explorer  les  environs  du  SolcU, 
afin  de  chercher  à  reconnaître  l'oxistenrc  de  corps  célestes  situés 
dans  son  voisinage  et  que  sa  vive  lumière  ne  nous  |)ennettrait  pas 
d'apercevoir  en  temps  ordinaire,  C'i^st  ainsi  que  l'on  a  découvert, 
durant  r éclipse  totale  du  17  mai  iSSa,  une  comète  située  près  du 
Soleil.  Quant  aux  planètes  intra-mercuiiellcs  que  l'on  a  cherchées 
pendant  assez  longtemps,  on  semble,  en  général,  i 
admettre  l'eidstence. 


Eclipses  de  Soleil  et  de  Lune  en  igoo 


Il  y  aura  en  1900  deux  éclipses  du  Soleil  ;  la  première,  totale, 
seraparliellemcntvisiblecnBelgii)ueet  la  seconde,  annulaire,  sera 


éclipse  partielle  de 


» 


» 


» 
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I.  Le  a8  mai  1900,  éclipse  totale  de  Soleil  visible 
à  Bruxelles  comme  éclipse  partielle 

(Voir  au   sujet   de   cette   éclipse  la  notice   spéciale   de 

M.  Landerer) 

Comxnenc.   de  l'éclipsé  générale  le  28  mai,  à  .     lah  12^7  temps  offic. 
Par    97®  53*  long,  occident,  de  Greenwich. 
10     4   latitude  boréale. 
Commenc.   de  l'éclipsé  centrale,  le  28  mai,  à  .     i3h  14^7 
Par  1160  41'  long,  occident,  de  Greenwich. 
17    55   latitude  boréale. 
L'éclipsé  centale  à  midi  vrai,  le  28  mai,  à  .     .     .     14.  57.  o 
Par    45^    I*  long,  occident,  de  Greenwich. 
41    57  latitude  boréale. 
Fin  de  l'éclipsé  centrale,  le  28  mai,  à     .     .     .     .     16.  33.  3 
Par    3io  36*  long,  orientale  de  Greenwich. 
25    24   latitude  boréale. 
Fin  de  l'éclipsé  générale,  le  28  mai,  à     .     .     .     .     17.  35.  4 
Par    120  3i'  long,  orientale  de  Greenwich. 
17    37  latitude  boréale. 

A  Bruxelles,  on  aura  : 
Commencement  de  l'éclipse  partielle,  à     .     14^  55^6  temps  ofilc. 

Plus  grande  phase,  à i5.  58.  4  » 

Fin  de  l'éclipse  partielle,  à  17.    2.  2  » 

Grandeur  de  l'éclipse  :  0,66,  le  soleil  étant  i. 

L'entrée  de  la  Lune  sur  le  disque  solaire  se  fera, pour  Bruxelles, 
à  1080  du  point  Nord  du  disque  solaire,  en  comptant  vitrs  l'Ouest  ; 
le  dernier  contact  à  112*^  vers  l'Kst;  dans  les  deux  cas,  pour 
l'image  directe. 

Cette  éclipse  sera  visible  dans  l'Amérique  du  Nord  et  dans 
l'Amérique  centrale,  dans  la  moitié  septentrionale  de,  TOcéan 
Atlantique  et  des  parties  limitroj)hes  de  la  mer  Glaciah;  Arctique, 
dans  le  Nord-Ouest  de  l'Afrique,  ou  Europe  et  dans  l'Asie  occi- 
dentale. 


» 


-  54    - 

II.  Le  i3  juin  igoo,  éclipse  partielle  de  Lune, 
en  partie  visible  à  Bruxelles 

Premier  contact  avec  la  pénombre,  le  i3  Juin,  à  .  i^  i6ni2  temps  offic. 

Premier  contact  avec  l'ombre 3.  24.  2  » 

Milieu  de  l'éclipsé 3.  27,  6  « 

Dernier  contact  avec  l'ombre 3.  3i.  o  »> 

Dernier  contact  avec  lo  pénombre 5.  39.  o  » 

A  ces  époques,  la  Lune  sera  respectivement  au  zénith  des  lieux 
dont  h.'s  j)ositions  suivent  : 

Long,  occid.  de  Greenw.         20^24  Latitude  australe.         22^23' 

Id.  3i.i2  Id.  22.21 

Id.  52.    I  Id.  22.21 

Id.  32. 5o  Id.  22.21 

Id.  83.38  Id.  22.19 

La  ji^^randeur  de  l'éclipsé  -  -  o.ooi,  le  diamètre  de  la  Lune  étant  z. 

Le  premier  contact  avec  l'ombre  se  fera  à  176**  du  point  Nord 
dû  disque  lunaire,  en  comptant  vers  TlCst  ;  le  dernier  contact  à 
iSo-^'  vi-rs  l'Est  ;  dans  les  doux  ras  jmur  l'image  directe. 

La  lune  se  rciuche  à  lîruxolli's,  le  i3  Juin  à  3*^40»". 

Cette  (•rli])se  srM  a  visible  dans  l'Ouest  di*  l'Europe,  dans  la  plus 
grand(i  partie  de  l'Afrique  oeridiînlale,  dans  l'Océan  Atlantique, 
en  Amérique  à  l'exciqUion  de  la  j^artie  Xord-Ouest,  dans  la  partie 
Sud-Ouest  du  Grand-Océan  et  dans  les  régions  du  pôle  Sud. 

III.  Le  22  novembre  1900,  éclipse  annulaire  de  Soleil, 

invisible  à  Bruxelles 


Commenc.  de  l'éclipsé  générale,  le  22  nov.,  à   . 

Par    20*»  5g'  long,  orient,  de  Greenwich. 

I    3i    latitude  autrale. 

Commenc.  de  l'éclipsé   centrale,  le   22  nov.,  à  . 

Par      2^^  30'  long,  orient,  de  Greenwich. 

6      I    latitude  australe. 


4h  2o"'o  temps  oiHc. 


5.  26.  9 


» 
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L'éclipsé  centrale  à  midi  vrai,  le  22  nov.,  à. 
Par   65<>  49'  long,  prient,  de  Greenwich. 
33   20  latitude  austral^. 
Fin  de  lédipee  centrale,  le  22  nov.,  à    .     .     . 
Par  i35<>  20'  long,  orient,  de  Greenwicb. 
18    3  c   latitude  australe. 
Fin  de  Téclipse  générale,  le  22  novembre,  à 
Par  116^  49*  long,  orient,  de  Greenwich. 
14     2  latitude  astrale. 


7.  22.  9 


.     9.  12.  8 


10.  19.  7 


)> 


*i 


tt 


Cette  éclipse  sera  visible  dans  la  moitié  méridionale  de  l'Afrique» 
«lans  rOcéan  Indien,  en  Australie  et  aux  lies  de  la  Sonde. 


5 


—  56  — 


LA  LUNE 


Fig  4. 


La  Lune,  dans  son  mouvement  relatif  par  rapport  à  la  Terre, 
décrit  une  éclipse  dont  celle-ci  occupe  un  des  foyers.  Le  point  de 

JP  l'orbite  de  la  Lune  le  plus  rapproché  de  la 
Terre  est  le  périgée  ;  le  point  le  plus  éloigné, 
Vapogée. 

Sur  la  figure  ci-jointe,  où  l'excentricité  de 
l'ellipse  a  été  fortement  exagérée,  le  périgée  se 
trouve  en  P  et  l'apogée  en  A,  à  l'autre  extré- 
mité du  grand  axe. 

Quand  la  Lune  est  au  Périgée,  son  diamètre 
apparent  est  maximum  ;  il  est  alors  de  33'33",tandis  qu'à  l'apogée, 
notre  satellite  n'apparatt  plus  que  sous  un  angle  de  29'34". 

On  nomme  ttivuii  ascendant  de  la  Lime,  le  point  de  rencontre  de 
sou  orbite  sur  la  sphère  céleste  avee  Técliptique.  lorsqu'elle  va  du 
sud  vers  le  nord.  L'inclinaison  de  l'orbite  de  la  Lune  sur  l'éclip- 

ti<iue  est  de  5*^  environ  ;  ce  nombre  représente 
la  plus  grande  distance  angulaire  qui  peut  exister 
entre  le  centre  de  l'astre  et  l'écliptique. 

Le  nœud  ascendant  se  désigne  par  le  signe  O 
et  le  nœud  descendant,  qui  est  diamétralement 
opposr  au  premier,  est  représenté  par  y  (fig.  4). 
La  longitude  moyenne  du  nœud  ascendant  est 
la  longitude  (comptée  à  partir  du  point  vemaly) 
de  ce  point,  abstraction  faite  des  petits  déplacements  correspon- 
dants aux  ]>erturl)ations  p('riodiqu«^s  de  la  Lune.  Les  nœuds  se 
meuvent  en  st-ns  contraire  du  mouvemiiment  direct  et  font  un  tour 
di;  l'écliptique  en  18  2/3  ans,  environ. 


Fig. 


Distance  moyenne  de  la  Lime  à  la  TeiTo     . 
Parallaxe       —  —  .... 

Longitudi-  moyenne  du  périgée  au  i*^*^  janvier 
Moyen  mouvement  —         <;n  10  jours 

Longitude  moyenne  du  nœud  au  i*^"*"  janvier 
Mo}"en  mouvement  —     en  10  jours 


384,134  kilom. 
57'2''325 
293o46'34"68 
4-10  6'5o"54 

278o27'2l"24 

-3i'46''34 
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Pour  obtenir  avec  une  certaine  approximation  l'heure 

de  la  haute  mer  : 

à  Nieuportf  retranchez  c^nviron  15  min.  de  l'heure  d'Ostende, 

à  Blankenberghe,  ajoutez  »      15 
à  Flessingue,  »       »      40 
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Phases  de  la  Lune  en  1900 


FÉVRIER 


Mars 


N.L.  le    X  à  i3  h.  52  m.  N.L.  le   xàxxh.  25  m. 

P.Q.  le   8à    5h.4om.  P.Q.  le   6àx6h.23m.    PQ.  le    8à   5  h.  34  m. 

P.L.  Iex5àx9h.    8  m.  P.L.  le  14  a  x3  h.  5om.    P.L.  Iex6à   8  h.  12  m. 

D.Q.  le  23  à  23  h.  53  m.  D.Q.  le  22  à  16  h.  44  m.    D.Q.  Ie24à   5  h.  37  m. 

N.L.  le  3x  à    xh.  23  m.  N.L.  le3oà2oh.  3i  m. 


Avril 


Mai 


Juin 


P.Q.le   6à2oh.55m.  P.Q.  le   6ài3h.39m.  P.Q.  le   5à   eh-Sgm. 

P.L.  le  x5  à    xh.    2  m.  P.L.  le  74  a  x5  h.  37  m.  P.L.  le  i3  à   3  h.  39111. 

D.Q.  le  22 à  X4  h.  33  m.  D.Q.  le  2X  à  20  h.  3x  m.  D.Q.  le  20 à  oh.  57m. 

N.L.  le  29  a   5  h.  23  m.  N.L.  Ie28à  X4h.  5om.  N.L.  le  27  à   i  h.  2710. 


Juillet 


Août 


P.Q.le   5  à   oh.  14  m.  P.Q.le   3  à  x6  h.  46  m.  P.Q.le   a  à   7  h.  56  m. 

P.L.  le  12  à  x3  h.  22  m.  P.L.  le  xoà  21  h.  3om.  P.L.  le   9a   5 h.    6m. 

D.Q.  Iei9à    5h.  3im.  D.Q.  le  17  a  ix  h.  46  m.  D.Q.  le  i5  à  20  h.  57  m. 

N.L.  le  26  a  i3  h.  43  m,  N.L.  le  25  à   3  h.  53  m.  N.  L.  le  23  à  xg  h.  57  m. 


Octobre 


Novembre 


DicSMBRB 


P.Q.  le    X  à2x  h.  ix  m. 

P.L.  le   8 à  i3  h.  18  m.  P.L.  le   6 à 23  h.   om.  P.L.  le   6 à  xo h.  38m. 

D.Q.  le  i5  a   gh.  5xm.  D.Q.  le  14  à   2  h.  38  m.  D.Q.  le  r3  à  22  h.  42  m. 

N.L.  le  23  à  i3  h.  27  m.  N.L.  le  22  à   7 h.  17  m.  N.L.  le 22 à   oh.    x  m. 

P.Q.  le  3i  à   8  h.  18  m.  PQ.  le  29  à  17  h.  35  m.  P.Q.  le  29  à    xh.  48  m. 


Occultations  de  planètes  et  d'étoiles 
parla  Lune 


Lorsque,  par  son  mouvement  propre  sur  la  sphère  céleste,  U 
Lune  vient  i.  passer  devant  une  étoile  ou  une  planète,  on  dit  qu'il 
y  a  occultation. 

Il  faut  noter, aussi  exactement  que  possible,  l'instant  de  dispari- 1 
lion  et  de  la  réapparition  de  l'étoile.  Ces  phénomènes  sont  abso-  i 
lent  instantanés.  Lorsque  l'astre  occulté  est  une  planète,  onl 
Krve  l'instant  ou  chacun  des  bords  de  celle-d    disparait    i 
ippaialt.  11  faut  aussi,  dans  ce  cas,  suivre 
^cfac  du  Umbe  lunaire  sur  le  disque  de  la  planète. 

ucemenl  de  la  lunaison,  quand  la  Lime  csl  < 
i  aperçoit  souvent  de  faibles  étoiles   dont  on  peut  observer  I 
rultatlon.    Lorsque  la  disparition  a  lieu  du  côté  du  bord  [ 
11  du  bord  éclairé  par  la  lumière  cendrée,  l'étoile  semble  I 
rpïéler  sur  le  disque   de   la   Lline;    c'est   un   phéi 
on  devra  porter  son  attention. 

r  indiquer,  dans  les  occultations   d'étoiles  par  la   Lune,  ^ 
dfoit  du  disque  lunaircauquel  se  font  l'immersion  et  l'émersion, 
ï  suppose  ce  disque  gradué  à  la  manière  d'un  cercle,  de  o"  i 
*,  de  gauche  à  droite  {dans  le  sens  du  mouvement  des  aiguilles 
re),  et  l'on  donne  le  point  de  cette  graduation  auquel  1 
■phénomène  doit  se  produire.  On  part,  à  cet  effet,  de  l'extrémité  I 
e  du  diamètre  vertical  de  la  Lune  [vue  dans  un  télescope  j 
tl  renverse  complètement  les  images),  et  l'on  compte  90"  à  droite,  : 
fi  en  bas  et  370°  â  gauche.  On  a  ainsi  la  mesure  de  Vaiigle-zmilh,  I 
é  par  deux  grands  cercles,  passant,  l'un,  par  le  centre  de  la  I 
it  le  zénith,  l'autre,  par  ce  centre  et  par  l'étoile. 
'à  U  lunette  ne  renversait  pas.  il  faudrait  prendre  cP  en  bas,  gcfi  ■ 
puche,  iSo°  en  haut  et  270°  à  droite. 

Voici  une  remarque  qui  est  très  utile  pour  se  préparer  à  l'obser-  j 
a  de  l'émersion  et  qui  s'applique  à  l'emploi  des  instrumenta  I 
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LES  PLANÈTES 
Marche  des  planètes  en  1900 

La  planche  hors  texte  représente  la  marche  des  différentes 
planètes  durant  l'année  1900.  Il  a  été  impossible  de  construire  ce 
ce  plan  M  du  système  solaire  de  façon  à  ce  que  les  différentes  pla- 
nètes se  trouvent  respectivement  à  des  distances  du  Soleil  propor- 
tionnelles à  leiu-s  distances  réelles.  Cette  proportion  n'a  pu  être 
consen^^ée  que  pour  les  quatre  planètes  intérieures  :  Mercure, 
Vénus,  la  Terre  et  Mars. 

C'est  ainsi  qu'à  l'échelle  adoptée,  Neptune  devrait  se  trouver  à 
65  centimètres  du  Soleil  et  le  rayon  de  l'orbite  lunaire,  par  rap- 
port à  notre  globe,  devrait  être  réduit  dans  le  rapport  de  20  à  i  ,ce 
qui  modifierait  complètement  la  forme  générale  de  cette  orbite. 

On  peut,  à  l'aide  de  cette  planche,  se  rendre  compte  des  divers 
aspects  du  mouvement  des  planètes  ;  mouvement  direct,  stations, 
rétrogradations,  conjonctions,  oppositions,  plus  grandes  élonga- 
tions,  etc.  Les  nombres  1,2,  ...  i3,  correspondent,  respectivement, 
aux  positions  occupées  par  les  planètes,  le  i^r  janvier  1900,  le 
1er  février,  ...  le  i«r  janvier  1901.  On  a  donc  : 

1  ■=  i"^  janvier  1900  7  =--  i*'  juillet  1900 

2  =  1*'  février      »  8  -^    1^  août 

3  =  i**  mars         »  9  =  icr  septembre 


4  = 


i*'  avril 


»  10  ^=-   I"  ocroore  » 


5  ^=  i**^  mai  »  11  =  x^r  novembre         » 

6  =-  i«r  juin  )»  12  =  I*'  décembre  a 

i3  •—  i«^  janvier  1901 

Si  on  joint,  par  exemple,  la  position  occupée  par  la  Terre  le 
1^  novembre  (11)  à  la  position  occupée  par  Saturne,  à  la  même 
date,  on  verra,  en  prolongeant  cette  droite,  que  cette  dernière 
planète  occupe  la  constellation  du  Sagittaire. 

En  particulier,  pour  l'aspect  des  planètes  inférieures,  il  est  bon 
de  rappeler  qu'un  observateur  placé  sur  la  Terre  et  qui  regarde  le 
Soleil,  a  l'Est  à  sa  gauche  et  l'Ouest  à  sa  droite.  On  peut  ainsi  so 
rendre  compte  que  Mercure  sera  à  sa  plus  grande  élongation 
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LES  PLANÈTES 
Marche  des  planètes  en  1900 

La  planche  hors  texte  représente  la  marche  des  différentes 
planètes  durant  Tannée  1900.  Il  a  été  impossible  de  construire  ce 
<c  plan  M  du  système  solaire  de  façon  à  ce  que  les  différentes  pla- 
nètes se  trouvent  respectivement  à  des  distances  du  Soleil  propor- 
tionnelles à  leurs  distances  réelles.  Cette  proportion  n*a  pu  être 
conser^'ée  que  pour  les  quatre  planètes  intérieures  :  Mercure, 
V^cnus,  la  Terre  et  Mars. 

C'est  ainsi  qu*à  l'échelle  adoptée,  Neptune  devrait  se  trouver  à 
65  centimètres  du  Soleil  et  le  rayon  de  Torbite  lunaire,  par  rap- 
port à  notre  globe,  devrait  être  réduit  dans  le  rapport  de  20  à  i  ,ce 
qui  modifierait  complètement  la  forme  générale  de  cette  orbite. 

On  peut,  à  Taide  de  cette  planche,  se  rendre  compte  des  divers 
aspects  du  mouvement  des  planètes  :  mouvement  direct,  stations, 
rétrogradations,  conjonctions,  oppositions,  plus  grandes  élonga- 
tions,  etc.  Les  nombres  1,2,  ...  i3,  correspondent,  respectivement, 
aux  positions  occupées  par  les  planètes,  le  i«r  janvier  1900,  le 
!«  février,  ...  le  i"^  janvier  1901.  On  a  donc  : 

j   _-  jer  janvier  1900  7  =--  i*"^  juillet  1900 

2  =  1*'  février  »  8    -    i*^'  août  » 

3  =^  i*'  mars  >>  9  =^  i"  septembre  >* 

4  ==  !«  avril  »  10  =-  i'**^  octobre  » 

5  =  1"  mai  »»  11  =  i^^  novembre  » 

6  =-  I"  juin            »»  12  -^  1*^"^  décembre  ^r 

i3  —  i*-'*"  janvier  1901 

Si  on  joint,  par  exemple,  la  position  occupée  par  la  Terre  le 
i^'  novembre  (11)  à  la  position  occupée  par  Saturne,  à  la  mOine 
date,  on  verra,  en  prolong(;ant  cette  droite,  (jue  cette  dorniére 
planète  occupe  la  constellation  du  Sagittaire. 

En  particulier,  pour  l'aspcîct  des  planètes  iiifi'iiiruros,  il  est  bon 
de  rappeler  qu'un  observateur  placé  sur  la  Ti.-rre  (^t  <iui  n-^arcK*  l<.i 
Soleil,  a  TEst  à  sa  gauche;  et  l'Ouest  û  sa  droite.  On  ptnit  ainsi  ^c 
rendre  compte  que   Mercure  sera   à  sa  plus  grande  élongation 
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LES  PLANÈTES 
Marche  des  planètes  en  1900 

,  plaache  hors  texte  représente  la  marche  des  différentes  '1 
inèles  durant  l'aiinée  [900,  II  a  été  impossible  de  construire  ce 
11  du  système  solaire  de  façon  à  ce  que  les  différentes  pla- 
ï  trouvent  ros] activement  à  des  distances  du  Soleil  propor- 
lotuiclles  à  leurs  distances  récUes.  Cettu  proportion  n'a  pu  être  4 
■inserv^e  Hue  pour  les  quatre  planètes  intérieures  :  Mercure, 
V  i;nus,  la  Terre  et  Mars. 

Cest  ainsi  qu'à  l'échelle  adoptée,  Neptune  devrait  se  trouver  à  | 
.5  cealimêtres  du  Soleil  et  le  rayon  de  l'orbite  lunaire,  par  rap- 
i'Kft  à  notre  globe,  devrait  être  rt'duit  dans  le  rapport  de  20  à  i  ,c 
lui  moditierait  complètement  lafoime  générale  de  cette  orbite. 

Ou  pirui,  à  l'aide  de  cette  planche,  se  rendre  compte  des  divers 
..^pccts  du  mouvement  des  planètes  :  mouvement  direct,  stations,  ■ 
I  .'trogmdations,  conjonctions,  oppositions,  plus  grandes  èloitga-  ' 
t^i.ins,  etc.  Les  nombres  1,3, ...  i3,  correspondent,  respectivement,  ' 
ii:x  positions  occupées  par  les  planètes,  le  1"  janvier  1900,  le 
!'■'  février,  ...  le  i«  janvier  1901.  On  a  donc  : 
1  =-  i"  janvier  ii)oo  7  =  i»  juillet  1900 

^  I"  février      ..  8  -    i"  aoùl 

-  i"  mars         -  g  =  i«  septembre        j. 

'  t"  avril  "  10  =-  i"  octobre  ■> 

^  !«'  mai  «  11  =  1"  novembre         -i 

I"  juin  "  13  =  1"  décembre         ;t 

i3  =—  i"  janvier  1901 

ISl  on  joint,  par  exemple,  la  position  occupée  par  la  Terre  16  J 
*  novembre  (ti}  à  la  position  occupée  par  Saturne,  à  la  mémeS 
en  prolongeant  celte  droite,  que  cettts  dernière^ 
vtte  occupe  la  constclUtion  du  Sagittaire. 
E£n  panicnLicr,  pour  l'aspect  des  planètes  infi^rieurcs,  il  est  boni 
prappeler  qu'un  observateur  placé  sui  la  Teire  et  qui  regarde  I«fl 
eil,  a  t'Est  â  sa  gauche  et  l'Ouest  i  sa  droite.  On  peut  ainsi  F 
in  compte  que  Mercure  sera  â  sa  plus  grande  elongatio 
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occidentale,  peu  après  le  i"  Mars.  Des  constructions  analogues  i 
celles  que  nous  vouons  d'indiquer  donneraient  la  position  appa- 
rente de  n'importe  quelle  planète  à  une  date  quelconque  de 
l'année  1900. 

Les  aroalciiTs  pourront  ainsi  passer,  sans  difSciilté,  des  mouve- 
ments réels  aux  mouvements  apparents  des  corps  célestes  de  notre 
système. 
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Cette  planète  est  difiicUemeni  visible,  car  elle  ne  s'écarte  jamàS~' 
beaucoup  du  Soleil;  on  ne  peut  l'apercevoir  qu'à  l'époque  où  sa 
distance  angulaire  à  cet  astre  devient  inaximum.  II  conviendra  de 
lu  chercher  le  mafiii  lùl  pg/if  Vf^t  lu  lever  du  Soleil,  du  côté  de 
l'Est  quelque^  jotnK  avant  et  tpsÇi  le  ai  avril,  le  n)  août  et  le 
8  décembre,  égoqift?^  dt^  ses  plus  gruniles  ëlongations  du  matin  ;  le 
soir  du  cAté  de  l'horUon  ouest,  âussilûl  aptes  le  coucher  du  Soleil 
vers  le  8  mars,  îc  4  juillet  cl  Te  "&  octobre,  époques  de  ses  plus 
grandes  êlongations  du  suir. 

Mercure  sera  visible  : 

Prés  lU  la  Lunt.  les  3o  janvier,  3  mars,  3o  mars,  37  avril,  28  mai, 
39  juin,  37  juillet,  33  août,  34  septembre,  35  octobre,  19 novembre, 
et  ao  décembre. 

Pris  de  Vénus,  le  33  juin. 

—  deNfptHKt,  le  s- juin. 

—  de  Jupiter,  le  3o  décembre, 

—  d'Ûraims.le  4  mars,  le  3i  mai,  le  37  août,  le  23  novembrt 
et  la  33  décembre. 

—  de  Mars,  le  3  février,  le  5  avril  et  le  4  Mai. 

—  de  Saturne,  le  8  janvier. 
Mercure  se  trouvera  : 
Au  pirikiUe.  le  9  janvier  et  le  17  avril. 
A  FapluUe.  le  14  juillet  et  le  10  octobre. 
En  conjonctifju  supcrieuti;  avec  le  suldl  ;  le  9  février,  h 

et  le  i3  septembre. 


THE  NEW  rOM 
PBBLIC  UBRART 


le  t"  aoùl 


a  l'aspect  d'une  étoile  rougeAtre,  brillant  d'un  assex  vif 

s'est  pas  facile  à  découvrir,  surtout  si  le  ciel  n'est  pas 

B  instruments  de  moyenne  puissance  permutent  de 

a  phase,  mais  il  est  difficile  de  voit  des  lacbes  â  sa 
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qu'il  importerait  de  vérifier.  Le  28  avril,  elle  atteindra  sa  plus 
grande  élongation  orientale.  A  partir  du  8  juillet,  la  planète  sera 
visible  le  matin. 

Vénus  sera  visible  :  près  de  la  Lune,  le  3  janvier,  le  i5  février,  le 
9  mars,  le  3  avril,  le  2  mai,  le  3i  mai,  le  29  juin,  le  24  juillet,  le 
21  août,  le  19  septembre,  le  19  octobre,  le  19  novembre  et  le 
19  décembre. 

Vénus  se  trouvera  ;  vlu périhélie  le  2  avril  et  le  i3  novembre;  à 
Vaphélie  le  23  juillet. 
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Fig.  7.  —  PlKiiet  de  Vênui 

Cottii  planète  ost  facilomont  roconnaissablc  ;  elle  brille  d*unc 
vive  lumière  blaiulie  «.'t  on  l'aperroit  mèint*  «luelquefois  longtemps 
avant  le  cuucher  du  Sob-il.  L(îs  amateurs  munis  d'instruments  de 
moytnine  puisi^anrt;  devront  rliL'i»  ]um  à  dessiner  sa  phase  et  ses 
taches.  Ce?  observations  j)euvt;nt  s«;  faire  (juand  \v.  Soleil  est  levé, 
])articulièr«'ment  K'  matin:  pour  obtcnii  d»;  bonnes  images,  la 
jilanètc  doit  se  tr(.)uvi?r  asi-cz  au-dessus  de  l'horizon.  On  sait  que 
la  (lutistion  de  la  durée  de  rotation  du  Vénus  autour  de  son  axe 
t?st  encore  controversée.  M.  Schia]>arelli  et  d'autres  observateurs 
croient  que  cette  durée  de  rotation  est  sensiblement  égale  à  la 
durée  de  révolution  autour  du  Soleil  (225  jours),  tandis  que,d'aprés 
certains  astronomes,  elle  serait  voisine  de  24  heures,  ainsi  que 
l'avait  annoncé  SchroL-t^r,  il  y  a  près  d'un  siècle. 
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Uan  a  l'aspecl  d'une  belle  étoile  de  première  grandeur,  d'i 
pge  accentué.  Celle  planète,  l'une  des  plus  intéressantes,  : 
pendra   en  de  bonnes   conditions  pour    l'observation    qu'en 
[obre  ei  «ncoru  faudra-t'il  des  instruments  puissants  pour  y   , 
prcevoic  quelques  détails,  l'angle  sous  tendu  pir  la  planète  i 
it  que  de  6"  à  ce  moment  et  ne  dtzvanC  atteindre  que  ii"  à  la    i 
Biic  l'année.  Les  observateurs  munis  d'instruments  de  moyenne 
nuT«  devront  se  borner  à  suivre  la  décroissance  de  la  calotte 
iie  boréale  (inférieure). 
Hars  se  trouvera  :  fris  de  la  Lunt.  le  17  octobre,  le  14  novembre 
E  l3  décerabrc. 
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Jupiter 


—  Jopita-  ld7  J 
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Jupiter  est  certainoment  la  planète  la  plus  intéi 
observer.  Le  aj  mai  elle  sera  en  opposition  avec  le  Soleil.  < 
dant,  par  suite  de  sa  foric  déclinaison  australe,  elle  n 
dans  de  bonnes  conditions  d*ohservaliott.  Le  14  décembi 
sera  en  conjonction  avec  le  Soleil, 

Jupiter  se  trouvera  ;  pris  de  la  Lune,  le  a6  janvier,  le  a3  Cl 
le  sa  mars,  le  18  avril,  Ir  i5  mai,  le  11  juin,  le  g  juillet.  leSj( 
le  i"  et  le  39  septembre,  le  37  octobte,  le  33  noverobra,! 
14  décombri». 

Pendant  l'année,  cette  planète  passera  de   la  consteU| 
d'Ophiuciis  dans  celle  du  Srorpion,  De  Janvier  à  Mal  eOtirfl 
visible  dans  la  seconde  partie  de  la  nui(:de  Mai  à  Septembre  O^ 
la  première  moitié. 

L'étude  des  bandes  et  des  taches  de  la  planète  est  trfix  J 


mte.  On  devra  chercher  à  se  rendre  compte 
D  rapide  de  la  planète,  qui  s' effectue, comme  oi 


M  de  la  tou 

enç,h,5StB 
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Satellites  de  Jupiter 

;I^es  qufttre  gros  satellites,  visibles  dans  un  petil  instrument, 
ueni,  par  les  variations  journalières  dans  leurs  positior 
pcctives,  un  nouvel  objet  de  curiosité.  On  trouvera  plus  loi 
diagramme  représentani,  pour  chaque  jour,  durant  la  période  I 
rie  visibilité  de  Jupiter,  leur  situation  par  rapport  à  la  planète.  Il  j 
'a  intéiiessant  de  bire  des  comparaisons  d'éclat  des  satellites 
ivec  les  petites  étoiles  près  desquelles  Ils  passeront; 


a  chercher  à  éliminer,  autant  que  possîblt.la  cause  d'erreur 
•venant  de  la  proximité  de  Jupiter,  en  plaçant  la  planète  hors 
mieux  en  l'occultant  à  l'aide  d'une  lame  axée  au 
trdela  limette. 

Q  devra  aussi  porter  son  attention  sur  les  passages,  les  occul- 

;  CE  surtout  les  éclipses  des  satellites,  dont  l'instant  est 

é  dans  le  tableau  des  pages  yi  et  74   Les  abrévations  usitées 

B  ce  tableau  correspondent,  pour  les  lettres  i  et  ^.  à  l'immcr- 
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sioii  et  à  rémersioii  du  satellite  occulté  ou  éclipsé  par  la  planète. 

Si  rinstrument  dont  on  dispose  est  assez  puissant,  il  sera  pos- 
sible d*observer  le  satellite  se  dessinant  sur  le  disque  de  la  planète 
durant  son  passade,  ainsi  que  l'ombre  qu'il  projette  sur  le  globe 
de  Jupiter. 

Le  tableau  de  la  page  73  indique  les  positions  relatives  des 
quatre  gros  satellites  de  Jupiter  (le  cinquième  est  invisible  dans 
les  instruments  moyens)  vus  dans  une  lunette  astronomique. 

Le  disque  blanc  représente  Jupiter  et  les  numéros  d'ordres 
désignent  les  satellites  dans  leur  position  chaque  jour  (comptés 
de  midi  à  midi)  à  Theure  indiquée. 

Quand  un  satellite  se  trouve  devant  Jui)iter,  son  numéro  d'ordre 
est  remi)lacé  par  le  signe  2;^  Un  disque  noir  indique  que  le  satel- 
lite correspondant  est  occulté  ou  éclipsé. 

Ainsi,  par  exemple,  le  29  janvicir,  le  tableau  indique  ^43o«  ; 
cela  signifie  «lu'à  cette  date  ci  à  Theure  mentionnée  au  haut  de  la 
colonne  correspondante,  le  satellite  1  passera  devant  la  planète, 
les  satellites  IV  et  III  se  trouvant  à  gauche  de  Cvîlle-ci  et  le  satel- 
lite II  étant  éclipsé  Le  temps  employé  dans  ce  tableau  est  celui 
du  jour  astronomicjue,  compté  de  midi  à  midi 
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Eclipses  des  satellites  de  Jupiter  en  1900 


Les  satellites  de  Jupiter  sont  invisibles  dans  les  mois  de 
novembre  et  de  décembre,  Jupiter  étant  trop  près  du  Soleil. 


DATE 
DU    MOIS 


H 
H 

< 


a 

<« 

9 

o 

a 
a 


TEMPS 
OFFICIEL 


DATE 
DU   MOIS 


• 

S 

S 

^ 

•« 

uj 

9 

M 

0 

H 

• 

< 

a 

'Ji 

tà 

»M 

TEMPS 
OFFICIEL 


A  rOuesi 


Janv.  6 
16 
29 
30 
Févr.  14 
SI 
U 
28 
28 
2 
3 
9 
25 


Mars 


I 
III 

I 
II 

I 

I 

II 
III 
III 

I 
II 

I 

I 


e 

t 

t 
t 
e 
% 
e 


h.    m.  h. 

6  2  10 
5.20  32 
6  11  41 
5.53.29 
4.27  4 
6.20.53 
5.  7  59 

3  36.35 
5.10.  5 
2.42  23 
5.21.39 

4  35  48 
2  50.56 


Mars   28 

Avril     1 

4 

5 

10 

12 

17 

21 

25 

29 

Mai       3 

10 

17 


A  r  Ouest 


II 

I 

II 

III 
I 

III 
I 

II 
I 

II 
I 
I 

III 


t 

t 
e 

i 
i 
% 
i 
i 
i 

« 

i 


h.      m.  8. 

2  18  23 


4  44 

4  52    8 

1.  1.49 

1.  6.15 

3.21.  5 

2  59  46 

23  17.17 

23  21.42 

1  51.48 

1.1521 

3.  9    5 

23.  9.10 


—  74  - 


Éclipses  des  satellites  de  Jupiter  en  zgoo 


Les  satellites  de  Jupiter  sont  invisibles  du  i6  octobre  au 
1 1  décembre,  Jupiter  étant  trop  près  du  soleil. 
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Saturne 

Saturoe,  qui  brille  comme  une  êioilc  de  première  grandeur,  mois 
d'un  éc'at  un  peu  terne,  se  lèvera  sur  notre  horûon  en  janvier  vers 
7  heures  du  malin;  en  février  vers  5  heures;  en  mars  vers  3lieurc6; 
en  avril  vers  ii  heures  et  les  mois  suivants  toute  la  nuit. 

Le  i8  décembre,ello  sera  en  conjonction  avec  le  Soleil;  en  oppo- 
sitioa  le  3J  juin. 


Saturne  se  trouvera  : 

Pris  0^  In  Lkm,  le  a8  janvier,  le  34  février,  le  34  mors,  le  30^ 
lo  17  mai,  le  i3  juin,  le  11  Juillet,  le  7  août,  l 
33  octobre,  le  25  novembre,  et  le  sa  décembre. 

Saturne  occupera  pendant  l'année  la  constellation  du  Sagt 
(voir  carte,  fig.  ii);  elle  ne  s'élèvera  donc  pas  très  tutut  au-d 
de  l'horizon  (ao"  environ  au  méridieu].  L'anneau  est  actuel 
n  ^vorable  pour  l'observation  ;  on  devra  d 
à  en  dessiner  les  détails  ainsi  que  les  bandes  de  la  planète, 
apercevait  sur  le  globe  un  point  remarquable  assex  net  i 


r  la  [otalion,  le  fuit  devrait  àtie  imm 
ment,  signalé    La  figure  cl-dcssous  faciUlvra    la  repré; 
des  pai liculaf itc5  |irèscntées  par  Saturne  el  son  anneau. 
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Titan  est  le  seul  des  huit  satellites  visible  dans  les  instruments 
de  faible  puissance  ;  on  le  trouvera  sans  difficulté  à  l'aide  du 
diagramme  (fig.  i5)  et  du  tableau  suivant  : 

Élongations  orientales  de  Titan 


21  février lo  h.  3 

9  mars lo  b.  i 

25  —       9  h.  7 

lo  avril 8  h.  8 

26  —       7  h.   I 

12  mai       5  h.  5 

28   —  3  h.  2 

i3  juin o  h.  7 

28    —         21  h.  9 


14  juillet    . 
3o     — 
i5  août 
3i     — 
16  septembre 

2  octobre. 
18        —     . 

3  novembre 


19  h.  4 
17  h.  o 
i5  h.  o 
i3  h.  6 
12  h.  5 
12  b.  o 

1 1  h.  8 

12  h.  o 


ST\âj 


Les  nombres  placés  à  côté  dos  points  le  long  de  rorbile  indiquent 
la  position  du  satellite,  le  nombre  de  jours  après  le  moment  de 
Télongation  orientale. 

Le  16  mai,  par  exemple,  quatre  jours  après  une  élongation 
orientale,  Titan  se  trouvera  juste  au  Sud  de  Saturne. 


1 


—    So 

Uranus 

Ccttr  |>lanèt(\  «lui  a  l'a^ju-'Ci  d'uiK'  rtoil»-  de  sixirnic  grandeur, 
o<'(;uj)LMa.  pu'iulanl  l'anm'"»;,  les  constellations  du  Scorpion  et 
d'(.)}>hiucus. 

IClle  sera  en  opposition  avec  le  soleil  le  i**'"juin,  en  conjonction 
avec  la  planète  Jupiter  le  19  octobre,  en  conjonction  a  vecle  Soleil 
le  5  décembre. 
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Vig.  IC.  —  Marche  de  la  planète  UranuB  en  1000. 
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Pour  apercevoir  la  planète,  ou  fera  bien  de  se  servir  de 
jumelles  U  faut  èlre  muni  de  puissants  instruments  pour  faire  des 
lecherchcb  sur  son  aspect  et  ses  satellites. 


Neptune 

Nei>tune.  invisible  à  l'œil  nu,  })ourra  être  reconnue  sans  diffî- 
culié  a  l'aide  d'une  lunette  de  5  ou  b  centimètres  d'ouverture  au 
moins;  elle  s^r  trouvera,  pendant  toute  l'anuée,  dans  la  constella- 
lation  du  Taureau. 


Elle  apparaît  comme  une  étoile  de  8»  grandeur.  On  pourra  l'ob- 
server jusqu'au  mois  de  mai  le  soir  et,  de  septembre  à  décembre. 
durant  la  seconde  partie  de  la  nuit. 
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Tlt-  n.  —  Mucbs  de  la  plancle  Neptune  t 


Elle  sera  en  conjonction  avec  le  soleil  le  i8  Juin,  avec  la  pla- 
nète Mars  le  7  Août  et  en  opposition  avec  le  Soleille  20  Décembre. 


TABLEAUX  DU   SYSTÈME  SOLAIRE 

Nous  donnons,  pages  79  et  80,  en  lieux  la.bleaux,  les  élémcBtï 
des  grosses  planètes  el  de  leurs  satellites.  Ces  rcoseignements,  de 
nature  à  intéresser  le  lecteur,  se  comprennent  d'eux-mêmes;  aussi 
on  n'y  a  pas  joint  d'explications.  La  figure  17  représente  les 
dimensions  respeclivcnienl  comparéi's  de*  ])latiète3  du  système 


Transport  du  système  solaire  dans  l'espace  I 


essayé  île  déterminer,  d'ap>-És  h 
Tement  propre  des  étoiles,  la  direction  de  translation  dti  » 
solaire   diins  l'espace.    Les    dernières    dèterminatians    1 
faites  en  : 


r  M.  L  de  Bail 
M.  L.  Struve  . 
M.  Kobold.     , 


â6!)"33'  +  S3*H'J 
«66°30'  —     S»*  T 


Il  Tteulli!  que  la  position  probable  du  système  solaire.  < 
de  ces  calculs  et  de  ceux  faits  untérieurement,  serait  de  3 
ascetulon  dioitu  ut  do  -1  29'^  en  déclinaison.  La  vitessn  de  l 
tion  semble  se  rapprocher  de  i5  kilomètres  par  seconde. 


Éléments  des  Satellites 


1  :■  il;  Biii  %i 
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ïsînes  de  la  partie  centrale  du  système  solaire  pour 
X  habitants  de  la  Terre. 
B  comètes  visibles  â  l'tEîl  du  fournissent  à  l'amateur  \i 
éressaiit  d'études. 

|]  peut  ea  suivre  la  marche  joumalicre  dans  le  ciel  et  indiquer 
^aJde  d'alignements,  sa  pusitloii  sur  une  carie  céleste  {\\.  Les  1 
.  la  longueur  et  la  direction  de  la  queue  devront  également  4 
être  ootës soigneusement;  dans  ce  but,  on  pourra  s'aider  utilement  | 
de  jumelles 

ICes  astres  errants  ont,  de  tout  temps,  excité  profondément  l'ad- 
Iration  et  la  curiosité  tant  du  public  que  des  astronomes,  car, 
^^^„.„.„.„_...„„.„._...„, 


ai^aUMUdeUt 
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tous  les  spectacles  que  peut  offrir  la  voûte  céleste,  elles  présentent 
des  particularités  bien  définies. 

Les  observateurs  munis  d'instruments  de  moyenne  puissance 
devront  s'attacher  à  dessiner  l'aspect  de  la  téU  de  la  comète,  prin- 
cipalement des  régions  voisines  de  la  condensation  qu'on  y  observe 
ordinairement  et  qui  a  reçu  le  nom  de  noyau.  Quand  le  mouvement 
de  la  comète  est  assez  rapide,  on  aura  quelquefois  l'occasion 
d'observer  l'occultation  de  petites  étoiles  par  la  tête  ou  le  noyau  ; 
c'est  là  un  phénomène  du  plus  haut  intérêt  au  point  de  vue  astro- 
nomique, car  on  peut  en  tirer  des  notions  sur  le  degré  de  conden- 
sation des  masses  cométaires 

Si  l'observateur  dispose  d'un  micromètre,  il  devra  chercher  à 
mesurer  la  position  relative  du  noyau  par  rapport  aux  étoiles  voi- 
sines; celles-ci,  identifiées  à  l'aide  d'un  catalogue,  permettront 
d'obtenir  ensuite  la  position  absolue  de  la  comète  sur  la  sphère 
céleste. 

En  1900,  deux  comètes  sont  attendues,  la  comète  Finlay  qui 
passera  en  mars  au  périhélie  et  celle  de  Vico-Swift  qui  passera  en 
septembre  au  périhélie. 
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Étoiles  variables 
On  peut  faire  des  roclicrches  iniéicssantes  sur  rèclat  d 
à  l'aide  de  jumelles  ou  de  fiittits  instruments.  La  D 

donne  les  meilleurs  résultats,  pour  ces  rstimallons,  est  cellé^l 

ginèe  par  Argclandcr  ;  oUo  consiste  4  évaluer  ta  différence  d'â^Uf^  1 
de  deux  étoiles  vo)siui--s,  par  un  cbt9r«  rcpréseatant  lo  noiubre 
d'étoiles  d'éclat  in'nmi-dialrc  fine  Ton  pourrait  intwcalct  ( 
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^^^M  Tableau  des 

principal 

ss  étoiles  variables        1 

NOM 

A.«.,-.n 

DHdioalwn 

GHANDËCR      fl 

de  l'étoile 

"Zl. 

imo 

»..™. 

.,„„. 

PÉRIODE  CONNUE 

•    BflleinciMiraCeti) 

9.14.1S 

-  3.2.S.9 

3,3 

8.8 

fi   PcisetiAlgoL. 

3.  1.39 

+40.34  S 

2.3 

3.5 

'    Tauicau. 

3.S5.  8 

H-I5.1-J.y 

3.4 

«    Gémeaux. 

6.  8.S0 

3.3 

;     GÔJieaux. 

e.rsAi 

-i-'lOM.O 

3.7 

i.^ 

R  Hydic. 

t3.M.15 

-23.4.'i.» 

4..'i 

'•    Balance, 

U.»».38 

—  8.  7.3 

.'i.O 

e; 

X  SagitUiue. 

17.41.16 

—27. 47. S 

4.0 

>    Lyic. 

I8.*6,'»3 

4-33.14.8 

3.4 

R  Lyre. 

I8.M.17 

+43.48.8 

4.0 

4' 

lit    Cygni-. 

10.46.  U 

+33,39.7 

.'1.2 

13.: 

<    Aigle. 

19.47.23 

+  0.44.a 

3..1 

D  Cèpbée. 

ii.i&.il 

+57.S4.Ï 

3.7 

i: 

R  Cassiop^ve. 

aa.B3.19 

+30.49.9 

4.4 

10.9 

PÉRIODE  iR 

RÉGULIÉ 

RE  OU  I 

■JCONNl 

E 

»    Cassiopée. 

0.34.M 

+.1.^.59.3 

2.3 

l.t 

?    Pcrséci'). 

3.58.46 

+38.27.3 

3.4 

4.» 

.    Cocher  !•  t. 

4,5«.5S 

+43.40..-i 

3.0 

4.8 

Ëioile  tic  1893. 

."i.as.si 

+30.53.2 

4.» 

1,-1.0 

Chiens  de  chassi-. 

i-j.lo.-i(i 

+45.fi9.3 

K.n 

W  Donvic. 

-irW.m.i 

5.3 

6.1I 

R  Covuoime  (  '  1. 

i;;rrr"j'j 

+38.37.8 

.'1.8 

13.» 

Kloîlcdi:  i8()6. 

+3(1.13.2 

2.0 

e  Hwciilc  ■  •  1 

ic.wii 

+43.  0.3 

a.l 

S. 

Elolltf  (II-  iSjS. 

1«.  3.54 

—13,44.4 

,-...s 

•    Hnculti .  '  1. 

17, il).  ;i 

+  14  30.3 

3.1 

3" 

u  Hernili;. 

17.IH.3H 

+33.i3..1 

4.11 

fi.' 

Eloll<3di;i$76. 

Ï0.43.M 

-i-U.  0.3 

:i.,j 

î'Sgïk 

31.37.47 

+43,23.1 

3.0 

14, 

3i.4U.3ti 

+;i8,19.3 

4.U 

Cifbée. 

J1.4.S.I.S 

+69.41.3 

n.o 

9.1 

ii.as.SH 

+37.32.4 

2.3 

2.T 

111  Up«rddednc1uQK«i 

™.J'*cU.-li 

légMcm. 

i-.         J 
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Étoiles  doubles 
Les  instruments  de  faible  puissance  pi^nnettent  de  dédoubler  on 
QombTC  iclativcment  grand  de  couplts  d'éloiles.  C'est  donc  un 
genre  d'observation  &  [ecommander  aux  amateurs.  II  permet 
nus&i  de  se  prononcer  sur  la  valeur  opiique  de  rintniment  qu'on 
emploie  :  le  dédoublement  des  éloîlcs  s'oblieni.en  cITéUen  raison 
directe  du  diamètre  de  l'objectif. 


Vit  11.  —  Ëunls  double,  Iriplr  «I  qBMImptiL 

Nous  donnons  ci-dessous  la  marche  progressive  du  c 
ment  des  étoiles  comparée  à  l'ouverture  des  objeclifs. 

Distnein)  de  l'oblKliI  1 


Le  tableau  de  la  page  gi  donne  toutes  Lt'S  indications  n 
aux  principales  étoiles  doubles.  Plusieurs  de  ces  cou|iles  sont 

colorés.  11  sera  intéressant  de  noter  cette  particularité 
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Tableau  des  principales  étoiles  doubles 

1 

i 

NOM  DE  L'KTOILE 

A.    d' 

1900 

!i 

1 

i 

1 

1 

)  Cassioptff 

U,36.i 

+  B3.B8 

6  1/9 

6  1/9 

1 10,1! 

i)"38 

9.01 

■ 

H  M 

<!    CUsiOpÊl' 

0.13.0 

4-SÏ.I7 

3  1/î 

7   1/9 

917,9 

B.97 

u.is 

pEM»a    .         .     . 

1.3B.T 

-sa.  0 

(j 

394.0 

+.«6 

'^^ 

iM.S 

+  9.17 

4 

tacs 

9.78 

1I.8S 

^^P 

1.81.8 

++i.ai 

3  1/5 

fi  1/9 

llS.4 

10.30 

8.08 

^^H 

^^k 

(   Bélier     .     .     .     . 

2.B3.I1 

4-30.86 
4-  8,83 

S  1/S 

909.3 

1.11 

0.16 

^^S 

<  Opion. 

B.  î.t 

Bifa 

I7B.1 

1.Q6 

8.n 

e  r,^mau«             .     . 

1.(1.1 

-1-93.11) 

3 

30S.3 

0.89 

6.08 

H> 

.Siniis          .     -    . 

H.'ttJ.O 

~u\:m 

IGI.9 

4.Q9 

8.73 

u 

H'« 

Caslnr 

7.28.9 

-(-39.7 

3 

998.1 

B.OO 

7.14 

ai 

" 

;  Caniw 

8.  S.4 

-fn.Bû 

S  1/3 

7  1/3 

8.  9 

1.09 

9.41 

■ 

1" 

.  Hydre              ,     . 

8.41. S 

+  o.so 

4 

933.4 

3.3S 

7.31 

LJl3 

-  Lion  . 

9.aa.i 

+  9.30 

S  1/3 

U.78 

8.01 

Hji 

io.nA 

+  S0.9i 

3 

Hi.9 

3.68 

e.31 

f  GpïiiJc  Uur»L'    .     . 

il.lS.9 

+39.6 

4 

ISO 

S.M 

«.sa 

■ 

K 

.   Lion  .          ... 

1I.18.T 

4-n.  n 

4  1/3 

1  1/9 

SO.U 

9.63 

8.34' 

V 

ï  Virrge 

J 3.36.7 

-  0-81 

3 

l«0.9 

B.07 

8.3B 

Ç  Bouvifr  .           .      , 

U.36.3 

+  U.10 

4 

3!i9,4 

U.lti    8.44 

H* 

*   Bouvier 

UM.K 

-(-97.30 

3 

0  1/9 

390.1 

ï.70|  0.46 

K 

E  Bouvirr   .     .     ,     . 

HM.l 

-1-10.31 

S 

3UM.S 

9.S1! 

0.44 

^ 

w  Couronne  lorêilc  . 

le.io.i 

+  80.40 

,; 

179.0 

..i» 

034 

^^1 

7  Cwrenne  boréale  . 

JB.38.B 

+  90.36 

4 

147.0 

0.43 

0.43 

r^H 

e  Scorpion.     .     ,     . 

Ifi.Wt.» 

-11.  S 

H 

S  1/9 

913.3 

0.94 

6.46 

5K;r  :  :  : 

j».9r>.8 

+  9.19 

4  1/9 

5  19 

348.0 

4.07 

0.4* 

^B^ 

ie.:n.s 

+  31.47 

3 

eif9 

iiii.B 

0.60 

8.48 

H 

^^L 

«  Il»rïule  .     .     ,     . 

17.10.1 

+  14.30 

9  1/3 

Mfi.O 

4.78 

9.81 

T  Ophloc««     .     .     . 

n.ai-i! 

—  8.H 

5 

3B7.1 

1.93 

7.M 

T  Couronop  Ruslrxle. 

I».  0.0 

— 37.1'J 

.•i  1/9 

S  1/9 

14H.S 

1-68 

8.40 

i  Ci-Brir          .     .     . 

(8.H.8 

+  il-!;3 

a 

78.B 

O.DU 

8.71 

^H> 

fi  Diuphin       -     .     . 

90.3â.7 

+  14.13 

3  t/9 

O.S 

IJ.HO 

9.71 

^^H 

^Kt 

|^  CygllB     ... 

91. an  .7 

+  3s.ia 

1 

131.5 

■J3U 

T.,. 

^^H 

S 

;  V«CT.p»ij  .... 

SS.33-7 

-  0,3S 

^ 

339.T 

3. 31 

n-8fl' 

■ 

^^^ 
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LfCS  étoiles  filantes 


r^e  nombre  d'éloih^s  filantes  visibles  en  une  nuit  est  très  varia- 
ble, d'une  époï^ue  :i  Taiitre  de  Tannée.  Il  y  a  certaines  date?, 
partirnlicrement  remarquables,  où  le  nombre  de  ces  météores  est 
quelquefois  tn-s  ^rand  :  la  rép^ularité  de  ces  apparitions  s'explique, 
en  admettant  que  les  rtoibîs  filantes  sont  de  petits  corpF,  circu- 
lant dans  l'espace  par  essaims,  que  notre  ^lobc  rencontre  quand 
il  occupe  la  m«"'ine  position  dans  son  orbite.  On  a  constaté  que  ces 
météores  semblaient  rayonner  d'un  certain  point  de  la  voûte 
ei'leste.  nommé  point  riufinui,  par  Olmsted,  qui  fit  le  premier 
cette  n-marque,  en  se  basant  sur  la  pluie  d'étoiles  filantes  du 
12  novembre  iS33.  Les  observations,  (effectuées  depuis  celte  date, 
ont  montré  qu<»  le  radiant  se  trouve,  ]>our  les  étoiles  filantes 
visibles  à  eetti*  épO(|ue.  dans  la  constellation  du  Lion;  d'où  le 
nom  de  Léouidcs  sous  lefjucl  on  les  désijs^ne  habituellement .  Les 
météores  qui  s<^nt  visibles, vers  le  lo  août, divergent  d'une  région 
e<)mpr(Miant  la  constellation  d»»  IVrsée  :  ce  sont  les  Perséides, 
L'exist(^nce  de  ces  radiants  s'ex])lique  en  admettant  que  les  cor- 
puscules suivent  des  trnject<">ires  parallèles  dans  l'espace  :  par  un 
(^flet  di"  j-terspeetive,  ils  ])aiaissent  rayonner  tous  d'un  même  point 
qui  indi<|\ie  la  direction  de  leur  mouvement.  Les  astronomes  qui 
f)nl  étudié  le  pliénoméne  des  étoiles  filantes  ont  constaté  l'exis- 
tence d'un  j;rand  nombre  de  points  ladiants,  autres  que  ceux  que 
nous  venons  do  mentionner;  ils  se  manifestent  quelquefois  simul- 
t anémiait  dans  uni!  ménu!  nuit. 

Parmi  b's  }>rincij)nux  essaims,  nous  citerons  les  Lyrides,  qui 
ap}>araissent  le  20  avril:  les  (  )rioni«les.  du  q  a\i  20  octobre  ;  les 
Andioniéides,  le  24  novcnnbre.  (Voir  taldeaux  des  p.  (i5  à  97.) 

Certains  astronom''S  évaluent  à  j^lusieurs  milliers  le  nombre  de 
radiants  «'distants,  mais  cela  nous  semble  exaj^éré. 

L<^s  observations  d'étoiles  filantes  peuvent  s'effectuer  avec 
grande  facilité  \k\ï  des  observati-urs  isolés  ou  réunis  en  groupes; 


l'jjiérail  11- 
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<ionl  la  dernière  apparition  avaj 
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La  Société  belge  d*  Astronomie  avait  organisé  enviion  3oa  gnrapei 
d'observateurs,  tant  en  Belgique  qu'à  l'étranger,  pour  l'étiide  du 
phénomène  qui  a  déçu  les  espérances,  le  nombre  de  L-cOoidcs 
observé  n'ayant  guère  dépassé  la  moyenne  annuelle.  Il  y  î 
lieu  de  poursuivre  ces  observations  en  1900,  prin  ci  paiement  dau 
la  nuit  du  14  au  i5  novembre. 

Les  Biiiidcs  ou  Androméidcs  iradiant  -/  d'Andromède  devront 
aussi  être  observées  avec  soin. 

La  Société  belge  d'Astronomie  s'est  appliquée  à  multiplier  c«s 
observations  d'après  un  plan  uniforme,  et  à  les  réunir  pout  en  tiier 
les  déductions  qu'une  organisation  étendue  permet  seule  d'oblentR 
aussi  adressons  nous  un  pressant  appel  à  la  collaboration  de  tons 
les  amis  de  la  Science  qui  recevront  des  cartes  et  instructions 
(instructions  publiées  dans  l'annuaire  pour  1899  ,  sur  simple 
demande  adressée  au  secrétaire  adminisirali/de  la  Société  beige 
d'Astronomie,  M.  Ad.  Majique,  36,  rue  Potagère,  à  Bruxelles. 
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LES  ÉTOILES  FILANTES  EN  igoo               ^^| 

Points 

radiants  des  p 

rincîpalcE  averses 

^^H 

Date 

Radiant 

Caractère 

■ 

fanvler.     .       2 

0 

230»+  53 

Rapides  et  longues. 

3 

lS(i  +  *! 

Rapides. 

11 

sao  -i-  l'd 

Rapides  à  traînées 

n 

Î9S  +  53 

Lentes;  brillantes. 

208-    8 

Très  rapides  à  traînées 



26 

lai  +  32 

Rapides. 

^^^1 

20 

213  +  53 

Très  rapides 

?évrie3 

MO 

74  4- « 

Lentes;  brillantes. 

1» 

230  + H 

Rapides  à  traînées. 

^^^1 

1» 

261 -r    4 

Rapides  à  traînées. 

— 

20 

IHl  +  34 

Rapides;  brillantes. 

^^^1 

Uan 

30 

2C3  -f  36 
IT-'i  +  10 

Rapides  à  traînées. 
Lcnles;  brillantes. 

^H 

u 

250  4-  ^i 

Rapides. 

— 

18 

316  +  76 

Lentes;  brillantes. 

^^^1 

U 

161  +  S8 

229  +  32 

Rapides. 

27 

Rapides;  faibles. 

Ml 

28 

263  +  62 

210—  10 

Rapides. 
Lentes;  bolides. 

^M 

18 

231  +  n 

Rapides  ;  courtes. 

^^H 

19 

21» +  33 

Lentes;  brillantes. 

19 

220—    2 

Lentes;  longues. 

30 

270  +  33 

Rapides. 

^^H 

m 

272  +  21 

Rapides;  courtes. 

30 

291  -.-  59 

Lentes. 

[Mai. 

i 

239  +  46 

Faibles;  courtes. 

5 

254  -  2! 

Très  lentes. 

[  . 

6 

388-  2 

Rapides  à  traînées. 

,'^^H 

1 

244+    7 
231  -i-  27 

Lentes;  biUlanies. 

1   ^ 

11 

Lentes;  faibles. 

^^^Ê 

L —  , 

S9 

264  +  64 

Très  lentes 

i^^^Ê 

30 

333  +  27 

Rapides  à  1  ruinées. 

7 

249  —  20 

Lentes;  bolides. 

10 

261  +    5 

Très  lentes 

^^^H 

13 

310  +  91 

Rapides  à  traînée. 

1S 

291  +52 

Rapides;  l.iibles 

^m 

^^H 

1 

-    9^3- 


Date 


Radiant 


Caractère 


Juin. 


Juillet 


Août 


SrptL'nibi'c 


I 


i 

«.M 

M) 

\ 

i-IO 
10 

li 

"li 
\ 

t 
10 

1  :i 
i:i 
i[ 
ti- 
"11 


ï 

s 

IM'i 
li 

IS 


339 


(;-l 


:{0 
:^:;o 

45 

;iii 

'<)1 
^i'J  I 

i'rl 

i:\ 

77 

:ii 

i-i:{ 
;{ 1  •» 

•iO 
92 

10(1 


+  23 
+  ^7 
-I-  'M) 

+  2i 

-  la 

+  4S 

I  4.S 
-12 

—  :\(\ 
+  ;i! 

-I-  57 

+  :i:^ 

-^  -48 
+  ()0 
-I-  11 

-I-    0 

—  :;7 

I-  il 

—  ii 

■  i-:i7 
+  r.» 
-1-  -is 

-r  1- 
-L  ■;-) 

-•-  71» 
—  77 


4-  7-i 
i  20 
I  15 
1    l-i 


Trrs  It'ntcs. 

Kapifl«»s. 

Rajmles  îi  trainocj:. 

Ka])idrs. 
KapifU's. 
Tirs  lentes. 
Kajndcs  ;  courtes. 
Kapich's  à  iraimVs. 
K  a  pi  cl  t 'S  à  traînées. 
Lentes;  lonj^ues. 
Ka])i(les  à  traînées. 

Rapides  à  traînées. 
Ka]»i(les. 

Kapides  à  traînées. 
Peu  rapides. 
Ka]>ides;  brillantes. 
Rajudes  à  traînées. 
Ltrntes;  brillantes. 
Lentes;  courtes. 

Lentrs. 

Ra]>id<?s  à  traînées. 
Ra])i«li's  à  traînées 
Très  !a])ides. 
Rapidi's  à  traînées 

LtMllrS. 

'j'iés  lentes. 
Rapidi^s  à  traînées. 

Lrnti's;  brillantes. 
Ra])ides  :i  traînées. 
Très  K-nlrs 
Ra]»idrs  à  traînées, 
b^iibles  ;  «;oiirtes. 
Très  rapides. 
l\a})iri('s  a  traînées 
l\ni)idis  à  traînées 
l'u-s  ra]udes 


I^ 


■ 

■^^H 

^^H 

^^^^H 

^^^H 
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I>ate               Radiant                   Caractère 

Emb-e.       1 

■H  -1-  2iî 

Lrnlcs:i,tillaiitcs. 

55+    9 

Lentes;  brillantes. 

102  -\-  "3 

Très  rapides. 

10-13 

133  +  31 

Très  rapides  à  traînées. 

13-15 

150  H    22 

Kapiiles  à  traînées. 

.     IB 

i:u  +  .ii 

n^pidesàlrpin^es 

.     20 

m  -f  if 

Lenlfs;  briUantOs, 

-        Î3-97 

25-f  44 

Très  leutt-B  â  long,  traînées. 

.     30 

11(0  -(-  r.a 

Rapides  à  tialnces. 

Ubre.      i 

IfiS  +  .->8 

Rapides  à  tratcfrcs. 

'        .  i-l 

ua  -(-  49 

Rapides  à  Iralnées. 

.      8 

80+23 

U'nles  ;  briUanlrs. 

8 

145 -t-    1 

R  lipides  à  Irai  nées. 

.      8 

20«-f71 

'Ir^TS  rapide?. 

-     10 

108  H   33 

Rapi<!es:  courtes. 

H9  -f-  ï'.) 

Très  rapides. 

-  -ii 

I'J4-|-  UT 

Rapides  à  traînées. 

.  as 

m  -!-  31 

Très  lentes. 

rtfeiHti  radiants  ifts  finit!  lis  fUu  imforlitulrs  smi  indiqu/i  m  c'or- 

tliw. 

Persiidti  awc  h-  lo  aoVil  rommc  ma  s  im  uni  éiani  visible 

Il  une  lon(,'in'  période,  noua  donnons  à  la  page  Eiiiviute  lu          ^^| 

B  des  points  la 

Jiantsilu  19  juilkt  an 

16  août. 
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LA  LUMIÈRE  ZODIACALE 

La  lumière  zodiacale  est,  on  le  sait,  une  zone  d*aspect  nébuleux 
et  de  forme  conique  ou  lenticulaire,  qui,  dans  nos  climats,  est 
visible  vers  Toccident  le  soir,  après  le  coucher  du  Soleil,  pendant 
les  mois  de  février  et  de  mars,  lorsque  Pair  est  bien  pur  et  lorsque 
la  Lune  ne  se  trouve  pas  au-dessus  de  Thorizon.  On  peut  aussi 
Tapercevoir  le  matin  à  Torient,  avant  le  lever  du  Soleil,  pendant 
le  mois  de  septembre.  L*axe  du  cône  de  la  lumière  zodiacale  coïn- 
cide, à  peu  près,  avec  Técliptique  et  se  trouve,  par  conséquent, 
dans  le  zodiaque. 

\ 
\ 
\ 
\ 


^^^^à. 


HcTùccn^ . 


Fif?.  ^.  —  Positions  respectives  de  l'écliptique  aux  équinoxcs  de  printemps 
et  d'autuDinc.  après  le  coucher  du  soleil. 


La  distance  anj:(ulaire  qui  scpanî  le  Soleil  du  sommet  du  cône 
de  lumière  est  d(!  60'^  environ  et  sa  largeur  maximum  de  So*»;  ces 
nombres  sont  très  variables  et  dépendent,  à  un  haut  degré,  de  la 
pureté  de  l'atmosphère.  Dans  nos  climats,  la  lumière  zodiacale 
n'est  visible  (ju^à  certaines  é])oques,  quand  Tanglc  que  fait  son 
a.xc  avec  l'horizon  est  très  }^rand  (maximum  à  Bruxelles,  63°). 

Il  lèsulte  des  observations  effectuées  à  l'ccle  par  M.  Stuyvaert 
(ju'au  commencement  de  l'année  1899,  ^^  lumière  zodiacale  était 


bien  visible.  Elle  avait  iioe  intensité  d'éclat  égale  à  celle  qu'elle   1 
avait  présentéG  au  mois  île  février  de  l'année  iSS3. 

On  Is  voyait  au  couchant,  après  la  fin  du  crépuscule,  entre  iS  et  ' 
19  heures,  par  un  ciel  pur.  On  sait  que.  pour  bien  distinguer  le 
plM^omèue,  il  £àut  se  placer  dans  un  endroit  d'où  l'on  découvre  lo 
'  iel  sans  élrc  incommodé  par  des  lumières;  le  clair  de  Lune  nuit  | 
..  l'obserralion. 

A  gauche  de  la  voie  lactée,  qui  s'élève  perpendiculairement,  on 
un  large  cûnc  de  lumière,  dont  la  pointe  était  en  haut, 
ïTECT  oblîquemenl  de  l'horiïon  ;  c'était  la  lumière  zodiacale . 
KSa  lumière  blanche,  un  peu  jaunâtre,  apparaissait  vaporeuse  et  | 
mquille  à  côté  de  celle  de  la  voie  lactée,  bleultre  et  scintillante.   [ 
I-es  deuK  luminosités  se  rejoignaient  à  l'bori/on,  près  de  l'Aigle, 
ou  s'effaçaient  dans  la  brume. 
^^^  La  lumière  îodiacale  ne  présentai!  pas  un  éclat  uniforme  ; 
^^BBUtre  de  figure  en  était  plus  brillant  que  les  côtés,  et  la  pointe  qui  J 
^^B-lenoinail  faiblissait  inaensiblemcnt 

^^■X^  9  janvier  1899,  la  ligne  de  plus  grand  éclat  s'étendait  dal 
^^Hloile  2du  Verseauàn  du  Béliersoil  àpeu  prés  dans  lecUptique. 
^^Hb  limite  septentrionale  du  cône  lumineux  partait  de  l'Aigle, 
^^Hssail  entre  le  Dauphin  et  le  Petit-Cheval  et  longeait  le  cAlè  1 
^Tnéridional  du  Carré  de  Pégase,  La  limite  méridionale  s'élevait  I 
droite  dans  le  ciel  au  groupe  d'étoiles  6  et  f  du  Verseau.  La  ligne  I 
de  plus  grand  éclat  se  rapprochait  donc  sensiblement  de  cette  J 
,dcTalère  limite. 
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MEMENTO    CHRONOLOGIQUE 


I  phénomènes  célestes  et  des  phénomènes  naturels  I 
observables  en  tgoo 


UsAux  muusiicU  ([ui  suivent  donnent,  pour  chaque  j 
stionâlDtérc^f^uutesàfulre.OndGvra  cependant  recourir  I 
fc.arUdes  spéciaux  de  VAuiuair^,  pour  y  lerhercher  des  e:ipU-  f 
i8  plue  «tendues  cl  des  indications  plus  précises. 
a  premièie  page  de  chaque  mois  contient  : 

laHons  visibles  vcr^  9  heures  du  soir  et  leur  orientation,  les  1 
êtes  et  la  liste  des  principales  curiosités  célestes   (étoiles  I 

L,  coloras,  amas,  nébuleuses,  etc.). 
Bk  seconde  page  indique  l'instant  ou  tout  au  moins  la  date  des  ] 
i3  astronomiques  suivants  :  éclipses,  phases  de  H  Liiiic, 
s  et  conjonctions  des  planètes,  élungaiions  dr's  planètes 
par    rapport   au   Soleil,    averses    d'étoiles    fdanles, 
JKllMlîoiis  d'étoiles  pur  lu  Lune.  Les  indîcatlonH  complé- 
)  de  ces  divers  phëttomânes  sont  données  dans  1 
^tableaux  6pêci;iux  qui  piûcédeni. 
^t  heures  sont  donni'^eb  cii  l'-mps  civil  de  Grccnwlrh,  compté 

t  a  minuit 

!S  dates  Doimalcs  îles  pliénomènes  naluvclsoul  été  déduites  1 

^observations  publiées  autrefois  par  Ad.  Quelnlet  C<'s  obser- I 

«  ont  iié  faite»,  pour  le  règne  végétal,  par  le  fondateur  do 

fvaioire  royal,  dan»  le  jardin  de  réiablisscmùoi,  il  Bruxelles; 

t  le  régne  animal,  par  MM.  J.-D.  Vincent  et  G.  Vincent,  aux  1 

irons  de  Bruxelles.  Les  dates  normales  ont  été  calculées  par  | 

L  J.  Vlaceal. 


■ 

F 

—    I03    —                            ^^^^1 

JANVIER                     ^^H 

1 

^1 

Fin,  Si.  —  Ij  Ktanila  Xrbulciiic  d'Onon. 

Constellations  visibles  à  SI  heures. 
aspect  du  ciel  en  somblnble.  le   ma\i  prêchent  à  23  heures  e 
lauivaol  k  19  heures, 
ion  ïénilhale,  Persie.  Cwher.  Andromtcle. 

-  nord.  Pelile  Ourse.  Céph*e,  Casïiopée,  Dragon, 

-  est.  Lion.  Ciocer.  Gémeaux.  —  Au  NE,.  U  Grande  Ourse. 

-  sud.  Oriun.  Taureau.  Pléiades.  Bftiier.  —  Au  SE.,  Sinu«.M 

-  ouest.  Poiisoos.  Pégase,  Baleine.  —  Au  SO.,  le  Cygne,      fl 

Planètes  sur  l'horizon.                      H 

lus.  le  soir.                                                                                        H 
PTUNS.  le  wir.                                                                                    ■ 
as,  Jupiter,  Saturns  et  Uranus,  ioobiervablee.                     ^Ê 

Objets  célestes  remarquables  en  évidence. 

juleuse  d'Orion  :  la  plus  belle  des  nébuleUEies  (petite  lunetlel . 
as  de  PersM.  5'  diamètre  :  auneau  avec  amas  central  (petite  lunel 
«sduGraud  Chien.                                                                             _ 
us  l'Ètidan,  Nébuleuse  planétaire,  bleoe.  -  Doubles  3a  et  0..  J 
nd  amas  du  Cocher,  admirable  groupe  de  plus  de  Sab  ilulM^H 

le 

1 

le). 

1 

io3  — 


JANVIER 

N.  L.    1  l,  (fcf  i  à  21  h. 

2  M  0  au  périgée  à,7  h.  —  Étoiles  filantes. 

3  M  S  cf  C  à  i6  h.  —  Étoiles  filantes. 

4J 

5  V 

6  S 

7  D         ' 

P.  Q.    8  L    Ç  d;t)àah. 

9  M  $  dans  ^  à  7  h. 

xo  M  Occultation  der*  Bélier  (gr.  5,2)  de  19  h.  4  a  20  h.  7. 

XX  }    Occultation  de  x*  Taureau  (gr.  4,6)  de  22  h.  35  à  23  h.  39. 

xa  V 

x3  S 

X4  D 
P.  L.  i5  L 

16  M  cf  c^  ©  à  5  h. 

17  M  Occultation  de  «  Ëcrevisse  (gr.  4,3)  de  5  h.  18  à  5  h.  33. 

18  J 

19  V    $  à  l'aphélie  à  12  h. 

20  S    0  entre  dans  ;ss;  à  12  h. 

21  D 

22  L 

23  M 
D.  Q.  24  M 

25  J 

26  V  ^  c^  (C  à  i3  h. 

27  S 

28Dt)crCà8h. 
29  L 

3oM   $c^})ài6h.  — cfd'Cà22h. 
N.  L.  3i  M 


-     I04  — 

FÉVRIER 

Constellations   visibles   à  ! 

L'aspect  du  ciel  est  Kinblable.léâ 
piêcÈdent  i  ti  heureseï  le  a 

à  19  heures. 

Kc^iou    léuithale,   Pertée.   Cocher  (la 
Chèvre),  Géiiie«ui.  Taureau, 

—  DoiA.    Petite  OuTso,   Cepbte, 

—  e«t.  VlerK*.  Lion.  Cancer.  — 
Au  NE  .  Graoïle  Oiit»e. 

—  sud.  Grand  Cluen,   Otîod,  — 
Au  SE..  Hydn 

—  ouest .    Andromède .     PégaM, 

Bélier,  Poision». 


Planètes  sur  l'horizon. 
Ténns,  le  scdr. 

Jupiter,  dans  la  seconde  moitié  de  la  nuit. 
Neptdnï.  le  soir. 

Objets  célestes  remarquables  en 
pour  l'observation. 

La  variable  i  du  Taureau. 

I  et  q  de  Persie.  —  Algol. 

Amas  des  Gémeaux  (œil  nu). 

HiraCeti  («Baleine). 

Amas  du  Cancer  —  doubles  »  et  I;  triple  ç. 

Amas  du  Grand  Chien  (oeil  nu). 

Licorne.  3o:  i5  S  variable  et  double. 

Régulus,  —  Double  -/  et  S4  du  LIoa. 

Cceur  de  Charles  (double  colorée). 

Amas  du  Navire  (ceil  su). 

Chevelure  de  Bérénice, 

Dans  les  belles  snîrieï   san*  clair  'dt  Lune,  c 
^wlcevoir.  ft  l'ouest,  la  Itmiiri  laàiaialt. 


■n^  lOS-r- 


^} 

2   V 

3  S 

4D 

5^ 

p. 

Q.  6M 

7M 

«J 

9V 

zo  S 

II  D 

12  L 

i3  M 

p. 

L.  14  M 

i5  J 

16  V 

17  S 

i8  D 

19  L 

20  M 

21  M 

D. 

Q.22  J 

23  V 

24  S 

25  D 

26  L 

27  M 

Q  cf  C  ^  ^^  b*  —  Occult.  de  x  Poi^^ons  (gr.  5,o)  de  ,18  h.  59 

à  19  h.  43. 
5  çfCfài4h. 


Occult.  de  i  Bélier  (gr.  4,5)  de  20  h.  42  à. 2^1  h.  28. 

$  plus  grande  latitude  héliocentrique  S  à  21  h. 

^  çf  y  Capricorne  à  19  h.  —  $  çf  supérieure  ©à  21  b. 


0  entre  dans  V  à  2  b. 


(f  plus  grande  latitude  héliocentrique  S.  à  9  h. 
^TcT  C  à4b. 
f)  cf  ([  à  22  b. 


çf  dans  ^  à  21  h.  —  Q  dans  ^  à  23  h.  —  Apparition  des 
premier^  p^pijllons. 
28  M  ^  quadrature  avec  ©  à  19  h.  —  çf  çf  C,  ^  23  h. 


—    io6  — 

MARS 

Constellations  visibles  à  SI  h. 

L'aspect  du  ciel  est  ■emblïbla.  le 
mois  précèdent  à  i3  heuroï  et  le  moi» 
auivaDi  i  19  heures. 

Rtgiot)  zÉnithale.  Grande  Onrse,  Gé- 
meaui,  Cocher. 

—  nord.   Petite   Ourse,   Cépbfe. 

Caasiopée. 

—  est.  Vierice.  Chevelure.  Lion. 

—  Ao  NE.  Dnigon. 

—  sud.  Hydre,  Navire.   Licomo. 

Petit  Chien. 

—  onrat.  TaarBa.u,  Bèlln.  —  &u 

SO..  Onon.  —  Au  NO.  Cw. 
iiopéo. 


Planètes  sur  l'horizon. 


Mbrcdi 

ta.  le  soir  .le  k 

.  premi' 

Ère  quiniaine 

Vénus, 

,  IeB0lp{UMll< 

:  d'un  1 

uperbe  éclat). 

}^f,-rn> 

;ide  par 

Ile  de  la  nuit- 

Satuhm 

B,  lemalm. 

Ub*nd^ 

i.  le  nuim. 

Nbptu.- 

JE,  tuole  la  nui 

K. 

Objets  oétestes  remarquables  en  évidenee 
pour  l'observation. 
H  Cochet.  —  L'Amat.  M  îj. 
Obiii  les  GémeauB,  les  étoiles  doubles  i,  ;  el  ■. 
La  variable  i  du  Taureau, 

Daoi  la  Licorne,  la  double  et  variable  iJS;  8,  St  et  3u. 
La  Chevelure  de  Bëcénice.  l'étoile  14. 
Mitar  (,  Grande  Ourse), 
f  du  Dragon.  —  Polaire.  —  a3o  Girafe. 
Céphée.  ■.  ^,  '.(.  ' 

Amas  du  Cancer.  5n  belles  Aloiles. 


H 


>  h.  —  I. a  grue  passe, 

perilidieâ  12  h,  —  Apparilinii  de 


5  ^  f  â  19  I 

l'abeille, 
g  sutioniiaire  à  14  h   -  FI,  du  comouilier  mile.  La  lavaM- 

di^re  ou  bergeconnette  blani;he  revical,  L'ipervier  p»a»é. 

Le  iteux  comim^nue  à  faire  sou  nid. 
Le  pluvier  passe. 

ï  plus  Krandeélongalion  à  7  h.^Qccuit  de  Neptune  de 
li  h.  zi  à  19  h.  40. —  Feuill.  du  gniaeUlier  a  maqueteau, 
La  corneille  mantelée  passe. 


d  La  grive  musiciemie  passe. 

il   $  plut  grande  Utitude  héttocentrique 

la  primevcre.  La  bécaMine  et  le  vai 
S  en  quadrature  avec  (3S7h.  —  ? 
'   Occult.  cLion  Ur.  i.ti  .ko  j  b,  24  il  4  b.  28.  —  Feulll.  du 

groseillier  rouge.  Flor.  de  la  pervenche  et  de  ta  vioielie. 
i    y  stalLonnaire  à  17  b.  —  Feuill.  du  gniseillier  noir, 
">  ^  aa  périhélie  à  [9  h.   -  La  corneille  mmilelée  acliève  île 

partir.  Apparition  du  gyrln. 

il   Flor.  de  i'anémone.  La  ItaqUBl  ruiiiUdle  revieiil. 

il  0  entre  dans  C^  a  j  b.  commencemcnl  du  printenipH    — 

Feuill.  du  Ulas.  Le  cijiirijs  passe. 
£■  J-    t    à  .3  h.    -    Feuill.  du  sennsal.    Le  ri,-is,;.ii.e.ie 

leïient.  La  cilriuellc  commence  &  cbanTer, 
'   Feuill. dusurcau.  Flor.  delorme. 
;    1)  t/  j;  à  9  h         Feuill.  de  la  symphoriiie.  Flor.  du   i^r- 

tisae.  L'bydcomâire  parait. 
)    V  cf  inférieure  ^1  a  3  b.  —  ]j  en  quailrauirc  (.■)  i  ici  h.  La 

bécasse  et  la  cnjogue  passent. 
.   Feaill.  du  fcambiusiec.  du  liLas  de  Perse  el  du  lioCne. 
1  Ç  tf  (tWlîerà  i6h.  — JK'atationnairoaii  h. 
1  Lepouillolrousiet  revienl. 

Cf  if  i  à  M  h.—  Feuill.  du  coudrier  et  de  l'épi  ne- vi  nette. 
'    5  (T  t  à7h    "Feuill.  de  rai.bepÎHC  Cl  .1.1  saide  pleureur. 


Constellations  visibles  à  21  heures. 

L'Bspcctdu  ciel  eM  lembUble.  le  mois  prit^anl  à  i3  heureii  et  1 
suivani i  ty  heuiea, 
lUgioii  lènithale.  Grande  Ourse.  —  Au  NE..  Dragon, 

—  nord.  Polile  Opreo,  Céphie.  Caasippée. 

■~-      Ht.  Bouvier.  Lion,  Chevelure  de  Bér^ice.   BataQre,  \ 
sud.  Corbenii,  Hydre,  Licorne,  Ptcx^yon. 

—  Kiicsi.  Gémeaux,  Orios,  Taureau.  Plëladei. 

Planètes  sur  l'horizon. 
V4aas,  le  soir. 
Japiler,  toute  la  nuit. 

Satvkhe.  seconde  moitié  de  U  nuiL  , 

Objets  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  l'observation. 

Castor.  —  L'amas  des  (lémeatii.  les  rltiiible»  e.  :  et  f. 

Reeulus  et  son  compaenoa.  —  Le<  double:*  ï  et  S^  Lïon. 

L'étoile  double  V  de  la  Viet^c,  —  Nébuleuses  de  la  Vierge. 

■  et  34  de  l'Hydre.  —  La  variable  R, 

1, 1,  {.  (udu  Bouvier. 

Étoile  louge  de  U  Cnupe,  variable,  écarUte  intense. 


r  d'Ilalie.  Le  pouillol 

Plor.  dj  groseillier  à 


AVRIL 
I  D  Q  «D  périhélie  à  S  h.  —  Fenill.  de  la  boulede-neige.  Flor. 

du  buis  et  du  peuplie 
I  L   L'hirondelle  de  cheminée  re 
ï  M   tf  .;/  iC  à  '  11-  —   ï   i/  d*  * 

maquereau.  La  IJetçeroc celte  jaune  n 
t  M  Feuill.  du  lilleul. 
J  I    Flor.  du  groseillier  rouge. 
b  V   Feuill,  du  fusain  et  du  pavia. 
7  S    ?  daus  c>  à  6  h.  —  Z  siationnaire  à  ig  h,  —  Le  pepit  des 

arbres  revienl.  Apparition  de  la  piéride  du  navet, 
!!  D  OccoU.  «  EctGvissefgr.  4,3)  do  23  h.  49  à  o,  46h,  9.  —  Feuill. 

du  cornouiller  sanguin, 
g  L  Feuill.  du  Marmuaier  d'Inde  et  de  la  rayrtille.  La  fauvette 

àlétenoire  revient. 

0  M  FeuiU.  du  faux  ébénier  et  du  sorbier  des  oiseleurs. 

1  M  Etoile  filantes.  —  Feuill.  de  l'argousier.  Flor.  du  prunellier. 

L'hitondella  de  rivage  ci  le  traquel  mntteux  revienneut, 

3  J    Etoiles  filantes.  —   Feuill.  du  bagueunudier  et  du  cbarme. 

Le  traquet  larier  revient.  Le  merle  à  plastron  passe, 
J  V   Etoiles  lilanles.  —  Feuill,  du  bouleau  et  du  cornouiller.  Le 
rossignol  revient.  L'alouette  de  mer  passe, 

4  S   ^  stationnaire  à  6  h.  —  Flor.  du  groseillier  noir.  La  huppe 

et  le  rossignol  de  muraille  reviennent. 

5  D  Flor.  dn  colzaetdelacorbeilld  d'argent.  Le  bécasseau  paaie. 

6  L  Feuill.  del'aune.da  néQieretde  l'orme.  La  buvette  grise  et 

l'birondelle  de  fenêtre  reviennent. 

7  M   ?  à  l'aphélie  d  ii  b.  —Feuill.  du  peuplier  d'Italie. 

a  M  jEr  p*  lï  A  17  h.  —  Feuill.  du  peuplier  blanc  et  du  platane. 
g  ]    Etoiles  filantes.  —  L'ortolan  revient. 

0  V  0  entre  dans  y  à   14  b,    —  |^    rf    J   à  i5  h.  —   Etoiles 

âlanles.  —  ;   y  —  Feuill.  du  tremble.  Le  coucou  et  la 
fauvette  babill.  reviennent. 

1  S    ï  plus  grande  élongalion  à  si  b.  — Occult.  f  '   sagittaire 

(gr-  3.5)  de  i  h,  33.  —   litoiles  filantes.  —  Feuill.  de  l.i 
bourdaine,  de  l'érable  champêtre  et  du  sycomoic. 
I  D  Etoiles  filantes. 

3  L   Etoiles  Qlanles.  —  Flor.  de  la  jonquille.   La  caille  revient, 

4  M  V  plus  grande  latitude  héliocenirique  N-  h  11  h.  — Occult. 

(  '  Capricorne  —  igr.  5.2  de  3  h.  24  à  4  h,  a), 

5  M  Occult.  «  Verseau  (gr.  5,51  de  3  h.  20  S  3  h.  i3. 

6  \    Le  Martinet  revient.  Le  becâgue  repasse. 

7  V  ï  c*"  >!  à  i3  h.  —  cf  tf  {  à  ïg  h.  Feuill.  de  l'acacia  «  du 

8  S    w  plus  grande  élongatîon  A  ^3  h.  —  Feuill.  du  châtai^jnier, 

du  chêne  et  du  hêtre.  Apparition  du  hanneton. 
()  D  Le  loriot  revient. 
D  L  Feuill.  du  frîne.  Le  gobe-mouches  gris  et  la  pie-griëche 


Constellations  visibles  A  21  heures. 

Latpcci  du  ciel  e»t  semblable,  le  mois  pr^cédenl  1  i3  lieures  et  le  mo: 
jivftui  à  ig  beurne. 

;«^iiin  zéniihaJe,  Grande   Ourte,    Chiens  de  chasse.    Chevelure    à 
Bérénice. 

—  nord.  Petite  Ourse,  Caasiopée,  Cépbée. 

—  nsl.  Scorpion.  Balance,  Hercule,  Serpent,  Bouvier,  Couronne.  - 

Au  NE.,  Lyre, 

—  sud.  Hydre,  Corbeau,  Vierge. 

—  («lart.  Cancer,  Gémeaux.  Codier,  —  Au  SO.,  Lion. 


■  l'horizon. 


Planètes  s 

VftNUS.  le  aoir. 

Jupiter,  tonte  la  nuit. 

fiKtnme,  dans  la.  seconde  partie  de  la   nuit. 

tJiiANiis,  loMte  la  niiil. 

Objets  célestes  remsrquables  en  évidence. 

[  Idt  Vierge  :  }  :  5^;  17  ;  nébuleuses. 

Coirrontie  ;  £  Bl  <-  ■    Etoile  de  1866, 

Dans  Hercule  :  x-  f'<0i  ^-  Amas,  l'un  des  plus  beuui  du  ciel. 
I  i  da  Serpent. 

I  Kouge.u  de  Céphèe;  variable  el  double  J,^,  oet  C. 
I   Nébuleuse  des  Lévriers,  fotnie  cométaïre  3  i/î'  diamÈtre. 

Véga;  idelaLyre;^.  ;.  1. 


1 

^^            —  III  —                          ^^^H 

MAI                                                ^H 

I  M 

Occull,  '  Taureau  (i;r.  ^■7>(!e  ^0  h.  58  à  zi   b.  47.  —  Ls'^^^H 
guigueiic  passe.  —  Flor.  du  lilaa  de  Perae.                           ^^^H 

X  M 

9^Câ'7>>.                                                                             ^^H 

ij 

Fellill.  du  catalpa   —  FI01,  de  la  rhubarbe.                            ^^^H 

i  V 

S  5 

Flor.  de  l'aubépine,  de  la  glycine  et  de  l 'épine- vinsite.           ^^H 

^^'Q 

6  D 

71. 

S  plus  grande  latitude  héliocenirique  S  ft  10  b.  —  Ftor.  da  ^^H 
laax  ébénier  et  du  noyer.                                                          ^^^H 

B  U 

Fit»,  de  l'trable  champêtre.                                                        ^^^H 

9M 

La  inuBserolle  des  roseaux  revient.                                            ^^^H 

to  J 
it  V 

^^1 

ri  S 

Le  contrefaisant                                                                             ^^^| 

.3  D 

^^^H 

^Kl. 

ML 

Flor.  de  la  boule-de-neige,  de  la  grande  marguerite,  de  l'iris  ^^^H 
d'Allemagne  el  de  la  viorne.                                                    ^^^Ê 

i3  M 

E*  0-  .(  à  19  h,  -  LaroisBcroUe  du  seigle  revient.               ^^H 

i6  M 

Flor.  du  fusain.                                                                             ^^^H 

'7J 

t  C  1  i  '9  h.                                                                              ^^1 

>8  V 

.9  S 

Le  rdle  de  geuél  revient.  —  Flor.  du  framboisier.                   ^^H 

M  D 

^B-Q 

-Il  L 

®  entre  jjj  i3h.                                                                          ^^^H 
Flor.  de  ta  bourdaine.                                                                 ^^^^| 

M  H                                                                                                          ^^^ 

s3  M  FloT.  de  lacacia.                                                                          ^^^^| 

Ml 

Flor.  deseringat.                                                                          ^^^H 

iS  V 

Flor.  de  la  brjmie.                                                               ^^^H 

36  s 

Cf  cT  I  à  14  h.  —  ï  dans  f>  à  20  h.  —  Flor.  du  bague-  ^^H 
Zr  «^  ®  â  2o  h.                                                                            ^H 

î7  D 

^B*'  ^ 

.  zS  L 

;  d-  (  à  II  h.  -  ËcUpae  de  SoleU  visible  à  Bra-  ^^M 
xeUes.  —  Flor.  d<i  sureau.                                                       ^^H 

19U 

3oH 

<}  d  supArietire  .^.  à  7  h.                                                            ^H 

3i  S 

■ 

S  au  périhélie  à  n  h.  —  9  .:<  î  â  12  h.                                 ^^H 

JUIN 
Constellations  visibles  à  SI  h. 


19  h. 

Région  sftnithale.  Grands  Ou 

vier.  CiEur  de  Charles. 

—  nord.    Peti»    Ourae,   CApb<«,fl 

Caïfiiopte.  —    Ah   ne.,  ' 
Cygno. 

—  est,  Sa^iltaire,  Scorpion, Aiglarl] 

Lyre.   Hetcnte.  Courotme, 
—  A.U  SE.,  Ophiucui. 

—  BUil.  Vierge,  Arciun».  Balance. 

Cotbcau. 

—  ouesl.  LioD.  Cancer.  Gtoittns^ 
^,  —Au  NO.,  la  Chèvre. 


Planètes  sur  l'horizon. 

'   Vénua.  le  aoir  <h  son  plus  grand  èc\at). 
Jupiter,  tonte  la  nuit. 
Satnrae,         — 


Objets  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  l'observaUon. 

Opbiucus,  36  A,  70,  67.  j:,  J9;  Amas,  M.  14.  lilojle  de  1604. 
h   Suu  la  Balance,  la  variable  i  :  a.  (jumelles),  —  Amas. 
'    Scorpion  «(jumelles).  —  '.  ,3,  t.  s .  Antarés, 

Dans  le  Serpenl.  9.  9,  y  :  Amas,  M  5. 

Dans  la  Lyre,  Jtjuraelles).  i  quadruple,  ;,  0.  VÉija. 
I  Cygne  :  ^  ou  Albireo.  >.  /•  ei  la  célèbre  61°  (étoile  la  plus  proche  de  la 

Tene  qui  soii  vÎRible  doni  nos  laiiiudes). 
f'Kébuleuse  do  Petil  Renard. 

Pendant  le*  belles  nuîls  sans  Lune,  regarder  la  Voii  lactii  dans  l 
Cygue  et  l'Aigle  avec  de  Ixinuci  jnmelles. 
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JUIN 


I  V 

2  S 

3  D 

4L 

F. 

Q. 

5  M 

6  M 

7J 
8  V 

9S 

10  D 

11  L 

12  M 

P. 

L. 

i3  M 

14  J 
i5  V 

i6  S 

17  D 

i8  L 

19  M 

D. 

Q 

,  20  M 

21  J 

22  V 

23  S 

24  D 

25  L 

26  M 

N 

.  L. 

.  27  M 

28  J 

29  V 

30  S 

$  00  ©ài2h.  —  Flor.  de  Taconit. 

Occult.  X  Ecrevisse  (gr.  5,o)  de  20  h.  35  à  21  h.  36. 

Ç  pins  grand  éclat  à  19  h.  —  Flor.  du  cornouiller  san- 
guin, de  l'orpin  brûlant  et  de  la  sauge. 

Étoiles  filantes. — Flor.de  la  digitale  et  du  liseron  des  champs* 
$  c^  g  ài5h. 
Flor  de  la  mauve. 

$  plus  grande  latitude  héliocentrique  N.  à  18  h. 
;^  c^  C  à  20  h. 

Eclipse  de  Lune  en  partie  visible  à   Bruxelles.  — 
8  Grémeaux  à  19  h.  —  ^  c/   C  à  23  h.  —  Occult.  de 
Saturne  de  21  h.  45  à  22  h.  58. 


Ç  stationnaire  à  23  h. 

Flor.  du  liseron  des  baies  et  du  tilleul. 

S  (/  ©  à  II  h.  —  Flor.  du  lis  jaune. 

Q  dans  ^  à  i3  h.  —  Flor.  du  mille  pcrtuis 

0  entre  dans  Q; commencement  de  l'été  à  2  h.  5.  —  Flor. 

de  la  verveine. 
"^  (/  9  à  loh. 
t)  00  ©  à  18  h. 
d^cT  C  à8h. 


Q  (/  I  à  9  h.  —  Flor.  du  lis. 
^  C<  C  à  7  h. 


■ 

^^^^^H 

■^^ 

■■■^^ 

■i-^S 

Y 

1                                          JUIILK' 

Constellations 
visibles  à  21  heures.     . 

t 

H 

L'apect  du  ciel  est  sem- 
lilable.le  mois  pr^-«denl  i 
j3  h.  et  lerociï  suivant  à 
19  h. 

Mgioniénilhale.  Dtaeon. 
Hereule.   Bou- 

—  nord.    P"  Oucse. 

Caniopée, 

—  est.  Dauphin,  Flè- 

che, Atsie.  Cy- 
gne. Capricorne 
—  Au  SE..  S«- 
(^itisire. 

—  sud       Couronne. 

Serpent.  Ophiu. 
eus.    BalancE. 
Scorpi-n. 

—  ouest.  (;■<•  Ourse. 

Cœur  de  Char- 
les .    Chevelure 
de  BérénicB,      . 
Liou.  Viein^^J 

ne.                                        ^^^H 
lies  en  évidenoe      ^^^| 

ccarlés;  54*  double           ^^^^Ê 

^^1      M 

n».  ai.  -  Mani  d-Hercult 

Planètes  sur  Ih 

MTEB  dans  ia  première  moitié  de  la  nui 

ftturne.  tonte  la  nuit. 

BaMiï,  àasii  la  première  moitié  de  la  nu 

pour  l'observe 

«Ds  te  Cygn«  .  fl.  tint  belle;  c,  f,  cl  la  6 

ilani-it:  i  couple  écarté,  i  variable. 

Ki1tairc:Xet  W  variables;  f,  u,  couples 

èche.  ï. 

tllChevalyot  t. 

o  Girafe. 

mas  d'Hercule.  supetLeloeil  nui. 
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JUILLET 

1  D 

2  L   0  à  l'apogée  à  i3  h. 

3  M 

4  M   $  dans  ^  à  5  h.  —  ^  plus  grande  élongation  à  i3  h. 
P.  Q.    5  J 

6  V 

7  S 

8  D    i)  à  raphélie  à  8  h.  — 9  (/  inférieure  0  à  11  h.  —  Flor.  du 

Catalpa. 
9Lîj5^(/([àih.  —  Flor.  de  la  mélisse. 

10  M 

11  M  t)cr  C  à4h. 

P.  L.  12  J    Occult.  V  Sagittaire  (gr.  3,5)  de  o  h.  27  à  i  h.  20. 

13  V 

14  S     $  à  l'aphélie  à  10  h.  —  Occultation^'  Capricorne  (gr.  5,2)de 

21  h.  44  à  22  h.  21. 

1 5  D   Occult.  X  Verseau  (gr.  5,5)  de  20  h.  28  à  21  h.  21. 

16  L 

1 7  M  —  Flor.  de  la  bruyère. 

18  M   $  stationnaire  à  i3  h. 

C)-  Q-  19  J    C?  ^^^^  S^  à  18  h. —  Flor.  de  la  guimauve. 

20  V 

21  S 

22  D   L'ortolan  part. 

23  L   (f  cf  C^ih.  —  0  entre  dans  <Q  à  9  h.  —  Ç  à  l'aphélie  à 

21  h. 

24  M   Ç  cf  C  à  14  h. 

25  M  Étoiles  filantes.  —  La  guignette  passe. 
N.  L.  26  J     Étoiles  filantes. 

27  V    ^c/Cà7h. —  ^  (/ aEcrevisseà  loh. — Étoiles  filantes. 

—  La  rousseroUe  du  seigle  part. 

28  S    Étoiles  filantes. 

29  L>   2^  stationnaire  à  2  h. —  Étoiles  filantes.  —  Le  martinet  part. 

30  L    Q  stationnaire  à  2  h.   —  Étoiles  filantes.  —  Le  bécasseau 

passe. 
3i  M 


L'aspect 'lu  tiel  est  semblable,  la 
-  -  prècÉdcnta  ï3  heures  cl  le  mois 
nt  i  19  beurei, 

311  .céDîlbalF.  T6Ie  du  Dragon, 
la  Lyre.  Hercule. 
no(J.  Peiito  Ourse.    —  Au 
SV...  Aiidr»m6da  el  Caa- 

csl.  Cyt;ne,  Aigle.  Dauphin, 
t'é^ajc ,  Verseau  .   PoU- 

sud.  Sagiitaiie.  Scurpioi). 
Ophiiicui. 

ouest.  Couronne.  Bauricir, 
CŒUr  de  Charles.  Che- 
velure Je  Béaàrict.  An 
NO.,  Grande  Oarse. 


VtHi;s.  le  matit). 

SATtniNB,  dans  la  première  moilié  de  la  nuit. 

Objets  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  l'observation. 

Vêga  ■  de  la  Lyre,  double  dans  des  jumelles,  ijuadriiple  dons  n 

■  d'Herculei',;,  g3,  J;  amas. 

i.  S,  »  du  Serpent,  amas. 

u,  •,  ,5.  s.  (' .  du  Scorpion  ;  Aeiarês. 

Dans  le  SagltiaiiB  (  et  >,  couplcvs.  Double  5.|  c'.  Am4s  M.  8.  VarlalÉ 

et  W. 
Pégaw,  TT.  .,  1. 
Cftssiopée,  q  et  I. 


Pendant  les   belles  nuits  sans  Lune,  regarder  la  Voit  latSéi,  i 
Cygoe  et  l'Aigle,  avec  de  bonnes  jumelles. 
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AOUT 


1  M   $  cf  inférieure  0  à  9  h. 

2  J    Le  contrefaisant  part . 

P.    Q.  3  V    $  plus  grande  latitude  héliocentrique  S.  à  20  h.  —  La  cigo- 
gne passe, 
4S 

5D;^cfCà9h. 

6  L 

7  M  f)&  C  à  12  h.  —  cT  c/  l^  à  17  h. 

8  M  Étoiles  filantes,  (Perséides). 

9  ]     Étoiles  filantes,  id. 
P.  L.  10  V  Etoiles  filantes,  id. 

11  S    ^  stationnaire  à  i5  h. —  Q  plus  gp^and  éclat  à  16  h.  — 

Étoiles  filantes,  (Perséides). 

12  D  Étoiles  filantes,  id.  —  La  caille  part. 
i3  L  Étoiles  filantes,  id. 

14  M  Étoiles  filantes,  id. 

i5  M  Ç  plus  grande  latitude  héliocentrique  S.  à  9  h. 
16  J 
D.  Q.  17  V  ^  stationnaire  à  16  h.  —  L'alouette  de  mer  passe. 

18  S 

19  D   $  plus  grande  élongation  à  18  h.  —  Occult.  c  Taureau  (gr. 

4,7)  de  oh.  39  à  I  h.  25.  —  Le  vanneau  passe. 

20  L  cf  cf  C  à  19  h. 

2 1  M  Ç  cf  <î  à  10  h. 

22  M   ^  dans  p,  à  20  h. 

23  J    ©  entre  dans  Dp  à  i5  h.  —  U  ./  <i  à  14  h. 

24  V  Le  courlis  passe. 

N.  L.  25  S  ^  en  quadrature  ©  à  22  h. 

26  D 

27  L    $  au  périhélie  à  10  h. 

28  M  La  huppe  passe. 

29  M  La  pipit  des  arbres  part.  Le  traquet  motteux  passe. 
3o  J 

3i  V 


«!^^^^^^^^^^^^^^^^^H 

^^^B^^^^^^^^^^^^^^^l 

—    1!8    — 

SEPTEMBRE 

d 

1 

■ 

Constellations  visibles  à  SI  heures.        ^^M 

Uasima  du  oel  en  sembUble,  ie  niu>»  pTboilont  i  i3  tMnirei<J^^| 

suivani  A  19  heures,                                                                                 J^l 

Région  Eénithale-  Cygne,  Lyre.  C^|ihée.                                              ^H 

-  nord.  Pelllc  Ourse.  -  An  NE,,  Chèvre,  Porsic-  Caniul^H 

-  sud.  Aîgle,  Sa^nlIBlra,  CipHcorne,  Veneau.                     ^^H 

-  ouest.  Hercule.  Couronne,  Bouvier.  Vierge.                     ^^^| 

Planètes  sur  l'horizon.                    ^^H 
Mars,  dans  la  seconde  partie  de  ta  nuit.                                            ^^H 

Objets  célestes  remarquables  en  évidence  ^^P 
pour  l'observation. 
Dans  Hercule,  bel  amas,  ■.  double  el  rodgeane.  -,  /•.  doubles,  9S  et  i. 
Dans  lAigle.  doubles  7  et  i5  h                                                              ^^, 
V  du  Dauphin  :  ;  de  la  Flèche  ;  y  et  i  du  Petit  Cheval.                  ^^H 
Verseau  :  t,  83  h.,  ^>   94  et  ;.                                                             ^^H 
Dnns  Andromède  :  la  double  y  ;  lit  Nébuleuse.                                 ^^H 
pans  Persée,  Algol  ;  les  doubles  1  e1  „  ■   lamas,                                     ^^* 
Dans  les  belles  nuits  sans  l.uoo.  on  pourra  thcrcher  ft  distinguer  vcaï 
le  matin,  à  l'orient,  U  Umiiri  lediiuili. 
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SEPTEMBRE 

I  S    1^  en  quadrature  0  à  I2  h.  —  Tlf  c^  i^  à  20  h.  —  Etoiles 
filantes.  —  La  hocne-queue  jaune  passe. 
P.  Q.    2  D   i)  stattonnaire  à  14  h.  —  Étoiles  filantes. 

3L   j^c/C^soh.  —  Occultation  de  Saturne  de  19  h.  25  à 
20  h.  14. 

4  M  L'hirondelle  de  rivage  part. 

5  M 

6  ]     $  plus  grande  latitude  héliocentrique  N.  à  17  h.  —  Étoiles 

filantes. 

7  V   Étoiles  filantes. 

8  S 

P.  L.    9D   9  c/x  Lion  à  18  h. 

10  L   La  gorge-bleue  et  le  pluvier  passent. 

11  M  La  bécassine  passe. 

12  M 

i3  J  ^  (/ supérieure  ©  à  17  h. —  Occult.  tt  Bélier  (gr.  5,6)  de 
o  h.  40ài  b.  47.  Occult.  i3  Taureau  (gr.  5,  4)  de  21  h.  44  à 
22  h. 35. 

14  V 
D.  Q.  i5  S 

16  D  L'hirondelledes  fenêtres  part. 

17  L    Q  plus  grande  élongation  à  18  h. 

18  M  ^  cf  C  à  12  h. 

ig  M  Q  (/  C  à  17  h.  —  L'hirondelle  de  cheminées  part. 

20  J     ??</»»  Vierge  à  i3  h. 

21  V 

22  S    ^  en  quadrature  0  à  6  h.  —  ^  en  quadrature  0  à  18  h. 

N.  L.  23  D   ©  entre  dans  ;£^    commencement  de  l'automne  à  12  h.  — 

Le  pipit  des  prés  passe. 

24  L    Ç  </  C  à  20  h. 

25  M 

26  M  La  grive  musicienne  passe.  Le  roitelet  revient. 

27  J 

28  V 

3o  D    ?^  dans  ^  â4  b.  L'alouette  passe. 


Constellations  visibles  à  21  heures 
aspecidu  ciel  est  spmbUblF.  le  mois  |ir«<-.édent  à  33  h 
suivanlàii  beutcs, 

en  léuithale.  Cygni!,  Céphée,  CassHi]i*e. 
-      nord,  PeliteOntse.  Uragon.  GTandeOune.  — AuNE.,  Cocîter.,   | 
est.  Cancer,  GèmeAUi.  Bdier,  Clèiadea,  Andromède.  Penà*. 
sud.  Pégase.   Verseau.  Capricorne.   Poisson  amiral, 
ouest.  Lyre,  Hercule,  Couronne,  Ophium»,  Sagitiaire. 

Planètes  sur  l'horizon. 


Aigle, 


Objets  célestes  ren 
):  «.  :r.  1,  3;  PeliiChL'val, 


arquables  en  évidence 


;,  ;.  B  ;  VÉga. 
;.t,8î  *.*-■.  94. 

;  PoiMons  :  a.  ç. 


Baleine^  Mira,  ■/.  3?, 

Caisiopie  :  n  el  i;  Ctphëe  :  t.  ^.  x.  (■ 

Dragon  ;  >,  f .  »,  f. 

Persée  :  Algol  ;  les  doubles  i  et  •!  ;  l'anii 

Dana  les  boIlcB  nuits  sads  Lune,  oi 
matin,  à  l'orient,  la  Iwmiiri  teiiatuti. 


a  chercher  i  distinguer,  !ê  ' 


^^H 

^^^^^^^^^a^^^^^^^^ 

^B 

OCTOBRE 

^1 

^H^TTl 

i>(<  ï  â<b. 

^^M 

^^■^     1  M 

g  statioooaireàiSh. 

^^^M 

^^H        J  M  La  linotte  et  le  pinson  passent. 

^^^M 

^M      6  s 

Le  verdier  passe. 

^^M 

^H 

^M        7  U 

Orcull,  <  poisann  («r,  5,o)  de  ]  h   57  à  2  h.  î 

bruant     ^^H 

des  roseau»,  la  i^iic  el  la  inésanj.'e  pelil 

te  charbonnière     ^^H 

passent . 

^H        s  L 

Le  pinson  d'Ardenue  passe. 

^^H 

^H         9U 

^H       10  M 

J  k  l'aphélie  à  10  h.  —  Ç  dans  0  à  16  h. 

^^^H 

H   "J 

Occult.  -u'  Taureau  (gt.  4,6,1  de  jo  h.  44  à  21 

<    27.          ^^M 

^H    13  V 

^H      13  5 

9  c",- Lion  A  2  h. 

^^^M 

^M   md 

Occult.  .  Gémeaux  (gr.  4.0I  de  J  h.  5  à  3  h. 
neille  grïw  passe. 

—  La  cor-    ^^H 

^^B-   iS  !• 

^^^H 

^■^    16  M 

La  bécasse  el  la  base  passent. 

^^^1 

^H     >7M 

Cfrf  X  34  h.  —  Le  choucas  pasEse. 

^^^1 

^m  tsj 

^H    19  V 

Ç  y  <f  iigli-  — j-j-  id  à  23  h.  —  Êtmlf 

^^^1 

^H    ws 

Eloilei  filantes.  —  Le  freut  passe. 

^^^H 

^H     11  D 

Étoiles  lîlantcs.  —  La  lavandière  part.  La 

ritrinetlc  passe.    ^^^H 

^H      31  L 

Ëloiles  niantes.  —  Lesizenn  passe. 

^^H 

^V     33  M 

(ij  entre  dans  m,  à  ii  h.  —  Élotles  filanles. 
du  marronnier  et  du  pavin. 

—  Eireuillaison     ^^H 

^Ë       >4U 

Étoiles  filantes.  —  Le  tarin  passe. 

^^^H 

^H       35J 

ï  0"  <  i  iSb.  -  Etoiles  filantes.  -  ElTeuil 

^^H 

^H    16  V 

Effauil.du  groseillier  noir. 

^^H 

^H  375 

rctàoh.                                          

^^^H 

^H    38  D 

groseillier  rouge. 

^^^H 

^m     >9  L 

ESenil.  dii  sorbier  et  du  sycomore. 

^^^H 

^H     3o  U 

ï  plus  glande  élongation  34!!.—  ï  plus 

grande  latitude    ^^^| 

hélioccDtriqDe  à  19  b.  —  Eifeuil.  du  peuplier  blanc.               ^^^^ 

^H}.  }i  M 

ESeuil.del'acacia.  du  coudrier,  du  aoyer  el 

1    am 

de                           ^^H 

NOVEMBRE 


Constellations  visibles  à  21  heures. 

semblable,  le  mois  précédcDl  à  ^S  beures  ei 


L'aspect  du  ciel  est 

RâgioQ  zénithale.  Cassiopée,  Atulramède.  Persée. 

—  nord.  Petite  Ourse.  Céphée,  Dragon,  Giande  Ourse. 

—  est.  LÀOD,  Cancer,  Gémeaux.  Cocher.  Taureau,  Pli^ia'jes.  Orion. 

—  aiid.  Pégase,  Bélier.  Verseau.  Poissons.  Baleine.  FoTnalbaut. 

—  ouest.  Cyfine,  AiRle,  Lyre.  -  Au  SO..  Capricorna. 

Planètes  sur  l'horizon. 
HsiicvKe.  le  soir 
Vtous,  le  matin. 
NEPTUNr:,  visible  toute  la  nuit. 
Mawi,  dans  1h  seconde  mo'tie  de  ta  nuit. 

Objets  oélestes  rennarquables  en  évidence. 
Dans  le  Cygne,  l'étoile  tlmibc  i':  o.  ,u  et  la  61", 
Pégase,  (.  n,  i,  3.  —  Petit  Cheval./  et  i. 
Verseau,;,  t,  83  h.  fi,  94. 
Les  Pléiades  (œil  nu  et  jumelleoi. 
L'atnas  de  Persée.  Algol,  i.  otn. 

Taureaa,  Aldébaranel  son  compagnon;  8,  ».  t  couples  écartés  (jnn 
Cocher,  double  14. 
Céphèe.  double  et  variable,  *;  ^,  '.  :. 


^^^H 

J[J 

^^pn 

■ 
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^B 

^^^^f 

NOVEMBRE 

^H 

^^^^^^J 

Étoiles  tilaDIes.  —  Ecfeui liaison  du  bouleau. 

^^1 

faui ébenicr,  du  iusain,  du  litasde  Perse  i 

:t  du  serisgal.         ^^^^| 

^H        2  V 

Étoiles  lilantea. 

^^^1 

^^H      3  s 

rel  du                    ^^1 

^^H       4  D  Effeuillaison  de  l'auae.  de  l'érable  champeiri 

:,  du  illas  et  du      ^^^| 

^^H 

peuplier  d'Italie. 

^^^H 

^^1 

EReuillaiion  du  framboisier,  du  frêne,  dunéBier,  de  la  sym-      ^^^^1 

phorlneel  du  tremble. 

^H 

^Hl.   6  m 

Q  rf  fl  Viergeàiib.  — Occull.3lïèlier(gr. 

3.6)dezib.58     ^^H 

H  a  b.  5.  —  Étoiles  Ëianles.  —  Effeuillai 

»on  du  cbarme     ^^H 

^^H 

ei  de  l'épioeviiieiie. 

^^^1 

^1        7M 

EScuillaison  de  ta  boule-du  neige,    du  cbâtai^uler  et  du     ^^^H 

pUlaue. 

^^^H 

^V 

EtfeuiUaisoD  du  chËoe  et  de  la  viorne. 

^B          9V 

Effeuilla ison  du  hitre. 

^^^1 

^^K       to  S 
^^B       II  U 

9  alBlionnaîre  à  o  b.  —  £»euilla<soii  de  la  bourdaine.              ^^^H 

Q   au   périhélie  à  6  h,   -  Étoiles  filanles 
*  obseiTTOP. 

iLéonides],  à     ^^| 

'^    D.  Q.  t4  M 

tfo-  i   à  l8b.   Éloile»  filanles  iLéonides 

observer      ^^^H 

'M 

16  V 

17  S 

Êtinlei  filaiiiH<L6onides).  i.  observer. 

^H 

EffeuillaiiOn  do  sa.ile  pleureur.  L'oie  passe. 

^^Ê 

Ift  D 

9  <f  6  Vierge  à  o  h.  -  ï  dans  J^  à  ig  h. 

^^^^Ê 

19  1. 

!j  cf  ■!    à  1  h. 

^^^^M 

ïo  M 

Ç  cf  inférieure  iV.  à  i3  h. 

^^^^M 

91    M 

^^^M 

,  L.  .î  J 

r  (3-   t  à  1  h-  —  d*  «"  quadrarure  avec  te   0  à  7  *>-  —  &   ^^^| 

entre  dans  ^.  d  iS  h. 

^^^M 

U  V 

ï  au  périhélie  *  g  h.  -  ^' ,/   X  à  .7  h.   - 

ElïeuiilaisoQ   ^^^| 

hs 

5  O-C  Balance  i  19  b. 

^^H 

25  D 

b  0-  ■<  à  0  h. 

^^H 

î6  L 

Etoiles  filantes  (Bi«UdeB),  à  obaerTar. 

^^^H 

17  M 

Étoiles  âlanlej        id                id 

^^^1 

28  M  Étoiles  lilanles         îd                  id 

^^^H 

B.29J 

Ç  stalionnaire  ù    1;   h.   —   Étoilea  filaniCE 
observer. 

(BiéUdesj.  i.     ^^M 

30  V 

Occolt.  ^  Poissons  (gt  5.o)  de  18  h.  f3  à  ig  h. 

1 

Constellations  visibles  à  21  heures. 

L'aspect  du  ciel  est  scmblable.le  mais  prâ<:édcnl  n  ^3  hoarrsol 
suivant  à  19  heures. 
RpgioD  téoilhate.  Persrà.  Andromède.  Cnssiniiée,  Bélier. 

—  nord.  Petite  Ourse.  Céphée,  Dragou,  Grande  Oitnc 

—  est.  La  Chèvre,  Lion.  Cancer,  Gritieaux,  Petit  Chiea.  "i 

Orion. 

—  sud.  Poissons.  B£ller, 

—  ouest.  Capricorno,  Pégase.  Cygiia.  —  Au  NO-,  Lyrio. 


Mencurb,  te  malin. 


Planètes  sur  l'horizon. 


Objets  célestes  remarquables  en  évidenct 
pour  l'observation. 

Dana  le  Taureau,  les  Pléiades  Ue-\  nu  et  jiroicllesj  0.  f.  t 

Mira  Ceti  (•  Baleine'),  Doubles  >  et  37. 

I.'EridiiD:  32  0101. 

Dans  Orioii,  la  Grande  Nébuleuse,  les  doubles  0.  ..  i,  v. 

Dans  les  Gctneaui.  Caslor.  l'Amas  M.  35. 

Dans  Cépbsc.l'Ëioile  variable  el  double  J;  .-,  ■.  l. 

L'ètoilc  triple  ',  du  Cygne,  la  double .-. 

Andromède  -;.  double. .Nébuleuse  (jumelles). 
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DECEMBRE 


1  S 

2  D 

3  L 

4  M 

5  M 


P.  L.    6  J 

7  V. 

8  S 
9D 

10  L 

11  M 

12  M 

D.  Q.  i3  J 
14  V 
i5  S 
i6  D 
17  L 
i8  M 
19  M 

20  J 

21  V 
P.  Q.    22    S 

23  D 

24  L 
23  M 

26  M 

27  J 

28  V 

P.  Q.  29  S 
3o  D 
3i  L 


$  plus  grande  latitude  héliocentrique  N.  à  16  b. 

Ç  plus  grande  latitude  héliocentrique  N.  à  4  h.  —  $  c/  0 
à  7  h.  —  $  cf  V  Balance  à  9  h.  —  Occult.  w*  Taureau 
(gr.  4,  6)  de  18  h.  9  à  18  h.  5o. 

Etoiles  filantes. 
Étoiles  filantes. 

$  plus  grande  élongation  à  7  h.  —  Étoiles  filantes. 

Etoiles  filantes. 

Occult.  X  Ecrevisse  (gr.  5,o)  de  20  h.  55  à  21  h.  53,  —  litoiles 
filantes. 

Etoiles  filantes. 

Étoiles  filantes. 

Cf  cf  C  à  I  h.  —  $  cf  /^'  Scorpion  à  23  h. 

:^c/©àioh. 

$  cf  0*  Scipion  à  4  h.      cf  CT  *  Lion  à  16  h. 


9  CT  C  à  7  h. 

§  00  ©  à  4  h.  -  ^  cT  (C  à  12  h. 
TP  cf  Cài3h. 

0  entre  dans  ^,  commencement  de  l'hiver  à  7  h.  —    j) 
cT  ([  à  13  h.  -  $  c/  l^  à  i5  h. 


^  cf  '*  scorpion  à  o  h. 
$  dans  (J  à4  h. 

t;  cT  ©  à  i3  h. 
?  c/?,"ài7h. 
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MAGNÉTISME  TERRESTRE 

DÉCLINAISON 

La  dcclînaison  magnétique  est  Tangle  que  fait,  avec  le  méridien 
astronomique,  Taxe  magnétique  d'un  aimant  librement  suspendu. 
En  Europe,  cette  déclinaison  est  actuellemczit  occidentale,  c*est- 
à-dire  que  le  pùle  nord  de  Taimant  dévie  vers  fouest. 

■  m  I 

Voici,  à  l'Observatoire  d'Uccle,  les  valeurs  moyennes  de  la 
déclinaison  pour  le  i^^  janvier  des  sept  dernières  années. 

Dcclinaîaoo  mogrenne 
Ann«JM.  au  1"  janvier  DiflEérmoe. 

1892 i4o57',9 

1.S93 52',4  —  5',5 

1.S04 45',  5  —  6',9 

1895 4o',5  —  5',o 

iS9r> 35',5  —  5',o 

i«97  ; '^o',4  —  5',i 

1S98 25',  2  —  5',  3 

1S99 I4'*i9'  S  —  5',4 

l)'ii]»rês  C(îs  nc)mbres,()n  peut  admettre,  comme  valeur  approchée 
de  l«i  dérliniiison  moyonnt?,  au  t*"' janvier  i()oo, le  nombre  I40i5'4. 


l'éclipsé  totale  de  soleil 

DU  28  MAI   1900 


e  but  principal  de  cette  note  est  de  foiii-nir  aux  astronomes 

I  se  proposent  de  venir  en   Espagne,  pour   l'observation  de 
F  Jf-édip^e  tolulc  de  Soleil  du  1900,  lin  aperçu  sur  lus  circonstances    1 

astTOt)umiqun&  et  ctiinatologir^ucs  des  lucaiilÉs  les  miciux  situées  '1 
flatïs  la  ionc  de  lolalitc,  ce  qui  leur  permettra  dp  faii'e  im  rhoix  j 

'JiianI  aux  courbes  relatives  aux  diverses  phases  du 
i'ri>*aouii.-ne,je  m'en  rapporte  à  ta  Carte  de  la  Péninsule  Ibèiiqlie  ] 
'  du  noid  de  l'Algéiic  'jui  accompagne  ce  travail.  Pour  ne  pas  i 
'..■■iitv  à  ta  darlc-,  je  me  suis  abstenu  d'y  tracer  la  ligne  cenltalc, 
[iii.  d'ailleurs.  s(>  conçoit  aisément  en  raison  du  peu  de  largeur  de 
■1  îone.  Les  heures  inscrites  sur  l'extrémité  de  chaque  système 
lit-  courbes,  à  gauche  et  en  bas  poiu"  le  premier  contact,  à  droite 
I  Miur  le  quatrième,  se  rapportent  au  méridien  de  Paris. 

II  s'agit  premièrement  de  donner  les  heures  des  contacts  inté- 
ri'îiuB  avec  toute  l'exactitude  que  ces  calculs  comportent,  et  de 
r.L';ititcr  de  la  sorte  la  comparaison  immédiate  de  ces  résultats 

■  ■-  '-c  ceux  obtenus  directement.  Pour  les  contacts  extérieurs,  dont 
'importance  est  bien  minime  dans  le  cas  présent,  on  s'est  cou-    . 
iiraté  d'en  donner  les  heures  approchées,  ce  qui,  d'ordinaire,  suffit  j 
pour  se  préparer  à  l'observation. 

Le  peu  de  larpeur  de  In  ;(onc  de  totalité  de  cette  éclipse  ce 
vif^ndia  lré?-bien  à  une  nouvelle  vérification  des  demi-diatnélres  j 
vii-iycns  du  Soleil  et  de  ta  Lune  général  (ornent  employés  dans  le 

iilciil  de  CCS  phénomènes.  Doux  villes  assez  importantes,  savoir, 
l 'indad-Rodrigo  el  Cindad-Rc.al,  seront  situées  dans  d'excellentes  1 

rinditioDs  pour  cela,  l'une  ïur  la  limite  nord,  l'autre  sur  la  limite  I 

-iid  d<;  cette  lone.  Les  données  qui  s'y  rapportent  sont  insérées  1 
ii|.ics  le  tableau  suivant,  qui  porte,  outre  les  localités  de  U  | 
tasiile,  quelques-unes  du  nord  de  l'Afrique,  Au  sujet  de  ces 
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dernières,  je  ferai  remarquer  que,  en  raison  de  la  moindre  impor- 
tance de  celles  situées  au  delà  d'Alger,  au  point  de  vue  de  Tobser- 
vation,  on  s'est  contenté  à  leur  cgard  d'une  première  approxima- 
tion dans  le  calcul  des  phases;  ce  qui,  du  reste,  n'entraîne  pas  une 
erreur  bien  grande  pour  les  contacts  intérieurs.  Les  heures  sont 
de  temps  moyen  local. 

Cindad  Rodrigo  Cindad  Real 
Premier  contact     ....     2*"  19»  2^  35» 

Plus  },:andc  phase.     ...     3   39  3   54 

Dernier  contact 4   45  5   01 

Grandeur o«999  Oi999 

Au  sujet  de  certains  chiffres  du  tableau,  en  ce  qui  concerne 
la  totalité,  (luelqucs  remarques  sont  nécessaires.  Le  Nautical 
Almanac  donne  pour  Ovar  dfs  nombres  sensiblement  différents,  ce 
qui  tient  prinri])al(;m»'nt  à  ce  <iue  j'ai  pris,  pour  coordonnées 
géo^'raphiqut^s  <!•'  cette  ville,  celles  déduites  de  la  carte  de 
l'E^paj^ne  et  du  Portuj^^al,  j)ublire  par  l'Institut  Géographique  de 
Juslus  Perthes,  de,  (  rotha,  et  dont  l'exactitude  laisse  fort  peu  à 
désirer. 

Ces  coordonnées  sont  : 

y    ^        40^'5i',s 

L    -     "     8"38'.7  (méiid.  de  Greenwich) 

Relativement  à  Santa  Pola  on  remarquera,  entre  mes  nombres 
l't  ceux  de  Y  Almana(juc  Ndudo)  de  San  l^"'ernando  (et  non  du  Nautical^ 
romme  on  Ta  dit  qu(îl<iue  part', une  différence  de  dix-sept  secondes. 
(?(,*tle  diirérencc  tient  à  la  même  cause  que  la  précédente;  mon 
calcul  a  été  fait  en  partant  de  ces  coordonnées  : 

'r     —  3.S<>I2'   O" 

L  --  —     o-33'3o", 
tandis  qui-  l'éphémc  ride  de  l'observatoire  espagnol  est  paitie  de 

ces  autres  : 

y    =         3Soi2'3o'' 
L  -  —    oo3o'i3"(i) 

Ci)  Ou  -j-  5o42'8"  mérid.  S.  F.,  la  longitude  de  Greenw.  S.  F.,  étant 

6^I2'2l". 


^^^^^^^^^^3^^^^^^^^^^™ 

m 

Ii 

Angle 

TOTKLI-CK 

H 

Localité 

H 

-■M, 

Zénilh 

Cgutoet. 

Diir« 

.■ 

h  m 

b     n,    . 

a   • 

rjpurtto 

2.  8 
4.38 

27i 
S'a 

142  W 
38  E 

3.27.  0 
3.27.33 

0.65 

^M 

Ovai 

2.  9 

4.88 

272 
92 

142  VV 

38  E 

3.27.  3 
3.98.36 

t. 33 

^H 

Vi/ea 

2.U 

2711 
93 

H2W 

38  E 

3.30.58 
3.32.39 

1.3t 

^M 

l'l"~:nna 

4  51 

27a 

93 

142  W 

38  E 

3.41.14 
3.42.43 

1.89 

^1 

Navalmoral  .... 

a.27 
4..^4 

273 
93 

143  W 
37  E 

3.44.  3 
3.+;i.3l 

1.98 

^H 

.\igaiiia^lU  .... 

2.41 
5,  .-> 

273 

93 

144  W 

36  E 

3.56.39 

1.22 

^1 

AlbacMe 

2.49 
5.10 

273 
93 

iU  W 
36  E 

4.  3.38 
4.  4.18 

0.40 

^1 

Tobaira 

2.50 

373 
93 

141  W 

3fiE 

4.  4.48 
4.  0.  8 

1.20 

^H 

Novelda 

O.I(i 

274 

l4iW 

36  E 

4.  9.24 
4.10.42 

1. 18 

^1 

Elcl.e 

3.36 

5.n 

274 
94 

143  W 
35  E 

4.  9.C9 
4.11. la 

1.19 

^1 

f  Sanla  Pola    .... 

î.g- 
a.i8 

274 
94 

14SW 
33  E 

4.10.38 
4.11.56 

(.18 

^H 

lUicanCu    .     .     .     .     ■ 

2.57 
S.IK 

274 
94 

US  W 
35  E 

.1.10.52 
4.12    4 

1.12 

^1 

f- 

3.17 

;>.3H 

274 
94 

145  W 
33  E 

4.39.2B 
4.30.34 

1.  9 

^1 

t 

3.39 
5.52 

Î74 
94 

146  W 
34  E 

4.4S.16 
4.46.S4 

1.8 

^1 

noumt'Souk.     .    .    . 

4.  4 
6.13 

275 
95 

146  W 
34  E 

5.  8.  1 
5.  9.  8 

1.  1 

J 
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Il  est  à  no\cT  «jihî  ces  cUîrnièivs  coordonnées  conviennent 
presque  twarti'iiient  lui  phare  du  C^ap  Santa  Pola,  situé  à  5  kilo- 
mètres, à  l'E-N-l-',  du  villa;^e  du  même  nom. 

INiur  le  calcul  «jui  coneerm;  Aljijer.j'ai  pris, pour  heure  approchée 
du  milieu,  4^i7"»5p  t.  m.  dir  (iiecnwich,  c«  qui  conduit  aux 
valcuis  suivantes   notation  de  la  Coutiaissance  des  Temps)  : 

m  Lf 

—         eos  iM       N)  =^  -  o*",oo9;         cos  ^  =  o"»,57i, 
Il  n 

et,  ]nn  suite,  aux  chitfnîs  du  tableau. 

Heste  maintenant  à  dire.  «|uel(|ues  mots  sur  l'allure  habituelle 
des  j^hénomênes  mêtê<>r«'>l<»}^ri,|ues  dans  nos  contrées  à  l'épocjue  de 
l'annéi?  où  r<''eli]»si;  doit  avoir  lieu. 

Dans  h"s  provinees  du  levant  le  régime  ordinaire,  d(>s  le  milieu 
d'avril,  est  :  la  brisi-  d(r  mer  qui  s'établit  entre  9  et  10  heures  du 
matin  et  cessi-  avant  le.  eouelier  du  Soleil:  un  riel  bleu  d'une 
puM.'té  su])orbe  o\  \\\\r  tcmjuMature  modérée,  parfois  chaude  vers 
la  i'in  de  mai.  l'n  j^^enre  tlf  trouble  atmosphérique  est  néanmoins 
à  eraindre;  ce  s(^nt  le?  oraj^es  locaux,  qui  prennent  naissance  sur 
les  sommiîts  des  liautfîs  nionta^mes.  vers  le  milieu  de  la  journée, 
et  éclatent  au  bout  dtt  deux  ou  tii>is  hi:ures,  »mi  donnant  lieu  à  de 
fortes  averse^. 

Plusieurs  annétrs  d'observations  météorolr)i;iques  faites  le  lonpj 
de  la  eôte  mcditeiriiur-enne  m'ont  donné,  j)our  le  nombre  de  jours 
d'oiii^e  au  nn»is  de  mai.  une  moyenne  de  «juatre,  ce  qui  permet 
de  («melure,  par  extension  fi)n<lée  et  sur  le  faciès  orographique  et 
sui  rrnsin\ble  de  causesqni  rn  dérivent,  qiu^  cette  même  moyenne 
«luit  s'.ippli'jui'r  aux  ]»rovincos  voisines  d'Alieante,  de  Murcie  et 
d'.Mba'Jte,  avei  (  elti-  di-tinctiou.  que  l'on  i>eut  logitpiement 
abaisser  ce  chifi'ii»  pciur  la  plaine  rpii  s'étend  depuis  Klche  jusqu'au 
«ap  Santa  Pola.  et  !«•  faire  mout«'r  un  ]umi  pour  XovfddaetTobarra, 
i-n  i:ii:-()U  d«.'  Ifur  «'mplaernirnt  sur  U*s  premiers  contreforts  des 
Sicnti^  (1«:  Salhi'K  «'t  de  (7iif'y-!s^  où  rb-  ^n)s  (Munulus  s'amoncellent 
>i.iîvênt  dans  l'api è--uiidi.  Pour  t"tre  eoniplel  à  ce  sujet,  il  me  faut 
ajouter  que  le  mois  di;  mai  de  Tannée  dernière  U899)  s'est  écoulé 


(livi-ih«s  niatuir-  il.-l'iiit  <l<- riii;^»-iiirur,  « 'ftVrt  nés  s-ous  hi  direction 
(l.:  iimîi  i<-iiiit'  ."i  /,rlt  (.1  .]]..;,;<■  M .  D.Mil n cssc,  clict  <KîS  tia\"aiix 
l;i  ajilii'[i;t:N. 

C«'la  lu:  vi.'ul  pas  diic  tjiu:  la  nom(»j;iaj)liic  ne  puisse  être  très 
utile  aussi  au  mathcnialicien,  a  l'astronome,  au  financier;  seule- 
ment, pour  ceux-ci,  comme  ils  ont  généralement  besoin  d*unc  plus 
grande  approximation  dans  les  résultats,  la  solution  que  donne 
Tabaque  ne  sera  souvent  qu'une  première  indication,  d'autant  plus 
précieuse,  il  est  vrai,  qu'on  aura  affaire  à  des  calculs  plus  longi 
et  plus  pénibles  et  où  une  erreur  est  aisément  commise. 

Comme   abar[ues  intéressant  les   astronomes  (i)  et  conten 
dans  le  récent  TraUé  de  M.  d'Ocagne,  citons  divers  abaques 
trigonométrie  rectiligne,  Tabaque  général  de  la  trigonométrii 
'  sphéricpie,  Tabaquc  de  l'équation  de  Kepler,  celui  des  heures 
lever  et  de  coucher  du  soleil,  etc.,  etc. 

Comme  annexes  à  cet  article,on  trouvera  l'abaque  de  réquati 
de  Kepler  d'après  M.  Radau,  l'abaque  des  intérêts  composés 
celui  pour  la  réduction  du  baromètre  à  zéro,  d'après  M.  d'Ocagne 

C'est  à  cause  des  avantagés  que  peut  présenter  la  nomographi^ 
pour  l'astronome  que  M.  Goedseels  a  reproduit,  devant  la  Société 
belge  d'astronomie,  sa  conférence  sur  les  abaques;  c'est  pour 
le  même  motif  que  j'ai  repris  ce  sujet  à  un  autre  point  de  vue  devant 
la  même  Société  lors  de  sa  séance  du  3o  octobre  dernier.  Puissent 
tous  Ces  et^orts  réunis  amener  de  plus  en  plus  l'attention  sur  une 
science  relativement  aisée  ot  si  éminemment  et  imiverscUement 
utile  ! 

Ern.  Pasquier, 

Profetineur  a  rL'oiverstt^de  Louvain. 


(i)  Voir  aussi  divers  articles  de  MM.  Radau  et  d'Ocagne  et  parus  dans 
le  Bulletin  astronomique  de  Paris,  années  i885,  1886,  1887  ®t  1894';  ^'^  ^^^t 
cités  en  détail  dans  une  n'.>tc  que  j'ai  présentée  à  l'Académie  royale  de 
Belgique  el  qui  a  été  insérée  dans  ses  Bulletins J'.^^  série,  t.' XXXII,  n^  7, 
1896,  pp.  111-126, 
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|l!)ans  le  BulleUn  mensuel,  nous  a.vons  lenti  les  membres  de  la  1 

lé  au  couraol  des  nouvelles   de  l'Expédition  anfarctiqu&B 

.  Aujourd'hui. CCS  vaillanls  pionniers  de- la  Science  sont  n 

CD    Delgique  après  di.'ux  années  d'absimcc :.  nous  pensonsj 

londre  au  vœu  de  tous  en  donnatil  un  résumé  des  ptiiicijiai 

pidc^nts  de  leur  voyage  d'après  un  rapport  de  M.  de  Gerlache.  ] 

mmandani  de  l'ExpËditioii.  et  publié  (fans  lii  6ullelin  de  U  | 

royak  Ulg(  de  Gtograpkie. 

1  Rappelons  que  c'est  le  14  décembre  1897  que  la  Bdgica  quil-J 

t.vit  le  mouillage  de  Punta-Arenas.  pour  se  rendre  dans  la  r 

.\n(arctic|ue.  Elle  s'est  dirigée  alors  par  les  ranaiix  "  Cockbut 

'I  du  "  Bcagle  »  vers  la  station  argentine  de  la  Terre  de  Feu  I 

Lapataia  »  oii,  grûce  &  l'obligeance  du  gouvernement  argentin, 
iiii  avait  mis  &  la  disposition  de  l'expédition  le  dépôt  de  charbon  I 
inïtoUi-  par  lui  en  cet  endroit,  elle  complétait  ses  approvisionne- 1 
nn-nis  (le  romhuEiible.  Le  jicrsonnel  Bcientifii|ue  de  l'en |if dit ioni 
proAlaii  du  temps  passï-.  tant  au  mouillage  de  Lapalaïa.  que  dans  J 
\ii-^  baie^  iniermi^diaires  uù  il  avait  fallu  stopper  (pour  ne  pasi 
naviguer  la  nuit  dans  ces  eaux  parsemées  d'écueils),  pour  éludiut  ■ 
la  faillie,  la  flore  et  la  géologie  de  cette  région  sj  intèressanic  et 
(^ncote  fii  peu  connue 

'■  Le  i"  jan\ier  i8g8,  la  Btlgica  quittait  la  raile  d'  «  Hushuaïa  » 
lires   Lapataia,  se  proposant  de  gagner  te  large  par  l'Est,  en   pas-J 
-«ni  la  nuit  au  mouillage  d'Haberton.  où  nu  ancien  missionnaire  1 
glats  n  établi   une  ferme  et  un  comptoir    Mais  avant  que  la  I 
a  eul  pu  aitdndro  la  baie  d'Haberton.robscuiilé  s'était  faite  I 


—  MO  - 

presque  complély,  ut  le  naviru  docina  sur  uue  roche  immergée 
sur  laquelle  il  resta  éclioit^  iusqn'aii  lendemain.  Cot  InddcBl 
n'eut  d'autre  conséquence  mat^iclle  (|ue  ia  perle  de  ta  provlsiaf 
d*eau,  qu'il  avait  fallu  pomper  hocs  du  bord  iiour  alléger  le  navitv 


La  Btlgka  dut  se  rendre  alors  dans  la  baie  de  Saint  Jolin.  à  l'Ue 
des  États,  pour  y  faire  de  l'eau.  Ce  n'eït  que  le  14  janvier  qu'elle 
pouvait  quitter  le  mouillage  et  faire  roule  vers  les  Shetlands  du 
Sud- 


—   141   — 

t  En  route,  on  sonde  el  ou  procède  à  la  détermination  des 
Bpératures  de  la  mer  à  différentes  profondeurs.  Le  sondage  le 

i  profond  est  effectiié  le  i5  janvier,  par  SS^So'  sud  et  63°i9 
bât  de  Greenwlch,  où  la  profondeur  de  la  mer  est  de  4.040  m, 

t  en  tout  sept  sondages  de  l'Ile  des  États  aux  Shetlands  du  1 

>  Le  31  janvier,  par  un  temps  épais,  reconnu  la  terre  pendant  1 
B  éclaircie.  Entrée  dans  le  détroit  de  Bransfield;  le  leraps  reste 
;ux  el  ia  brise  fraîchit.  Le  2^.  il  vente,  tempête  du  nord-est. 
nrlant  déboucher  un  dalot,  le  malelol  Wiencke,  de  Christia- 
:ui  a  eu  l'imprudence  de  se  suspendre  hors  du  bord,  est 
?  par  une  laine.  La  mer  est  démontée,  et  tous  les  efforts  1 
■téspoursauverrinfortunériîBlent  infruc  I  ne  ux.  Quelques  instants   J 

onnu  Low  Island.  sous  le  vent.  Gagné  l'ouest  de  cette 
Ike  pour  y  rester  à  l'abri.  Le  lendemain  33,1e  temps  s'améliore; 
'fftlgiea  fait  route  vers  la  baie  de  Hughes,  découvre  le  34  un 
t  séparant  des  terres  de  l'Est  im  archipel  important  que  i 
:   désignerons  provisoirement   sous  le    nom  d'archipel    de  | 

I  Pendant  les  trois  semaines  qui  suivent,  l'expédition  parcourt  i 
Btoiis  sens  la  baie  de  Hughes  et  le  nouveau  détroit,  procédant 
I  levé  rapide  des  terres,  débarquant  partout  où  cela  est  plus 
i   praticable.  Vingt  débarquements,  effectués  entre  le 
Iroit  de  Bransfield  el  le  Pacifique,  tant  sur  la  partie  est  des  lies 
[l'archipel  de  Palmer  qui  bordent  le  détroit,  que  sur  la  Terre 
,  appelée  depuis  «  Terre  do  Danco  o.  viennent  enrichi.'  les- 
s  commencées  à  la  Terre  de  Feu. 
I  M,  Lccointe  procède  â  la  détermination  des  coordonnées  des  l 
]ioints  saillants;  M.  Danco  détermine  les  éléments  magnétiques  I 
jiartout  où  il  lui  est  possible  de  débarquer  ses  instruments.  Le  1 
i.ologup  de  l'expédition.  M.Racovitza,  découvre  et  recueille  des 
■.■■cimcns  d'ime  espèce  de  podurelle,  une  espèce  de  diptère 
liisieurs  espèces  d'acariens  ininusculcs, représentants  d'une  faune 
Illustre  antarctique  jusqu'ici  ignorée. D  recueille  des  échantillons 
■  \  :  mousses, Ucbcnset  graminées.desobservationssurles pingouins. 
:;  connoraiis  et  les  nombreux  oiseaux  du  large  qui  b^éqvveotcat 
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res  parages.  Quand  à  M.  Arctowski  et  au  docteur  Cook.  ils  ne 
laissent  pas  échapper  une  ocrasii>n,  le  premier  de  recueillir  des 
échantillons  de  roches  (pii  fourniront  des  données  sur  la  formation 
et  la  constitution  géologiques  de  ces  terres,  le  second  de  prendre 
d<'s  photographies  qui  auront,  en  dehors  du  côté  pittoresque,  un 
vrai  caractère  documentaire. 

»  Le  12  février,la  Belgica  entre  dans  le  Pacifique  et  fait  route  vers 
la  Terre  d'Alexandre  i*^^.  Brume  assez  intense  jusqu'au  i6.  On  ne 
voit  pas  les  îles  Biscoë.  Le  i6,  beau  temps,  très  clair;  aperçu  la 
Terre  d'Alexandre  i^r  dans  le  lointain;  une  barrière  de  glace 
im])énétrable  i*m})t-che  de  s'en  approcher.  Vu  aussi  une  terre  dans 
r»'st,  la  Terre  de  Graham  ou  l'île  d'Adélaïde.  Continué  vers 
l'ouest  pour  (explorer  un  peu  la  lisière  de  la  banquise. Le  28  février, 
la  Beli^îca  S(î  trouve  à  70*^20'  sud  et  85<*  ouest.  Il  vente  de  Test- 
noi(l-<îst  vu  ttMn])rt(î.  De  ;;randtts  hn'ches  se  sont  formées  dans  la 
])nn(iiiis»\  Di«'n  (jur  la  ^ai^c>n  soit  très  avancée,  l'occasion  semble 
})ropir<'  j^oiir  fairti  louti^  vims  le  sud  et  visiter  une  partie  non 
t'iiroïc  e\])loié(;  rlc  zone  antarcti<[ue.L(?s  risques  d'hivernage  forcé 
sont  èvidt-nts:  maïs,  d'autre  })art,  l'c^xpédition  court  la  chance,  en 
s'enf^a^eant  dans  l(!s  ^lacfs,  d'atteindn'  une  latitude  élevée  et,  si 
rlle  ne  j'oui  })liis  «;af;iu'r  la  mer  lil>n\  celle  d'hiverner  tout  au 
mr)iTis  prèb  des  terrrs  nouvt?lles.  Pénétré  dans  le  pack  et  arrivé, 
sans  tio])  de  (iitiiruliés.  Jusqu'à  7i".>i'  sud,  par  SS'^iô'  ouest. 

»  Lr  -î  mais,  d'avant  l'impossibilité  absolue  d'aller  plus  loin, 
viié  (le  boni  «'t  f;iit  c«"  joui-là  rt  les  jours  suivants,  en  tout,  7  à 
s  milles  vers  b;  noid  dans  un  ])ack  très  compact. 

"  L«î  10  mars,  la  Bckica  est  tléfinitivement  bloquée  :  les 
.'  ]»ans  )»  ou  ])la(]nes  dtr  -lacr  ^lui  entourent  le  navire  se  soudent 
«'ntrr  i\\\K\<.  «M  t'ormcut  bi(rnt<">t  un  immense  champs  de  glace.  La 
l'.ci^ira  d')iî  «^r  trouv-T  r.w  ri»  mi>m«MU  à  tmviron  60  ou  70  milles  de 
la  lisière  <li'  la  banquisr*.  Pris  drs  dis}>ositions  pour  l'hivernage; 
iMitouré  1(^  navire  d'un  talus  «le  ncig»^  s'élevant  jusqu'à  la  hauteur 
du  ]MUU,  }>'Our  réduire  la  dé|ioidition  de  chaleur  par  rayonnement, 
construit  mu-  tr^iiurr  sur  h*  }>ont,  etc.  Resté  cependant  sous 
j^ressioi]  jusqu'au  2'»  mars,  en  prévision  d'une  détente  encore 
possibbî. 


\  Dès  la  seconde  moitié  du  ratiis  de  mars,  le  froid  devient  très  j 
uiiux  ytx  les  vents  de  la  partie  du  sud.  La  températiue  I 
md  d'ailleiirs  esseatiellcinent  de  la  direction  du  vent  :  les  veats  j 


:ca>;..;i  .  ,:,■  .:■.  i  :  i;-  d.Li:  -t  f[..i.i.  L-  v,f.it-.  du  nord, 
k-à.-(iire  ceux  du  luge,  du  temps  couvert  prcsnue  loujoius 
nenx  touvem,  et  des  températures  voisines  de  z£ro,  parfois  j 
■ie  le  dégel.  La  dérive  aussi  est  fonction  directe  du  venl. 
n&t,  en  dérivant,  la  latitude  'f.V  par  âg°ia'  oues:,  le  t6  mai» 
b»X'  pAT  B7°39. 1«  30  mai 
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M  Sous  Taclion  des  inoiivt'mi*nls  qui  raDimcnt,  Vaspcct  du  pack 
chan<;o  coiistammi-nt.  Gént'ialomenl  très  compact,  il  présente 
parfins  du  grandes  laruni's  :  clairicros,  chenaux  ou  simples  veines 
d'i'au.  Diîs  crevasses,  df)nl  la  détente  fait  des  veines  ou  des  che" 
naiix,  s'éieiidanl  souvent  à  perle  de  vue  vers  le  nord  ou  le  sud, 
l'est  tni  r<)iu-st,  se  produisent  f|uelquefois  à  proximité  du  navire 
(]iii,  mmm-  dans  son  étau  de  }{la('e,  reste  impuissant  à  les  gagner. 
(  Vs  \  idexlansla  ban({iiise  ne  taidont  jamais  du  reste  à  se  reformer, 
son  par  conjL^^élation,  s'il  fait  calme,  boil  par  pression,  et  alors  de 
hauls  Ijouirelelb  dr  gla*  e  (hummucks/  se  dressent  sur  la  ligne  de 
contatl. 

>•  Il  vt'ute  braiH  on]i  pendant  Tliivernage  et  hîs  tourmentes  de 
nri^e  rendi-nl  fréqui'iinni'nt  impossible  tout  travail  au  dehors.  Il 
e^t  év;aK:nu:nt  iiiipnshiMe,  à  cause  de  la  mobilité  de  la  banquise 
vi  dx'  l;i  In'tjiirni  e  (le^  couj)S  de  \r.ni,  de  faire  sur  la  glace  une 
r\ruisit>n  di;  «jurlijui-  duii'<:. 

'>  Le  soli'il  Mr  coiiclie  le  17  niai,  pi»ur  ne  plus  s'élever  au  dessus 

dr  Uotlr  lji»li/(.)U  (|U(;  Ir:  Jl  juillet. 

u  Lr  liiriiirnant  l)anr«»  tombe  malade  au  commencement  de 
mai:  uial^ir  K">  sniii>  a>i-idus  du  docteur,  sont  état  empire  jour- 
nclleujrnt,  sans  ijuMn-ui  ruseuienl  le  brave  gareon  se  rende  compte 
(if  la  i^navité  dt;  son  état.  Le  5  juin  à  7  heures  du  soir,  il  s'étein^ 
dou(eni«*nt  t^ntoinV*  de  s«;s  «'amarades  afiligés,  parmi  lesquels  il  ne 
comptait  tjiie  de>  ami>.  hr.  surlendemain  à  midi,  il  était  procédé 
a  l'immi'i>i<>n  du  coi]>^  au  travers  d'un  trou  pratiqué  dans  la  glace: 
il  lai^ail  fruid  et  mauvais,  i-t  tout  contribuait  à  donner  à  cette 
ifunn  «ni»'  le  raraeièii^  le  plus  luj^ubn;  cpii  sq  puisse  imaginer. 

"  Lr.-  }.h«>']ues  t't  les  junç^ouins,  sans  être  jamais  fort  nombreux 
«laji>  h-  iiivin.us  immédiats  du  navire,  ont  constitué  cependant 
uni:  ;;ran(lc  ] «ai ii«-M.Uî  notre  ordinaire  pendant  les  derniers  mois 
tltr  l'iiivi-inajiï. -,  «'t  e.-i  ap})oint  di-  ehair  fraîche  n'a  pas  peu  contri- 
l>ii«'  à  uiaintriiii  l'rtat  sanitaire  «[ui,  sauf  pimdant  la  période  cri- 
li'pu;.  (l'Ile  de  l;i  unit  polainî,  caractérisée  par  des  troubles  cardia- 
oues.  e>l  resté  excellent. 

A 

»  Au  mois  d'octobre,  les  crevasses,  chenaux  et  clairières 
drviennent   ])lus  nombreux,  bien  qu'à  certains  jours  la  banquise 


-  hS- 

t  rièsrspérrmeiil  dfisc.   Autour  du  navire,  toutefois,  et  dans  u 
rayon  àe  j'iiis  d'im  millf.  ellt;  reste  compacte.  La  Bdgica  est  à  6oo9 
nu   ;oo  tnèlres  du  hnrd  rf'un  immense  ..  floc  "  rie  deux  miUes  deT 


^^^cmmcnt  d 


iiioiir  de  ce  "  flue  "  ou  champ  de  glace,  régnent  b'é-'fl 
imcnt  des  veines  gu  cbuiaux;  sur  le  bord  le  plus  voisin  AvM 
ire,  i  600  mètres  environ,  une  clairière   s'i 
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conimonceimîiit  fin  mn\s.  ot  nr  s'usl  pas  refermée  depuis  que 
paiticll(>iii«*iit  et  tciiutoiaiicincut,  à  la  siiiti:  du  piossiuns.  Ct.'S 
pnï'^ions    (h  U  iiuiiK'iii  <U->  rrcvas^cs  sur  lus  Imrd  du  w  flue  >»  cl 

m 

rt'l'iii.ln'iu  puiii  a  putii.  Orpiîmlaiit  l\:tc  avance  à  grands  pas,  et 
(■^•;l:un^  jouis,  li'iMiut:  lo  vriii  est  an  sud.  la  température  s*abaibsu 
assez  pour  i\uc  la  u  jeune  ^lace  »  puisse  so  former.  Un  second 
liivrrnai^e  païail  iniiiiini.'iii.  Au  commencement  de  janvier  (iSgc);* 
«U'cii-K-  (It:  scier  un  raual  «jui  mnia  permette  de  ^a.ijner  la  clairière 
en  «ph'-liiui.  Dans  la  i»lu>  yrand».-  partie  de  sa  longueur,  qui  est  de 
7.^n  mttr»>,  o'  <  anal  ])i'ui  lu:uii:us<'nienl  ùtre  tracé  suivant  un 
chenal  qui  s'ol  utt-im»'  pai  «  un.i^éhiiiv.jn  au  muis  de  mai,  et 
partant,  tlans  la  i^lace  ]ulaiiv«:uu'ni  \n:n  l■pai^se.  Dtrs  mesures, 
]iiati«]urir  a  l'itiilr  lie  la  s«»nde  \"an  ilen  Hrocck,  donnent  en 
ni'jyenne  un  nietn.'  d'i'î»ai>>eui  à  la  L;Iace  qu'il  faut  scier.  Prés  du 
naviie.  là  •.)U  Li  -Jihirr  l■^l  plus  ancicnn»;,  l'épaisseur  dépasse  deux 
luèlu.'s. 

M  (.Miiiuir  il  t.nn  «lUMir  ce  Canal. uun  seulumenl  en  sciant  suivant 
le  n.ui  eht'i^i  |miui  le-  boidir,  nuis  iMirme  suivant  de  nombreuses 
li:^Jle^  ii,ii]> \ i.i-;iK"-,  aîin  que  11  ;«  lihu's  du  j;lace  ainsi  déterminés 
>(iii'Ut  luaiiM'uviaM--.-  ei  pai^^eni  etiu  eonduit^  dans  la  cliiirière. 
l'est  iiii-'lniie  ri;.i>..'  e.  .nuiu:  j^un  .1  /m  »•  »n  iiiuires  dc  glacc  qu*il  nous 
t'aui  scitM,  lI  c:  travail,  avi'[uul  tout  lu  p<ns(mnel  participe,  dure 
j)ii  .-  d"-  \v()']<  -eniame-.  Vr.\>  1  '  ]••'  j\j\ri.:i,  il  n.:  reste  plus  à  scier 
ui  à  Luii- s  lut-r  a  la  lunii-r  ([iie.  K;>  Moes  ailjacents  au  navire;  mais 
(1--  j.i'.N  ini:-  -'e\:':(.i  m,  Iv'  «anal  à  [)eine  lurminé  se  rétrécit,  eu 
îui  !ii'-  ''njp.v  •|e.-..-  la  <!  liii'.Ti'  «liiis  liquullu  il  aboutit  se  referme. 
I!  :i'i!is  e.-t  :>.;i()ij'.-  i:ïi}>'».-:^iljl' «le  iii.>'i-x  dé;j;a.!^er.  Heureusement 
ai:  «  ■.•inra::nceni.'n:  'i--  luviiu:.  ilu  iuureis  mouvements  de  houle  se 
ï')i:'  ,-;nii;;  sa:ir  «l'»'.ii."'.  :  <  inuiies-n-va^  biNiucovq)  plus  près  de  la 
li:  :«jii:  iiU''  n<j;i:  ne  l'efiDn-  au  tU  i)Uî  de  l'hiver.  Le  il  février,  une 
u!  .ii;i.l<' lii  lent'-  L'U  pî'.Hli.iii.  Da  niii  d'-.  uDîbi.-au,  on  voit  la  clairière 
.-■.-  j-  '■!« ;!)!.■.■•:■  a  ]>■.•:'«■  il-.-  vi.--  vi  :  -  j.;  iMid  :  nuire  chunal  s'ouvre  un 
;■■■■■  ■■■-:,  iiî-.i.-  ;>;■■.■>  ■ -i!::  •■.nnni'-ni  i--''i:  U' «us  pernu-rtre  de  nous 
il' ■_  ...'.  !.:'  ii-.iuli  «i  \  i.  il!  lie  1»',  1.-  «'n  inac-piible,  nous  muis 
:!i:.- ^llli..-^  a  dej^a'^'i    ie    <  ar.ai    i-nei^njure  de  jeuncî   glace  et    iltt 

:.---..'.ii.-  ■■  lie  -.1  e--  .■■.  :[•■  a-ii;.;.  Le  I  j  février,  uous  parvenons  îi 
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oDQCi  ijuelriiies  louis  d'hilicc,  el,  le  14,  à  3  lieurus  du   malin,  3 

■  l'is  l'iiuvnns  enfin  tiuitter  noire  i>ostc  d'hivL-tnage    Ce.  jour  là  et  J 

li-nduaain,  anus  iiurvcnonii  û  ga^nw  iS  on  iG  railles  veia  le| 
■iid.  Il  no  pouvait  plus  ôtn>  qucsiLon  «vidpiiuncnt  de  faite  rouW 

■  r-  t.- ^iid    Le  soii  du  iS,  noussommcs  dcnouveau  «  bloqués" 

':-  n  I  is-;.  très  fragnientéopar la  houle, est  Bi  close,  si  compacic. 


s  avons  de  la  iminc  à  aous  ëloigacr  un  peu  de  quelques  I 
js  dont  le  voisinage  peut  être  dangereux, 
t  CSptDdant,   le  ciel  est  très  obscur  dans  le  nord,  c'e: 

D  qu'il  y  a.  dans  cetio  dirtclion.  une  grande  étendue I 
lu,  la  mer  libre  peut-être. 
t  La  boule  dcvlcal  plus  forte  do  jour  «n  jour  It  devient  évldei 

<  ne  pouvons  ètrv  loin  de  la  lisière  et.  i-n  «ffet,  vers  le  WyË 
;  coibeaii,  0011&  apercevons  sous  k  i>  waiersky  »  uii«J 
[«*  Itgno  notre,  s'éicndanl  sur  l'horizon  de  l'est  à  l'oue 
f  libre  a'esC  donc  qu'à  7  ou  8  milks  au  nord.  Mais  la  banquise  9 
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Tfjstii  parfaitement  compacte,  bien  que  la  houle  s'y  propage  aisé- 
mont. 

)>  Pondant  tout  l'hiver,  la  Bel^^ica  n'a  été  soumise  qu'une  seule 
fois  à  de  fortes  pressions  ;  pendant  quelques  instants  seulement, 
on  li  pu  croirt^  le  navire  en  danger.  Maintenant,  constamment 
heurtô  j)ar  de  grandes  ])laques  soulevées  par  la  houle,  notre  petit 
l»âtiment  se  trouve  dans  une  bien  fâcheuse  situation.  Aussi,  ce  fut 
un  vrai  souIu;;(îmi;nt  pour  tous  quand,  le  14  mars,  à  2  heures  du 
nj;itin  date  fatidiijue,  décidément,  que  ce  14  —  le  pack  s'ou\Tit 
Mirtîsamnicnt  ]»our  nous  permettre  d'y  naviguer  et  de  gagner  le 
largt". 

»»  Peuilant  cette  seconde  période  de  notre  détention  dans  la 
l»an«jiiise.  les  vents  furent  presque  constamment  de  l'est  et  la 
(léiivo  vers  l'ouest  fut  considérable.  Nous  étions  par  en\iron  io3** 
d«"  loni^itude  ourst  à  notre  sortie  du  pack,  en  sorte  que  la  dérive 
^énéialr  s'est  tn^uvée  étie  de  iS-^  vers  l'ouest,  par  environ  70*»3o' 
(le  latitude  moyenne.  Xous  n'avons  pas  vu  l'apparence  de  terre 
si.Ljnaléi;  sur  li's  cartes  par  70'^  sud  et  100"  ouest.  Il  est  d'ailleurs  à 
remarquer  fiuc  notre  dérive,  prcsquir  aussi  rapide  vers  le  sud  avec 
des  v(.'nts  du  nord  «ju'c.'lbi  l'était  virrslenord  avec  des  vents  du  sud, 
ainsi  que  les  sonda.î^^es  (jue  nous  avons  eftectués  pendant  notre 
dêrivi.'  <  lia(|ue  fois  «lue  le  temps  a  permis  d'observer,  portent  à 
plusiein>  de.iîrés  au  sud  l»-s  enntours  hv])Othétiqucs  du  continent 
austral  dar.s  eetle  })artie  <1(^  la  zom^  antarctique. 

»  Pendant  cet  hiveinaj^e,  le  premi(îr  (jui  a  été  fait  dans  les 
i^laces  auslral''s.  nous  avons  pu  l'aire  de  bonnes  observations 
nia.^nétifjues.  réunir  une  série;  imju;)rtantc  d'observations  météoro- 
lof^iques  lîoraires  (ît  reru(;illir  une  belle  collection  de  spécimens 
delà  faune  pélagitpie  et  abyssale,  ainsi  que  des  échantillons  de 
sédiments  so\is-marins. 

»  C'est  le  14  mars,  disons-nous,  que  nous  pûmes  enfin  nous 
soustraire  à  la  l(.)ngue  étreinte  des  glaces.  A  midi, nous  atteignons 
la  mer  libre.  Le  i(\  à  4  heures  de  ra})rés-midi,  nous  reconnaissons 
l'île  Xoir.et  à  •>  he'ures,  nous  jetons  l'ancre  à  l'abri  de  cette  île  par 
une  brise  fraîche  de  l'ouest. 

»  Du  pack  à  la  Terre  de;  Feu,  nous  n'avons  pas  rencontré  un 
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J  fragmonl  do  gJace,  ce  qui  est  pour  le  moins  digne  de  remarque. 
Pendant  la  nuit  du  26  au  27,  violentes  rafales  ;  3  5  heures  du  matin, 
li^  vent  souffle  de  OSO  en  lempéte.  Nous  chassons  sur  notre  aj 
uu  moment  oti   nous  nous  apprêtions  à  appareiller  et  n'avuns  J 
d'autre  ressource  que  de  filer  la  chaîne  pour  sauver  le  navire  qull 
dérive  rapidement  vers  les  rodies.  A  <}  heures  du  matin,  tandis  queB 
la  Icinpfte  fait  lage  au  large,  nous  entrons  dans  le  chenal  de  Cock-f 
ei.lo  lendemain  au  petit  jour,  nous  arrivons  au  mouitloge  de! 
Uila-Arenas.  14  jours  après  noire  sortie  du  pack,   n 
tCe  lapport  établit  les  importants  résultats  et  rhcurcusc  issu 
pcpéditiOD  qui  marquera  dans  It^s  Annales  de  la  Science.  L&| 
ciété  royale  de  Géographie  a  le  droit  d'iXre  fière  de  l'œuvri 
»mplie;  c'est. en  effet, grùce  à  son  patronage  que  l'initiateur  e 
l'Cuinmandanl  de  i'oxpédiiion.M.  Ad.  de  Gerlache,  à  qui  nous! 
nos  vives  félicitations,  a  pu  mener  ses  projets  à  bc 
avons  malheureusement  le  regret  d'enregistrer  le  décès  I 
b  lieutenant  Emile  Danco.  Doue  d'une  intelligence  f^iipérîeure4 
■  d'une  ardeur  peu  commune  au  travail,  il  avait  accompagné  la  I 
I  pour  y  assurer  les  observations  magnétiques  Sa  mémoire  1 
a  honorée  et  son  nom  inscrit  au  gloiieux  Muilyrologe  de  Ickf 


STATUTS 


TITRE  I" 
F  ou  liait  on  —  But  —  Organisation 

Article  premier.   —  Le  i^^^  ticceinbre  1894  a  été  fondée, 

a  HiuxclKis  (Saini-Joss'j-len-Nood**)»  ^'^t:  Société  ayant  pour 
but  lîi  vulgarisation  ut  renseif^iicment  mutuol  de  l'astronomie 
et  des  sciencL's  (pii  s'y  rattachent  iuiétéorologie,  géodésie, 
physique  du  ;^lol)e).  Ses  elForts  tendront,  non  seulement  à 
dêveloppei  CCS  sciences,  mais  encore  à  provoquer  et  à  faciliter 
les  nich'.rches  de  loiis  ceux  qui  «iésirent  entreprendre  des 
étud('S  dans  cet  ordre  d'idées. 

Pour  sa  formation  et  son  extension,  on  fait  appel  à  tous,  au 
nom  de  la  science  et  du  progrès. 

Art.   2.  —  Cette  Société  prend  le  titre  de  : 

Société  belge  d'Astronomie 

Art.  3.  —  La  Société  est  dirigée  par  un  conseil  général, 
dont  la  composition  et  les  attributions  sont  déterminées  au 
titre  in. 

TITRE   II 

Des  membres 

Aki.  4.   —   La  Si)tiété  se  compose  de  membres  titulaires^  de 

membres  protecteurs^  de  membres  fondateurs  et  de  membres  d'honneur. 

Art.  5.    —  Les  membres  titulaires  peuvent  assister  aux  réu- 
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Liions  et  conférences;  ils  sont  éiigibles  au  conseil  ;  ils  ont  la 
jouissance  de  la  bibliothèque  et  des  instruments,  en  se  confor- 
mant aux  indications  formulées  par  les  règlements  spéciaux. 

Ils  reçoivent  gratuitement  le  rapport  annuel,  contenant  un   j 
compte  rendu  des  travaux  de  la  Société,  un  Bulletin   mensuel  | 
avec  planches,  et  un  Annuaire  de   i8o  pages  environ,  renfer- 
mant des  planches,  figures,  etp. 

La  Sociélè  mettra,  en  outre,  â  leur  disposition,  à  des  prix  i 
minimes,  ou  gratuit  lorsque  l'état  financier  le  permettra,  des  | 
dessins,  cartes,  pians,  publications,  etc.,  qui  ne  se  trouve- 
raient pas  dans  la  bibliothèque  et  qui   seraient   utiles   aux 
recherches  qu'ils  auraient  entreprises. 

Art.  6.  —  Le  titre  de  numbrt  proltcteur  sera  conféré  aux 
personnes  désireuses  de  créer  des  ressources  à  ia  Société  pour 
lui  permettre  d'étendre  et  de  multiplier  ses  travaux.  Leur  coti- 
sation annuelle  sera  d'au  moins  25  francs. 

Art.  7.  —  Le  litre  de  BWMÈfe/oniflfaHf  sera  conféré  : 
'  Aux  membres  signataires  des  premiers  statuts; 
|-a*  A  toute  personne  qui  aura  contribué  à  la  prospérité  de  J 
fcSodété  par  un  versement  de  5oo  francs  au  moins,  effectué  1 
I  une  ou  plusieurs  annuités,  ou  en  offrant  à  celle-ci   des  I 
rres  ou  iastruments  qui  lui  seraient  utiles,  et  d'une  valeur  à  J 
timer  par  le  bureau. 
iToustes  membres  jouissent  des  mêmes  droits;  toutefois,  leal 
nbrts  fondateurs  figurent  perpétuellement  en  tête  des  listes 
pbabétîques.  et  reçoivent  gratuitement,  pendant  toute  leurl 

publications  de  la  Société. 
'  Art,  8,   —  Le  titre  de  wmwJm /Ambai»' pourra  être  contéré,j 
sur  la  proposition  du  conseil  et  par  les  deux  tiers  des  ^ 
d'une   assemblée    générale,    aux    personnes    qui    se   seraient] 
particulièrement  distinguées  par  leurs  travaux  ou  qui  auraient^ 
tendu  de  grands  services  â  la  Société. 


TITKE  HT 
Du  conseil  générât 

Art.  9.  —  Le  conseil  général  se  cO[T)|>ose    de  dix  1 
eomàlUrs  effectifs  habitant  ia  Belgique,  de  membres  conseitts 
honoraires  étrangers  et  des  membres  du  bureau  comprcnani  1 

Un  président  ; 

Deux  vice-présidents; 

Quatre  secrétaires  techniques  respectivement  chargés  de 
l'astronomie,  de  la  météorologie,  de  la  physique  du  globe  ^ 
des  mathématiques; 

On  secrétaire  administratif; 

Un  secrétaire  admiaistratif  adjoint  ; 

Un  trésorier; 

Un  bibliothécaire; 

Un  bibliothécaire  adjoint; 
tous  habitant  Bruxelles  ou  les  environs. 

Pour  y  être  admis,  il  faut  faire  partie  de  la  Société  depuis 


gés  de 
lobe  ^ 


Art.  10.  —  Le  conseil  est  renouvelé  chaque  année,  dans 
la  première  quinzaine  du  mois  de  janvier,  en  assemblée 
générale  annuelle ,  expressément  convoquée  dans  ce  but. 
L'année  sociale  commence  le  1"  janvier. 

Si  une  ou  plusieurs  fonctions  deviennent  vacantes  dans 
l'intervalle  de  deux  assemblées  générales,  le  conseil  peut 
pourvoir  immédiatement  au  remplacement,  et  ces  mandats 
sont  valables  jusqu'à  la  prochaine  assemblée  annuelle. 

Les  membres  sortants  sont  rëéligibles. 

Art.  II.  —  Les  présentations  de  candidats  doivent  être 
adressées,  au  moins  i5  jours  avant  la  d»le  de  l'assemblée 
générale  annuelle,  au  conseil,  afin  que  celui-ci  puisse  1 
adresser  une  liste  ofEcielle  &  tous  les  membres 
8  jours  avant  l'assemblée. 
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~  L'élection  se  £ail  au  scrutin  secret. 

—  Les  membres  empêchés  d'assister  â  l'élection 

hiTont  eavoyer  leur  lisle  de  vote  au  président,  qui  la  trais- 

hra  aux  scrutateurs   devant    l'iissemblée.  Cette  liste  sera  J 
a  condition  que  l'identité  du  votant  soit  reconnue 
par  sa  signature  lisiblement  apposée  sur  l'enveloppe. 

Art.  14.  —  Le  constil  général  représente  la  Société  et  en 
dirige  la  marche  scientifique. 

Ilpcul.  sin'vant  qu'il  le  juge  utile,  décider  de  la  création  des 
sections  d'études  qui  tomberont  sons  l'application  des  dispo- 
sitions réglementaires  annexées  aux  présents  statuts. 

Le  bariau  est  plus  spécialement  chargé  de  l'administration  ; 
■1  veille  A  l'observation  des  statuts  et  des  règlements  spéciaux  ] 
■i  tïxu  les  réunions  et  conférences. 

Art.   i5.  —  Pour  qu'une  décision  arrêtée  par  le  conseil  ou 
I-  bureau  soit  valable,  il   faut  que  5  ou  3  membres  soient 
respectivement  présents;  cependant,  aptes  une  seconde  con- 
vocation, le  conseil  ou  le  bureau  peut  agir,  quel  que  soit  le  | 
nombre  des  présents. 

Art.   16.  —  Le  président  a  la  direction  des  réunions  et  y    ' 
ssmc  le  maintien  du  bon  ordre.  Il  convoque  le  conseil  ou  le  J 
nieau  chaque  fois  qu  il  le  juge  nécessaire  ou  lorsqu'il  y  esi 
inviié  par  trois  de  ses  membres. 

Il  signe,  conjointe  me  ni  avec  l'un  des  secrétaires,  toutes  les 
pièces  officielles.  Les  instruments  et  tous  les  autres  objets  de 
la  Société  lui  sont  conûés,  s'ils  ne  peuvent  être  déposés  au   ' 
local  en  toute  sécurité. 

Art.   17.  —  Un  des  vice'préiidenh  remplace   le   président    , 
quand  cetui-ci  est  absent. 

Art.   18.  —  Les  stcritairts  sont  chargés  de  la  correspon-  1 
i.incc,  de  la  rédaction  des  procès- verbaux,  de  l'envoi  des  con- 
vocations, qu'ils  signent  conjoint'^ment  avec  le  président, 

s  reçoivent  les  documents  et  communications,  les  classent. 
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les  présentent  aiix  séimces  et  diriçi^nt,  sons  Tapprobation  du 
conseil,  toutes  les  publications  du  la  Société. 

Art.  19.  -  Le  secrétaire  administratif  est  chargé  spécia- 
lement de  la  partie  administrative. 

Art.  20.  -  Le  trésorier  s'occupe  de  toutes  les  affaires 
financières  do  la  Société. 

Toutes  les  dépenses  doivent  être  approuvées  par  le  pré- 
sident. 

Art.  21.  —  Le  bibliothécaire  est  charpjé,  avec  Taide  du 
bibliothécaire  adjoint,  de  la  «^^arde  et  de  la  conservation  des 
livres,  brochuirs,  cnljt^ctions,  dessins,  documents  et  instru- 
ments, dont  il  dresse  un  catalotrne  i^énéral. 

Il  lient  note  de  ceux  de  ces  objets  (jui  sont  prêtés  aux 
iiK  inbrrs. 

il  rst  di'n^osit.n'ie  dds  archives. 


TITRK   IV 

//  dm issious .      -  Dèrn issions 

Art.    12.  Pour  devenir  uKMnbre,  il  faut  adresser  une 

(lf*in;ui  le  rciite.iu  [ïiesident.  èiKî  présenté  par  deux  membres 
l't  rtie  ;nlinis  par  le  bure.'ui. 

Akr.  :i3.  -  Le  l)ur«;iu  f.iit  conn;iilre,en  séance  mensuelle, 
Irs  n')nis  <i(.'S  jK-rsonn^  s  d'-sir.mt  fairr  partie  de  la  Société. 

Les  nieml)ît:s  «]ui  auruent  des  observations  à  faire  contre 
les  caniîid  its  ]>n,-sentés,  devront  ies  soumettre  dans  les  8  jours 
au  bureau,  ijui  statuera,  ce  délai  expiré,  sur  l'admission  ou  le 
rejet. 

Art.  24.  —  Le  bureau  informe  dôms  la  huitaine  le  can- 
didi:  admis  «jt  lui  renvoi  ■  un  (*\enij'>l.'iire  des  statuts. 

Art.  25.  —  Lu  c;is  de  iej«t  tTun  candidat,  celui-ci  et  ses 
pan.iins  en  soiit  inf<.îrnié.^. 


bureau  n'est  pas  tenu  de  faire  connaître  le  motif  du 


tiet. 


Art,  25.  —  Toute  démission  dort  être  adressée  par  écrit  au 

.  "esidenl.  au  pins  tard  dans  le  courant  du  mois  de  décembre;    , 
■i  les  metnbies  ne  remplissent  pas  celte  formalité,  ils  doivent 
r=(ycr  la  contribution  de  l'année  suivante,  faute  de  quoi  ils 
^jnl  déclarés  exclus  pour  défaut  de  payement. 

Art.  27.  —  Si  un  membre  se  Hînd  indigne  de  faire  partie 
de  la  Société,  l'exclusiou  sera  prononcée,  sur  la  proposition 
du  conseil,  en  assemblée  générale,  après  une  délibciation  où    ' 
te  membre  incuipéseraitadmisà  présenter  sa  défense. 

TITRE  V 

Hfssûurces 


Art.  : 


■  Les  ressources  de  la  Société  comportent 


ootïsiition  drs  membres  titulaires,  qui  est  iixée  à  10  francs 
par  an  ;  ct-lk-  des  membres  piotecieiirs,  d'au  moins  25  francs 
par  an  ;  les  versemunis  effi^ctues  par  les  membres  fondateurs 
(5oo  francs);  les  dons  volontaires,  etc. 

TITRE  VI 

1  Stances.  —  Confirmcts 

Abt,  2g,  —  La  Socieié  tient  ses  réunions  au  moins  une 
i',is  p.'ir  mois,  eauf  pendant  les  mois  d'août  el  de  septembre. 
Elle  organise  des  conférences. 

-  TITRE  VII 

^B  Dispositions  générales 

Art.  3o.  —  Toute    discussion    politique,    religieuse    ou 
étrangère  au  but  de  la  Société  est  interdite. 


—  i56  — 

Art.  3i.  —  Toute  proposition  de  modification  aux  statuts 
est  examinée  par  le  conseil  et,  s*il  le  juge  nécessaire,  portée 
devant  une  assemblée  générale  spécialement  convoquée  à  cet 
effet. 

ART.  32.  —  En  cas  de  dissolution,  les  propriétés  de  la 
Société  seront  léguées  à  des  institutions  scientifiques  belges, 
placées  sous  le  contrôle  de  l'Etat,  et  à  déterminer  par  le 
conseil. 

ART.  33.  —  Tous  les  cas  non  prévus  par  les  présents 
statuts  seront  résolus  par  le  conseil. 

Ainsi  fait  et  arrêté  à  Bruxelles,  le  25  mars  iSgS. 

N.  B,  —  i^  Les  r/Mnk?»5  de  la  Société  (art.  28)  se  tiennent, 
le  premier  lundi  de  chaque  mois,  en  l'hôtel  communal  de 
Saint-Josse-ten-Noode,  avenue  de  l'Astronomie; 

2^  La  Société  reçoit,  avec  le  plus  grand  intérêt,  les  observations 
astronomiques  ou  météorologiques  faites  par  ses  membres, 
ain^i  que  les  notices  ou  communications  relatives  aux  travaux 
dont  elle  s  occupe. 

Ces  documents  doivent  être  adressés  : 

a)  Pour  l'astronomie  : 

A  M.  Thewis,  docteur  en  sciences,  vérificateur  des  poids  et 
mesures,  Verviers; 

b)  Pour  la  métêoiologie  : 

A  M.  P.  Marchai,  météorologiste  à  l'Observatoire  royal, 
rue  Verhulst,  Ucclc. 

c)  Pour  la  physique  du  globe  : 

A  M.  Eug.  Lagiange,  professeur  à  TEcole  militaire,  rue 
d«  s  Champs-Elysées,  60,  Bruxelles  ; 

d)  Pour  les  mathématiques  : 

A  M.  A.  Damry,  docteur  en  sciences,  inspecteur  du  ser- 
vice lies  poids  et  mesures,  3,  Nouveau  Marché-aux-Grains, 
Bruxelles. 


-  ,57- 

S  membres  onf  accès,  sur  présentation  de  leur  carte  de 
mbrc,  à  la  bibliothèque  de  la  Société,  qui  a  son  siëge  â 
r  inlemalional  de  bibliographie,  Musée  moJerne,  tous 
.  de  9  h.  a  midi  el  de  2  h.  à  6  h.  du  soir  (dimanches 
el  fètta  exceptés!  et  â  la  bibliothèque  de  l'Observatoire 
royal  A  Uccle.  les  jours  non  fériés,  du  10  h.  a  2  h. 

4"  Poiif  devenir  membre  de  la  Société,  il  suffit  d'en  adresser 
,1  demande  fart.  22]  au  président  (i),  qui  désigne,  si  c'est 
.jcCessaire,  deux  parrains. 

5<-  Toutes  les  communications  concernant  l'administration 
le  la  société  doivent  être  adressées  à  M.Ad.M;irique,  36,  rue 
Poiagêrc.  Les  cotisations,  sans  i^xceptioii  aucune,  doivent 
cire  envoyées  au  trésorier  :  M.  Ch.  Fiévez,  58,  rue  du  Pro- 
grès. Bruxelles. 


ANNEXE  AUX  STATUTS 


5BCTIONS  D  ETUDES 


I.  Afin  de  favoriser  l'étude  plus  spéciale  de  certaines  ques- 
tions, et  de  poursuivre  ainsi  plus  efficacement  le  but  prévu 
L  «IW  statuts  de  ta  Société,  le  Conseil  Généra!  décide  la  création 
p  sections  d'éiudes  dont  le  but  peut  s'énoncer  comme  suit  : 
I  La  «épariition  de  travaux  collectife  ; 
•  L'élaboration  de  rapports  sur  les  travaux  soumis  ; 
f  3"  L'étude  de  questions  d'ordre  spécial,  de  nature  â  ninté- 
sser  qu'un  certain  nombre  de  membres,  mais  qui  ne  peu- 
ot  toutefois  aller  à  l'enconUe  de  l'esprit  des  articles  i"  et  3o 
B  sututs  de  la  Société. 


)  ai.  nedMCtiev&lIers,  Bruielies. 


—  i5S  — 

II.  Ces  Sections,  au  nombre  de  quatre,  ont  pris  comme 

titre  : 

a)  Section  d'astronomie, 

b)  Section  (Je  météorologie, 

c)  Section  de  physique  du  glol)e  et  de  physique  dans  ses 
rapports  avec  Tastronomie. 

d)  Section  de  mathématiques  ; 

III.  Les  membres  de  la  Société,  sur  leur  demande  écrite 
adressée  au  secrétaire  administratif,  font  partie  d'une  ou  de 
plusieurs  Sections.  Ils  s'engagent  par  cette  inscription  &  colla- 
borer, le  cas  échéant,  aux  travaux  de  leur  section. 

IV.  Chaque  section  est  dirigée  par  un  comité  comptaot  au 
maximum  huit  membres. 

Le  président  et  le  secrétaire  technique  de  la  Société  font 
partie  de  plein  droit  de  ce  comité  ;  les  autres  membres  sont 
nommés  par  la  section  elle-même. 

Lv  comité  de  chaque  section,  par  Tintermédiaire  de  son 
sécrétai le  t(  chni(iuc,  pro{)osera  au  comité  de  rédaction  les 
tr.ivaux  à  publier. 

V.  L(  s  S' ctioMs  sont  convoquées,  suivant  opportunité,  à 
l'intervention  du  secrétaire  technique  de  section,  qui  signe  les 
convocations  conjoiniement  avec  le  président  de  la  Société. 

L(  s  réunions  sont  dirigées  par  un  des  membres  du  comité, 
désigne  au  début  de  chatjue  séance. 

A  l'ordre  du  jour  de  ces  réunions  ne  peuvent  figurer  des 
connnunicaions  de  nature  à  intéresser  la  généralité  des  mem- 
bres (le  la  Socicté,  celks-ci  étant  réservées  pour  les  séances 
mensuelles. 

Le  6  juillet  1896. 


—  i59  — 

CONSEIL  GÉNÉRAL 


,  SOCIÉTÉ  BELGE  D'ASTRONOMIE 

four  içoo 


Conseil  général 


M.  Feiin*ndJACOBS.8 

des  Chevaliers,  Druielles. 
MM.  le  Rènéral   J.  DE   TILLY,   commandanl  da 
l'ÉcoU  militaire,  membre  de  ia  CommÎBsion 
de  l'Observa  loi  re,   membre  de   l'Académie 
royaledea  sciencea,  la  Cambre.  Bruielles; 

C.  DUSAUSOY.  professeur  d'aslronomiB  i 
l'Université  de  Gand.  chaussée  de  Cour- 
irai,  t07.  Gand; 

Ch.  LAGRANGE,  Directeur  du  service  astro- 
nomique à  l'Observatoire  royal,  membre  de 
l'Acamédie  royale  des  iciences,  42,  rueSane- 
Souci.  Bruxelles; 

C.  LE  PAIGE.  recteur  de  l'Université  de 
LiéRB.  Direcleur  de  l'Iosiilut  asiio-physiquo 
de  Cointe,  membre  de  l' Académie  royale  des 


E.  PASQUIER,  professeur  d'astronomie  à 
l'Universiléde  Louvain,  Merabr«de  la  Com- 
mission de  l'Observatoire,  ït,  rue  MuJe- 
Thérése,  Louvain  ; 

le  géuèrat  C  PENY.  commandant  de  l'Ëcole 
de  guerre,  la  Cambre,  Braxelles; 

E.  ROUSSEAU,  professeur  do  phyiique  i 
rUciveisité  de  Bruxell».  présidesi  de  la 
eommiuion  de  i' Observatoire,  20,  rua  Vku* 
tier,  Bruxellw; 


—  i6o  — 

P.  STROOBANT,  astronome adioînt à  rObier- 
vatoire  royal ,  8,  me  d'Edimbourg.  Bruxelles  ; 

F.  TERBY,  astronome,  membre  de  la  Com- 
mission de  l'Observatoire,  membre  de  l'Aca- 
démie royale  des  sciences,96,ruedes  Bogards, 
Louvain; 

J.  VINXENT,  météorologiste  à  l'Observatoire 
rnyal,  58.  boulevard  Militaire.  Bruxelles. 
Conseillers  étrangtrs  :  MM.  BRF-STER,  astronome,  Delft; 

DESLANDRES.  astronome  à  l'Observatoire 

de  Meudon; 

DU  CELLIÉE-MULLER,  astronome  ama- 
teur, Nimègue  ; 

GEERLAND.  Directeur  de  l'Institut  fféo- 
physique,  Strasbourg; 

JULIUS.  prof,  à  l'Institut  physique  d'Utrecht; 

KAPTKYN,  professeur  à  l'Université,  Groe- 
nin^ue; 

LOKWY.  Directeur  de  l'Observatoire  de  Parisî 

NYLAND.  Direct.de  1  Observatoire  d'Utrecht; 

OU  DEM  ANS.  Directeur  honoraire  de  l'Obser- 
vatoire d'Utrecht; 

VAN  REHRER.  Directeur  de  la  «  Deutsche 
Seewarto  ^1.  Hambourg; 
Vicf'PréuJents  :  MM.  A.  FLAMACIIE,  ino^énieur  en  chef  des  che- 

mins de  fer  de  l'État,  chargé  de  cours  à  l'Uni- 
versiié  de  Gand,  rue  Philippe-le-Bon,  88, 
Bruxelles. 

A.  LEMAIRE,  commandant  d'artillerie,  re- 
traité, rue  des  Vaches,  33,  Malines. 
Srcrétuirfs  :  MM.  A.  DAMRY,  docteur  en  sciences  physiques  et 

matliématiques,  inspecteur  du  service  des 
poi  ds  et  mesu  res,  3 .  place  duNouveau-Marché- 
aux-Grains,  Bruxelles  ; 

E.  LAGRANGE.  professeur  de  physique  à 
l'École  militaire,  6o,  rue  des  Champs-Elysées, 
Bruxelles; 

F.  THEWIS.  docteur  en  sciences,  inspecteur 
des  poids  et  mesures,  Verviers; 


—  i6i  — 


Stcrétairt 
adtiiiritiyûtif  i 
TrisorUr  : 
BiNiotki€4Ur§  : 


BêèUoUiicairi  adjojnt 


P.  MARCHÂL,  (par  intérim)  chargé  du  ser- 
vice climatologique  à  TObservatoire  royal, 
rue  Verhulst,  Uccle. 

M.  Ad.  MARIQUE.  docteur  en  sciences,  36.  rue 
Potagère,  Bruxelles. 

M.  Ch.  FIÉVEZ,  58,  rue  du  Progrès,  Bruxelles. 

M.  P.  MARCHAL,  chargé  du  service  climatolo- 
gique à  l'Observatoire  royal,  rue  Verhulst, 
Bruxelles. 

M.  Ed.  NOOY,  avocat.  y3,  avenue  de  Cortenberg, 
Bruxelles. 


—  i6a  — 

LISTE  GÉNÉRALE  DES  MEMBRES 

au  i^  janvier  içoo 


Membres  fondateurs 

(art.  7  DIS  statuts) 
MM. 

Jacobs,  Fernand,  astronome  amateur,  21,  rue  des  Chevaliers,  Bruxelles. 

Baykt,  Ad.,  météorologiste  amateur,  33,  Nouveau-Marché-aux-Grains, 
Bruxelles. 

-|-  T'F.  Bof:,  Ad  ,  astronome  amateur,  membre  de  la  u  Royal  astronomical 
Society  »,  Anvers. 

Di:  Tii.LY  (général  J.)  commandant  de  l'Ecole   militaire,  membre  de 
l'Académie  royale  des  science,  ù  la  Cambre,  Bruxelles 

DusM'soY,  CL.professcur  d'astronomie  à  l'Université  de  Gand, 107,  chaus- 
sée de  Courtrai,  Gand. 

t  GoEMANS.  L.,  professeur  d'astronomie  à  l'Université  de  Bruxelles. 

Lagranct:,  Ch.,  directeur  du  service  astronomique  à  rObservatoire  royal, 
membre  de  l'Académie  royale  des  sciences,  42,  rue  Sans  Souci,  Bruxelles. 

Lt:  Matki:.A1  .capit.comm*  d'artillerie,  33,  rue  des  Vaches,  Malines. 

Pasi)uiv:k,  E.,  professeur  d'astronomie  à  l'Université  de  Loavain,  22,  rue 
Marie-Thérèse,  Louvain. 

RorssKAU.  Er.,  professeur  de  physique  à  l'Université  de   Bruxelles, 
président  de  la  Commission  de  l'Observatoire,  20,rue  Vautier,  Bruxelles. 

TickBY,    F.,   astronome,    membre  de   l'Académie  royale  des  sciences, 
96.  nie  des  Bogards,  Louvain. 

Stoobant   p.,  astronome  adjoint  à  l'Observatoire  rojral,  8,  rue  d'Edim- 
bourg, Bruxelles. 

Vincent,  J.,  météorologiste  à  l'Observatoire  royal.  58,  boulevard  Mili- 
taire, Bruxelles. 

Samvel,  Fr.,  banquier,  23,  chaussée  de  Louvain,  Bruxelles. 

Balat.  Georg-es.  éditeur,  Sy,  rue  Potafj^ère.  Bruxelles. 

PF.  Grimberghe,  Roger,  29,  rue  des  BatignoUes,  Paris. 

Flammarion.  Camille.directeur  de  l'Observ.de  Juvisy,rue  Casinî,  Paris. 

SoLVAY,  E.,  rue  des  Champs-Elysées,  Bruxelles. 

'\  Sanchez,  Al . .directeur  de  l'Observ.de  San-Salvador  (Amérique centrale). 


—  i63  — 


Membres  protecteurs 

(art.  6  BBS  STATUTS) 

MM. 

CoGELS,  H.,  avenue  des  Arts,  Anvers. 

CooPMANS,  Maurice,  docteur  en  droit,  28.  rue  Marie-Thérèse,  Bruxelles. 

FoRTAMPS,  ancien  sénateur,  Bruxelles. 

JouvENEAU,  A.,  10,  rue  du  Marteau,  Bruxelles. 

Lagrange.  Ch.,  membre  de  l'Académie  des  sciences,  42,  rue  Sans-Souci, 
Bruxelles. 

Lagrange,  Eug.,  professeur  à  l'École  militaire,  60,  rue  des  Champs- 
Elysées,  Bruxelles. 

Le  Maire,  A.,  capitaine  commandant  d'artillerie,  33,  rue  des  Vaches, 
Matines. 

Urban,  Jules.  i3.  avenue  des  Arts,  Bruxelles. 

ViAJL.  J.,  ingénieur-constructeur,  successeur  de  Bardou,  55,  rue  de 
Chabrol,  Paris. 


—  164  — 
MEMBRES  TITULAIRES 

MM. 

Abels,  C  .  professeur  à  r École  normale,  862,  Prinsengracht,  Amsterdam. 

Aendeniioom.  Romain,  114.  Longue  rue  d'Argile.  Anvers. 

A  LAMA.  Christophe,  professeur,   Royal  Gymnasium,  de  Tempio  (Sar- 

dai^ne). 
Alexvndrowicz,  ingénieur.  78,  rue  Li)zane,  Anvers. 
Ai.MRKico  n\  ScHin.  directeur  de  l'Observatoire.  Vicenza (Italie). 
Ana**tassiai»iiis.  A.  s.,  professeur  à  l'Ecole  cvangélique  et  à  l'Ecole  belle- 

ni<jue.  Smyrne  (Turquie  d'Asie). 
ANSPAcii-PuissANT.  A.,  ancien  mcmbrede  la  Chambre  des  Représentants, 

143,  rue  Royale,  Bruxelles. 
Arnold,  Henri.  120,  chaussée  de  Haecht,  Bruxelles. 
ARTU.S,  Virgile,  Wasmes. 
Arvanitakis.  g.  L.,  professeur  au  Séminaire  du  St-Sépulcre,  Jémsalem 

(Syrie). 
Atkn,  A.-TI.-\V.,  Wormorveer  (Hollande).  — 
AiEN.  A.-C.  (M.  B.  A.  A.),  Portinscale-Keswick,  (Angleterre). 
Jl\r.AT,  Alexandre,  Cape  Coast,  Castle,  Gold  Coast,  (Afrique). 
Bai  AT.  Gcf»rnes.  éditeur,  57.  rue  Potagère,  Bruxelles.  P. 
BAT.Tii,  Joseph  fcnmte'i.  Vicence  (Italie). 
BATLLArx.  B..  dirertetir  de  l'Observatoire,  Toulouse. 
Banneux.  Ph.,  directeur  du  charbonnage  du  Horloz,  Tilleur. 
Barrango  Par  PO.  J.-C. -Gabriel.  32.  calle  de  los  Angeles.  Tulancingo 

E.  H.  ^Mexique''. 
Bardenhewer,  B.,  ito,  rue  Piers,  Bruxelles. 
Barbel,  Victor  (R.  P.),  S.  J..  professeur  au  Collège  des  Jésuites,  11,  rue 

des  Récollets,  Louvain. 
Barone.  Giovanni,  Alassio.  Gènes  (Italie). 
Barrango  Pardo.  L.-G..  Tulancingo  E.  de  H-  (Mexique). 
Batteux,  traducteur  légal  près  laCour  d'Appel,  48,  me  du  Trône,  Ixelles. 
Battigelli,  F.,  (le  chevalier  François),  propriétaire  de  l'Observatoire 

de  la  Villa -Lilly.  Le  Caire. 
Baudine,  instituteur,  Saint-Josse-Ten-Noode.  — 
Bavais,  Florent,  capitaine  retraité,  78,  me  St-}ean,  Anvers. 
Bavet,  Ad.,  météorologiste  amateur,  23,  Nouveau  Marché-aux*GraiD8. 

Bruxelles.  F. 
Becker,  constructeur  de  balances  de  précision,  144,  me  BlaMH,  Schaer» 

beek. 


3XM. 

i'nLOT,  constructeur  d'insliumenls  lie  prèciaioo,  24,  rue  Ju  Poinçoi 

Biuxelles. 
.irtiMBTT,  Edgard,  astronoma,  Wîlmington,  Ohio,  U.-S. 
':^HBKiiIcil.  BstroDome.  Recken  tiistiliile.  Berlin. 
'■ïisrrT.  Wilbem.  éludiam,  llmenau  (Tburinge). 
■'.  snutztio.   (Henri  Aaiuati  dïj.  ulûciac  capitaine  de  cavatette,   76,    ru 

Niïia.  Turin  (Iialie). 
j  dJKr,  Adrien.  Faiibourg  de  Soignies,  (Nivelles). 
BiAKcai,  Franco,  In(1unolOiona).(Prov  de  Ci  m  n.  Italie). 
BiKBOPrBBiH.  K..  sénaieur.  3.  rue  Faiibout,  Paris, 
Bob..  Lanii.  saui-lieu tenant  à  l'Ecole  d'application,   à   La   Cambre 


BOSSB.  S.-P ..  Sarphatipatk,  8g,  Amsterdam. 

BaCT.  Paul,  mécanicien-consiTucteur,  17,  chaussée  de  Wavre,  Bruxelles, 

BoXAfAKTË  (Monseigneur  le  Prince  Roiaii'l).  10,  avenue  d'Iéua,  Pans. 

B0OHX4}«R.  fM"'  W.-A,-C.),  GroenmaTkl.  Gorincbem,  (Hollande). 

BtMtesL  tis  Maure<ina.dlt  J.-J.-A-,  3.  Vaart  Z.-Z..  Assen, 

BOKM«EtTSR.  C.  14.  St.  Anuastraat.  Nimèetie. 

BoncH^KD.  Claude.  7,  roe Sébastien  Gryphe,  Lyon. 

BosMAM.  A.,  professeur  i  rÉcùlo  raOTenne.  Zwolle. 
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BRATi\xo(le  gâaêra.1  C).  ditecteurderinstitut  géographique  de  l'armée,    , 
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BsKNxEK.  Léo.  astronome,  Maoora  Storwarie.  Lussinpiccolo  (latrie), 
Brestïk,  J.-A..  dictaur  fts  sciencoi,  préîid-it  d'honneur  do  la  Soeiéli 

J'AitratumlipapnUin  des  Fa^s-Bas,  Deift. 
BatAUioxT./eéDéral),  7.  rue  de  l'Equateur.  St-Joise-ten-Noode. 
Buciuu:!,  A.,  chimiste.  216.  rue  de  la  Victoire,  Bnixelles, 
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B*DxiL.  Gflorget,  maître  de  cunféroneas,  8,  rue  Daguerre,  Paris. 
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[Bob.  ad.,  astronome  amateur,  19,  Anvers,  F.  f. 

ledesDeui-Égiises.  Bruicllcs.  — 
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uàK-MDi-LEB.  astronome,  Nimégue  (Pays-Bas). 
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fetaeur  1  l'Université  Je  Gand.  88,  rue  Philippe- le- Bon,  Bni 
Flammarion,  Camille,  directeur  de  l'ObservatoiredeJuvity,  rui 

Pans.  F. 
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FocTTiNQGK,  J ulca,  lagenieur,  Hollogne-aux-Piorrei,  (prts  Lii|ie).l 
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GSJUKD,  Léon.  prof,  à  l'Université,  docieur-adjoiirt  6  l'Institut  GJ 

6,  rue  du  Méridien.  Bruxelles. 
GKK1.AND,  G.,  docteur,  professeur  àl'UDiversitË,  Strasboui]g.  - 
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i  >KSALEz  B.  Jotè  H-,  officier  d'Académie  de  Frant»,  Bogota  (Colombie). 
",'3ssell»,  E..  répétiteur  de  physique  à  l'Ecole  Militaire,  î8,  rue  du  Por- 
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l'iviiEBTs.  1Ajb,88,  rue  de  Liedekerke,  Bruxelles.  — 
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■..iMBEïoHS.  P.,  homme  de  lettres,  17,  rue  des  Sables,  Bruxelles. 

I  '.ucejEAN.  Alexandre,  élève  ingénieur,   rue  de  l'Equateur,  1,  Bruxelles. 
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:  Rhône). 
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Institut  Cartographique  militaire,  (La  Cambre),  Bruxelles. 
Institut')  y  (jbï>fr\atoriu  de  marina  de  San  Fernando,  (Espagne). 
Irpknvitch,  Maxime,  pr-  ifessour  Je  physique  au  Lycée  Roi  Alexandre l*', 

a  nelgrade,  (.Serbie;. 
jAf:!'i;s.  Edgard,  élève- ingénieur,  Cybis.  rue  de  la  Station,  Lonvain. 
Ja(  '•[::::,  Fernanii.  président  de  la  Société  belge  d'Astronomie,  21,  rue  des 

c?l:evaliers,  Uruxclles.  F. 
Jacui:-.  (ieorgcs,  citidiant,  11,  rue  des  Paroissiens,  Bruxelles. 
JAC»)î  .-■,  Léon,  ni'taire,  11,  rue  des  Paroissiens,  Bruxelles. 
jArirjiY,  ih.spckteur  liu  service  k\es  poids  et  mesures,  24,  chaussée  Saint- 

Pierre,  JJruXflles. 
]..■  '..r-L-^' A,  S.-J.  \li.  P.),  II,  rue  des  Kécollets,  Louvain. 
J.'.oji  ;  Mv)rri  ,  Laurent,  37,  rue  Grëiry.  Bruxelles. 
J.'.c.';!:!  s.   rL'i^biiJi'i::-   a   l'Kidlo  Miliiaire.   i5i.  avenue  de  la  Couronne, 

j.;ru::fliL".  =La  Cambre). 
J  .'  ■  T.  l.i:'.»:!,  SLcrt.'t.iire  du  Parquet.  IIuy-StattefLiége). 
Jan.  (.»N,  Paul,  avocat,  65,  rue  de  Facqz,  Bruxelles. 
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x,  Au'UONSE.  iDgéaieur.  ii,  avenue  de  la  Reine,  Schaerboek. 
i.  }  .  Deynze  (près  Gand). 
EAU.  10.  roe  du  Marteau,  Bruxelles.  P. 
i,  W  -H.,  professeur-directeur  de  l'Institut  de  physique,  58a.  Wilte- 
iwensiiigl,  UtiechI  (Hollande). 
Kalbi-s,  Andrt.  prafesseDr  A  l'École  réale,  Kamay  (Gauv.  de  Poltava) 

Russie  méridionale. 
K-D-TEi-s,  docteur,  professeur  à  rUaiversiié  de  Groening-en. 
Kx(-L£ii.  Alexandre  (comtej,  corps  des  Pages,  Saiul-Pétersbourg. 
KC1.I.EJ1,  W..  (U^'*),  directrice  de  l'Iustilut  de  demoi^ltes  Geuvenuta, 

De  Sleeg  (Hollaodej. 
KsLLY,  Redfern,  iagénieitr  civil  F.  R.  A.  S..  Dabriada,  Malone  Park, 

B«llasi  (Irlande). 
KzMNES  (abbel,  candidat  en  sciences,  à  Santboven  (Anvers). 
KEaJcaoFF.  O.-H.  docleor  ëi  sciencas.  professeur  à  l'Ecole  moyenne. 

s6,  Kennemerpark.  Alkciair. 
KwvtBSTBlT.  W.,  ïi,  Vosstraat,  Utrechl. 

Kr-Erscu.  Eu.  (lieuf  général),  lo,  Serguiewskaja,  SaiDl-Péteiaboiirg. 
Klikcicsëick.  C,  libraire,  ri,  rueda  Lille.  Paris. 

KLVMrKE,  Doroltaea.  (Ml'>).  docteur  en  sciences,  Observatoire  de  Paris. 
KoCK.  J,-W.-R.,  docteur  en  médecine,  Nieuwreen  (Hollande). 
iomiiysta,  directeur  de  l'École  réelle.  Komrai  (Gouv.  de  Bessararabie, 

;.  médecin,  Braislav  (Gouv.  de  Podol,  Russie). 
>VAriKO,  capitaine,  ditecleur  du  Parc  aéronaulique  militaire  (Pulkora),  < 
'  Saint'Pétersbotirg. 
KBJIGSNBEI.T.  ].,  docteur.  tS,  Haringvliet,  Rotterdam. 
Khauers.  Th.-E.-]..  22.  Schie.  Schiedam. 

Kkiïggk.  Jobn-Nep.,  directeur  de  l'Obervaloire  Pia-Sterowarte,  Trieste. 
KscsBMAK.  Henri,  ingénieur,  iz.  me  Africaine,  Bruxelles. 
Kr'VE,  llhr. ,  fabricant.  14S,  Opperl,  Rotterdam. 
t.ArvHTAl.NE.  sénateur.  41.  rue  des  Deux-Eglises,  Bruxelles. 

'.  Charles,  ingénieur  en  chef.  102,  cliaus^e  de  Wavrc, 
niwllei. 

tE,  Ch.,   directeur  du   service   astronomique  à   l'Observaloiie 
e  SanvSouri,  41,  lielles,  V, 
kMOB,  Euiiéne.  proIèBfeur  de  physique  k  l'Ecole  militaire,  rue  des 
mps-Elieées,  5o,  Bruxelles.  P. 
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Lamanskv  (H>a>),(nfebaroinine  Lewendaij.SS.Moîka,  Sunt-I 
Laminne,  J.,  (abbé),  directeur  du  SéiaiDaire.  Saint-Troiid. 
L^MMERT«.  F..  3o.  Poortsttaal,  Ulracht. 
Lakotte.  Artbar,  directeut  de  l*Eci)le  moyenne  A.  SS.  rue  de  Loanin. 

BiDxelIcs. 
l,KN|iKiiKii,  JrMé-],.  ■alroDome, 35.  rue  Caballeros,  Valence  tEijuigne^ 
Lani^e.  a. -H.  (M"*},  direclrice  de  I  Ecole  déparlementajc  de  demoiMT' 

4.  Kiddâiitrmat,  Nîmécoe. 
Lamcifk.  Ferdinand,  éditeur,  2(>-x8,  nie  des  Minimes.  Braxellas.  | 
Laiuier,  Ludger.  176,  rue  Beaudry,  Montréal  (Canada). 
t-AscHoniini,  capitaine,  diieclcurde  l'Observatoire  de  Pa1a{Aatridi 
{.jlviRtivilxn.   G.,   direcleui  de    l'ËcoIe    d'HyilioRniphïe    de 

(  France-Sei  ue-iiiKrieiiie), 
Lbsoh.  Emeat.  profecsenr  de  inathèmatiquet  au   Ljcéo  ChulM 

4M1,  me  des  Ecole*,  Pari*. 
Leclmr.  Maurice,  16.  nie  Neuve,  Aunerre  (Yonne),  — 
Lecouks,  s  .  directeur  du  CollAge  de  Levis  Canada. 
Leduc,  Alberto.  Thalpan  (D.  F.).  (Républica  Meiicana). 
Le  Maire,  AI.,  cammandant  d'artillerie  en  retraite,  33,  rv 

Malines.  F. 
Le  MsuMEK.  5i,  rue  Vaa  Weceoibeke,  Anvers. 
Lk  Paion.  membre  do  l'Aouléniie  royale  de   Belgique,   diri 

l'Inttilut  astrophysique,  Comte  (Liège), 
Lerov,  g  ..docteur,  116.  avenue  du  Coiumerce.  Anv 
Lkwttikv,  g..  professe'ir-diroctBut  do  lObservatdte  de  l'Univ.^ 

riale,  Jurjo*  (Dopst),  Ru&sie. 
LtBEKT,  Lucien,  astrononie,  tS,  rue  François  Millet,  Le  HaTr*  (R 
Lœtv'v,  M.,  directeur  de  1  Observatoire  national.  Pans. 
LORENt,  Gaston,  ingénieur,  Sari-Dames- A vcli nés  (Qrabanl). 
LottBNzoNi.  Giuaeppe,  professeur-diteciour   de  l'Observatoiis  a 

miqne  de  l'Université  royale,  Padouo  (Italie). 
Lûtris.  L..  capitaine  du  Génie,  3.  rue  Munlebello.  Au 
Lucas,  (R.  P.).  S.-J-,  docteur  an   acifnces,  professeur  de  ■ 

Collège  N  -D.  de  la  Paix.  Namur. 
LuiCET,  mette  roi  ogistc-adj  oint   à  l'Observatoire  de  Lyon,  SrisM 

Laval  (Rhône). 
LVHKVUKC  H.,  docteur,  3,  MaximilisusplaiE.  Munich  (Allen 
Ltm,  J.,  16.  Van  Brakel  Btraal,  RotUrdam. 


Lvcoutas.  Constantin,  auteur  d'oiivraeea  d'astronomie  et 
tiques,  Athènes  f Grèce). 

LviAKOwsvi,  Charlei,  professeur  â  l'Ecole  réelle  techniqu».  Rouuiy. 
^Gouv.  de  Pottava.  Russie  méridionale). 

''I«Ka.  A]ph. ,  docteur  «□  sciences,  rue  Notre-Dame,  Louvain. 

M  *Es.  Pierre,  curé  de  Saint-Job,  Uccle. 

vînEisicHAUm.  Frédéric,  gi,  rue  de  Wautîer,  Laeken-Bruxelles. 

-Maffi.  Pierre,  directeur  de  l'Observatoire  méléorologique  du  Séminaira    I 
i^piscopal.  (Chïgnolopo)  Pavie. 

«AfiKUtit,  Gustave.  6,  me  Tocquevillc,  Paris 

Mai.ixt.  AlphûQBc,  fbaron),  35.  rue  d'Anjou.  Paris. 

■■I^XCOT.  G..  8,  rue  Diderot,  St-Germain-en-Laye  (France). 

MtKcuAt.,  Polydorc.  assistant  au  service  climatologique,  à  l'Observatoire 
royal.  Uccle. 

■■TiHiflL-F,  Adolphe,  secrétaire  adroinisiralif  delà  Société  belge  d'aslro- 
mle,  36  me  Potagère.  Bruxelles 

M  inirjt'E.  J..  (d'x^teur),  professeur  i  l'Unlverailé  de  Bniielles,  Bouillon. 
Uns.  ^..  assistaul  à  l'Institut  météorologique  d'Amsterdam,  il.  Rein- 
'riordtsiraai.  Amsterdam. 

'■'.\xTiti.  Alfred,  étudiant,  54,  rue  de  Kamur.  Bruxelles. 

M  lanN.  José  Lopes.  docteur  en  sciences,  archiprétre  el  prof,  au  Sémi- 
naire-central, Las  Palmas  (Canaries). 

MjUTTtKtNco,  Charles  (comte).  36.  rue  Mnnte  Napoelone,  Milan  (Italie). 

U*>TOKFLL,  Carlos  M.,  secrelario  consulter  del  Banco  Espanos,  San- 
Juan-de-Puerto-Rico.  Antilles. 

Uascari,  Antonio,  astronome  à  l'Observatoire  de  Catane  (Sicile). 

Meeus.  Lucien.  14.  place  Saint- Jacques.  Louvain. 

MEBCai.li,  (abbé),  professeur  au  Petit  Séminaire,  Malines. 

MK:iciEa.  A.,  3.  me  de  Lahire.  Orléans. 

*.irRCiBK. Georges,  8S.  rue  delà  Montagne,  Bruxelles. 

M^KTBXS,  Eugène.  14.  rued'Or.  Bruxelles, 

->:iciuii/}vrTCH,  Jelenko.  professeur  au  Lycée  et  assistant  général  à  l'Obser- 
vatoire de  Belgrade,  (Serbie). 
MicOLAiH),  Gustave,  1,  rue  Mulhouse,  Paris, 
Mises  et  Tbron,  libraires.  58b.  me  Roj-ale.  Bruxelles, 
Miiil,  Lewis  F.,  docteur  en  sciences.  Ce nslanti copie. 
MoHiisttEKK.  Hauptinann-u- kompcbcf.  Fuss-Att-Regt. ,  10.  Klilbsgaue,  3< 
Strasbourg. 
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MoBNs,  Guillaume,  aéronaiitc.  i.  me  Jnste-Lipse.  Bruxelles. 

Monchamp  ^monseii^ncur),  vicaire  p^^éral.  Liège. 

Mondt,  B.-W..  ingénieur,  directeur  et  professeur  de  l'Ecole  moyenne, 

32.  Wilhelminastraat,  Breda. 
MoNr.r.NAST,  Charles,  ancien  officier  d'artillerie,  professeur  à  rUniversité 

nouvelle,  rue  du  Tyrol,  Bruxelles 
MoRoKHr)WRTz.  Valéry,  40,  rue  Tchernichersraia,  FCharkhoff,  (Russie). 
MoTTi:,  rn:n  !  s,  avocat.  d<>rteur  en  droit,  ii3.  rue  de  la  Source,  St-Gilles. 
M<jtti:,  Max,  premier  ]>résident  à  la  C  )ur  d'appel,  39,  rue  de  Livoume, 

Bruxelles. 
Muvi:.  Makci  !..  54.  ruodc  Turenne.  Bordeaux  (France-Gironde). 
MuKAKAMi,  JinjcLhù-Ciakkr».  fAichi-Ilen"),  Nap^nya  (Japon). 
MuKATHT,  IC.,  iiiijonieur  (  ivil.  Saint-Pierre  (Martinique). 
MvKKs.  G.-W.,proft»sseiir  d'astronomie  à  l'Université  de  l'Illinois,  Urbana 

nilitioisi,  (U.  S   A  I. 
Xanm\<;a.  IJniKKniiK.  Il.-D.,  Turfsinj^el,  hock  Turfstraat,  Groningen 

(Hnlhinde». 
Xenoi  K.  Constantin,  directeur  du  bureau  téléfjraphique  po  tal  et  télépho- 
nique n"  IV.  Soli.'i  iHuI^^arie). 
XiH'ii.T-DKrr.iKro.  Aiij^nste,  propriétaire,   Montaigu  (Brabant). 
Xoov.  I-MmoïKi.  avo.  at,  7.^.  avenue  de  Cortenberg.  Bruxelles. 
NnviK.    J.-A..   fM"«'i,  prfjfessnir  à  l'Kiolc  n<^rmale,   Marialaan,  ^689'. 

A  ju'lii'  "ifn 
Xiii  AM).  A  .  directeur  (le  l'Observatoire.  Utrcchl (Hollande). 
()b-,iM  v;it.)ii«;  astron"iiii,jue  de  l'Oliue  Hydrographi jue.  Pola,  (Autriche). 
0].*s*'rvat!  ire-  (!<•  ToMlcnse. 

Olîservat'.inî  Lu  k.  Mont  Haniilt"ii,  U.-S.  Californie. 
Oi  \\,  A.  mi';.-.  .  ^Vi:\\  ]^T\i]\:<\  l'rinjjcy.  (Angleterre). 
(  )-::^\M\\>.  ].,  dirfcleiîr  de  robservati'.;re  d'IJtrecht. 
1 '.M.i.Di  r.,  avocat.  Le  Caire.  .  ICjjypte). 
Pan'vm<')i;k,  ].  J..  Frari  Obérât  Henggler,  18.  Ziirichbergstrasse,  Zurich, 

V. 
P  \;r.n  N  rrEK,  TluV^d..   genérali.  5.  rue  du  Cirque.  Paris, 
I\i  ■.|Mi(  r.  K.,  profi'sseur  d'astronomie  à  l'Université,  22,  rue  Marie-Thé- 

ri'f»-.  Lnuvain. 
Pas-im'o.  A";ltric(3.  -t^jinieur.  5.].  rre  du  Haut  Bois,  Mons. 
Pavv.ms.  FtTnand.  3i.  1  fiiUvard  d'Anderlccht,  Bruxellefi. 
PisLGhiM,  P.  I'.,  Leerdnm. 
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a-Mnofto.  Antooino.  professeur.  Acireale,  (SIcilia). 
I-,  Rètéral  d'étal  major  comniaiKlint  da  l'Écoîe  de  Guerre,  Ls  Cam- 
^.  BraxeUcï,  ' 

-Jior.  J.,  attaché  à  l'Oservatoîre,  Paris. 
IM,  Julien,  44,  rue  Lemercier.  Paris. 

,  opticien.  178  el    180,    me  Victor  Hugo,    Saint- Pierre. 
|iani  nique). 

.  G.  J-,  Ingénieur- Frldoiesser.   Fosterstrasse,  5.   à  Gleiwitï, 
r  Scbtesien). 
rUBA-K.  J.  J..  7.  rne  Van  Aa,  lielles. 
■.  Charles.  3o,  rue  de  l'Hippodrome,  Ostende. 
';  E>i  pharmacien,  Pâturages,  — 

.   Maurice,   biblînth#caire-adj.    de  la   Société   Astronomique   de 
[,  bnulevard  Saint- Marcel,  Paris, 
pLippiMN,  banqtiier,  44,  rue  de  l'Industrie.  Brnietles. 

[.  Panl,  4B.  rue  Marie  de  Bourgnogne,  Bruxelles,  (Q.-L  ) 
t,  lieutenant  des  Ponlonniera,  55   Champ  Vleroinrkx.  Anvers, 
*..  professeur  li  l'Institut  Saint-Joseph.  La  I.nuvière.  — 
I.Pisaiti:.  Oscar.  Cntlé^edu  Saint-Esprit,  Lnuvain. 
Pinrr,  Alb«ri.  chaussée  de  Diest.  Louvain.  — 
PmBT.  N'Mtor.  ingénieur,  Haumont  fNord- France), 
PniiptLUS,  fMiieV  Licenciée  ÈH-sciences.  66.  Calea  Rahorcs.  Bucharesl. 
PowciH.  J.  J..  61.  avenue  des  Arquebusiers,  Bruiellei.  — 
PoBemtv.  P.,  docteur  en  «ciences  aiiranomiques.  Gcirodnia,  gouv.  de 

Tcbemigof.  fRussie), 
P ngOTgTCH BWfiirv.   Eugène,  astronome   et  maihématicien,    Lestmï,   41, 

Mounnsky.  à  St-Pélerbourg.  rRussie). 
PiKicoPE.  (frère),  (Institut  des  petits  Frères  de  Marie).  Saint-Genis-Laval, 

{RhAne). 
Purper,  L.,  boulevard  ^u  Temple,  1.  Paris.  , 

QtiEmsKET,  astronome.  163,  avenue  du  Maine.  Paris.  ' 

B  RAOAKn.Bernardino.proresseur  au  Séminaire  Vescovile.  Sanana  (Italie). 
L^BCLijs.  Elisée,  eéograpbe,  professeur  à  l'Universilé  Nouvelle.  37,  rue 
^^Hu  Uc.  Bruxelles. 

^^Hbie,  Gustave,  préparateur  mécanicien  riostitatSolva]r,4i,  rue  Ardii-  ' 
l^^pBéde,  Bruxelles. 
1!    JIemv.  iir^fosetiT  principal  â  l'Ecole  de  navigation,  Oslende, 

RucAED  (abbé),  professeur  i  l'Université  de  Gand.  rue  de  la  filBltoc, 
WeiMirea. 
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RrvNOLDS.  John  (F.  R.  A.  S.).  Malvern  House.  Trinity  Road«  Birchfidd, 

Birmin/[;^ham  (Anf^leterre). 
Ru'co,  A.,  directeur  de  l'Observ.itoire  de  Catane  (Italie). 
RKiGENBACH-BuRcKHAROT.  A.,  D^.,  professcur.  Bâle. 
Rival,  vérificateur  des  Poids  et  Mesures.  Charleroi. 
RoniLL.^JiT,  L..  Bruxelles,  ■]•. 
RoMYN  (DO  G.,  secrétaire  de  la  Natuurhundig  LtesgtziUchaap^  Apeldooro 

(Hollard-V 
RoosENHUKu,  L..di  recteur  de  l'Institut  royal  météorologique^d'Amsterdam. 
Rors,  Victor,  avocat.  07.  rne  des  Brasseurs.  Namur. 
RuTCH  A.  Lawrenre.  directeur  de  l'Institut  météorologique  de  Elue  Hîll. 

Hyde  Park,  Boston  fl-.  S.  A.)  Mass. 
RoussAi'x,  9,  passable  de  l'Elysée  des  Beaux-Arts.  Paris. 
RiU'ssi:Ar,  E.,  président  de  la  Commission  de  l'Observatoire,  professeur 

à  l'université,  rue  Vantier,  30.  Ixelles.P. 
Sac.kh.  E.,  chaus'ice  de  Wavre.  56.  Ixelles. 

Sanc  ni.7.  Al.,  dire»  teur  <le  l'Observatoire  de  San  Salvador,  F,  t- 
Samui  L,  F  .  ban(]iiicr,  23.  chaussée  de  Louvain,  Bruxelles. 
Samui  L,  Henri,  i,  rue  Scailquin,  Bruxelles. 
Sai'o«:\ik<>wa,  Raï.sa  (M"«*).  fille  du  conseiller  d'Etat.  Janow  (Gouvem. 

de  Sie<llety.  Russie). 
SciiAr.T'i  Ls.  Ilendrick,  artiste  peintre,  35,  rue  Grein,  Anvers. 
ScHMKiRs  (\i   V.),  S.  ].,  Collège  des  Jésuites,  11,  rue  des  Récollets. 

Louvain. 
SfiiAi  r.v.  Otto,  professonr  au  Collèire,  Aussifj  CBohéme). 
Sein  T.TioN-,  V.  S..  Parkside  House.  Macclesfield  (Angleterre). 
S(  m  \'\<.  docteur  en  chimie.  5.^  rue  de  l'Hôtel  de  Vile.  Lyon. 
SiiiMrTz.  daspar  fR.  P.),  S.  J.,   directeur  du    Musée  géologique   des 

bas^^ins  hi»uiilers  belpes,  11,  rue  des  Récolcts.  Louvain. 
S<'H)T.in  N>.  docteur.  40,  Longue  rue  Neuve.  Anvers. 
S' ii'U  TT  v,  J.-A.,(M1>'').  P ri vaat-docente  (professeur  privé),  i3»  Graafsche 

straat,  Ximègue. 
SrHot  VALOFF.  .André  l'comte),  aide  de  camp  de  S.   M.  l'Empereur  de 

Rus-ie,  ra]Mtaiue  au  réijiment  des  i^^ardes  à  cheval,   Saint-Pétersbourg. 
?<  iiKovi  X.  B.-H.,  pr<>fesseur  à  l'Ecole  d'Aj^riculture,  Wageninge.  — 
,Sc:m  r-AKT.  in^'énieur-constructeur.  Longue  rue  du  Marais,  Gand,  *}*. 
Sr.i.KRTAN.  G.,  constriicleur  d'instruments  de  précision,  i3.  place   du 

Pont-Kcuf.  Paris. 
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'^zitAt-lD'),  Mons.  t 

'T'FVUs,  Joseph,  archilecle,  t3,  meVorbockhaven.  Sainl-Joss 

-  »i-Aa  Smits,  p.,  m  Societeit  Harmobie,  o  Nimègue. 

-''TTL^M.  Pianz,  chef  de  lection  à  l'adm.  de^  Chemins  de  fer.  76.   nii 
Uelltard.  Bruxelles. 

hlph-Ffruv.  Paul.  2,  Spieaagasse,  Sirasbourg.  — 
-•.uyyt.  Fr.-S.,  38.  Oiide  Delft.  Delfl. 
■   LVAï,  E,,  rue  des  Champs-Elysées,  Iielles. 

-  .r.VY»s.  M--M.,  m»').  26.  nie  Bre>-del.  BriiielleB, 

-  *cxiE.  major  de  gendarmerie.  LiéKe.  -;■. 
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d'oculaice  i  crémaillère  pnur  la  mise  bu  foyer.  L'iitEltume 
fut)  al  se«  acc^s^ciirpE  ;ionl  calés  daus  Une  botte  en  s-apio  v< 


PRIX  j 


Serïicf!  itritional  te  Yojages 

^f.PH(tM:  3866  —  lii(im.-ri:iii  :  (;.-!•,  [iKMiOciiES.  -  rÉl.Éi'llo^E  a 
31-S3.  ra«  de  l'Ëcnyer,  Bruxelles 


■résail»lJiiniIirwleiiPtoultsl.'sroin|ii)eiiîwfriintai?«srleclmmiiLBdi'rer 

SERVICE  NPECtAL  POUIl  U  DELIVRANCE  THtS  RAPIDE 

K  billets  irirciiliilrra,  A  îlinârHlri's  Otet  nu  ladill^Vife,  brlgM,  tna^ 

VOTIGES  OE  FtIlUE  -  VDYIGES  EN  GROUPE  -  VOTIGES  DE  NOCES 
COUPONS  D'HOTELS 

Conditions  spéciales  pour  les  sociétés  savantes 
.  Appareils  de  Chirurgie,  de  Pharmacie  et  de  Physique 

INSTITUT  DE  MICROSCOPIE 

Robert  DROSTEN 

,   rue  du    Marais,    BRUXELLES! 

ThUphone  2305 
ÉTABLISSEMENT    DE    i'HOTOGHA VURE 

F.  WYLANDS 

Eue  des  Fabriqties,  il.  Bruxelles 
LICHÉSENCUlVREitENZlNC,  SIMILIGRAVUREI 
TELEPHONE  316 


TRANSPORTS  INTERKATIONAU 

WALFORD  &  C* 

S,  Courte  rue  de  la  Chapelle  des  Bateliers,  ANV^ 

MtW*TBUHS,    COCKTIBIIS   1!T 
ACBNTS  MARITIMBS,  COUUI^IONS.  BXl-ÉDITIUNS,  ASSVRANI 
Agence   à   LONDRES: 
SoKnn,  Wnimiiii  é  i>.  iriniwur«  CT  n  sfl,  lli.<h"pign«  n 
Agence  4  DUNKBRQUE 
WiiLFoin,  W*L«oiiti  A  O.  tgrnr.e  p-.nfrttW  Slanliinp.  rae  t] 


PORTS 


L'ESPAGNE  et  le  PORTUGAL 

Le  LEVANT  et  la  MER  NOIRE 

GOOLB  m  cnrres|w»dsiice  avec  le  L<iuailMr«  M  V«t*- 
thttt  Raîhtay  desservant  lotîtes  las  villes  du  Nord  et 
Cenlte  de  lAnglMerreel  de  l'Irlande 

L'EGYPTE  via  MARSEILLE  et  PORT  SAID  .     . 

L'BGVPTE  viA  SRlNDtSI  el  ALEXANJ>BIX  .     . 

L'ETAT  INDÉPENDANT  DUCONGO.BANANA, 
BOMA.SlCIAel  MATADI 

Lo  MAROC 

COTE  OCCIDENT   de  ['AFRIQUE  e)  le  CONGO. 

COTE  ORIENTALE  de  l'AFBIQUE 

La  CAP  de  BONNE  ESPEPANCE.  PORT  ELISA- 
BETH, NATAL,  CHINDE,  BEIRA  et  HADA- 
GASCAR     

RIO  JANEIRO,  SANTOS  et  «utiei  porta da  BrfaiL 

MONTEVIDEO,  BUENOS-AIRES  ei  ROSARIO. 

CHILI  ei  PEROU 

CUBA,  PORTO-RICO 

VERA-CEUZ.  GALVESTON.  NEW-ORLEANS  en 
correspondance  avec  la  Uixùtii  Raiiway  Ctmftuy 
limitii 

VENEZUELA  ef  INDES  OCCIDENTALES      .     , 

ADELAÏDE  ,  MELBOURNE  ei  SVDMEÏ  viA 
MARSEILLE      ...  

Lm  DÉTROITS,  la  CHINBetla  JAPON.    .     .     . 

DJIBOUTI  et  le  GOLFE  PERSIQUE 


torvoiltni  :  Ànven.  Valp»iiUo—  Anverv  laBrttU  et  U  Mat*.  D^mUi 

Enlrtfrist  dt  Iran-iports  tt  dt  pas^aga  pouy  tonlti  Dirteli<ms 
Adrcua  léM^aphique  ;   Wailbrd,  Anvers.  —  Ttiéphanc  a' 


^W^^rgô*  BAL^T.  éditeur  À  Bni»eUe»^^| 

^^Ê                               EXTRATT  DU  CAfALOauG 

^^M 

^^Kdré  (Paul.)  L'Habit  d'Arlequin 

3  TO^^B 

^^V        —             Haine  d'aimet  (a"  édlUoa)    .... 

^^m        —            Oiers  Petits  SlDges 

3  SÔ^^I 

^^V         —             Celtes  qu'6poa6«TO&t  nos  PUs    .... 

^^Hpck  (Cb.  1.  Ce  qui  a  été  sera  ou  Adam  battu  et  coulent. 

2  ooi^^^l 

^^^psaut  lAnnie).  L'Homme  et  ses  Corps 

I  So^^H 

^^H^sacq  lÉmilei.  Les  Miniambes 

I  So.^^H 

^^fcué  1  Maurice).  ÊtinceMet  du  Cœur 

I  o»^^^H 

^^Hlt  tCharlesi-  Croquis  congotais  (illustré)     .... 

3  5<k^^H 

^^^^2>ot  \C'-  Scènes  Villageoises . 

3  5a  ^^H 

^^■atteijl  iJ-C).  Conférences  sur  la  Philosophie  ésotè- 

^^■^    nqnc  de  l'Inde  ja'  édition) 

s  M*^^^! 

^^■erreyt  l  René- Mary).  La  Nature  chant);  et  j'écoute  . 

a  oo^^^^H 

^^Bb  Groo    Marcel).  Princesse  d'Auberge  (Sédition)    . 

^^ElviUeiJeanj.  La  Mission  de  l'.\rt 

2  oo^^^H 

^^»Boml>iaaz  iMaorloe)    Mes  Toanefles 

3  Stf^^H 

^^MVOert  lOuu-lesJ.  Impreesions  et  Croquis    .... 

I  so^^M 

^^■UTLS  lA-'.   L'Or  du  Rhin  {3«  édiiiOQ) 

I  00  ^^^H 

^■^     -            La  Walkyrie 

I   OOl^^^H 

^^^Bbens  ,'Artbur).  Damme  (lltustrél 

froo^^H 

^^^k  Lettres  Fraaçaiaes.  Hommage  à  Emile  Zola.     - 
^■briee  iCharlesi.  T.-Esv.ii  belge 

3  So^^H 

a  00  ^^^1 

^T^St    Hay;.  Notre  Père  daa  Bois 

3  oa^^H 

■     Retchard    Méa-  Théâtre 

3  OCh^^^H 

Reucy    Georges).  Madeleine  (a- éditioDj 

3  So^^^l 

René  Gange    M"'»).  Le  Gouvernement  du  Monde  .     . 

I  so^^H 

Sadet  X.J.)-  Le  Masseur  (i  act») 

ToJaoul  (Arthuri.  Iinsigos  de  Dîeu     ....... 

t   OOl^^^H 

Van  de  Patte  iHenri]    Poèmes  Cunû»nts 

2  «h^^H 

Vandrunen.  lieures  africaines,  un  volume  grand  In-B", 

lUiiiiit  d«  140  gravures  inédites,  relie 

7  3o^^^H 

Van   Uasselt    B.).    L'.'U&tomJe   doe   iDstTiiinmU  da 

3  OA^^^I 
3  5o.^^H 

3  5o  ^^H 

Vanzype  .Gastave).  La  Souvoralae,  (3  actes)    .     ,     . 

Scholz  iCarlottO).  La  Table  du  Végétarien    .... 

Vioc€nt  (tleani.  Nos  Oiseaux 

oft  ^^M 

LE  SERVICE  D'INFORMATION 

Direction  :  67,  roe  Polaire,  Broxelles 

lit  tou8  les  journaux  beIjiCL's  etenvoii^  coupures  attg 
tous  sujets  ou  pei-souJialités  à  quiconque  en  faÉ 
(lemandit  ; 

LE  SERVICE  D'INFORMITION 

8c  charge  de  iveiieillir  tous  les  articles  à  paraître 
sui-  telli.'  s(iciiH(''  savîititi'  ou  tellf^  pei-sonnalito  s<àg 

titique  qui  en  émet  ]o  ilésii-; 

LE  SERVICE  D'INFORMATION 

est  le  seul  t|ui  lise  tous  les  journaux  belges,  et  i 
un  S(!i'viee  tle  eoupurt|a  réj^ulier  pour  ces  journaux; 

LE  SERVICE  D'INFORMATION 

otlVe  (l'ois  ;,'ciiri-s  '!*■  liiril's  :'i  sc^  jiljom»''S  : 

i"  le  tarif  ordinaire  :  rajjonné  rè^de  son 
eonipte  Ions  les  trots  mois,  à  raison  île  20  centimes 
par  coupure  eiivoyiV; 

2"  le  tarif  réduit  :  l'aboniiô  paye  d'avance  une 
soniuie  flêteruiinéo.  Ainsi  :  15  l'rancs  rlonnent  droit 
à  recevoir  dans  une  période  de  temps  illiaùtée 
I0()  coupiu'os;  70  francs  doiuiont  droit  à  bOO  cou- 
pures. 

3°  le  tarif  par  période  :  l'abonné  paie  une 
certaine  somme  et  reenit  ]ienilant  un  ceilain  temps 
tontes  les  eou|)ures  coiivcmies,  quel  qu'en  soit  le 
nombre. 

Le  Service  d'Information  envoie,  en  échange, 
aux  journaux  et  revues  qui  lui  font  le  service  de 
leurs  numéros,  toutes  les  coupures  qui  les  con- 
cernent. 


INSTRUMENTS    DE    PRECISION 

BALANCES,  t'OIDS  et  MESURES 
GÉODÉSIE,  AUÈOJIUTRIE,  ARPENTAGE 

EDMOND  SACRÉ] 

INGÉNIEt'K-MliCArJICIEN    TIRE  VETE 


56.  CHAUSSÉE  DE  WAVRE.  BRUXELLES 


Appareils  éjectro-médicaux 

tlectro-moteurs.    Lampes  pour   la   lumière  électrique: 

et  pour  la  lumière  au  magnésium 


TELEMETRES  DU  MAJOR  STROOBANTS 


FOURNITURES  POUR  LA  PHOTOCHAPHIE 


J.  MARYNEN 

CONSTHI'CTEUa    URIft  ITK 

Fuuriiisiour  iln  Uafvera!lé«,  da  Hisiiitirw.  <Jb  '.'Ariii'c.   At*  ^çi 
indii'flrîdlf*.  AWnèex.  SWminnrre»,  Ob»eïvatoir«.  eîit 

39,  MoDtagnB-àax-Herbss-Potasères,  39 


TKt.KPIIOXE  114 

ÇOriTROOTIM 

TBAiarOKMATimiit 

MPARATIOtl 

ll'lPPAItlIlS 


38.  rua  de  Flandre,  GAND 
8,  pU«e  Teniers.  A.NVERS 


PLAQUES  ANTI  HALO   ETOïîTOCHSOMATtQUES 


rpôcialitv^  d'appareils  et  produit! 


LES     «EGIOKS     TBOIICAiES 


W'  Aïs 

mm  B 

^ft           GUID] 

^^Ha.  &  rr  K  o  !T  oi^ 

^^V                 II 

INUAI] 

POUR  L'AM  1801 

aÏD'AS' 

E  DE  L'A  MAI 

K      ET      MÊTi;©! 

6^  ANNÉE 

ii:  ni;i-(!i->,  cviiiKs  1.1 

bkv.\i-:ll!-:s 
■es  BALAT,   Édi 

0;.  igot 

1 

TROUE  n 

PEUR               ^^ 

teur               ^^^^^^^Ê 

ANNUAIRE  POUR  L'AN  1901 


PU  lui  PAR  LA 


/    . .    / 


SOCIETE   BELGE   D  ASTRONOMIE 
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Le  relevé  chronoloj^iqiie  de  tous  les  phénomènes  suscep- 
tibles ci  observations  intéressantes.  Ces  renseignements,  aux- 
qu(  Is  on  a  ajoiitti  Ks  phénomènes  climatologiques  et  naturels, 
sont  (If  nature  à  fixer  spécialement  l'attention  du  lecteur. 

L(s  calculs  relatifs  aux  éphémérides  mensuelles  et  aux 
mai  ces  ont  été  efT(  ctuês  à  l'Observatoire  royal.  Nous  remer- 
cions la  dirtction  de  ctt  établissement  d'avoir  bien  voulu  les 
nu'ttre  à  notre  disposition.  Les  autres  tableaux  astronomiques 
ont  été  établis  par  MM.I)amry,Ad.Marique  et  Te wîs, membres 
de  la  Société. 

Nous  pouvons  conclure  que  cet  ^I ;/;<f/afV^  est  de  nature  ft 
rendre  service  à  tous,  par  la  multiplicité  et  la  variété  de  ses 
indications  ;  nous  prions,  d'ailleurs,  le  lecteur  de  signaler  les 
améliorations  qui  seraient  susceptibles  d'y  être  apportées, le 
principal  souci  de  \a  Socicte  bcl^c  d'asitonomie  étant  de  rendre 
cette  publication  aussi  pialiqueet  aussi  complète  que  possible. 

Le  Président, 
Pernand  JACOBS. 
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SIGNES   ET   ABRÉVIATIONS 


ABRÉVIATIONS 

h.  heure, 

0  degré. 

m.  minute    )    ,    . 

-     \  de  temps. 
s.    seconde  ) 

'  minute     /    .. 
"  seconde    \ 

SIGNES    DU 

ZODIAQUE 

«g»  le  Bélier     .     . 

OO 

d^  la  Balance.     .     . 

1800 

y  le  Taureau .     . 
5J  les  Gémeaux  . 
©  le  Cancer   .     . 
^  le  Lion.     .     . 

.       3o 
.       6o 
.       90 
.     120 

ïïl  le  Scorpion     .     . 
»-►  le  Sagittaire    .     . 
^  le  Capricorne  .     . 
îî;  le  Verseau .     .     . 

210 
240 
270 
3oo 

np  la  Vierge    .     . 

.     i5o 

}(  les  Poissons    .     . 

33o 

PHASES    D£ 

:    LA    LUNE 

N.  L.   Nouvelle  Lune. 

P.  L.   Pleine  Lune. 

P.  Q.   Premier  Quartier. 
©     le  Soleil. 

D.  Q.   Dernier  Quartier. 
C  la  Lune. 

PLAN 

ÊTES 

.:    Mercure, 

Cf  Mars. 

1+^   Uranus. 

9    Vénus. 
5    la  Terre. 

'j^  Jupit( 
ï)   Saturi 

iV. 

ne. 

^^    Neptune. 

ASPECTS 

Cf  Conjonction  de  deux  astres  qui  ont  la  même  longitude. 
00  Opposition  de  deux  astres  dont  les  longitudes  diffèrent 

de  1800. 
O   Nœud  ascendant. 
y   Nœud  descendant. 
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L'Année  dans  les  principaux  GalendrierB 

L*annéc  1901  du  Calendrier  Qrc'f^orien,  établi  depuis   3 18  ans,  en 

octobre  i582,  commence  le  i"  janvier. 

—  6614  de  la  Période  julienne  commence  le  i3  janvier,  soit 

12  jours  plus  tard  que  le  calendrier  grégorien 

—  5^)6 1  de  VEre  des  Juifs  a  commencé  le  24  septembre  1900 

et  l'année  56()2  commencera  le  14  septembre  1901 . 

—  1 3 18  de  17/«v;i>^,  calendrier  turc,  a  commencé  le  !«"  mai 

igoo.  Suivant  Tusage  de  Constantinople,  Tannée 
i3i9  commencera  le  20  avril  1901. 

—  109  du  Calendrier  républicain   français   a   commencé   le 

23  septembre  1900. 


Gomput  ecclésiastique 


Nombre  d'or,  2. 
E])actc  XXII. 
Cycle  solaire,  6. 

Jours  fériés 


Indiction  romaine,  14. 
Lettre  dominicale,  G. 


Fêtes  mobiles 


*  Les  dimanches. 

*  I"  janvier. 

8  avril,  lundi  de  Pâques. 

*  Ascension  16  mai. 

*  Lundi  de  la  Pentecôte, 27mai. 
Anniveri^aire  de  Tinauccuration 

du  roi  Léopold  i",  21  juill. 
»  Assom})lion,  i5  août. 

*  Toussaint,  i^r  novembre. 
Jour  des  morts,  2  novembre. 
Ft-te  patronale  du  Roi,  i5  nov. 

*  Noël,  25  décembre. 
Second  jour  de  Noël,  26  déc. 


Septuasésime,  3  février. 
Cendres,  20  février. 
Ouatre-temps,2ofév.eti3  mars 
Pâques,  7  avril. 
Ascension,  16  mai. 
Pentecôte,  26  mai. 
Quatre-temps,  29, 3 1  mai,  l' juin 
Frinite,  12  jum. 
Fêle-Dieu,  6  juin. 
Quatre-temps,  18,  20,  21  sept. 
i«r  dimanche  de  l'Avent,   i^ 

décembre, 
Quatre-temps,  18,  20,  21  déc. 


Les  fêtes  marquées  d'un  astérisque  sont  fêtes  légales. 


CALENDRIER 

QuaiaBle-cînq  ans  avanl  notre  ère,  Jules  César,  se  basant  siir  lal 
■:ut6e  de  365  jour  un  quatl,  admise  â  cette  époque  comme  étant  I 
I  1  période  exacte  dn  la  révohiiion  annuelle  du  Soleil,  fil  ajouter  1 
tinis  les  quatre  ans.  à  la  fin  de  février,  un  jour  de  plus  à  l'année, 
<|iii  était  alors  bissextile  et  complaît  366  jours  Cent  années  de  1 
."■■'JS  jours  un  quart  devaient  constflueiunsiècle. C'était  le  calendrier  1 
■■i'un,  afAti  dans  les  pays  chrétiens  jusqu'au  commencement  du  1 

V  11*  Mëclt:,  qui  n'est  plus  actuellement  suivi  ijue  par  les  Grecs,  les  { 
Kussds    cl  les  chrétiens    d'Orient.    Son  défaut   essentiel    était  ' 

l'admettre  que  la  valeur  moyenne  de  l'année  tropique  était  de   \ 
'■iVy  jours  a5,  tandis  qu'elle  n'est  que  de  3(35  jours  Î422,  ce  qui 
r.Lusail  une  avance  de  3  j.  ii336  en  400  ans  par  suite  de  l'inter- 
lalaiion  d'un  jour  supplémentaire  tous  les  quatie  ans. 

Pour  remédier  à  cet  état  de  choses,  sur  l'initiative  du  pape  Gri- 
_,iiire  XllI,  on  convint  do  retrancher  10  jours  à  l'annéu  de  i58a.  \ 
'.'■?tle   correction  effectuée,  tout  en  ajovilant   un  jour  tous  les  ] 

i-.ialrn  ans  comme  précédemment,  on  décida  dans  le  calendrier! 
.  figorirn.^oxn  combler  le  retard  de  3  jours  qui  se  produisait  au  bout  I 
-!'_■  400  ans.  de  supprimer  un  jour  aux  aimées  1700,  iSoo,  1900,  et  I 
Ion  prescrivit  que  trois  années  séculaires  commîmes  seraient! 
toujours  suivies  d'une  année  séculaire  bissextile. 

Dans  le  calendrier  hraéliU,  l'année  se  compose  de  la 
I  unairc  de  29  ou  3o  jours  ;  de  même  dans  le  calendrier  musulman, 
]  'année  est  divisée  en  mois  lunaires. mais  toujours  au  nombre  de  1 

Le  calendrier  républicain  français,  dont  l'ère  fut  fixée  au  sa  sep-  I 
i.  inbre  179a,  époque  de  l'équinoxc  d'automne  et  de  la  fondation  J 
:  ■  la  république,  comptait  des  mois  de  3o  jours  et,  chaque  a 
!'.n  ajoutait  5  ou  6  jours  complémentaîruE.  suivant  que  Tannée  J 
■li.-vait  en  renfermer  365ou  360  II  est  inutile  de  s'étendre  davantage  1 
-MI  ce  calendrier,  qui  ne  fut  usité  que  pendant  treize  anncos. 

Il  (jsl  aisé  de  se  rendre  compte,  même  après  un  examen  st 

lite.que  le  calendrier  grégorien, presque  universellement  adopté  1 
I  ■  nos  jours,  est  celui  qui  permet  le  plus  exaclemeni,  parmi  ceux  I 
,'ii  ont  été  expérimentés,  de  suivre  la  révolution  du  Soleil,  ce  qal  | 
:i  essentiel,  puisque  le  cours  des  saisons  en  dérive  naturellemânt. 


DEFINITIONS 

Cercles  de  la  sphère  céleste 


1 


L:i  .^.;.  ..'  ;.  f-^  ::::"  '.■li«  :■•  i'l''il-\  dniu  1'.  )l»srrv;iijnîî  «.-st 
si:i-i< '.-«•  i'i-'\:\,  V  !■  •  ■■nt:-.'*  )  ut  il»'(  lit,-  avi-r  un  ravon  imlétrrniinô 
ifi^'.  I  :  '•'«;-;  'iii  iii'>yfn  siinpli'  nom  la  r».*pri';S(*ntatioii  dos  moiive- 
nu'iils  a])j»an:nts. 

(  hi  n<  «niiiK.'  C'jUtiijuy  cé- 
LsL-  h:  i;ïan(l  OTrl.^  ICK', 
iiiUTMM.ti».)!!  thi  plan  de 
IVijuati'iii  avcr  la  splu>- 
re  L.'S  /.7/^-  ccL.^ts  PI" 
sont  h.'s  p<»ints  de  rt:n- 
conti»'  (Ir  l'axi.'  du  la  f 
Toirc,  j>iolnn^«'',avr('  la 
S])1u":r«"  l'<i'.:s  Ir-  ]»«  liîlts 
di-  r(.'''r.î.Ut'i;î  ^oMt  à  «jo" 
de*  rlîiriiu  dirs  jW»los. 

LVV.V/.-7;/i"  tv'.v.  .V  i:st  lu 
i:rand  Cfifli:  ('(.",  in- 
turse''iMn    du    pDint  du  * 

l'orbiiu    IcTU'stn;  du    la  Fi8ure  i 

s]»hùiu.  Cuj-t  la  tiaiu(.:t(^iru  «juu  lu  Soluil  parait  décrire  dans 
l\::-|)a<^'  d'iiii"'  aniiri'.  dan-  !<'  -«-ns  indii|uû  j>ar  la  flèche.  Le  point 
y,  int'M. '■(■'•: ioii  du  rc'j::.'if  ■•ir  ut  dr  rêuli]»iiquc,  où  se  trouve  le 
S«^]iil  (ii;;ind  il  pa^:  u  dr  riiuinispliùi  i-  ^ud  à  rhémisphèrc  nord,  a 
ruuu  le  nom  île  /.■/;,'/ r-/;  ;;/^^ 

L'.'-..;.'  ^^■  ifr--iL'  d'an  asiîu  A  ust  la  portion  yM  de  Téquateur 
«  ûlu-i",  «•'.>:niiii^^u  untir  lu  ]>(»int  vurnal  ut  l'intersection  du  grand 
mulf  oui  }»a^.su  })ar  h;^  j'nlus  ut  Tastru.  Lus  ascensions  droites  se 
compt'-iii  dans  lu  sms  (\r  la  !lùu]iu.  lu  long  de  l'équateur,  de  o°  à 

.M'O"  Oll  <li'  <)  à   2  I   11. 

La  iyV. .'. ;.wr'>t ;:  rî^t  la  }t.ntir  MA  di:  j^rand  cercle  comprise  entre 
]'ûoikii<".:t  i.t  l'asîiu,  ullr  .-(r  utiniptu  di;  «v  à qo*^».  Elle  est  positive 
•va  liOM-.il-;  «!U;ind  l'a-tiu  ^■u  irouvu  dans  riiômisphère  nord,  néga- 
:\yo  on  an^tTalu  (|nan<l  il  ^^•  Irnuvu  dans  IMiûniisphère  sud. 
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Jj^péUs  de  VécUpHque  sont  les  intersections  Q,  Q'  avec  la  sphère 
céleste,  de  la  perpendiculaire  menée  par  le  centre  de  la  sphère,  au 
plan  de  récliptiquc. 

La  longitude  d'un  astre  A  est  la  portion  yN  de  Técliptique,  com- 
prise entre  le  point  vernal  et  Tintersection  du  grand  cercle  qui 
passe  pai*  les  pôles  de  Técliptiquc  et  Tastre. 

Les  longitudes  célestes  se  comptent  dans  le  sens  de  la  flèche,  le 
long  de  récliptique,  de  o^  à  35oo. 

La  latitude  est  la  partie  du  grand  cercle  QANQ'  comprise  entre 
récliptique  et  Tastre  ;  elle  se  compte  de  o®  à  90°.  Elle  est  positive 
ou  boréale  du  côté  nord  de  récliptique,  négative  ou  australe  du 
côté  sud. 

Le  sens  direct  est  celui  dans  lequel  se  comptent  les  ascensions 
droites  et  les  longitudes  célestes,  c'est  aussi  celui  dans  lequel  le 
Soleil  se  déplace,  par  son  mouvement  annuel,  à  travers  les  cons- 
tellations du  zodiaque. 

Le  mouvement  diurne  apparent  de  la  sphère  céleste,  autour  de 

Taxe  du  monde  ou  ligne 
des  pôles  PP',  a  lieu  en 
sens  inverse  (fig.  2). 

Par  suite  du  mouve- 
menr  diurne,  les  étoiles 
se  lèvent  à  l'est  et  se 
couchent  à  l'ouest  Elles 
montent  peu  à  peu  au* 
dessus  de  l'horizon,  jus- 
qu'au moment  où  elles 
se  trouvent  dans  un  cer- 
tain plan  passant  par  le 
point  le  plus  élevé  du 
ciel  /zénich)  et  nommé 
plan  mcridicn  ;  à  partir  de 
cet  instant,  elles  com- 
mencent à  descendre  vers  l'ouest.  L'intersection  de  ce  plan  avec 
la  sphère  céleste  se  nomme  mcridicu  ;  il  rtmcontre  l'horizon  aux 
points  nord  et  sud  de  celui-ci.  Il  renferme  les  culminations  (point 
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le  plus  haut  que  peut  occuper  Tétoile  dans  son  mouvement  appa- 
rent) de  toutes  les  étoiles  et  le  pôle  céleste  visible  sur  rhorizon 
du  lieu  considéré. 

On  nomme  azimiith  d'un  astre  A  l'angle  HZM  que  le  grand  cercle, 
])assant  par  le  zénith  et  l'astre,  fait  avec  le  méridien  Cet  angle  ou 
Tare  H  M  se  (rompt  (;  du  o  à  3^)0"  du  sud  vers  l'ouest,  le  long  de 
rhorizon.  La  hatttcur  d'un  astni  ost  l'arc  AM  qui  représente  la  dis- 
tance anj^ailaire  de  l'aslrc  à  l'horizon;  elle  est  égale  à  90°  diminué 
de  la  distance  7.i\. 

La  hauteur  PII'  du  pôle  céleste  est  égale  à  la  latitude  géogra^ 
phique  du  lieu  où  se  trouve  l'observateur. 

Le  jxîtit  cercle  décrit  par  chaque  étoile  dans  son  mouvement 
diurne  apparent  peut  se  trouver  tout  entier  au-dessus  de  Thorizon  ; 
dans  ce  cas,  l'étoile  ne  se  couche  jamais  ;  il  en  est  ainsi  pour  toutes 
celles  dont  la  distance  })olaire  est  moindre  que  la  latitude  PH'  de 
l'obsLTvatL'ur;  il  y  a.dans  rhéniisplière  céleste  opposé, une  calotte 
égale  à  c(;ll<î  qui  vient  (Tt-tro  définie,  renfermant  toutes  les  étoiles 
qui  m;  SI.'  lèvent  jamais. 

On  nomuKî  audc  horni)\\  Vaw^lc  formé  par  le  méridien  et  le  grand 
cercle  (jui  passe  par  l'astre  et  les  pôles.  Cet  angle  se  compte  de 
0°  à  3()00  ou  de  o  à  J4  h.  dans  le  sens  du  mouvement  diurne. 


Mesure  du  Temps 


On  nomme  atnu'i'  tropique  l'intervalle  de  temps  compris  entre  deux 
passai^es  (Consécutifs  du  Soleil  au  point  vernal;  sa  durée  est  de 
3o5,J423i66  jours. 

L'aujh'i'  sidcraJc  est  le  temps  nécessaire  au  Soleil  pour  revenir 
dans  la  même  position  relativement  aux  étoiles;  elle  est  de 
365,256374  jours. 

La  durée  plus  courte  de  l'année  tropique  provient  de  ce  que, 
par  suiti:  de  la  précession  des  étpiinoxes,  le  point  vernal  se  déplace 
en  sens  inverse  du  mouvement  du  Soleil  sur  la  sphère  céleste. 
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Lt  temps  tiderat  est  le  temps  compte  d'après  les  étoiles.  La  rota, 

B  apparente  de  la  sphère  céleste  autour  del'axe  du  monde  est  t^ 

Diouvemenl  le  plus  uniforme  qu'il  nous  soit  donné  d'observer. 

;  commencement  du  jour  sidéral  est  lïxé  au  moment  où  ] 

t  veinai  (înlerseclion  de  l'équateur  et  de  l'écliptique  célestel 

é  dans  la  constellation  des  Poissons,  passe  par  le  méridien  i 

.  Ce  jour  est  divisé  en  24  heure,  l'heure  en  60  minutes,  h 

tolnutc  en  60  secondes  ;  on  compCe.dans  l'astronomie  de  précisiot 

c  centièmes  de  seconde    Le  jour  sidéral  correspond  â 
^urée  de  rotation  de  la  Terre. 

Le  Umpt  solnire  vrai,  qui  n'est  plus  en  usage,  se  complail  d'apTM 

S'instant  du  passage  du  Soleil  au  méridien  imidi  vrai|.MaiE,c 

lt  apparent  du  Soleil  sur  la  spbère  céleste,  en  1 

n  droite, n'est  pas  uniforme,  l'intervalle  de  temps  compris  entli 

X  passages  consécutifs  du  Soleil  au  méridien  n'est  pas  constat 

«  temps  solaire  en  usage  actuellement  se  compte  d'après  l'instai 

I  passage  au  méridien  d'un  Soleil  fictif  parcourant  l'èquatetfl 

I  mouvement  uniforme  en  une  année  tropique.  (Vof 

"plus  haut.) 

Le  jour  (solairt)  moyen  se  divise,  comme  le  jour  sidéral,  1 

24  beutes,  en  minutes  et  en  secondes.  Le  midi  n 

où  ce  Soleil  actif  passe  au  méridien.  Il  se  compte  d'un  raidi  a 

midi  suivant.  Le  Soleil  faisant  en  apparence  un  tour  de  la  sphèi 

céleste  en  un  an  et  en  sens  iaveise  du  mouvement  diurne, il  passa 

_d«ns  cet  intervalle  de  temps,  une  fois  de  moins  au  méridien  qiid 

S  étoiles  ',  il  y  a  donc  un  jour  solaire  moyen  de  moins  chaqid 

mée  qu'il  n'y  a  de  jours  sidéraux;  ce;ix-ci  sont  au  nombre  0 

b66  1/4  et  les  autres  de  3G5  1/4  environ. 

L<  Umpi  civil  ne  diffère  du  temps  moyen  qu'er 

heures  plus  tôt,  â  minuit  moyen;  on  le 
D  à  13  h.  du  matin  et  de  o  à  la  h.  soir,  ou  mieux  de 
BiQUit  au  minuit  suivant. 

Le  lemfs  qfficid  en  usage  en  Belgique  depuis  le  1"  i 
B  temps  du  méridien  de  Greenwich,  en  retard  de  i 
ir  celui  de  Bruxelles  (ancien  Observatoire  1. 
En  chaque  localité,  il  y  a  donc  lieii  de  distinguer  entre  le  tempj 
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Taille  ponr  oonvertir  1b  temps  moyen  en  temps  riderai^ 
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Tftble  pour  convertir  le  temps  sidéi-aJ  eu  temps  moyen 
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civil  local  et  le  tcmi>s  civil  oniciel.  La  différence  entre  ces  heures 
au  mcmo  moment  est  ci*autant  plus  grande  que  la  localité  est  plus 
(•loignée  vers  l'est  du  pays  ;  à  Liège  elle  est  de  22  m.  18  s.  ;  à 
Ostende  de  ii  m.  41  s.  seulement. 

CJn  a  fait  usage,  dans  les  tableaux  de  V Annuaire^  de  Tun  ou 
l'autre  de  ces  temps,  suivant  la  nature  des  renseignements  donnés. 

On  tranforme  le  temps  moyen  ou  le  temps  civil  en  temps  sidéral 
ou  réciproquement,  en  se  servant  du  temps  sidéral  à  midi  moyen 
de  Bruxelles  pour  chacjue  jour  dans  la  17°**  colonne  des  éphémé- 
rides.  On  transforme  l'intervalle  de  temps  à  l'aide  des  tables 
suivantes. 

Pr(îmier  exemple  :  Trouver  le  temps  sidéral  le  i5  janvier  à 
20  h.  44  m.  19  s.  6  de  temps  civil  (ou  8  h  44  m.  19  s.  6  de  temps 
moyen). 

Le  temps  sidéral  à  midi  moyen  le  i5  janvier  est  19  h.  36  m.  55  s.     o 

8  h.  de  temps  moyen           ....          ...  8  h.     i  m.  x8  s.  85 

44  m.       —        —              44  m.    7  8.  23 

19  s.  6      —        —                        19  s.  65 

28  h.  22  m.  40  8.  73 

Le  temps  sidéral  cherché  est  de  4  h.  22  m.  40  s.  73. 
Deuxième  exemple  :  Trouver  le  temps  civil  à  10  h.  6  m.  49  s,  4 
de  iLinps  sidéral,  dans  la  matinée  du  i5  janvier. 

Le  temps  sidéral  à  midi  moyen  le  i5  janvier  est     19  h.  36  m.  55  s.  00 

10  h.     6  m.  49  s.  40 

Depuis  le  moment  considéré  jusqu'à  midi  moyen 

il  s'est  écoule  un  intcrvallcde  temps  sidéral  de  9  h.  3o  m.     5  s.  60 

9  h.  de  temps  sidéral 8  h.  58  m.  3i  s.  53 

3o  m.        -  -        —         29  m.  55  s.  09 

5  s.  60      —        —         5  s.  59 

9  h.  58  m.  37  s.  81 

On  devra  retrancher  cet  intervalle  de  temps  de  12  h.  o  m.  o  s.  00 
pour  obtenir  l'instant  en  temps  civil;  on  trouve  ainsi,  i5  janvier  : 


Tracé  d'une  méridienne 

Dans  le  le*-er  des  plans  à  la  boussole,  on  a  intérêt  à  connaître 
'■  i-ô  variations  que  t-tibii  la  direction  de  l'aiguille  aimantée,  et  l'on 
.•<m  souvent  tnpportcï  celte  direction,  non  seulement  à  une 
:''Mlc  Invaiiabk,  mais  avi  méridien  lui-même. 

N'tms  donnoDS  le  moyen  de  tracer  «ne  mêriilUnnc  par  l'observation 
..':•  /^ssûgi  A»  mtriJUH  d'une  eireompehiri:. 

Le  lableaii  suivant  offre  le  moyen  le  plus  commode  et  le  plus 
ir  poar  effectuer  celle  détermination  approchée  Ce  moyen  con- 
,  =  tc  à  viser  une  ciicompolalre  avec  une  lunette  plongeante,  au 
moment  de  son  passage  au  méridien, 

L'inEtrumeci  doic  satisfaire  à  trots  conditions  essentielles  : 
i"  L'aïe  de  rotation  de  la  lunette  doit  être  parfaitement  bori- 
[palal.  La  vérification  de  cette  condition  se  fait  au  moyen  d'un 
I  niveau  poitê  par  l'axe  même  de  la  lunette.  Si  le  niveau  n'est 
i>  paifaïlemcnl  réglé,  11  faut  qu'après  son  reiommement.  l'cxtrë- 
!  E.  de  Ui  buUo  indique  le  même  nombre  de  divisions  que 
•lïul  qu'indiquait,  avant  le  retournement,  l'estrémité  W. 
2"  L'a»*  opiique  de  la  lunette  doit  se  trouver  dans  un  plan 
iz-cterai-ut  perpcndicvilaire  â  l'axe  de  rotatiou  On  vérifiera  cette 
<  iriditlUD  en  visant  une  mire  suffisamment  éloignée  et  en  l'ame- 
iiii  au  centre  du  téliciile  de  la  lunette  ;  puis  on  retourne  celle-ci 
;r  des  coussinets;  la  mire  doit  encore  couvrir  le  Centre  du  rèti- 
,  le  après  !e  retournement.  S'il  n'en  est  pas  ainsi,  on  touche  â  la 
lE-  do  tcglagc  du  réticule. 

î"  Les  tourillons  doivent  être  suffisammeni  cylindriques  pour 
;  le  la  lunette  dtcrive  un  plan  vertical. 

'-In  s'en  assure  en  suivant,  avec  ta  lunette,  un  fil  à  plomb  placû 
:  une  distance  telle  qu'il  soit  nettement  visible.  Il  faut  qu'en 
i>ani  mouvoir  la  tunutte  autour  de  son  axe,  l'image  du  âl  à 
:_rinb,  amenée  contre  l'un  des  fils  du  réticule,  rc 
.>  nt  ea  contact  avec  celui-ci. 
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Heure 

■  des  paitaffes  méridJCDa 

dei  dcu«   eircompo 
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Wt                     Heur 

s  des  passages  méridiens 
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1  doit,   en  outie,   connaître  l'instant   exact  dti   passage  de 
pQe  par  le  méridien.   Cet  instant  est   donné  par  le  tableau 

1  temps  civil  au  lieu  de  l'observation.  Si  l'on  a  i 
Bttre  biun  réglée,  on  connaîtra,  d'une  manière  siti&saniinent  ] 
I,  l'instant  du  passage. 
I  montre  sera  réglée  sizr  l'heure  de  la  gare  ta  plus  voisine. 
îi  est  l'heure  officielle,  et  qu'il  faudra  réduire  â  l'heure  j 
;  du  lieu,  en  ajoutant  à  l'heure  officielle  la  différence  de   [ 
Jjitude  entre  le  lien  et  Greenwich 
L'heure  des  gares  de  chemins  de  fer  est  d'accord  avec  l'heure  I 
belle,  dans  les  limites  d'une  ou  tout  au  plus  de  deux  minutes. 
W  eu  ce  <]ui  concerne  le  pointé  de  la  Polaire  au  méridien,  une 
niîur  de  3  minutes  de  temps  ne  donne  pas,  sous  nos  latitudes, 
ni;  inexactitude  de  i  if2  minute  d'arc  (qoi'3o'')  sur  la  direction  de  I 
1  laiiildlcnnc.  Elle  donnerait  environ   3  minutes  pour  J  de  la  ] 
'i:til«  Ourse,  et  davantage  pour  les  étoiles  plus  éloignées  du  pôle. 

Si  l'on  veut  se  contenter  d'une  précision  de  2  ou  3  minutes   | 
.iirc,  généralement  suffisante  dans  les  levers  à  la  boussole, 
:iiia.  pour  n'importe  quel  point  du  pays,  de  prendre  dans  le  1 
'<le4u   suivant  l'heiue  du  passage  de  l'une  des  deux  circom-  j 
.  jloires  au  méridien. 


Saisons 


T^  commencenient  du  printemps  est  le  moment  où  la  lon^tude  I 

:  Soleil  est  0°o'o*  ;  c'est  celui  où  sa  déclinaison,  d'au  s  traie,  de  vient 

<réale. 

Le  commencement  de  l'été  a  lieu  quand  la  longitude  du  Soleil   ■ 
~;  yo";  es  décUnaisun  boréale  est  alors  maximum. 

Lb  commencement  de  l'automne  est  fixé  au  moment  où  la  lon- 
jiikide  du  Soleil  est  i8o";  la  déclinaison,  de  boréale  qu'elle  était, 
'   vient  australe 

t  de  l'hiver  a  lieu  lorsque  la  longitude  du    i 
;  la  déclinaison  australe  de  cet  astre  est  alors  J 
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Commencement  des  saisons  (temps  officiel) 

Printemps.  Le  21  mars,  à  7  h.  24  m. 

VAki,  Le  21  juin,  à  3  h.  28  m. 

Aulomne.  Le  23  septembre,  à  18  h.  9  m 

Hiver.  Le  22  décembre,  à  12  h.  36  m. 

Obliquité  moyenne  de  Técliptique 


Le  I"  janvier  1900,  23"27'8".o3. 

Précession  générale  (Struve) 

Constante  de  la  nutation  (Peters) 

—  l'aberration  'Striive) 

Obliquité  apparente  de  Técliptique 


5o",24  71. 

9",22   3i. 

20", <  4  5i. 


Le  l'^r  janvier 23»27'       2",44. 

Le  i"juillci »     »       o",o3. 

Le  3i  dérumbre »  26'     69", 53. 

Parallaxe  du  Soleil    ....  8",86. 

Distanr»'.  mov«"nne  de  la  Terre  au  Soleil,  en  rayons  terrestres 

équatoiiaux  23.2So,45. 

("\nistant(î  do  la  j^arallaxe  lunairi!    -^  57'2",7. 

I.)i:ini-diamélre  vwwn  du  vSoleil  :  if')'i",S2. 

Deiui-diamétre  nwycn  de  la  Lune  :  i5'34"o9. 

Rayon  l«Mrcsir<i  équalorial  :  <),37S.393  m.  i  79  m. 

Rayon  terrestre  polaire  :       6,356.549  m.  ±  109  m. 

I 

Applatissenient 

292  ti 

Usage  des  tableaux  mensuels 

Nous  donnons  pour  chaque  jour,  sous  forme  de  tableaux, 
ctTtiiincs  données  astronomiques  indispensables  pour  les  obser* 
vateurs. 

Le  temps  adopté  est  celui  du  méridien  de  Grenwich,  à  Texcep- 
tion  du  temps  sidéral,  qui  est  donné  à  midi  moyen  de  Bruxelles. 


Agi  dit  b  Lime.  —  L'Age  de  la  Lune  est  le  nombre  de  jours  I 
i.oulé»  depuis  l'inslant  de  la  nouvelle  lune. 
Ttmf^rature  nermak  de  chaque  jout .  —  Depuis  i833.  on  a  relevé,  ; 
;  Otncrvnloi[«  de  Bruxelles,  le  maxiraum  et  le  minimum  de  la  tem 

I  laiiuc  di-  l'air  d'un  midi  an  midi  suivant  La  moyenne  des  deux  I 
:;  .nlbte5  observés  csldésiguécsous  le  nora  de  lempcrature  moymnt;  \ 
.  i;  l'attiibuc  au  jour  ou  lombe  le  second  midi  Ici.comme  partout  [ 
..Ucurs,  la  icmpétalure  de  l'air  est  prise  à  i  m  5o  au-dessus  du  ] 
iveau  du  sol. 

I.a  i/mpiratiin  normale  d'un  jour  est  la  moyetme  de  toutes  les  jl 
:.mpéTatures  moyennes  de  ce  jour.  Elle  est  déduite  de  5o  années  J 
<!''jbscrvatlonsii333-iSSi). 

Les  itmf'iraiurii  Hormakt  de  chaque  jour  permettent  de  tracer  la  à 
iiinrcbc  normale  de  la  température  dans  le  roura  de  l'année.  On  ] 
-"iittlruil.  dans  co  but.  une  courbe  dont  les  ordonnées  sont  les- 
'  -tHpt-ratures  et  dont  les  abscisses  soni  les  jours  de  l'année.  Cette 
'  Hiibe  indique,  par  de  petites  ondulations,  des  échauiiements  et  I 
■  -s  rt-hoidissemunls  périodiques.  C'est  là  la  principale  utilité  des  \ 
■  MptraUirts  normakn  diurnes. 

\faxima  il  muima  abfûlus  dé  la  ttuipêrature .  —  Ce  sont  les  tempé- 

:  :  iiiBS  les  plus  élevées  et  les  températures  les  plus  basses  relevées  I 

puis  rS33  jusqu'à  la  fin  de  septembre  1900. 

La  t^rrtfhoH  À  apfliqufr  à  l'heure  du  lever,  ou  à  celle  du  coucher  1 

:   proviuiani  de  la  latitude,  assez  faible  pour  la  Belgique. 

.    .Iruirra  à  l'aido  des  tableaux  que  l'on  trouvera  plus  loin.  Lq  I 

' . .;[)<!  +  Indique  que  la  correction  doit  étic  ajoutée  à  l'heure  du  I 

i  ■'■•or  et  rotranehce  de  l'heure  du  coucher;  le  signe  —  indique  1 

'  l'cile  doit  être  retranchée  de  l'heure  du  lever  et  ajoutée  à  l'heure  I 

.i:i  coucher. 

l-es  heures  du  coucher  ou  du  lever  de  Soleil,  dans  notre  pays.  I 
.  raient  les  mêmes  pour  la  même  latitude,  si, en  chaque  endroit, a 

&iiT\'aîl  du  temps  local.  Mais, comme  on  fait  partout  usage  du  1 
:  inpf-  civil  du  méridien  de  Grcenwich,  on  doit  tenir  compte  de  la  1 
:  1  iTÉicnce  de  longitude  avec  BnixcUcs,  cette  différence  sei  a  ajouté  I 
iiia|]d  la  localilé  est  à  l'ouest  de  Bruxelles  et, retranchée,  dans  le  J 
^s  contraire. 
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7  43 

4S:il> 

93.93 

17.45..-I3-9 

»l 

49 

Vendredi. 

S.  KrtinMiûn.  m. 

7.43 

45.3IS 

93.95 

47.40  30.n 

sa: 

20 

Samnii. 

S.  Pliiloe.,  ev. 

7.44 

45  37 

93.9G 

17.83.97,0 

«. 

S. 

niHkNcnK. 

S.  Tlinmu,  ap. 

7.48 

43.37 

93  97 

17.57  93.8 

404 

33 

Lundi. 

S.  Hiingêrfl.  év, 

7.4Ï 

15.37 

93.37 

18    1  ari.i 

41 

S3 

Hlrdi, 

81e  Vlcloire.  v. 

7.40 

m  SB 

33.97 

W-  B  1«.7 

41. 

94 

Mercrfdi. 

S.  Lucif^n. 

7.48 

15  39 

93  9fl 

18-  ».I3  3 

49. 

9S 

Jnudi. 

NOF.i,. 

7. -47 

15  40 

33  98 

18-13    iJ.8 

43- 

se 

Vondrfdl. 

S.  EUenne.  m. 

7.47 

IB40 

*3.93 

18,17.  6.4 

4S. 

ïi 

S>n)«1i. 

$  Jrii».  sp. 

7,47 

1541 

93,91 

18.94.  9.n 

«B, 

96 

UlNAKCKI. 

SS.  lanocrnU. 

7  i« 

15.  «9 

93.1!) 

18.94.89  S 

*9 

90 

Umdi. 

S.  Thonma  de  C. 

7.*lt 

43.4.'l 

93.4  <! 

18.98  8C.0 

44. 

30 

Mardi. 

S.  SiMn,  «V. 

7.48 

45  (3 

33.19 

18  39B3.e 

44. 

31 

Herercdi. 

5.  Syivwtre.  p. 

7.48 

45  45 

A.  23.  8 

18,38.49.3 

43.1 

■ 

L               ^ 

i^^H     1 

n 

—  47  — 

m 

DÉCEMBRE 

IJUHE 

r-l.ANETKS 

TEBPEmUIBK 

1 

I 

i. 

CJ 

i 

1  ■ 

1 

s 

3 

ï 

È 

1 

■Il 

u 

.S 

3 

1  I 

s. 

J 

£ 

1 

1 

S^ 

■Il 

1 

■a 

i.m. 

h.  a. 

l  h  n,.  1  h.  n.-  1   h,  m. 

D 

0 

0 

*.M 

+  10.3(1 

31 

3  Mercure 

4.0 

14.9 

-8.0 

335 

+   9.  3 

92 

93 

8.3 
19.7 

il  K.4C   10.93 

IS.  0 

3^8 

140 

33T 

a.3i 

-    S.19 

31 

H     ii3â   10  43 

14.53 

4.9 

13.1 

10,3 

33f 

FS.»t 

6,38 

to.io 

38 
96 

31  1  T90  |ll.lt 

ia.  9 

4.9 
4.7 

13.0 
14.8 

1U.5 
8.7 

33B 

340 

Ô  Vénus 

13.-tO 

27 

1  M    S, 1458  ,18  SI 

4.4 

111.3 

U.8 

341 

U.<8 

le.as 

1(    10.30  13.  0   lU.fO 

3-9 

1S.3 

13.4 

m 

18.39 

•29 
30 

ai  |ioa«|i4.r.7  |i9  2m 

3.S 
3.0 

13.9 
13.5 

16.9 
18.7 

■SK 

34-1 

B.33 

1BB7 

cf  Mai's 

3,0 

13,7 

10.4 

a46 

1  1  9.3B  ,13.90  ,11,17 
H     U3t    13  93    17  15 
91  1  U  I8|[3.I7  |17.I6 

i.n 

IU.1S 

3.0 

13.1 

13.B 

346 

ï.n 

17.95 

38 

11.7 

7.5 

347 

Ml 

)6.  9 

H.ta 

3* 

3.J1 

13.4 

12.6 

10.3 
11.8 

34U 

^  Jupiter 

(.37 

7,40 

1  |lÔ""a|14.  7  118.   7 

3.9 

I3.Ï 

13  8 

350 

i*» 

—   a.9o 

11    U.37  13.37  nai 

33 

19.0 

14,6 

3B1 

0.  i 
i.18 

10.3» 

31  i  0,  i 

IJ.   7  |1U  59 

3.3 

3.3 
3.1 

li.O 
13.0 
13.3 

19.6 

19.4 
11.3 

359 
3S3 
3S4 

aturne 

1   10.  5  [14    6  18.  - 

S.34 
8» 
4.  8 
.18 
MM 

U.»ll 

11    0  .38   13.31   (7.34 

9.a 

13.3 

19  6 

355 

17. M 
iB.3.1 
]!I.G4 

SI   8  .33  |l3l!6|t6U0 

33 
3,4 
9.5 

19.3 
13,0 
14  3 

13,3 

3S6 

a  Urauus 

Il'l 

m 

118    7  119,  0  116    ;. 

9  3 

14.7 

350 

t.! 

18.43 
1K.19 

16  1  7  I3|ll  11  IlS.iù 

1.9 
9.3 

13.6 

14.7 

1G.8 
11.7 

360 
301 

g  Neptune 

.» 

19.41 
8.32 

Ï.8 
9.S 

15.0 
19.3 

n.fi 

13.3 

309 
363 

1  117.  0|    1.   91    011 

i." 

+    4,  G 

30 

IGIiS.SsI  0.  8l  8.13 

3-8 

19.S 

16.3 

364 

Î.4I 

-    0.94 

91 

3,1 

13. .S 

— U.4 

3GS 

■ 

1 

■ 

■  ; 

B 

■ 

■ 

■ 

■ 

1 

. 
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Corrections  pour  lea  leTers  et  conclierB  Au  SoleiL           | 

ÉPOQUES 

LATITUDE                                          1 

49O30' 

50"  0' 

50"3Û' 

ÎSt"  0' 

«i-aff 

B 

m 

m 

B. 

m 

Janvier.  .     i 

—  6 

0 

+  3 

H 

—  6 

0 

--  3 
--  3 

91 

—  5 

+  i 

31 

—  4 

—  i 

_    l 

+  i 

-  -  i 

Février.  .  10 

0 

SO 

l) 

Mars.  .  .    2 

0 

la 

0 

a 

0 

Avril.  .  .     1 

+  1 

0 

11 

+  2 

+  1 

+    1 

0 

—  i 

31 

+  3 

+  ï 

+   f 

0 

Mal    .  .  .     1 

+  * 

+  8 

-+    l 

-  1 

—  ï 

H 

+  3 

+   1 

il 

+  3 

+    t 

31 

+  4 

+  2 

Juin.   .  .     10 

+  ^ 

+  4 

+  2 

—  1 

—  8 

20 

+  S 

+  i 

30 

+  4 

+  2 

Juillet  ,  .   10 

+  6 

+  4 

iO 

+  ti 

+  4 

tî 

30 

+  3 

—  1 

—  t 

Août  ...     0 

+  3 

0 

19 

+  2 

0 

3» 

+  2 

+  2 

-  1 

0 

—  î 

Septembre   8 

+  î 

+  1 

0 

0 

18 

0 

0 

i9 

0 

0 

Octobre  .     B 

0 

0 

18 

—  2 

—  1 

_  1 

0 

--  1 

38 

0 

Novembre    7 

tl 

n 

—  S 

—  i 

-{.  s 

27 

-+■  1 

i  3 

Décembre    1 

-  6 

+  * 

17 

-  6 

0 

i  3 

27 

-  6 

—  4 

—  2 

0 

k. 

_J 

■ 

^M 

■ 

1 

■ 

1 

^^^^ 

^M 

—  49  — 

1 

1 

wnruDE 

INTËRVAtXK 

^ 

49''30'    1    50'  0' 

50-30' 

51=0' 

51-30' 

h,  m. 

.     1 

m 

m 

m 

3.30  .  .  . 

-  9 

-  6 

—  2 

-'    1 

tî 

40  .  .  . 

-  8 

-  5 

—  2 

"■    1 

50  .  .  . 

-  8 

-  S 

—  2 

--    1 

+  * 

4,  0  .  .  . 

-  T 

-  4 

_  i 

+    1 

tl 

10  .      . 

—  6 

-  4 

—  i 

20  .  .  . 

-  6 

-  4 

+  3 

30  .  .  . 

-  5 

—  3 

+  3 

«... 

-5 

-   3 

0 

+  S 

50  .  .  . 

-  4 

—  3 

•  i 

0 

+  s 

5.  0  .      . 

-  3 

-  a 

—  i 

0 

+  t 

10  .  .  . 

—  3 

-  2 

0 

+  î 

ao  .  .  . 

—  2 

—  2 

0 

+  1 

30  .  .  . 

-  2 

-  1 

0 

0 

+  1 

-10      -  . 

—   1 

-  1 

0 

0 

+  1 

50  .  .  . 

-   1 

—  1 

0 

0 

+  1 

6.  0  .  .  . 

—  1 

0 

0 

0 

0 

10  .  .  . 

0 

t) 

0 

0 

0 

50  .  .  . 

0 

0 

0 

0 

0 

30      .  . 

0 

0 

tl 

0 

40  .  .  . 

-f  1 

0 

0 

50  .  .  . 

- 

+  i 

0 

0 

—  i 

7.  0  .  . 

^ 

4-  1 

0 

_  l 

10  .  . 

0 

80  .      . 

0 

30  .  .  . 

- 

0 

1     40.  .  . 

- 

- 

0 

50  .  ,  . 

- 

h  S 

+  1 

- 1 

—  i 

18   0... 

-  5 

. 

t  i 

—  1 

_  3 

10  .  .  . 

■  6 

iO  .  .  . 

-  1 

- 

--  s 

—  i 

—  3 

'     30  .  .  . 

-  7 

îl 

40  .  .  . 

. 

h  8 

. 

_  i 

i 

L"  ■• 

_ 

h  9 

■ 

r  6 

+  2 

^  ~  --_ 

~  * 

■ 

U 

■ 

^^HV 

1 

1 

1 

■ 

Dsnit-iaftmètpe  «t  dorée  du  passai  (en  tampa  d 

tm 

dn  demi-diamëti-e  de  10  en  10  joors. 

^JM 

u  Soleil.  •>  Ton  »  obtart  te 

pcinie1I.nl  d'ul>teDLr,  luni  dilËcullê.  In  hïu 
lord  ■uiwridui  ou  le  boni  inlérieur  au  l'ioMi 

ixd.in^e      1 

JOUB 
dn  iDu» 

Dtni- 

Snlol. 

DURÉE 

dupHHWI 

dn  demi- 

JOUR 

Ufsni- 

dUmUrt.  dB 

SoUàl, 

DURÉE           1 
dupuugc 

du  do»            , 

m    . 

Janvier  1 

16.17.6 

1  11.0 

Juillet    10 

15.45.4 

183 

11 

I6.n.4 

10  4 

20 

15.45.9 

7.6 

21 

16  16  6 

U.5 

30 

15,46.9 

6.8 

31 

16.ir..5 

8.4 

Août        9 

15.48.3 

5.9 

FévrieilO 

16.13  8 

7,2 

19 

ISSOO 

5S 

iO 

16.11.8 

6.â 

29 

iS.53.1 

41 

Mars      i 

16.  9  5 

5.3 

Sept.        8 

15  54.3 

il 

13 

16.  6.9 

4.8 

18 

15.56.9 

4.0 

n 

16.  4.3 

45 

28 

15.59.6 

4.1 

Avril       1 

16    15 

4.5 

Octobre  S 

16.  2.4 

i.6 

11 

15.58.7 

4.7 

18 

16.  5.1 

.1,4 

SI 

15.56  0 

S. 3 

28 

16.  7  8 

6.4 

Mai         1 

1S.S3  6 

6.0 

N'ovemb.7 

16  10  3 

IJl 

11 

15  51  3 

6.8 

17 

lli.H.S 

8.t 

21 

15.49.3 

7.6 

s- 

16,14.4 

9.8 

3t 

15.47.8 

S.3 

Décemb.  7 

16.15.9 

10.7 

Juin      10 

15  46.5 

8.7 

17 

16.16.9 

IM 

ao 

15.45.7 

89 

27 

16  17  5 

lit 

30 

15.45.4 

8.8 

^         ^ 

Croissance  et  décioissance  des  jours 
pendant  l'année 


Creisiaiict. 
Du3i  déc.  1900  an  3ljan.  1901:1  h. 
3i  janvier  an  iS  février'.  1  b.4i 
ïS  février  au  3i  mats  :  i  h.  59 
Ji  man  au  îo  avril  :  i  b.  49  a 
3o  avril  au  3i  mai  :  i  h.  ïS  m. 


Dicrolîiaiict. 

.   DuîijuiDauJijuilletiih.gm 

3iiuiIletau3iaoilt:ib.45m 

Jiaoûiauiosepl:  ib.Sîm 

Jo  sept,  au  il  oct.  I  b.  57111 


t«i.jihtic  S'.  J. 


Le*  figures  3,  4  ci  3  pennclteni  aisémeul  de  se  rendre  compte  de  la 
CIOManCe  «t  de  la  d6cr(iisaance  des  jours  peudaul  l'aonée  par  suite  de 
h  [losrlion  par  rapport  au  soleil,  de  l'axe  des  pâles  autour  duquel  la 
Tarn  etfectiM  sa  roiailcm  quotidienne. 


L'observation  des  éclipses  de  Lune 

â  faire  pcndanl  les  tcUp: 


ane 


Les  observalions  â  faire  pcndanl  les  C'cUpsus  de  Lune  â  l'aide 
.  petits  et  moyens,  sont  assez   nombreuses.  Elle» 
loter  l'heure  où  l'on  commence  à  consister  un  aiTai- 
blissement  dans  l'éclat  de  noire  satellite,  le  moment  de  l'appui-    i 


La  ymnJe  iaehf  soiaui  du  gji 


y\iii>ungùm,0,USA 
tmi  JAÏmG 


lion  el  le  point  de  contact  de  l'ombre  ;  on  dessinera  ensuite  sa 
maiche  progressive  à  la  surface  du  disque  lunaire  par  rapport  aux 
lâches  et  aux  craiéres.  On  doit  aussi  noicr  l'instant  et  la  position 
dvi  dernier  contact  de  l'ombre  et,  enfin,  le  moment  Dti  la  pénombre 
aura  complètement  disparu. 

Pendant  la  durée  du  phËnomène,  l'observaletir  devra  portée 
son  ailenijon  sur  les  diflerenies  teûnles  des  parties  éclipsées  da 
globe  lunaire. 

Durant  les  éclipses  totales  de  Lune,  on  peut  observer  avec 


—  53  — 

tfsex  de  facililité  l'occultation  des  petites  étoiles;  l'instant  de  la 
liiiparition  et  celui  de  la  réapparition,  notés  avec  exactitude, 

'_  bumissent  un  excellent  moyen  pour  dt'.enniner  le  diamètre  de 
BOire  satellite  et  sa  parallaxe,  si    les  observations   sont  faites 

Ptmicurenunent  en  des  localités  suffisammeat  éloignées  les  unes 
des  autres. 


L'observation  des  éclipses  de  Soleil 


■X.«5  éclipses  partielles  de  Soleil  n'of&enl  pas  un  grand  intérél 
■  les  recherches  astronoroiques.  Les  observateurs  pourront 


r%j'"  ■ 

\ 

*i(>.r. 


^iler  l'heure  des  contacts  du  disque  lunaire  avec  les  bords  du 
Soleil  et  avec  les  taches,  s'il  y  en  a  de  visibles,  sur  cet  aslre. 

Les  éclipses  tolales  de  Soleil,  qui,  pour  une  région  déterminée 
de  la  Terre,  sont  excessivement  rares,  permettent  de  faire  des 

ichcrches  sur  l'aspect  et  le  spectre  des  protubérances  et  de  la 


-54- 

CouTonne  solaire;.  On  peut  aussi  explorer  les  environs  du  Soleil. 
afin  de  chercher  àreconnaitreresislencede  coips  célesles  situés 

dans  son  voisinage  et  que  sa  vive  lumière  ne  nous  permettrait  pas 


2^,Z!L 


.j.  L.    ' 


d'apercevoir  en  temps  ordina 
durant  l'éclipsé  totale  du  17  1 
Soleil. Quant  aux  planètes  int 
pendant  asse;(  longtemps,  on 
admettre  î'f 


re.  C'est  ainsi  que  l'ona  découvert, 
lai  1882,  ime  comète  située  prés  du 
a-mercuricUes  que  l'on  a  cherchées 
semble,  en  général,  i 


LA  LUNE 

ne,  dans  son  mouvement  relatif  par  rapport  à  la  Terre, 

e  ellipse  dont  ceile-ci  occupe  un  des  foyers.  Le  point  de 

■vP    l'orbite  de  la  Lune  le  plus  rapproché  de  la 

Terre  est  le  pirigie;  le  point  le  plus  éloigné, . 

Vapogce. 

Sur  la  figure  cl-jointe,  où  l'excentricité  de 
l'ellipse  a  été  fortement  exagérée,  le  périgée  se 
trouve  en  P  et  l'apogée  en  A,  à  l'autre  extré- 
mité du  grand  axe. 

Quand  la  Lune  est  au  Périgée,  son  diamètre 

:5t  alors  de  33'33",  tandis  qu'à  l'apogée, 

;  n'apparall  plus  que  sous  un  angle  de  ag'S^". 

M<rud  ascendant  de  la  Lune,  le  point  de 

n  orbite  sur  la  sphère  céleste  avec  l'éclipti que, lorsqu'elle  va  du 

s  le  notd.  L'inclinaison  de  l'orbite  de  la  Lune  sur  l'éclipi- 

tique  est  de  5°  environ;  ce  nombre  représente 

laphis  grande  distance  angulaiie  qui  peut  exister 

entre  le  centre  de  l'astre  et  l'écliplique. 

Le  nœud  ascendant  se  désigne  par  le  signe  {J 
et  le  nceud  descendant,  qui  est  diamétralement 
opposé  au  premier, est  représenté  par  lï  (fig.  g). 
La  longitude  moyenne  du  nœud  ascendant  est 
la  longitude  [comptée  à  partir  du  point  vernal  y) 
de  ce  point,  abstraction  faite  des  petits  déplacements  correspon- 
dants aux  perturbations  périodiques  de  la  Lune.  Les  nœuds  se 
meuvent  en  sens  contraire  du  mouvement  direct  et  font  un  tour 
de  l'écliptique  en  i8  3/3  ans,  environ. 

Distance  moyenne  de  la  Lune  à  ta  Terre  .     384, 1 34  Wlom. 

Parallaxe        —  —  57'2"325 

Longitude  moyenne  du  périgée  au  i"  janvier  .     i5''i4'i4"7 
Moyen  mouvement  —         en  10  jours.     .     -^-1°  6'5o''54 

Longitude  moyenne  du  nœud  au  i"  janvier     .     339"47'57"8 
Moyen  mouvement        —        en  10  jours   .     .     — 3i'46"34 


I 


Phases  de  la  Lune  en  igoi 


1*1 


P.L.le    Sa   oh.  14111 

D.Q.Ietiiïoh.  3Sta 
N.L,  leïoâHh.36m 
F.QAeiji   9b.  S6m 

P.  L.  le  4  à  t  h.  3o  m 
D.Q  le  ni  3  b.  57  m 
N.L.IeiKà2ih.38m 
P.Q.IeiSfti&h.iSn 

P.L.le  i4»3h.  iSn. 
D.Q. le  gi  3h.i3m 
N.L.1etSù»ah.iim 
P.Q.!e23iiïh.  58  m 
P.L,  lB3iiioh.  34111 

Octobre 


Fëvnirk 

P.L.le  3ài5li.3oin 
D.Q.leiiàiSh.  tîm 
N.L.leigâ  j  h.  45  m 
P.Q.1ei5iiSb.3Sm 

Mai 

P.L.le  3i  tSh,  tgm 
D.Q.leuiMh.SSm 
N.L.IeiSà  5b. 38m 
P.Q.loïSi   5h,40m 


P.L.le  5à  8h.  5m 
DQ.Ui3àiîh.  7ni 
N  L.  le  loi  II  h.  53  m 
P.Q.le37i    ih.  Igm 

JtHN 

P.L.le  lA  9h.  53d: 
D.Q.  le  9  à  21  h.  o  a 
NL  Ict64  Jjh.33iii 
P. Q.  le  z]  à  10  h.  5g  H 

SBPTEIfBRIt 


D.Q  le  5  i. 3  h.  17» 
N.L. le  iiàiitL  19  m 
PQ.leiiA  tb.34ir 
P  L.  le  18  à   5h.3âiD 


D.Q, le    4iîoh.Sïm.    D.Q.le   3â   7^-x5ta,  D.Q  le   aàiih.Son. 
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Occultations  de  planètes  et  d'étoiles 
par  la  Lune 


Lorsque,  par  son  mouvemenl  propre  sur  la  sphère  céleste,  la 
Lune  vient  à  passer  devant  une  étoile  ou  une  planète,  on  dit  qu'il 
y  a  occultation. 

U  faut  noter,  aussi  eicactemenl  que  possible,  l'instant  de  dispa- 
rition et  (le  laVêapparilion  de  l'étoile.  Ces  phénomènes  sont  abso- 
lument instantanés.  Lorsque  l'astre  occulté  est  une  planète,La^_ 


observe  l'instant  où  chacun  des  bords  de  celle-ci  disparaît  ou 
réapparaii.  Il  faut  aussi,  dans  ce  cas,  suivre  avec  attention  la 
marche  du  limbe  lunaire  sur  le  disque  de  la  planète. 

Aucommeaccmeutde  la  lunaison, quandlaLune  est  en  croissant, 
on  aperçoit  souvent  de  faibles  étoiles  dont  on  peut  observer 
l'occultation.  Lorsque  la  disparition  a  lieu  du  cùté  du  bord 
brillant  ou  du  bord  éclairé  par  la  lumière  cendrée,  l'étoile  semble 
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ampiéler  sur  le  disque  de  la  Lime;  c'est  un  phénomène  sur 
lequel  on  devra  porter  son  allention. 

Pour   indiquer,    dans   les  occultations  d'étoiles  par  la   Lune, 
l'endroit  du  disque  lunaire  auquel  se  font  l'immersion  el  i'émersion, 
on  suppose  ce  disque  gradué  à  la  manière  d'un  cercle,  de  o"  à    | 
',  de  gauche  â  droite  (dans  le  sens  du  mouvement  des  aiguilles 


gun^lî*  —  OtK:iilUit]onr»^de  '"'  ScorpÎL 


e  montre),  et  l'on  donne  le  point  de  cette  graduation  auquel 
le  phénomène  doit  se  produire.  On  part,  à  cet  effet,  de  l'extrémité 
inférieure  du  diamètre  vertical  de  la  Lune  (vue  dans  un  télescope 
qui  renverse  complèlementles  images),  et  l'on  compte  90°  à  droite, 
180°  en  bas  et  370"  à  gauche.  On  a  ainsi  la  mesure  de  Vangle-iiiiiih, 
formé  par  deux  grands  cercles,  passant,  l'un,  par  le  centre  de  la  ^ 
Lune  et  le  zénith,  l'autre,  par  ce  centre  et  par  l'étoile. 

Si  la  lunette  ne  renversait  pas,  il  faudrait  prendre  0°  en  bas,  90° 
à  gauche,  180"  en  haut  270"  a  droite. 

Voici  une  remarque  qui  est  très  utile  pour  se  préparer  à  l'obser- 
1  de  l'émeisioa  et  qui  s'applique  à  l'emploi  des  instruments 
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monté  équatorialement.  Vers  l'instant  de  riDunerslon,  on  pUca 

le  fil  de  déclinaison  sur  l'étoile.  C'est  alors  sous  ce  &1  que  cette 

Étoile  reparaîtra,  de  l'autre  côlé  du 

disque  lunaire 

Principales  occultation^  d'étoiles  par  la  Lune  en  igoi 

(""™  ■>" 

ICIEL) 

du  mois 

de  l'étoile 

j 

i««EBs;o.^ 

ÉMEK..ON 

.». 

.... 

„.. 

j 

b.         IT. 

h.     ta. 

lanv.    15 

.    Librae 

ti,r. 

i  i4- 

ISH" 

3  45 

310» 

1    -       28 

ISTauri 

11,0 

20     H 

2 

20  33 

297 

-       31 

x'  Oricwls 

5;o 

2  42 

69 

3  36 

227 

1  Mars  2-3 

rçr '■■ 

S.l 

22  53 

116 

0     9 

263 

as 

5,3 

18  38 

S8 

19  46 

440 

Avril     8 

.-•  Scorpil 

4.» 

4    9 

10 

4  31 

334 

■  Mai       8 

aiSagtttarii 
d  Sdgtttaiii 

5.1 

0  45 

88 

1  S8 

303 

0 

5,1 

0  30 

156 

1  28 

246 

U 

.   l'iscium 

*,« 

1  57 

133 

2  48 

265 

Juin       4 

1'  Sagittarii 

1,1 

2  12 

106 

3  16 

207 

1    -  28-29 

»'  Scorpii 

4,4 

23  20 

38 

0  22 

286 

'     -  28-2'J 

«.'  Scorpii 

4,6 

23  36 

83 

0  52 

335 

Juillet  29 

d  Sagittarii 

5,6 

20  40 

118 

21  84 

250 

Aortt      5 

i  Piscium 

4,8 

2  4*i 

103 

3  51 

220 

1    —       29 

C  Caprlcorni 

5,G 

1     0 

71 

2     1 

192 

-       30 

"  Aquarii 

5,3 

0  33 

27 

1  35 

935 

Sept.   10 

'  Cancrt 

5,1 

2  30' 

133 

3  15 

331 

Oct.     17 

("  Ophinchi 

5,1 

17  IC 

IH 

17  36 

175 

—      23 

'   Aquarii 

5,S 

20  59 

59 

22  10 

222 

Nov.    30 

t   Cancri 

.'.,1 

21  51 

93 

22  26 

15 

Dec.    18 

.   Aquaiii           , 

4,7 

18  24 

324 

18  46 

«90 

-       18 

1  Piscium 

4,8 

19  2ti 

359 

20  16 

«63 

—      23 

.  Tauri 

3,6 

17  49 

60 

18  19 

4 

'  L'èloila  est  sous  l'boTizun. 

\ 

-i 

\ 

LES  PLANÈTES 

Marche  des  planètes  en  igoi 

F  planche  hors  texte  représente  la  marche  des  différentes 
Stes  durant  l'année  igoi.  Il  a  été  impossible  de  construire  ce 
Ion  u  du  système  solaire  de  façon  à  ce  que  les  différentes  pla- 
es  se  trouvent  respectivement  à  des  distances  du  Soleil  propor- 
mclles  à  leurs  distances  réelles.  Cette  proportion  n'a  pu  être 
istrvûc  que  pour  le^  quatre  planètes  inférieures  ;  Mercure, 
DUS,  la  Terre  et  Mars. 

!7est  ainsi  qu'à  l'échelle  adoptée,  Neptune  devrait  se  trouver  à 
■pUmèties  du  Soleil  et  le  rayon  de  l'orbite  lunaire,  par  rap- 
^K'IiatTe  globe,  devrait  être  réduit  dans  le  rapport  de  20  à  i,  ce 
^Modifierait  complètement  la  forme  géncrali:  de  cette  orbite. 
Da  peul,  à  l'aide  de  celte  planche,  se  rendre  compte  des  divers 
aects  du  mouvement  des  planètes  :  mouvement  direct,  stations, 
logradation,  conjonctions,  oppositions,  plus  grande  élonga- 
».  etc.  Les  nombres  i,  a,..,  i3,  correspondent,  respectivement, 
<  positions  occupées  par  les  planètes,  le  f'  janvier  1901,  le 
îr  1902.  On  a  donc  : 

7    -    1"'  juillet  tgoi 


février,...  le  1* 


ï  =  1"  février 

I  ^   i"  avril 

IB  i*'  mai 
b  i"  juin 
on 


g  ^  !"■  septembre 

10  '^  I"  octobre 

11  =  I"  novembre 

12  =  ict  décembre 
r3  =  f"  janvier 

position  occupée  par  la  Terre  le 

occupée  par  Saturne,  k  la  même 

dernière 


1902 


on  joint,  par  exemple, 
novembre  (ii)  a  la  positi 
',  on  verra,  en  prolongeant  cette  droite,  que 
léie  occupe  la  constellation  du  Sagittaire. 
Q  particulier,  pour  l'aspect  des  planètes  inférieures,  il  est  bon 
appeler  qu'un  observateur  placé  sur  la  Terre  et  qui  regarde  le 
a  l'Est  à  sa  gauche  et  l'Ouest  à  sa  droite.  On  peut  ainsi  se 
compte  que  Mercure  sera  à  sa  plus  grande  élongatioa 
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occidentale,  peu  après  le  i"  a.oùt.  Des  constructions  analogues  à 
celle  que  nous  venons  d'indiquer  donneraient  la  position  appir 
rente  de  n'importe  quelle  planète  à  une  date  quelconque  do 
l'année  tgoi. 

Les  amateurs  pourront  ainsi  passer,  sans  difficulté,  des  mouve- 
ments réels  aux  mouvements  apparents  des  corps  célestes  de 

Mercure 

Cette  planète  est  difficilement  vlsible.car  elle  ne  s'écarte  jamais 
beaucoup  du  Soleil  ;  on  ne  peut  l'apercevoir  qu'à  l'époque  où  sk 
distance  angulaire  à  cet  astre  devient  maximum .  Il  conviendra  de 
la  chercher  le  matin  un  peu  avant  le  lever  du  Soleil,  du  cûté  de 
l'Est,  quelques  jours  avant  et  après  le  3  avril,  le  3  août  et  le 
a  novembre,  époques  de  ses  plus  grandes  élongations  du  matin; 
le  soir  du  côté  de  l'horiaon  ouest,  aussitùt  après  le  coucher  du 


SoleU  ■ 
SCS  plui 


ig  lévrier,  le  i5  jiii 
grandes  élongations  du  se 


Le  19  février.     , 

i5  juin  .  . 
3  août  .  . 
la  octobre  . 
30  novembre 


2  octobre,  époqua 


18"  6'  E 
a?»  48'  W 
34"  39'  E 

IQO  33'  W 

35*>  3'E 
19°  43'  W 


On  voit  sans  peine  que  le  3  avril  la  planète  passera  à 
tance  maximum  du  Soleil,  étant  à  l'aphélie  ce  jour-là.  Cette  date 
sera  donc  particulièrement  favorable  pour  les  observations  lind 
que  le  a  aolii,  époque  de  l'excentricité  maxima. 

Les  petites  cartes  fig  i3et  14  donnent  la  position  delà  planète 

Mercure  sera  donc  en  conjonction  supérieure  avec  le  SoleU 
le  31  janvier,  le  14  mai,  le  37  août  et  en  conjonction  inférieure  le 
7  mars,  le  i3  juillet,  le  4.  novembre.  Elle  sera  en  conjonction  avec 


m 


Vénus  le  i3  mars  (disL.  4"3i')  i8  mai  idist.  iVt  et  ï 
(dist.  3«57'1, 

Mercure  a  l'aspect  d'une  étoile  rougeAtre,  brillant  d'un  assez 
vif  éclat  ;  elle  n'est  pas  facile  à  découvrir,  surtout  si  le  ciel  n'est 
pas  bien  pur.  Les  instruments  de  moyenne  puissance  pcnnelteni 
de  rccoimiUtre  sa  phase,  mais  U  est  difficile  de  voir  des  taches  à 

Venus 


Vénus  où  l'étoile  du  Berger,  sera  visible  le  matin  depuis  le 
commencement  de  l'année  jusqu'au  3o  avril,  date  à  laquelle  elle 
arrive  en  conjonction  supérieure  avec  le  Soleil  et  le  soir,du  mois 
de  juin  au  mois  de  décembre,  sa  grandeur  apparente  oscillen 
de  9"3  à  34"8-  C'est  vers  la  fin  de  l'année  que  la  planète  sera 
intéressante  à  observer,  sa  phase  se  représentera  alors  en 
croissant. 


Portion  éclairée  du  disque  de  Vénus  t 


i5  janvier 

.    0,902 

■  0.949 
.     0.980 
.     0.998 
-     0.998 

■  0.997 

ISjuillel.     .     . 

.     .     0,936 

H  février 

15  août    .     .     . 

.     .     0,873 

I5  mars  . 
15  avril    . 
15  mai     . 
15  juin     . 

15  septembre    . 
15  octobre    .     . 
15  novembre     . 
15  décembre     . 

0,795 

0,705 

.     .     o.Sgi 

.     .     0,445 
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M  de  Vénui. 


itte  planète  est  facilement  rcconnaîssabl;  ;  elle  brille  d'une 
lumière  blanche  et  on  l'aperçoit  même  quelquefois  longtemps 
avant  le  coucher  du  Soleil.  Les  amateurs  munis  d'instruments  de 
moyenne  puissance  devront  chercher  à  dessiner  sa  phase  et  ses 
tacbes.  Ces  observations  doivent  se  faire  de  préférence  quand  le 
Soleil  est  levé,  particulièrement  le  matin  ;  pour  obtenir  de  bonnes 
images,  la  planète  doit  se  trouver  assez  au-dessus  de  l'horizon. 
C)n  sait  que  la  question  de  la  durée  de  rotation  de  Vénus  autour 
de  son  axe  est  encore  controversée.  M.  Scbiaparelli  et  d'autres 
observateurs  croient  que  cette  durée  de  rotation  est  sensiblement 
égale  à  la  durée  de  la  révolution  autour  du  Soleil  (335  jours), 
tandis  que,  d'après  certains  astronomes,  elle  serait  voisine  de 
24  heures,  ainsi  que  l'avait  annoncé  Schoeter,  il  y  a  près  d'un 
siècle.  Toutefois,  les  intéressantes  recherches  spectroscopiques 
de  M.  Belopolsky  à  Pulkowa,  tendent  à  conclure  à  une  rotation 
rapide. 


Cette  intéressante  petite  planète,  découverte  cd  1S9S  par 
M.  Wîtt  de  Berlin. et  dam  la  dinieQSiûa  atteint  à  peine  le  tîeis  de 
la  Bclgli]iie,  sera  l'objet  des  obscrvaiioas  des  astronomes  du 
inonde  entier  en  1901.  Elle  se  trouvera. en  effet.cette  armée,  dans 
des  conditions  très  favorables  à  la  dé  terminât  ior.  de  sa  parallaxe 
et.  par  conscquenl.de  la  parallaxe  solaire,  lorsque  l'on  connaîtra 
avec  précision  les  éléments  de  son  orbite, en  particulier  la  durée 
de  sa  révolution,  qui  par  la  troisième  loi  de  Kepler,  donnera  sa 
distance  moyenne  au  Soleil,  celle  de  la  Terre  à  cet  astre  étant 
prise  pour  unité.  Par  suite  de  la  grande  excentricité  de  son 
orbite. cette  petite  planète,  dont  la  distance  moyenne  au  Soleil  est 
va  peu  inférieure  à  celle  de  Mars,  pi;iit  se  rapprocher  de  nous 
jusqu'à  moins  des  deux  dixièmes  de  la  distance  du  Solûl  à  la 
Terre,  c'est-à-dire  beaucoup  plus  près  que  Mars  et  que  toutes  les 
petites  planètes  connues. 

On  conçoit  pour  cette  raison  l'intérêt  que  présente  son  obser- 
vation au  point  de  vue  de  la  détermination  de  la  parallaxe  solaire. 

Avant  1917,  la  distance  de  cette  petite  planète  à  la  Terre  B0 
sera  pas  moindre  qu'en  1901  et  il  faudra  attendre  jusqu'en  1934 
pour  retrouver  des  circonstances  meilleures. 

EUe  se  prêtera  non  seulement  à  des  détenninations  de  posi- 
tion, mais  aussi  à  dus  observations  physiques  d'un  grand  intérêt. 
Par  suite  des  variations  de  distance  de  cet  astre  au  Soleil  et  à  la 
Terre,  son  éclat  peut  varier  dans  des  limites  très  étendues;  il  sera 
donc  intéressant  de  déterminer,  aussi  exactement  que  possible,  la 
grandeur  stcllairc  de  la  petite  planète,  soit  à  l'aide  d'un  photo- 
mètre, soit  simplement  pat  estimation,  relativement  à  des  étoiles 


L'opposition  a  lieu  le  3o  octobre  1900,  mais  à  cause  de  l'excen- 
tricité et  de  l'inclinaison  de  l'orbite,  la  planète  sera  à  sa  plus 
courte  distance  de  la  Terre  (0,3148)  le  39  décembre  seulement. 
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Les  observateurs  devront  se  munir  d'une  lunette  d^ 
moins  trois  pouces  d'ouverture  pour  suivre  cette  planète.  La 
carte  de  la  page  71  leur  permettra  de  la  retrouver  aisément. 


;  belle  étoile  de  première  grandei 


Mars  a  l'aspect  d'u 
rouge  accentué. 

Celte  planète,  l'une  des  plus  intéressantes,  nous  reviendra  eo 
d'assez  bonnes  conditions  en  igoi, quoique  cette  fols  tris  éloignés 
de  la  Terre, 

Au  moment  de  soa  opposition  qui  aura  lieu  le  21  février,  die 
soutiendra  14". 17,  son  éclat  sera  de  0,998;  son  pôle  boriial  très 
incliné  vers  nous  présentera  sa  calotte  neigeuse. 

On  suivra  facilement   la   planète  à   l'aide  de  la   carte  ( 
page  73. 

En  novembre  et  mai,  elle  passe  auprès  de  Règuhis, 


ÉCLAIRÉE  DU    DISQUB   EN    I90I 


i5  I 


0.94g 
0,997 
0-1379 


i5  juillet.  . 
rS  août  .  , 
i5  septembre 
i5  octobre  . 
iS  novembre 
iS  décembre 


0,900      I 


i5  avril    ....  0,934 

i5  mai         .     .  0,895 

i5  juin     .     ,  .     ,     0,890 

Comme  cette  opposition  noui 
de  Mars  pendant  son  printemps 
des  plus  intéressantes  malgré  la  grande  dist; 
nète  se  trouvera. 


présentera  l'hémispbèr 


^9i5 
.     0.933 

0,951 
.  0,967 
.    0,980 


partie  de  son  été,  elle  scM 
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8  petits  instruments  de  trois  à  cinq  pouces  d'ouverture  per- 
mt  de  voir  la  diminiilion  d'étendue  de  la  calotte  polaire 
e  ainsi  que  les  mers  du  Sablier  et  Acidalieane  lors  de 
S  passages  au  méridien. 


Jupiter 

D[u|>iter   est  cerlainement   la  planète  la  plus   intéressante   à 
r  dans  les  petits  instruments.  Un  quatre  pouces  permet 
&  de  Ikire  d'excellents  dessins  de  la  planète, 
1  1901  toutefois,  par  suite  de  sa  grande  déclinaison  australe, 
■  Images  seront  ma!  définies  sous  nos  latitudes 
n  opposition  aura  lieu  le  3ojui 
D  suivra  sa  marche  à  l'aide  de  I 
)  période  d'observation  se  pri 
L'étude  des  bandes  et  des  taches  de  1. 
inte  On  devra  chercher  à  se  rendre  ce 
b  rapide  de  la  planète, qui  s'effectue,  con 


e  de  la  page  77.  La  meil- 

:ra  d'avril  en  septembre. 

1  planète  est  très  atta- 

>mpte  de  visu  de  la  rota- 

tme  on  sait, en  g  h. 55  m. 


Satellites  de  Jupiter 

I  quatre  gros  satellites,  visibles  dans  un  petit  instrument, 
itituent,  par  les  variations  journalières  dans  leurs  positions 
Kllves,  itn  nouvel  objet  de  curiosité.  Ou  trouvera  plus  loin 
■diagramme  représentant,  pour  chaque  jour,  durant  la  période 
sibllitâ  de  Jupiter,  leur  situation  par  rapport  à  la  planète.  Il 
i  intéressant  de  faire  des  comparaisons  d'éclats  de  satellites 
e  eux  et  avec  les  petites  étoiles  près  desquelles  ils  passeront, 
pndra  chercher  à  éliminer,autaat  que  possible,  la  cause  d'erreur 
ist  de  la  proximité  de  Jupiter,  en  plaçant  la  planète  hors 
fCliamp  ou  mieux  en  l'occultant  à  l'aide  d'une  lame  fixée  au 
ir  de  la  lunette. 

n  devra  aussi  porter  son  attention  sur  les  passages,  les  occul- 
s-.u-tout  les  éclipses  des  satellites,  dont  l'instant  est 
mé  dans  le  tableau  des  pages  78  et  79.  Les  abréviations  usitées 


—  76  - 
dans  ce  tableau  correspondent,  pour  les  lettres  (  et  €,  à  l'im 
sion  et  à  l'énieision  du  satellite  occulté  ou  éclipsé  par  la  planète. 
Si  l'instrument  dont  on  dispose  est  assez  puissant,  il  sera  pos- 
sible d'observer  le  satellite  se  dessinant  sur  le  disque  de  la  pla&éto 
durant  son  passage,  ainsi  que  l'ombre  qu'il  projette  s 
de  Jupiter. 
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Le  tableau  de  la  page  8o  indique  les  positions  relatives  é 
quatre  gros  satellites  de  Jupiter  (le  cinquième  est  invisible  dans 
les  instruments  moyens)  vtis  dans  une  lunette  astronomique. 

Le  disque  blanc  représente  Jupiter  et  les  numéros  d'ordres 
désignent  les  satellites  dans  leur  position  chaque  jour  (comptés 
de  midi  à  midii  à  l'heure  indiquée. 

Quand  un  satellite  se  trouve  devant  Jupiter, son  numéro  d'ordre 
est  remplacé  par  te  signe  jj;".  Un  disque  noir  indique  que  le  satel- 
lite correspondant  est  occulté  ou  éclipsé. 


Saturne,  qui  brille  ci 


Saturne 

me  une  étoile  de  première  grandeui 
d'un  éclat  un  peu  teme.se  lèvera  sur  notre  hori/on  en  janviêr-B 
7  heures  du  matin  ;  en  février  vers  6  heures  ;  en  mars  vers  4  heures  ; 
en  avril  vers  2  heures  et, les  mois  suivants, presque  toute  l 

Elle  sera  en  opposition  avec  le  Soleil  le  5  juillet  et  p 
m.éridien  i.  minuit. 
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Éclipses  des  satellites  de  Jupiter  en  1901      ^^| 

Les  saldlites  de  Jupiter  sont  invisibles  dans  les  mois  de 

novembre  et  de  décembre,  Jupiter  étant  trop  près  du  Soleil. 
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1          Éclipses  des  satellites  de  Jupiter  en  igoi 
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Les  satellites  de  Jupiter  sont  invisibles  du  i6  cctobre  au 

■ 

II  décembre,  Jupitor  étant  trop  près  du  soleil. 
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Saluroe  occupera  pendant  l'année  la  constcliatioa  du  Sagittaire 
(voir  carte,  fig.  22);  elle  ne  s'élèvera  donc  pas  très  haut  au-dessus 
de  rhorïzon  [2a"  environ  an  méridien).  L'anneau  est  actviellement 


dans  nnc  situation  favorable  pour  l'observation  ;  on  devra  chercher 
à  en  dessiner  les  détails  ainsi  (|ue  les  bandes  de  la  planète.  Si  l'on 
apercevait  sur  le  globe  un  point  remarquable  assez  net  pour 
senrii  à  en  déterminer  la  rotation,  le  fait  devrait  être  immédïate- 
meal  signalé  La  figure  ci-aprés  facilitera  la  représentation  des 
paitîcu tarîtes  présentées  par  Saturne  et  son  anneau. 

En  189 8-99, Saturne  a  présenté  ses  anneaux  avec  leur  ouverture 
maximum  En  1891,  le  plan  du  système  est  passé  par  le  Soleil. 
Depuis  1891,1a  partie  australe  de  l'anneau  est  iintré  dans  l'ombre 
après  avoir  été  éclairée  pendant   14.  ans,  tandis  que   U  surface 

iri-ale  est  éclairée  actuellemeni. 


Depuis  l'été  de  1899  l'anneau  se  referme  lentement. 
Apparences  de  l'anneau  de  Saturne  si  l'on  représente  par  u 


I  l'inclinaison  du  d«mi-pelit  axe  boréal  de  i'anneau  sur  le  cercle 
[  horaire,  comptée  comme  positive  ou  comme  négative  selon  qu'elle 
I  est  orientale  où  occidentale,  par  a'  et  h'  ks  axes  extérieurs  :ippa- 
■  rents  de  l'anneau  extérieur,  par  a"  et  4"  les  axes  îniérieurs  appa- 
I  renis  de  l'anneau  intérieur. 
On  a  pour  ces  éléments  : 


Janvier  9        +  ô^So'        34"5  +  \n"i}        a 
Juillel     8        +  7-'  3'        41"!  +  i-"7         26"3  + 
Décembre  15  +  7011'        3i"S  -+-  i4"o         3i"8  + 
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Titan  est  le  seul  des  hiilt  satellites  visible  dans  les  instrumeots 
de  faible  puissance;  on  le  trouvera  sans  difficulté  à  l'aide  dn 
diagramme  (fig  35|  et  du  tableau  suivant  : 


ÉloQgations  orientales  de  Titan 


I 


8  h,  6 
71..  î 
«  b.  i 


Les  nombresplacisâ  côté  des  points  le  longde  l'orbite  indiquent 
la  position  du  satellite,  le  nombre  de  jours  après  le  moment  de 
l'élongation  orientale. 

Le  18  mai,  par  exemple,  quatre  jours  après  une  élongstioii 
orientale,  Titan  ee  trouvera  juste  au  Sud  de  Saturne. 


Uranus 

Cette  planète,  qui  a  l'aspect  d'une  étoile  de  sixième  graaâeui, 
occiipcfa.  pendaol  l'année,  la  constellation  d'Ophiiicus. 

Elle  sera  en  opposition  avec  le  soleil  le  6  juin,  sa  marche  indi- 
quée sur  ta  carie  ifig.  25)esl  très  lente.  Elle  ne  reviendra,  eneffel. 
au  même  point  de  son  orbite,  qu'en  198S. 
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ripue  te  —  Msiche  de  b  pUnclc  Oranui  en  ICOl. 

Pour  apercevoir  la  planète,  on  fera  bien  de  se  servir  de 
jumelles.  11  faut  être  muni  de  puissants  instruments  pour  faire  des 
recherches  sur  son  aspect  et  ses  satellites.  Elle  présente  alors  une 
forme  elliptique  bleuâtre  plus  lumini^use  au  centre  qu'au  bord. 


Neptune 


Ni^ptune,  invisible  à  l'œil  nu,  pourra  être  r 
jliê  à  l'aide  d'une  lunette  de  5  ou  6  cei 

rn'ins:  elle  se  trouvera,  pendant  toute  l'année,  dans  la  constella- 
ion  du  Taureau. 


Elle  apparat  comme  une  étoile  de  8"  grandeur.  On  pourra  l'ob- 
server  jusqu'au  mois  de  mais  le  soir  ul,  dt-  septembre  à  décembre, 
durant  la  seconde  partie  de  la  nuit.  Elle  sera  en  opposition  avec 
le  Soleil  le  a8  décembre. 
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Flgaie  17.  —  Mucbc  de  la  pLinttg  Noptunn  en  IIIQI. 

Su  marche  excessivement  lente,  est  Indiquée  sur  la  carte  de  la 
figure  97.  Elle  ne  reviendra  au  m(mc  point  de  son  orbite  ^'en 
l'an  3066.  Nous  n'aurons  donc  pas  Toccasion  de  le  constater. 
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TABLEAUX  DU  SYSTÈME  SOLAIRE 

lis  doEnons,  pages  88  et  Sg,  eu  deux  tableaux,  les  éléments 
des  grosses  planètes  et  de  leurs  satellites.  Ces  Teuseignements.de 
nature  à  intéresser  le  lecteur,  se  comprennent  d'eux-mêmes  ;  aussi 
oo  n'y  a  pas  joint  d'explications.  La  figure  3S  représente  les 
dimensions  respectivement    comparées  des  planètes  du  système 


Transport  du  système  solaire  dans  l'espace 


s  astronomes  ont  essayé  de  déti?rminer,  d'après  le  mou- 
I  propre  des  étoiles,  la  direction  de  translation  du  système 
■   dans    l'espace 


!  dernières   déterminations    1 


1877,  par  M,  L.  de  Ball- 

1887,    —    M.  L.  Struve  . 
189i5.    —    M.  Kobold  .     . 


269033'  +  230)1' 
273°ai'  +  2T>19' 
SCfioSO'  —     3"  S' 


In  résulte  que  la  position  probable  du  système  solaire,  déduite 
Il  CCS  calculs  et  de  ceux  faits  antérici: rement ,  serait  de  j68«  en 
a  droite  et  de  +  ag"  en  déclinaison.  La  vitesse  de  transla' 
B  semble  se  rapprocher  de  i5  kilomètres  par  seconde. 
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Eléments  des  Satellites 


":  illl  lliliii  *ii 


S.8E 


î  il  ipij  <»4iiiii 


illi 


^rl — I —  i    « 

5:f£ipiiï!iiiiiii-l^iii!« 

î-l-i — î 1— |- 


o 

t 


J  II 

3     Sa 


LES  COMÈTES 


Les  belles  comètfts  vUihIes  à  l'œil  nu  ïont  asspz  rares  et.  génè- 
raléraent.  leur  appaiitloo  ne  peut  être  prédite,  car  elles  décriveât 
des  orbites  excessivement  étendues  ;  elles  mettent  un  assez  grand 
nombre  de  siècles  à  les  paTCourir  ;  Ips  élémenls  manquent  donc 

aux   ti=trrjnomL-:;   pm!.-   rakuler   lYp.-ique  a  hr^ucWc   cHer   serput 


Flg.  :;i- 


•<  de  la  partie  centrale  du  systèma  solaiie  pour 
devenir  visibles  aux  habiianis  de  la  Terre. 

Les  comètes  visibles  à  l'itil  nii  fournissent  â  l'amateur  un  sujet 
intéressant  d'études. 

Il  peut  en  suivre  la  marche  joumaUërc  dans  le  ciel  et  indiqua', 
à  i'aide  d'alignements,  sa  position  sur  une  carte  eéleste  [i).  Les 
détails,  la  longueus  et  la  direction  de  la  queue  devront  également 
être  notés  soigneusement  ;  dans  ce  but,  on  pourra  s'aider  utilement 
de  jumelles. 

Ces  astres  errants  ont,  de  tout  temps,  excité  profondément  l'ad- 
miration et  la  curiosité  tant  du  public  que  des  astronomes;  car, 
outre  leur  aspect  étrange  contrastant  d'une  manière  frappante 


■a  la  itaila  vit-iJa  à  Fail  g 
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roc  totis  les  speclaclcs  que  peut  offrir  la  voûte  céleste,  elles 
présentent  des  parlicularités  bien  définies. 

Les  observateurs  munis  d'instruments  de  moyenne  puissance 
de^Tont  s'attacher  à  dessiner  l'aspect  de  la  ttli  de  la  comète,  prin- 
cipalement  des  régions  voisines  de  la  condensation  qu'on  y  observe 
ordinairement  et  qui  a  reçu  le  nom  de  noyau  Quand  le  mouve- 
ment de  la  comète  est  assez  rapide,  on  aura  quelquefois  l'occasion 
d'observer  l'occultation  de  petites  étoiles  par  la  tête  ou  !e  noyau  ; 
■c'est  là  un  phénomène  du  plus  haut  iatérét  au  point  de  vue  astro- 
tDniique,  car  on  peut  en  tirer  des  notions  sur  le  degré  de  conden- 

isses  cométalres, 
f  Si  l'observateur  dispose  d'un  micromètre,  il  devra  chercher  à 

asition  relative  du  noyau  par  rapport  aux  étoiles  voi- 
;  celles-ci,  identifiées  à  l'aide  d'un  catalogue,  permettront 

suite  la  position  absolue  de  la  comète  stu"  la  sphère 


ilililifïlMfiiïlîiJ 
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Étoiles  variables 
On  peut  faire  des  recherches  intéressantes  sur  l'éclat  des  étoiles 
à  l'aide  de  jumelles  ou  de  petits  itistruments  La  méthode  qui 
donne  les  meilleurs  résultais,  pour  ces  estimations,  est  celle  ima- 
ginée par  Argelander;  elle  consiste  à  évaluer  la  différence  d'éclat 
de  deux  étoiles  voisines,  par  un  chiSrc  leprésentajit  le  nombre 
d'étoiles  d'éclat  intermédiaire  que  l'on  pourrait  intercaler  entre 


deux  astres  que  l'on  compare.  Si  une  étoile  a  semble  plus 
brillante  qu'une  seconde  étoile  b  et  que  l'on  puisse,  par  l'imagina- 
tion, séparer  leur  éclat  par  une  échelle  de  quatre  (ntensilés  inter- 
médiaires, l'observation  se  notera  a  :,  b.  On  peut  ainsi,  d'étoile  en 
étoile,  avec  un  peu  d'habitude,  évaluer  exactement  la  grandeur 
ou  la  magnitude,  pour  employer  tm  terme  généralement  admis 
aujourd'hui,  de  toutes  les  étoiles  d'une  région  du  ciel,  Il  est  indis- 
pensable de  noter  l'état  de  l'atmosphère  (nuages,  brumes,  etc),  la 
présence  de  la  Lune  et  les  différentes  circonstances  qui  pourraient 
amener  une  erreur  d'observation  Les  cartes  de  l'uranométrie 
de  HouKeau  renseignent  l'éclat  des  étoiles  visibles  à  l'œil  nu 
de  demi  en  demi -grandeur.  On  se  servira  aussi  avantageusement 
du  grand  ouvrage  d' Argelander  ;  Bonner  DurdimusUrung..  surtout 
pour  les  étoiles  télescopiques,  dont  l'éclat  est  donné  avec 
exactitude  jusqu'à  la  neuvième  grandeur  et  demie  On  aura  ainsi 
une  série  d'excelleuts  repères 

Cette  méthode  pourra  s'appliquer  i  l'étude  des  étoiles  variables 
poui  détenniner  la  courbe  représentant  l'éclat  de  l'étoile  â  diffé- 
itcs  époques. 
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Tableau  des  principales  étoiles  variables          1 
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NOM 
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GRAITOBUR 
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de  l'étoUe 

.m" 
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n,„i.»            .-.i™ 

PÉRIODE  CONNUE 
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8   BaleinelMlraCeti} 

i.u.ii 

—  3,2.'i..'i 

3.3 

M 

p    Pcrsée  (Algol). 

a.  1.4» 

+40.34  5 

3.3 

3.5 

*    Taureau. 

3.5S,12 

H'13.12.7 

3.4 

4.2 

^H 

1    Gémeaux. 

6.  8.5* 

+23.32.3 

3.3 

4.0 

;    Gémeaux. 

S.RS.I* 

+20,42.9 

3.7 

4.5 

R  Hydre. 

(3.24.19 

-22.46.1 

4.5 

9.7 

i    Balance. 

U..'î5.il 

-  8.  7.5 

5.0 

6.2 

^H 

X  Sagittaire. 

n.4).i9 

—27.47.3 

4.0 

6.0 

fl    Lj-re. 

16.46.36 

+33.14.8 

3.4 

4.5 

^1 

R  Lyre. 

18.32.19 

+43.48.9 

4.0 

4,7 

X    Cygne. 

19.16.40 

+33.39.8 

5.2 

13.5 

.     Aigle. 

19.47.26 

+  0.4.1.1 

3.5 

4.7 

i    Céphée. 

33.25.30 

+57..'54..'i 

3.7 

4,9 
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R  Cassiopée. 

23.S3.23 

+50.50.- 

5.9 

10.9 
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"    Cassiopée. 

0.34.»3 

+55.59.7 

3.2 

2.8 

^1 

P    Persée('). 

2.58.50 

+38.27.5 

3.4 

4.3 

«     Cocher  (  '  ). 

4.54.S3 

+43.40.0 

3.0 

4.S 

Etoile  de  i6ga. 

S.23.38 

+30.32.3 

4.5 

15.0 

Chiens  de  chasse. 

13.40.39 

+45.59.0 

5.S 

6.S 

W  Bouvier. 

14.39.  4 

+26.56.9 

5.2 

6.1 

R  Couronne  (  '1. 

15.i4.31 

+28.27.6 

5.8 

13.0 

Etoile  de  i866. 

15.53.22 

+36.13.0 

2.0 

9.5 

g  Hercule  ('). 

16.25.23 

+42.  6.1 

5,1 

5.7 
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tt    Hercule  { '  ). 

17.10.  8 

+14.30.2 

3.1 

3.9 

u  Hercule. 

17.13.40 

+33.12.4 

4.6 

5.4 

1 

Etoile  de  1876. 

30.43.13 

+34.  0.5 

5.3 

6.0 

T  Cygne. 

21.37.49 

+42.23.4 

3.0 

4.8 

M    Céphée. 

21.40.28 

+58.19.6 

4.0 

15.0 
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Céphèe, 

21.4S.16 

+69.41.5 

6.0 

9.0 
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Etoiles  doubles 

Las  fautruments  de  faible  puissance  permettent  de  dédoubler    I 

un  nombre  relalivemeot  grand  de  couples  d'étoiles.  C'est  donc  un 

genre  d'obscivuiion  à  rccummander  aux  amatetirs.  Il  permet  aussi 

P  se  prononcersurla  valeur  optique  del'instrument  qu'on  emploie: 
dédoublement  des  étoiles  s'obtient, en  effet.en  raison  directe  du 
UnètTG  de  l'objectif. 


■  Nous  doanonsci-desBous  ta  marche  progressive  lia  dédoublement 
s  étoiles  comparée  à  l'ouverture  des  objectifs. 


s  tableaux  suivants  donuent  les  plus  belles  étoiles  doubles, 
r  dans  les  iastrumcnfs  moyens,  tant  pour  leur  éclat  que  poui 
leurs  riches  colorations, 


Couples  d'étoiles  doubles  les  plus  lumineusei 


Bouvier  ^,3 — 6.0    t"o 

C*itDi  1,5— 3.0    S  « 

Vierge  3.e»— 3.a 


Couples  d'étoiles  doubles  colorées 


:    lt.« 

4.5-6,5 

â  Qk"» 

3.3-S,5 

e     Dragon 

4.7-  8.5 

z3MOrioii 

5-4-7.5 

f     Drigon 

4.8-6,0 

1      Cancer 

4,5—5.0 

4     Perses 

4.2-8.5 

..     Capricorne 

6.3-7 

34  Chevelure 

5,6-7 

a     Chiens  chas. 

e3,ï~5.7 

17  Vierge 

6,5-9 

c-     Hercule 

3.6-e 

8     Licorne 

4.7-7.5 

39  Ophiucus 

5.7-7,5 

y      Dauphin 

3.4-6,9 

>     Gempaux 

3.8-9 

54  Hyd.o 

5.Î— e 

5î  Cygne 

4,6-« 

9S  Hercule 

S.5-5, 

3i  Eridan 

4.7—7 

55  foissoDS 

6,0—9 

p    Orion 

5.1-9 

n    Cassiopee 

4.7-7 

,     Hercule 

4    —5. 

41  Verseau 

5.8-8 

{     Bouvier 

4.5-6 

E     Hydre 

3.5-7. 

>     Bouvier 

î,4-6 

0     Cépbèc 

5.4-« 

Les  étoilles  filantes 

Le  nombie  d'éloiles  filantes  visibles  en  une  nuit  est  très 

variable  d'une  époque  à  l'autie  de  l'année.  Il  y  a  certainf:s  dates, 

{)U  lie ulïiTc ment  remarquables,  où  le  nombre  de  ces  météores  est 

s  irésgianui  ;la  légidatitéde  Cf:&  apparitions  s'explique. 


mettant  que  les  étoiles  iilanles  sont  de  petits  corps,  circulant 
dans  l'espace  par  essaims  et  que  notre  globe  rencontre  quand  il 
occupe  la  même  position  dans  son  orbite.  On  a  constaté  que  ces 
roélêores  semblaient  rayonner  d'un  certain  point  de  la  voûte 
céleste  nommé  foi iil  radiant,  par  Olmstcd,  qui  fit  le  premier  cette 
remarque,  en  se  basant  sur  la  pluie  d'étoiles  filantes  du  13  novem- 
bre iS33.  Les  observations  effectuées  depuis  cette  date, ont  montré 
que  le  radiant  se  trouve,  pour  les  étoiles  filantes  visibles  à  cette 
époque,  dans  la  constellation  du  Lion,  d'où  le  nom  de  LïonitUs 


aouE  lequel  un  les  désigne  babil uellement  ;  les  métton 
visibles  vers  le  lO  août  divergent  d'une  région  cûmpiei 
constellation  de  Persée,  ce  =onl  les  Permdes.  L'existence  de  ces 
radiants  s'explique  en  admettant  que  les  corpuscules  suivent  des 
trajectoires  parallèles  tlans  l'espace  :  par  un  cffi'l  de  perspective, 
ils  paraissent  rayonner  loua  d'un  mtmo  point  qui  indique  la 
direction  de  leur  mouvement.  Les  astronomes  qui  ont  étudié  le 
pbénomène  des  étoiles  filantes  ont  constaté  l'existence  d'un  grand 
nombre  de  points  radiants,  autres  que  ceux  que  nous  Tenons  de 
meAtionner  ;   ils  se  manifestent  quelquefois  simultaBémmt,  dans 

Parmi  les  principaux  essaims,  nous  citerons  les  Lyrides,  qui 
apparaissent  le  30  avril  ;  les  Orionidcs,  du  9  au  ag  octobre  ;  les 
Androméidcs,  le  34  novembre. {Voir  tableau  des  pages  106  et    107' 

Certains  astronomes  évaluent  à  plusieurs  milliei  s  le  nombre  de 
radiants  existants,  mais  cela  nous  semble  fortement  cx;tgéré. 

Les  observations  d'étoiles  filantes  peuvent  s'cffeciuar  1 
grande  facilité  par  des  observateurs  isolés  ou  réunis  en  { 
la  simple  connaissance  du  ciel  étoile  suffit  pour  qu'elles  p 
faire 


La  Société  beige  d' 
observations  d'après  un  pli 
tirer  les  déductions  qu'ime 
d'obtenir,  aussi  adressons-n 


it  appliquée  k  multiplie 
1  uniforme,  el  à  les  réunir  pour 
oiganisation  étendue   permet    seule 
lUs  un  pressant  appel  à  la  collabora- 
tion de  tous  les  amis  de  la  Science  qui  recevront  des  cartes  et 
instructions  (')  sur  simple  demande  adressé  à  M.  Ad    Marique, 
e  administratif  de  la  Sociétébelged'astronomie.Bruxelles. 


Instructions    pour    l'observation    des    étoiles    Elantes 

Si  les  observateurs  ont  en  vue  l'identification  d'éloUes  filantes, 
observées  simultanément  en  diverses  localités,  dans  le  but  de 
déierminer  leur  trajectoire  dans  l'atmosphère  terrestre.  Us  devront 

(')Ces  instructions,  reproduites  parla  Société  astronomique  de  Frum, 
ont  été  élaborées  en  1S94.  par  M.  P.  Siroobaut,  astronome  A  l'Obierva- 
loire  roja!  de  Belgique. 
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incr  l'heure  de  l'apparition  aussi  exactement  que  possible,  s'il 
y  a  moyen,  à  une  demi- seconde  près.  Lorsqu'il  s'agit  seulement 
de  déterminer  la  position  du  radiant  et  le  nombre  d'étoiles  filantes 
observées   pendant  un  certain  intervalle  de  temps,  la  minute 

Dans  le  premier  cas,  on  devra  faire  usage  d'un  chronomètre 


I,  à  son  défaut  d'une  bonne  montre  à  secondes.  Sa  correction  et 
It  marcfae  devront  être  déterminées  par  comparaison,  faite  direc- 
"^femenl  ou  par  téléphone,  avec  un  observatoire. 

Dans  le  résultat  des  observations,  on  indiquera  l'heure  locale 
à  la  minute  et  l'heure  du  fuseau  horaire  avec  toute  la  précision 
possible  'au  moins  à  la  seconde).  En  Angleterre,  en  Belgique, aux 
Pays-Bas,  on  se  servira  donc  de  l'heure  (temps  civil)  du  méridien 
de  Greenwicb;  en  Allemagne,  en  Italie,  etc.,  de  l'heure  de  l'Ei 
rope  centrale  et  ainsi  de  suite.  En  France,  où  l'on  n'a  pas  adopté 
le  système  des  fuseaux  horaires,  il  sera  plus  commode  de  se  servir 
de  l'heure  du  méridien  de  Paris. 


I 


Lft  carte,  constnille  é'sprès  les  indications  que  n 
nées,  devra  être  fixée  sur  un  carton  ou  sur  une  planche  t^;ére. 
L'observateur  la  tiendra  orienlée  de  manière  à  aroir  vers  liri  le 
bord  de  la  carte  conespondani  à  la  région  (est  ou  ou«sl|  vc« 
laquelle  il  est  tourné.  Il  faut  dessiner  la  trajectoire  en  indiquant, 
avec  autant  de  précision  que  possible,  les  points  d'apparition  et 
de  disparition,  celui-ci  étant  représenté  par  la  pointe  d'une  flèche 
qui  donne  la  direction  du  mouvement  de  l'étoile. 

Quand  l'étoile  filante  passe  devant  une  étoile  fixe  remarquable 
ou  entre  deux  étoiles  bien  connues,  il  faut  indiquer  avec  soin  ces 
points  de  repère  et, dans  tous  les  cas,  ne  pas  quitter  des  yeux  la 
portion  du  ciel  où  le  météore  s'est  montré  avant  d'avoir  tous  les 
éléments  nécessaires  au  tracé  de  la  trajectoire.  Au  moment  de 
tracer  le  chemin  suivi  pai  une  étoile  lilante,  l' observateur  éclai- 
rera la  partie  correspondante  de  la  carte,  â  l'aide  d'une  lanterne 
souide.  On  ne  doit  pas  Uacer  sur  une  carte  plus  d'une  trentaine  de 
trajectoires.  Pour  se  préparer  aux  observations,  il  est  bon  d'iden- 
tifiet:  quelques  Jours  d'avance  les  étoiles  visibles  avec  celles  qui 
sont  indiquées  sur  la  carte;  on  évite  ainsi  les  hésitations  au 
moment  du  tracé  de  la  route  suivie  par  le  météoie.  Pour  cette 
identification,  les  observateurs  doivent  se  mettre  eD  garde  coatis 
les  déformations  des  constellations  éloignées  du  zénith. 

Les  observations  doivent  (tre  faites,  autant  que  possible,  par 
deux  observateurs  au  moins,  tournés  l'un  vers  l'est,  l'autre  vers 
l'ouest  et  examinant  la  partie  supérieure  du  ciel  Chacun  de  ces 
observateurs  ne  doit  pas  observer  pendant  plus  de  deux  heures. 
Dans  le  cas  où  les  observations  se  prolongeraient  plus  longtemps, 
il  est  nécessaire  d'avoir  deux  groupes  d'observateurs  se  r^ayitnt 
Si  ceux-ci  sont  suâîsammeni  nombieux,  une  même  portion  du 
ciel  sera  surveillée  par  plusieurs  d'entre  eux,  qui  traceront  les 
trajectoires.  tH^ifriidammetit  Us  v*s  dn  auttn,  sur  des  çarUt  s^aréa, 
La  comparaison  ultérieure  de  ces  trajectoires  montrera  quel  est 
le  degré  de  précision  qu'il  est  passible  d'atteindre  daas  ce  .genre 
d'observations. 

Au  moment  de  l'apparition  de  l'ctoilc  filante,  oa  licNUUViA' 
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haute  VDLX.un  signal  à  un  autre  observaleiir,  chargé  spécialement 
de  lire  le  chronomètre 

On  joindra,  autant  que  possible,  une  indication  sur  la  vitesse 
apparente  de  l'éloile  filante  [lente,  rapide,  très  rapide);  si  elle  se 
déplace  assez  lentement,  on  pourra  doaner  iid  second  signal  nu 


moment  de  sa  disparition,  mais  on  devra  alors  en  tenir  note  immé- 
diatement; sur  son  éclat  (variable,  faible,  moyenne,  brillante,  très 
brillante  :  comparer  l'éclat  à  celui  d'étoiles  fixes  ou  de  planètes 
telles  que  Mars.  Jupiter,  Vénus,  etc  );  sur  sa  couleur.  Si  l'on 
aperçoit  une  traînée  persistant  après  la  disparition  de  l'étoile,  on 
le  notera  et  l'on  en  donnera  les  particularités  ^aspect,  durée,  etc.), 
Ea  un  mot.  il  faut  donner  tous  les  ranceignements  intéressants, 


surtoul  s'ils  Eonl  de  na(ii[<?  à  permettre  l'idenlificalion  de  l'ùtoile 
avec  celles  qui  ont  été  observées  ailleurs,  an  môme  rnoment  ;  tn^is 
le  point  essentiel  est  de  JbumiT  des  indications,  aussi  précises  que 
possible,  sur  la  trajectoire  et  l'beure  exacte.  Les  renseignements 
complémentaires  doivent  (tre  inscrits  en  abrégé  sur  le  bord  de  la 
carte,  afin  d'éviter  des  pertes  de  temps  Chafjue  trajectoire  reçoit, 
au  moment  où  on  la  trace,  un  numéro  d'ordre  qui  sert  de  renvoi 
pour  CCS  indications  et  pour  l'heure.  L"obser\-aleur  qui  Ut  le  chro- 
nomètre note,  dans  des  colonnes  différentes,  les  heures  correspon- 
dant  aux  signaux  donnés  par  les  observateurs  Pour  éviter  les 
confusions,  il  convient  que  chaque  observateur  donne  un  signal 
particulier,  en  prononçant  telle  ou  telle  voyelle. 

Les  observateiu^s  devront  noter  atissi  l'état  du  ciel,  la  transpa- 
rence de  l'air,  la  présence  de  la  Lune,  ctc  On  indiquera  la  gran- 
deur des  plus  faibles  étoiles  visibles;  dans  ce  but,  on  se  servira 
des  magnitudes  indiquées  dans  un  allas  adopté  une  tbis  pour 
toutes;  celui  de  Kouzeau,  donnant  l'éclat  de  toutes  les  étoUes 
visibles  à  l'œil  nu,  de  demi  en  demi-grandeur,  est  particulièrement 
lecommandable  pour  ce  genre  de  renseignements. 

Li:s  observateurs  isolés  peuvent  faire  des  observations  conti- 
nues, pendant  toute  l'année,  afin  de  déterminer  la  position  et  l'im- 
portance des  radiants  secondaires  dont  on  a  constaté  l'esisleare 
en  grand  nombre.  Il  y  a  lieu,  notamment,  de  rechercher  si  ces 
radiants  sont  bien  permanents  ou  s'il  ne  se  manifestent  que  durant 
quelques  années,  s'il  ne  s'en  produit  pas  de  nouveaux  après  l'ap- 
parition d'une  grande  comète. 

Lorsqu'il  s'agit  de  déterminer  le  jour  où  les  étoiles  filantes. 
provenant  d'un  radiant  déterminé,  sont  le  plus  nombreuses  (*i,  on 
devra  faire  les  observations  toujours  à  la  même  heure,  afin  que  le 
centre  d'émanation  se  trouve  à  la  même  hauteur  moyenne  au- 
dessus  de  l'horizon.  L'heure  sera  choisie  de  manière  que  la 
lumière  de  la  Lune  ne  masque  pas  les  feibles  étoiles  ;  la  nébulosité 
du  ciel  dans  la  région  oii  l'on  observe,  comptée  de  o  (serein]  i 


(']  Ce  genre  d'observation  sera  d'un  grand  intérêt  pour  les  Biélidei, 
dans  les  années  à  venir  jusqu'après  la  grande  perturbation  de  190t. 
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lo  (couvert!,  devia  être  nolée  fréquemment  au  cours  des  obser- 

Quand  U  se  produit  une  averse  d'étoiles  filantes,  les  météores 
sont  quelquefois  si  nombreux  qu'il  est  absolument  impossible  de 
dessiner  toutes  les  trajectoires;  on  devra  se  borner  à  obse 


I 


d'une  manière  complèie  les  plus  brillaoïs  et  les  bolides.  Pour 
évaluuT  d'une  manière  approximative  la  quantité  d'étoiles  filantes 
visibles,  l'observateur  comptera  pendant  iin  certain  temps,  cinq 
minutes,  par  exemple,  le  nombre  de  trajectoires  qui  traversent 
l'espace  compris  entre  deux  étoiles  assez  voisines;  U  choisira 
quelques  couples  d'étoiles  répartis  ai'toiir  du  radiant  et  répèlera 
observations  tant  que  durera  la  pluie.  Si  celle-ci  a  lieu  durant 
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les  dernières  heures  de  la  nuit,  il  continuera 

jusqu'au  lever  du  Soleil,  cet  astre  pourra  alors  Mre 

l'aide  d'une  lunette,  afui  de  chercher  &  constater  le  passage  de 

météores  devant  son  disqne. 

Au  moment  d'une  grande  plnie  d'étoiles  filantes,  on  devra 
explorer  le  radiant  oti  l'antiradiant  avec  un  instrument  muni  d'un 
faible  erossissemenl,  dans  le  but  de  rechercher  la  présence  d'une 
nébulosité,  analogue  à  celle  observée  par  Pogsoa,  à  Madras,  à 
l'antiradiant  de  1373 

Enfin,  si  deux  observateurs  ont  à  leur  disposition  le  moyen 
d'avoir  l'heure  locale  avec  précision,  il  pourront  essayer  de  se 
servir  des  étoiles  filantes  pour  déterminer  leur  diâérence  de 
longitude. 

Les  météores  doivent  être  donnés  dans  l'ordre  où  ils  ont  été 
observés,  sans  distinction  de  la  région  du  ciel  dans  laquelle  ils 
ont  été  aperçus.  Si  la  m^me  étoile  filante  a  élé  vue  par  plusieurs 
observateurs,  on  devra  donner  les  coordonnées  (ascension  droite 
et  distance  polaire  au  degré)  correspondant  aux  différentes  trajec- 
toires et  réunir  les  nombres  par  une  accolade,  pour  indiquer 
qu'elles  sont  relatives  a  un  mt^me  météore.  Quand  uoe  étoile 
filante  provient  d'un  radiant  bien  défini,  on  l'indiquera  dans 
l'avant-demière  colonne. 

Los  remarque  sont  relatives  à  l'éclat,  à  ta  couleur,  à  la  vitesse, 
à  la  traînée  et  aux  autres  particularités  qui  pourraient  se  préses' 
ter  ;  mais  on  ne  doit  pas  chercher  à  développer  outre  mesure  ces 
renseignements  qui  «e  sont, en  somme  .qu'accessoires,  et  pourraient 
nuire  à  la  préoisiuit  du  tracé,  qui  est,  nous  le  répétons,  le  point 
essentiel.  Les  observateurs  joindront,  au  bulletin  relatant  les 
observations,  des  cartes  avec  les  trajectoires  des  étoiles  âlantes, 
tracées  i  l'encre  rouge  et  numérotées. 

L'envol  des  documents  au  comité  organisateur  (  *)  doit  se  faire 
aussitôt  que  possible,  après  l' identification  des  trajecloires  avec 
les  heures  notées  au  chronomètre,  de  manière  que  l'on  puisse 
encore  élucider  certains  points  douteux,  s'il  s'en  présentait. 


O  Secrétaire  :  Capitaine-commandant  Lemalre.  i  Malines.  Belgique^ 


Nous  donnons  ci-dessous  un  modèle  de  biilleiin  pour  des  obser- 
complèles  d'étoiles  filantes  : 
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LES  ÉTOILES  FILANTES  EN  1901 

Point 

radiant»  dca   ; 

rincipalBB  averses 

Date 

Radiant 

Caractère 

Janvier.     .      a 

i 
330°+  53 

Rapides  et  longues. 

3 

ISG-l-41 

Rapides. 

H 

520  +  13 

Rapides  à  Iraînées, 

n 

295  +  53 

Lentes;  brillantes. 



83 

208-    8 

Très  rapides  à  traînées. 

25 

lai  +  32 

Rapides. 

29 

213  +  52 

Très  rapides 

Février 

5-10 

7*  +  « 

LcDtes;  brillantes. 

15 

83«+  Il 

Rapides  à  traînées. 

15 

2«1  +    * 

Rapides  à  traînées. 

— 

20 

181  -f  34 

Rapides;  brillantes. 

20 

203  +  36 

Rapides  à  traînées. 

Mara 

4 

i7;>  + 10 

Lentes;  brillantes. 

— 

U 

250  +  54 

Rapides. 

18 

316  +  76 

Lentes;  brillantes. 

S4 

161  +S8 

229  -i-  35 

Rapides. 

27 

Rapides;  faibles. 

— 

28 

563  +  62 

Rapides.                             i 

Avril 

ia-2i 

210  —  10 

Lentes;  bolides. 

18 

23t  +  17 

Rapides  ;  coturtes. 

la 

218  +  33 

Lentes  ;  brillantes. 

— 

19 

Si9-    2 

Lentes;  longues. 

20 

270  +  33 

Rapides. 

25 

272  +  21 

Rapides;  courtes. 

30 

291  +  59 

Lentes. 

Mai. 

1 

230  -f  46 

Faibles;  courtes. 

5 

254  -  91 

Très  lentes. 

6 

338-   2 

Rapides  à  traînées. 

T 

244+    7 
231  -  ■  27 

Lentes;  brlllaoles. 

— 

U 

Lenles;  faibles. 

29 

264  +  64 

Très  lentes. 

— 

30 

333  +  27 

Rapides  à  traînées. 

Jiiin 

T 

249  —  20 

Lenles;  bolides. 

10 

261  +    5 

Très  lentes 

13 

310  +  91 

Rapides  à  traînées. 

° 

15 

291  +52 

Rapides;  faibles. 

1 

Date 

Radiant 

Caractère 

Juin.     . 

15 

i 
285  -f  23 

Très  lentes. 

_  . 

20 

335  +  57 

Rapides. 

—  - 

■26 

354  +  39 

Rapides  à  trainées. 

Juillet 

i 

303  -f  24 

Rapidus. 

7 

333  +  26 

Rapides. 

6-IS 

282  -  13 

Très  lentes. 

— 

19 

314  4-48 

Rapides;  courtes. 

22 

16  4-31 

Rapides  à  traînées. 

25 

48  +  4:i 

Rapides  à  traînées. 

28 

339  —  12 

Lentes;  longues. 

— 

30 

6  +  35 

Rapides  à  traînées. 

Août 

i 

30-!-  36 

Rapides  à  traînées. 

— 

1-fO 

350  +  51 

Rapides 

10 

46  +  57 

Rapides  à  traînées. 

11 

311  +  62 

Peu  rapides. 

15 

292  +  53 

Rapides;  brillantes.                 ' 



16 

fil  +  48 

Rapides  à  traînées. 

22 

291  +  60 

Lentes;  brillantes. 

— 

25 

5  +  11 

Lentes;  courtes. 

Septembre 

4 

346+    0 

Lentes 

7 

62  +  37 

Rapides  à  traînées. 

10 

73  +  41 

Rapides  à  traînées 

— 

13 

48  +  44 

Très  rapides. 

15 

77  +  57 

Rapides  à  traînées 

21 

31  +  19 

Lentes. 

335  +  S8 

7S  -1-  15 

Très  lentes. 

— 

27 

Rapides  à  traînées. 

Octobre 

2 

22S  +  52 
133  +  79 

Lentes;  brillantes. 

4 

Rapides  à  traînées. 

4 

310  +  77 

Très  lentes. 

8 

77  -i-31 

Rapides  à  traînées. 

1-18 

29  +  72 

Faibles;  courtes 



14 

40  +  20 

Très  rapides. 

18 

92  +  16 

Rapides  à  traînées , 

20 

106  +  12 

Rapides  à  (rainées, 

— 

91) 

l(W  +  23 

Très  rapides. 

Date 

Radiant 

Novembre.       l 

«.0*. 

Lentes;  briilantes 

-        .      2 

n."i+   9 

Icntoï;  briilant.^'i 

—        .       7 

109  +  73 

Très  rapides.                   ^H 

-         10-13 

133  +  31 

1  rés  rapides  à  tTalaéM,^^H 

-         13-tK 

IBO  +  22 

Rapides  à  tialBées.         "^H 

—      .    le 

VU  +  u 

Rapides  à  traînées.           ^ 

—        .     «0 

fi2  +  21 

T.pnl*-s;  hritlnntes. 

—        23-97 

25  +  44 

1  rés  lentes  à  long,  traînées. 

-        .     30 

lilO  +  58 

Rapides  à  traînées. 

Décembre,      4 

1C2  +  S8 

Rapides  à  traînées. 

—        .   1-7 

U3  +  49 

Rapides  à  traînées. 

—        .      6 

80+23 

Lentes;  brillantes. 

14a+    T 

Rapides  à  traînées. 

—        .       8 

208+  71 

Très  rapides. 

—        .     10 

108  +  33 

Rapides;  courtes. 

—        .     12 

119  +  29 

Très  rapides. 

—       .    i2 

lai  -f  67 

Rapides  à  traînées. 

—        .     25 

58  +  31 

Très  lentes. 

Lu  points  raiia 

/i  dit  fWiei  J»  fh 

imforlunli!  iimt  indiquit  m  gtoi 

tatactiris. 

Les  P/rsèida  avec  le  lo  août  comme  maiimum  étant  visibles 
pendant  une  longue  période,  nous  donnons  à  la  page  suivante  la 
position  des  points  radiants  du  19  juillet  au  16  août. 


JUU-LK 

.      JUILLET- AOUT 

-       1 

19 

21 
93 

21 

Rwlivit 

>         i 
19"+  .'il'' 
22  +  .S2 
24 +  «5 
26  +  S3 
28  -i-  U 

99 
31 
2 
4 

(S 

>     """t 
30"+  ili" 
33  +  SS 
3S  +  HS 

38  +  56 

10   l-  :i6 

fi 
10 
12 
14 
16 

Kaiiisnt 
I            i 

49''+  r.7 
4fl  +  .17 
47  +  55 
Rd  +  S9 
S3  +  5ft_ 

LA  LUMIÈRE  ZODIACALE 


l'La  lumière  zodiacale  est,  t 
K  et  de  forme  conique  oh 
est  visible  vers  roccident  le  si 
dant  les  mois  de  février  et  d 
lois  que  1b  Ltme  ae  se  trouve  pas  a 
aussi  l'apercevoir  le  malin  à  l'orii 


le  sait,  une  zone  d'aspect  nébu- 
nliculalrc,  qui,  dans  nos  climats, 
",  après  le  coucher  du  soleil,  pec- 
mars,  lorsque  l'air  est  bien  pur  et 
-dessus  de  l'horizon.  On  peut 
nt,   avant  le  lever  du  Soleil, 


pendant  le  mois  de  septembre.  L'axe  du  cane  de  la  lumière  zodia- 
cale coïncide  à  peu  près  avec  l'écliplique  et  se  trouve,  par  con- 
séquent, dans  le  :!odiaque 

La  distance  angulaire  qui  sépare  le  Soleil  du  sommet  du  cône 
de  lumière  est  de  60°  environ  et  sa  largeur  maximum  de  3o";  ces 
nombres  sont  très  variables  et  dépendent,  à  un  haut  degré,  de  la 
pureiÉ  de  l'atmosphère.  Dans  nos  climats,  la  lumière  zodiacale 
n'est  visible  qu'à  certaines  époques,  quand  l'angle  que  fait  son 

«avec  l'horizon  est  très  grand  (niaximum  à  Bruxelles,  63"), 


MEMENTO  CHRONOLOGIQUE 

des  phcnomtnes  célestes  et  des  phénomènes  naturels 
observables  en  igoi 

Les  tableaux  mensuels  ijui  suii-ent  donnent,  pour  chaque  jour, 
les  observations  intéressantes  à  faire  On  devra  cependant  recourir 
nux  articles  spéciaux  de  l'Annuaire,  pour  y  rechercher  des  expli' 
catiouB  plus  étendues  et  àcs  indications  plus  précises. 

La  première  page  de  chaque  mois  contient  .  rémunération  des 
oitslcllations  visibles  vers  9  heures  dti  soir  et  leur  orientation,  les 
:  I:ifléteG  et  la  liste  des  principales  curiosités  célestes  1  Étoiles 
^âubles,  colorées,  amas,  nébuleuses,  etc.). 

tis  pour  chacun  des  mois  un  dessin  représentant  la 

tll&tion  (O'Jiacale  correspoudanie. 

kMConde  page  indique  l'instant  ou  tout  au  moins  la  date  des 

nèiiiis  astronomiques  suivants  ;  éclipses,  phases  de  la  Lune, 

KltlOtlB  et  conjonctions  des  planètes,  élongalion  des  planètes 

î  par  rapport  au  Soleil,  averses  d'étoiles  filantes,  occul- 

S  d'étoiles  par  la  Lune.  L'instant  de  ces  divers  phinomines,  avec 

r  la  imdications  comflimentaires,   est  donné  dans  les  tableaux 

cèdent 
s  bernes  sont  données  en  temps  civil  de  GreeDwich,  compté 
ï  minuit  à  minuil. 
Les  dates  normales  des  phénomènes  naturels  ont  été  déduites 
des  observations  publiées  autrefois  par  Ad.  Quetelet.  Ces  obser- 
valions  ont  été  faites,  pour  le  rè^e  végétal,  par  le  fondateur  de 
l'observatoire  royal,  dans  le  jardin  de  l'ôiablissemcnt,  à  Bruxelles; 
pour  le  règne  anima],  par  MM.  J.-B.  Vincent,  aux  environs  de 
Bruxelles.  Les  dates  normales  ont  été  calculées  par  M.  J.  Vincent. 


JANVIER 

Constellations  via 

L'aspect  du  ciel  cal  semblable,  le 
mois  précéJent  à   -zi   heure»   el  le 
mai»  ■uivanl  i  ig  heures. 
iJdgioD  léDilhale  :   Persée.  Cocher, 
Andromfcde, 

—  nord  :  Petite  Ourse,  Cépbie. 
C&ssiopée,  Dragon. 

—  esl  ;  Lion.  Cancer.  Gémeaux. 
-    Au    N  •£..  la   Grande 

—  sud  :  Otioo,  Taureau.  Pléia- 


leioe.  — AuS.-0.,leCj'gne. 


Planètes  sur  l'horizon 


(-j-gne       I 


Mars,  toute  la  nnit. 

JupjTttB.  SATUttKE  et  MtKCiiiiE,  mobsctvables. 

Objets  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  l'observation 

Lea  plëfades  (leil  nu  el  jumelles). 

Nébuleuses  à'Oiiaa  ;  la  plu*  belle  des  nébuleuses  (petite  luoetle). 

Le*  étoiles  doubles  i,  1,  i,  i  d'Orion. 

Amas  .le  Perste.  5'  diamélre  :  anneau  avec  amas  central  (petite  luueilei. 

—  étoiles  rangées  en  courbes  (jumelles). 

L'étoile  variable  i  du  Taureau,  les  couples  écartés  >).  i,  «  (jumelles). 
Aldébaran  et  son  compagnon. 

Dana  les  Gémeaui.  —  C&slar.  —  «,  r.  n.  —  Amas,  M  35. 
L'éloiledouble  -/  du  BÊlier.  ^H 

Ainas4u  Grand  Chien.  ^^H 

Mira  Cet!  (g  Baleiuej  variable-  ^^H 

Dan*  l'uridan.  Nébuleuse  planétaire,  bleue.  —  Doubles  3i  et  ^'.    ^^^| 
R  du  Lièvre,  rougs  el  variable.  ^^H 

Étoiles  doubles  q  et  ide  Caasiopée, 

y  d'Andromède  |doublc  colorée  admirable).  —  Nébuleuse  [jumelle*). 
Dans  le  Cocher,  double  14   —  Amas,  cioii  de  Saint-André  (petite  luneile). 
Grand  amas  du  Cocher,  admirable  groupe  de  plus  de  Soa  etuiles. 
Dans  Cèphée  /•  rouge,  double  et  variable  s.  .i,  >,  f. 
L'étoile  polaire  (double). 


JANVIER 

imam  de  l'étoile  variable  Algol,  *  a  h.  a?  m. 

■1  périgée.  —  Etoiles  filantes  venant  de  ,5  Bouvie 


■ 

A  observer  du  i"  au  3. 

1 

3 

J     Ç  rf  H ,  à  m  h    a  L"  iiy  N,  ^  Minimura  d'Algol.  à  î3  h. 
:6  m. 

r 

4 

V 

¥.  L. 

5 

S 

'• 

D    ?  à  l'aphélie.  -  Minimum  d'Algol,  à  ;o  h.  S  m. 
L     Ç   0-   lj,à23h,  ài"5.'S. 

M 

» 

9 

J 
V 

D.Q. 

i3 

S 

D  crst.tionnaire.a7h. 

»4 

L 

1 

l5 

M  9  cT  iT-  à  î'  h-,  à  o°  22'  N.  — Occult.  do  <  Librae  (gr.c.S), 
deih.  ^^m.  à3h  45. 

P 

i6 

i8 

M 

J 

V    2^0'  C,âgh..ài"i3'S.  —  Ç  cf  t.à  i5h,,  ài"  12'S. 

19 

S     bo-  <,à4h..àa"4i'S. 

N.  L. 

ÏO 

D    $  cf  Ci  |5  h.,i  6.,  34'  S.  —  c?  plus  grande  lïlitu4e 
héliocentrique  nord. 

1 

M 

M   5  d-®. 

L 


MiDimumd'Algol,  àoh.SSm.  -^  o'  ))  à  30  b.,ào°ao'S. 

I    Minimum  d'Algo],à  II  b.  47  m.  —  $  plus  grinJ a  latitude 
bel  iocen  trique. 

-  Occiilt.  de  i3  y  (gr,  6,0),  de  zo  h.  8  m.  à  10  h.  33  m. 
1  Minimum  d' Algol,  à  iS  b.  36  m. 
t    S  dans  ÎS. 

Occull.  de  X'  Orionis  {gt.  5.o],  de  2  h,  42  à  3  h.  36. 


W'^Ê^m 

r 

c 

L'aspecidu 
suivinlàighe 
Région  lénilh 

—  nord. 

■  -      est.  V 

-  sud. G 

Mercure,  le 
Vénus,  le  ma 
Mftra,  tonte 

UkANin,  le  m 
NErruNH.  tou 
ObJB 
La  varïnble  j 
AinBï  des  Gém 
Aioaa  du  Cant 
Amai  du  Gran 
Licorne,  3o;  i 
Régului.  —  D 
Amai  du  Navi 
Dana  les  be 
cevoir  à  roues 

FEVRIER 
onstellations  visibles  à  21  heure 

lel  esl  semblable,  le  mois  précédent  à  33  be 

le.  Persée,  Cocher  |la  CbÈvre).  Gémeaux, 
Petite  Ourse,  Cépbée.  Dragon, 
erga,  Lîon,  Cancer.  —  Au  N.-E..  Grande 
rand  Chien.  Orion,  -  Au  S,-E..  Hydre. 

Planètes  sur  l'horizon 
oir,  du  uau  2t. 
tin. 
a  nuit. 

e  la  DUit. 

ts  Célestes  remarquables  en  évid 

u  Taureau.  —  <  eli  de  Periée.  —  Algol. 

eaui  (o^îl  nu|.  Mira  Celi  (o  Baleine). 

er  —  doubles  fl  et  ',■  triple  Ç. 

d  Chien  teilnuj. 

S  S  «ariable  et  double. 

DUble  y  et  S^du  Lion.— Cœiir  de  Charles  (d 

re  (œil  nu).  —  Chevelure  de  Bérénice. 

es  sciirées  sans  clair  do  Lune,  on  pourra  c 

,  la  lumière  zodiacale. 

ures  el  le  moi 
rauroMf^H 

>UTM.  ^M 

'"M 

oublo  colorée 

ercber  à  apo 

^^^  Jl 

H                                 FÉVRIER                                                ^H 

■  >  V                                               ^^H 

■  ■  '                           ^^H 

■    3    D                                                                                        ^^H 

m  '  "■                               ^^H 

■      5    M  (f  ^  i.k2ib..k^%^îi.                                         ^^^^^^M 

6    M                                                                                                 ^^^H 

H      7    J     Etoiles  (ilanles.  bolides  [ré<|uenl5.                                    ^^^^^^^H 

^^H 

L"  '                           ^^H 

^■M^ridinimum                                                                         ^^^^^1 

t^^Bbimom  U'Algil.  à  2  b.  40  m.  -  ï  q-  Verseau  (gr.  3,6).            ^| 

ài3h..  ïo»S'N.                                                                       ^H 

>4     T                                                                                                                                       ■ 

"S    V    ^cf  i.k  5  h..Ai<- Si- s.- lyçf  i. à  t-jh.i  3- y  s.-             ^M 

Minimuni  de  t  Cygne  (variable  de  5.i  à  i3.5).  -  Mini-             ^H 

mum  d' Algol,  à  1}  b.  19  ta.                                                              ^H 

16     S                                                                                                                                      ^M 

17    D  90"  ï.iaib.,àS"49'S.                                                            ^M 

18     L   Himmum  d'Algnt,  i  10  h.  i»  m.                                                            ^H 

tg     M   5  au  périhélie.  —   ?   plua  grande  elong»''""  du  noir               ^H 

iS"  5'  E  du  ®.                                                                                         ^H 

30    M    Ç  cf  {.âl3h  .à3°2g'S.                                                                  ^H 

SI     J      Uimmum  d'Al^ol,  à  17  h.  7  m.                                                                   ^H 

K    V  q!'  CD  opposition  avec  le  ®,  à  6  h.                                            ^^H 

33    S                                                                                                     ^^1 

D                                                                                        ^^^H 

35    L  cf  à  l'aphélie,                                                                ^^^^^H 

^^H 

Vt     U  Apparition  des  premiers  papillons.                                   ^^^^^^^H 

1 

■:: 

J^ 

^ 

^M 

^H 

t^ 

i>fi 

^ 

^^^^r                                        MARS 

WM 

^^m                    -.^^^^^^ 

L'aspect  du  ciel  est  Hmbl&bto,     | 

^^1                ^^^^^^^^^^^ 

le  mai 

précédent  à  si  heures  et 

^^P          .^n^^^^^^^l^^ 

le  m..is 

suivant  à  ig  heures. 

J^^^HJk 

lÏPRion 

zéniihale.  Grande  Oune, 
Gémeauit,  Cocher, 

^^^^^^^B 

- 

nord.  Petite  Ourse.  C*- 
phée.  Caislopée. 

m^v 

Lion,  — AuN.-E.,Dr»- 

gon. 

^^^^^^^ 

~ 

sud.  Hydre.  Navire.  Li- 
corne, Petit  Chien. 

^^^^^^ 

- 

ouest.   Taureau.   Bélmr. 
-  Au  S.  0  ,  Orion. -Jl 

FlcBH  (0,  —  Le  Brlifr 

Au    N.-O..   Caui^^^l 

U  0  «itn  dam  le  f^  leKimani. 

HH 

Planètes  sur 

l'horizon                            ^^^1 

Mars,  tante  la  unit. 

1 

Ténus,  le  matin. 

JrriTEii,  dans  la  itecniidc  pariie  de  la  n 

Saturnb.           _              _              _ 

Ur*hus,                _                  _                  _ 
Neptune,  dans  la  première  — 

^ 

Objets  célestes  remarquables 

en  évidence 

pour  l'observation 

14  Cocher.  —  L'Ania?.  M  37. 

Dans  les  Gémeaui,  les  étoiles  doubles 

,  ;  et  /. 

J 

La  variable  *  du  Taureau. 

^\tÊ 

Dam  la  Licorne,  la  double  et  variable 

i5S|S 

HH 

1^  Chevelure  de  Bérénice,  l'éioile  a^. 

^^^H 

Mirar  (;  Grande  Ourse). 

^^^^^^^H 

^  du  Dragon.  —  Polaire.  —  i3o  Girafe 

^^^^^^H 

C«phée,  i.  fi.  f,  i. 

Amas  du  Cancer.  5o  belUa  étoiles. 

^^^^^^H 

^Ê                Dans  les  belles  soirées  sans  clair  de  Lune,  oc 

pourra  dtetcheri  apex-  ^1 

■           cevoir,  à  l-ouesi.  la  Umiln  loâUcati. 

j 

-    "7    -                                      ^^^^H 

MARS                                                  ^H 

V   Eioiles  filantes,  fréquemiTiBnt  des  bolides  du  if  au  3,                ^^H 

S    Occult.  de' C3nceT(gr5.i)<le22  h.  53  m.  âoh.gm.dtiS-       ^^^H 

3 

D   La  crue  paue.                                                                                   ^^B 

4 

L  rf  tf  X.iioh.pâg-'SÎ'N.- AppatitiriTiderabeille.  ^H 
M   g  ià  l'aphÉlie.  -  -  Minimum  à'Algo\.  â  4  h,  22  m.  -  FI  du         ^^M 

M   Minimum  (te  Mira  Ceti  tvarh.ble  de  3  3  ï  S,8).  —  Le  plu-        ^^H 

6 

vier  puse.                                                                                       ^^B 

7 

1  ?  d'  ®'  ^^1 
V    B  en  qiiaiJraliire  occideniale  avec  le  0,   —   Minimum        ^^^H 

8 

d'.Meol.  i  1  h.  11  m.  —  g  stationnaire,  â  1  h.  Feuill.  du        ^^H 

9 

L             à  faire  soD  nid.                                                                          ^^M 

^^M 

)-  '^ 

M   ?  cf  Q  ■  à  7  h  .  à  4»  3l'  N,  —  Minimum  d'AIgnl,  à  iS  b          ^^M 

49  m.  -  La  grive  musicienne  passe.                                           ^^M 

14 

J     E'  t/   (t.  à  a3  h.,  à  3"  25'  S.   -  Maximum  de  R  Lbn         ^H 

(varisblede5.9à9.7),  —  Fl.dela  primevère.  La  bécas-         ^^M 

lî 

S    Feuill.  du  groseillier  rouge.  Flor.  de  la  pervenche  el  de  la         ^^^H 

16 

^^M 

17 

D  g  CD  quadrature  orientale  avec  le  ®.  —  Feuill.  du  gro-  ^^^1 
L    La  comeillB  mantelèc  achève  de  partir  Apparition  du        ,^^^| 

18 

19 

M  5  rf  l'.  â6h..a3°4/S.  —  9  d'  (t.à23  h-.à&'îi-S.  ^^H 
M  FI.  de  l'anémone.  Le  iraqnel  nibicole  revient.                              ^^H 

lilas.  Le  courlis  passe.                                                                   ^^^| 

V    a  stalionnaire.  —  Feuill-  du  serineal.  Le  rouge-queue         ^^^1 

revient.  La  ciirinclle  conimenct^  A  chanter.                                ^^M 

a3 

S    Fetiill.  du  sureau.  Flor.  de  l'orme.                                                   ^^M 

'4 

D   Feuill.  de   la   symphnrine.   Flor.  du  narcisse.                            ^^H 

ai 

L    OccuK.  de  l  Taureau  (gT.  5.3).  de  18  h-  3S  tn.  A  0  h.  46  m.         ^^M 

Occult.  de  1639  B-  A.  C.  (gr,  6.3),  de  2Î  h.   56  m.  à         ^^M 

0  h.  46  m.  du   26.  —  La  bécasse  et  la  ogo^ne  passent.           ^^^H 

26 

M  Feuill.  d>i  framboisier,  du  lilas  de  Perse  el  di;  troène.                 ^^M 

■  27 

lA    Ti  cfi  Verseau,  à  19  b..  □<■  11'  S.                                                      ^H 

II) 

]     Minimum  d'Algol,  à  2  b.  53  m.  —   Le  pouillot  rousiet         ^^H 

39 

V   Peutll.  du  coudrier  et  de  l'èptnevinette.                                          ^^H 

3S 

S    Minimum  d'AlRol.  i3  h.  42  m-  —  Feuill.  de  l'aubépine  et         ^^H 

du  sarrle  pleureur.                                                                          ^^^H 

3i 

1 

D  Cf  d  C  .  ^  3  h.,  à  H"  116'  N.                                                              ^^H 

Constellations   visibles  à  21  heures 
L'aapnct  du  ciel  esl  semblable,  le  mois  [iricédent  A  33  heuies  el 

luivaot  à  19  heures. 

Région  iénitbale.  Grande  Ourse.  —  Au  N.-E.,  Dragon. 
~      nord.  Petila  Ourse,  CAphâe.  Cassiopée. 

—  sud.  BoQvier.  Lion.  Chevelure  de  Bérénice,  Balance,  > 

—  sud.  Corbeau.  Hydre.  Licorne,  Pnx:yon. 

—  ouest.  Gémeaux,  Orion,  Taureau,  Pléiades. 


Planètes  sur  l'horizon 


Mars  tonte  la  nnit. 


E.  seconde  moitié  de  la  □ 


Objets  célestes  remarquables  en  évidence  1 
pour  l'observation 

Casior.  —  L'amas  des  Gémeaux,  les  doubles  e,  ;  et  >. 

Régulusel  ton  compagnon.  —  Les  doubles  7  et  54  Lion. 

L'éloile  double  y  de  la  Vierge.  —  Nébuleuses  de  U  Vierge. 

i  et  54  de  l'Hydre.  —  La  variable  R, 

'1  ">  (>  f  du  Bouvier. 

Ëloile  rouge  de  la  Coupe,  variable,  écailale  intense. 


-  Feu  i  11.  du 


AVRIL 
L    Feuill.  de  la  boule-de-neiee.  Le  pouillot  lïtis  reviect. 
M  2i'  o  quadrature  occideiKsIe   avec   le  0.  —  Minimum 

d'Algol.  à  lo  h.  31  m.  — L'birondelle  de  cbeminée  revienl. 
M  Flor.  du  gr.  i  maquereau,  La  bergerocneite  jaune  revient. 
J      S   plus  grande  èlongation  du  malin,  27"  ^5'  O  du  S.  — 

CJ"  slalionnaire.  à  7  h.  —   J   à  Taphélio.  —  Feuill.  du 

V  Flnr  du  (jtoseillier  rouge 
S     t)  en  (ju'draiure  ocLidenlale   avec  le  !•). 

fusain  et  du  pavia, 

D   Le  pipit  revient.  Apparition  de  la  piéride  du  oavel. 

L  Occult.  de  *i'  Scorpicin  (gr.  4.4).  de  4  h.  g  m.  à  4  h.  3i  m. 
Feuill.  du  cornouiller  sanguin. 

U  Feuill,  du  rDarronnier  d'Inde  ei  de  la  myrtille,  La  lauvelte 
i  tête  noire  teviein. 

H  Feuill.  du  faux  ébènier  et  du  sorbier  des  oiseleurs. 

J  Z,"  a"  X .  â  12  h,  à  3"  5o'  S.  —  i)  rf  (t .  a  19  h-  i  3-4S  S. 
—  Feuill.  de  l'areousler.  Flor  du  prunellier.  L'hiron- 
delle de  rivage  et  Te  Iraquel  inotteui  reviennent. 

V  Chult  IréqneDle  de  bolides.  —  Feuill.  du  baguenaodier  et 

du  charme.  Flor.  de  l'alleluia.  Le  tiaquel  tarier  revient. 
S    Feuill.  du  buuleau  et  du  cornouiller.  Le  rossignul  revient. 

L*aloueltfl  de  mer  passe. 
D   FluT.  du  groseillier  noir.    La   huppe  et  le   rossignol  de 

mursille  revïirnneiit. 
L    Flor.  du  clza  I.c  bécasseau  passe. 
M  Feuill.  de  l'aune,  du  oéllier  et  de  l'orme,  La  fauvette  grise 

et  Vhiroiidelle  de  lenêire  reviennent. 
Mît/  î.àioh..à7"5*S. 
J     9  '^   *  '  *  '9  *'■■  *  ^°  *7'  ^-  ~  Fcu'l'-  du  peuplier  blanc 

V  L'ortol'an  rttî'c^nl 

S  Averse  des  Lyrides.  Étoiles  fîlanlea  rayonnant  de  104 
Hercule.  A  observer  du  19  au  3o. —  Feuill,  du  tremble. 
.  Le  coucou  et  la  fauvette  babill.  revieQ::ent. 

D  Étoiles  tilaniea.  —  Feuill,  de  la  bourdaine,  de  l'érable 
champêtre  et  du  sycomore.  Flor.  de  la  grande  éclaire. 

t.    ÉloilKi  filantes. 

H  Flor.  de  la  jonquille.  La  caille  revient. 


1)  station 

aire  à  3  h.  -  Le  mar 

inot  revient. 

ei.ill.  du 

4  b.,à  7-S7'N.-Feui 
châtaignier,  du   chÉn 

.  de  1  acacia  et  du  noyer 
et  du  hêtre.  Apparition 

3q     L     Le  Ion  ni  1 
3o     M  Zr  station 


r  :^^^ 

L 

-    '2û   - 

MAI 

J 

1 

D 

1 

■             0 

L'Bspecl  du  t 
suivant  i.  ig  he 
Réj;ion  ïéniUia 

—  nord.  F 

—  est.  Sco 

A.i> 

—  !ud.  H 

—  ouest,  t 

VÉNUS,  le  soir, 
M  «SE,  dans  la 
Ivr.TE-,  dans 
Satorne, 
UKMiUS.  toute 
Objet 
La  Vieific  ;  /  S 
Couronne  :  H  e 
Dans  Hercule 
«■  du  Serpent. 
Rouge  /i  de  Ci 
NébuleuMS  det 
Végn  ;  <  de  1«  1 

Figure  Jî   -  Amai  il'Hïrailt. 

onsteMations  visibles  à  21  heur 

el  eslserobUble.  le  mois  précédent  à  33 

e.  Grande  Ourse,  Chiens  de  diasae,  Cb 

etile  Ourse.  Cassiopée.  Cëphée. 

rpion.  Balance,  Hercttle,  Sctpeni.  Bouvi 

,.E.,  Lyre, 
irdro.  Corbeau.  Vierce. 

aacer,  Gémeaux.  CoL-her.  —  Au  S,-0.. 
Planètes  sur  l'iiorizon 

remière  pallie  delà  nuLl- 
B  seconde  partie  de  ti  nuit. 

S  célestes  remarquables  en  év 

:  17;  nébuleuses. 

0.  —  Êioiledei866. 

K,  f,  95,  i.  Amas,  l'un  des  plus  beaux  d 

jhée;  variable  el  double  î.  p.  s  et  f. 

ïr=:  J,  ç, ,. 

.  ■ 

tieui^et  lemois 
evelure  de  Bé»- 

er.  Coun^^^l 
denoe  ^^H 

u  ciel.      ^H 

^^^^^m 

1 

1 

1 

*                  1 

MM                                                     ^H 

H 

1 

M 

Q  </  0.       La  guignelie  passe.  Flor.  Ja  lilas  de  Perse.         ^^^Ê 

1 

3 

V 

àe  la  lune,  jusqu'à  la   lia.  Oi'culi.  de   4896   B.  A.  C.     ^^H 
igT.6.6l   'Je   îo   h.   [4  m.  à   11  h.  16  m.   —  Feuîll.  du      ^^H 
catalpa.  Flor.  de  la  rhubarbe.                                                   ^^H 

4 

S 

Flor  du  marronaier  d'in  ie.                                                           ^^H 

^M 

5 

D 

Flor.  de  ra'ibépine.  de  la  Rlyciiie  et  de  lépine-vinelle,              ^^^| 

^H 

6 

L 

Flor,  du  sycomore  et  du  sorbier  des  oiseleurs.                           ^^^| 

^H 

7 

M 

Flor.  du  faux  ébénier  et  du  noyer.                                                ^^^^| 

1 

8 

H 

Occult.  de  II  Sagittaire  (gr.  S,tl.  de  0  h.  4J  m.  â  1  h,  ;8  m.      ^^H 

—  '^d  <I,âi9h..à3<'59'S.— Flor.  del'érabtecham-      ^^H 

9 

J 

Occult.  ded  Sagittaire  (er.  5,1).  de  oh.  3<i  m.  1  h.  28  m.  —      ^^M 
+*Cf'  ï,âlh..à3'>4S'S.— Larousserolledearoseaux      ^^M 

^H 

10 

V 

^^M 

B^' 

.  II 

S 

^^^Ê 

D 

l^  couirefaisaut  revient.                                                                ^H 

^H 

i3 

L 

Minimum  de  R.  Kydte  fvariable  de  4.5  à  9,7).                            ^^M 

>4 

M 

Q  <f  ®.  Occult.  ^  Piscium  (gr.  4.8I,  de  1  h.  5?  m.  i  z  h.       ^^| 
jfi  m.  -  Flor.  de  la  bciule-de  neige,  de  la  grande  mar-        ^^H 

guérite,  de  l'iris  d'Allemagne  et  de  la  viorne.                             ^^H 

^H 

i5 

M 

La  rousserol«  du  seigle  revient                                                      ^^H 

H 

'7 

J 
V 

Flor.  du  fusain.                                                                                ^^H 

H. 

i8 

S 

Éclipse  totale  de  soleil  invisible  à  Bruxelles.  -  t}  çf  l,      ^^H 
ii3h-.  âi-Î9'  N.   -   Q  rf  a  .  à  lî  h.,  à  0°  38' N.  —      .^^H 
ç  O-Ç.  à  .Sh,,ao-4   N,                                                       ^^H 

^^f 

'9 

D 

Le  râle  de  genêt  revient.  —  Flor.  du  framboisier.                   ^^H 

^H 

L 

Flor.  du  rhudodeudron  et  du  trèfle  rouge.                                ^^H 

M 

^H 

^r 

31 

M  Flor.  de  la  bourdaine.                                                           ^^^B 

xî 

J 

Flor.  de                                                                                          ^^^H 

'4 

V 

Fl.T.  du  seringat.                                                                         ^^^H 

p.  Q. 

.   35 

S 

Cf  rf  i(,à3h  .â6°59'  N.  — Flor.de  la  biyone.                    ^^H 

26 

D 

Flor.  du  baguenaudier.                                                                 ^^H 

L 

î8 

M 

O' en  quadralure  orientale  avec  le®.  Flor.  du  sureau.              ^^H 

^H 

ag 

M  Flor.  de  l'herbe  aux  êcrouelles.                                                     ^^M 

3o 

J 

L 

3i 

1 

V 

1 

$  d  $,à23h.,à3-<[S'N.                                                         ^^H 

JUIN 


Constellât  vMbiMi 

L'aspect  du  ciel  csi  semblable 
le  mois   précédeal  i  33  b,  et  le 

Région  zénithale.  Grande  Oant. 
Boi>v«r.Cœiirde  Ch&rin 

—  nord.  Peiile  Ourse.  Céphée, 

Caisiopée.  —  Au  V.-E., 
le  Cygoe. 

—  esl,   Sagitiaii*.   Sccrpion, 

Aigle.  Lyre;  Hercule, 
Couronne.  —  Au  S.-E., 
Ophiiicus 

—  sud.  VierEe,  Arcturas.  Ba- 

lance, Corbeau. 

—  ouest.  Liûn.  Cancer.  Gé- 

meauï.AuN.-O-.I 


Planètes  sur  l'horizon 


■  CyK 

■ 

■  Net 

L 


Mi^RCURK,  observable  le  se 
MAXii,  dans  la  première  mi 
Jnpiter.  toute  la  nuit. 
Saturne,  — 


Objets  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  Tobservation 

Ophiucus.  36  A,  70,  67,  p,  39;  Amits,  M,  14.  Étoile  de  t6o4. 
Daus  la  Balance,  la  variable  s;  z  (iumelles).  —  Amas. 
Scorpion  «  (jumelles).  —  .,  p.  t.  i.  Anlarès. 
Dans  le  Serpent,  i.  H.  .:  Amas.  M  5. 

Dana  la  Lyte,  0  (jumelles),  iquarlniple.  ;.  11.  Véga.  

Mbireo.  s,  wHt  la  célèbre  6i«  (étuile  la  plus  procbe  de  U 
Terre  qui  soit  vi«lble  dans  nos  laliiudes). 
Nébuleuses  du  Petit  Renard. 


Pendant  les  belles  nuits  sans  Lune 
Aigle  avec  de  bonnes  jumelles. 


regarder  la  Voie  lacUi  dans  le  Cygne 


■ 

^H 

JUIN                                 ^^^B 

, 

de                                                                           ^^^^^^H 

P,  L.    î 

^^^^^H 

3 

j^^^^^M 

4 

M  Occiilt.  de  ^  SaKiliaire  (gr.  4.1).  de  3  b.  30  m.  i  3  hTaTmT^^H 

—  Vd  <C .  â  21  h.,  à  3"  S3'  S.  -  Flor.  du  cornouiller    ^^H 

saiiKiiin,  de  lorpin  brillant  et  de  la  sause.                              ^^H 

5 

M  Occult.de6536B.  A.  C.Cgr.  3,8),  de3h.Sm.l4  h.  10  m.      ^^1 

-  bd-  î  .  à  5  h.,  à  3"  43'  S.                                                     ^H 

6 

J     El  en  oppoEition  avec  le  (V).  —  Flor.  de  la  digitale  el  du     ^^H 

liseron  des  champs.                                                                    ^^H 

7 

V    Cbutefréquenle  Je  bolides,                                                          ^^H 

8 

S    Flor.  data  mauve.                                                                         ^^H 

D.  Q.    g 

D   Qcf  %.à>]  t>..âi"4g  N-                                                          ^H 

lO 

^^1 

i; 

^^H 

%î 

^H 

li 

^1 

H 

V                                                                                                               ^" 

iS 

S 

.L.  16 

D    ï  plus  grande  tlonealion  du  aoir,  34"  38'  E  du  ®. 

'7 

L    Q  d*  (I ,  &  13  h.,  i  4"  44'  N.  Flor.  du  liiecon  des  haies  et 

du  tilleul. 

i8 

M   îrfC.iiib.  âS'-S'N,  -  Flor.  du  lis  jaune. 

'9 

M  Flor.  du  Diilie-pcrluis. 

30 

J     td®. 

It 

V   Flor.  de  la  verveine. 

ai 

S   SolttiCê  iF.ti. 

iQ.zï 

D  cfo-  (C.àoh  ,à5"43-N. 

14 

L 

:lS 

M  Maximum  de  Mira  Ceti  (variable  de  3,3  à  8). 

ï6 

M   9  au  périhélie. 

î7 

I 

>a 

V  Occull.de«'Scnrpion(gr.  4.41,  deîJh.  ï8m.  àoh.  33  m. 

du  29.  Occull,  de  -'  Siorpinn  (gr.  4,6),  de  a3  h.  45  m.  & 

ih.  r  m.du  ig.  ~  Flor.  dulii. 

a9 

S 

3o 

D    ?  stalionnaire,  à  3  h.  —  ^"  en  opposition  avec  le  ®, 

JUILLET 


Constellations  visibles 
à  21  heures. 


KegioD  zénithale.  Dragoo,  Her- 
cule, Bouvier. 

—  nord.   Petite  Ouc»e.   Cas 

—  Mt.Dauphin.Flècbe.Aigle, 

Cygne,    Capricorne.    — 
Ail  S.-E.  Sagillaire. 

—  sud.    Coutonne.    Serpent. 

OpIiiucus.Halance.Scor- 

—  ouMt.  Grande  Ourse.Ctnut 

de  Charles. Chevel are  de 
Bérèmco,  Liot),  Vierge, 


Planètes  sur  l'horizon 
VÉNUS,  le  soir 
Jnpitar.  tonte  U  nuit 

Mars,  -latis  la  premiiTe  moitié  de  U  nuit. 
Saturne,  toute  la  nuit 


Objets  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  l'observation 


mhie. 


Dans  le  Cyene  !  p.  for 

Balance;  -  cii.i|ileéLs 

SaKiit'i'C'  Oel  W  vaTiablesi  ;.  >. 

Flèche,  i. 

Petit  Cheval  ■/ et  i. 

i3o  Girafe. 

Amat  d'Hercule,  superbe  (œil  nu). 


^^^^^^^^^^2^^^^     ^^^^^^^^^^^^H 

JUILLET                                             ^H 

L.    I 

L     ï  â  l'aphélie.  -  5  cT  9-  à  8  h.,  à  3"57'  S.  -  ^  rf  t .  à    ^^| 

^^H 

3 

M  \)(f  lt.iSh..A3"  35'  S.                                                          ^^H 

3 

^^H 

4 

?<  à  l'ap'iKée.                                                                                ^^M 

S 

V     \)  en  opposition  avec  le                                                           ^^^H 

6 

S   cT  0'  ^  Vierge  ,gr.  3.3),  A  lo  h.,  â  <•■■  .y  S.                              ^^H 

7 

^^H 

8 

I.    9  0*  1  Cancer  (gr.  5,61,  i  i3  h.,  à  o-  6'  S.   -  Flor.  du    ^^H 

^^^1 

Q-    9 

M  Flor.de  la  mélisse.                                                                ^^H 

M  Débat  de  TAverse  des  Perséides.  RadtaDl  iiijual    vers     ^^H 

K                                                                                                    ^^^1 

« 

^^H 

i3 

s  !  </  e.                                                     ^H 

"4 

^^1 

L.  tS 

L    Minimum  d'AIgnl,  à  l  h.  5^  m.  —    3    o*    t ,  à  i6  h,,  à      ^^| 

cfi                                                                                                 ^H 

16 

^H 

>7 

H  Qc/  (.  iiB  h.,  àô^SS'H.  — Minimum  d'Algal.  à  zz  ti.      ^^M 

i8 
19 

42  m.  —  Plor.  de  la  bruyère.                                                    ^^^| 

V    FI.  d>:  la  guimauve.                                                                     ^^^H 

30 

S    Minimumd'Algt,),  19I1.  3iin.                                                     ^^H 

Zl 

D  d'à'  (t-àI4l>'-^4''^'^<'                                                    ^^^1 

21 

L    L  ?  plus  grande  éiongati.ia  E.  —  L  ortolan  part.                  ^^^H 

.Q-^3 

^^1 

»4 

M   ï  stalionnsirc,  â  S  h.                                                                 ^^H 

î5 

J     Éfiiles  (ilantea.  — La  guigneile  passe.                                    ^^^H 

36 

V    Etoiles  filantes.                                                                             ^^H 

27 

S    Eloiles  Blanlcs.  —  La  rousserole  du  seigle  part.                       ^^^| 

D    Zl-o-  iï.ài[li.,à3"37'S.-ÉtOileslilames.                        ^^1 

29 

L    i)  d    d.  à  12  h.  à  3>  34'  S.  —  Occull    de  d  SagilUîrs     ^^H 

(gr.  5.6),  de  ïo  h.  40,  à  21  h.  54  m.  -  Éloiies  filantes.     ^H 

Le  martinet  pail.                                                                        ^^^H 

3o 

M  Étoiles  lilantes,  —  Le  bécasseau  passe.                                    ^^^| 

L.  3i 

^^H 

^^M 

E^Bg^^B 

^C 

^^^^^1 

F 

AOUT 

1 

Ce 

niitellations   visibles  à   SI  heur 

1 

L'a<p«ct  du  ^lel  esc  semblable,   le  moi»  utécedenl  à  23  h.  ei   1»^^H 

*UlV>Dt  à  .Q                                                                                                                                                            ^H 

R^ion  zénithale.  Têie  du  Dragon,  la  Lyre,  Hercule.                        ^^H 

—      nord.  Petite  Ourse. —  Au  N.-E.,  Andromède  et  Casïiopée.    ^^^H 

—      est.   Cyene.   Aigle,   DBUpbÎD.Pégase,  Verseau.  Poissons.      ^^^H 

-      sud.  SagilMire,  Scorpion.  Opbiucus.                                        _^^l 

—      ouest.  Courunne.Bnuvier,  C«ur  de  Charles. Chevelura  do  IQ^^H 

nice.  Au  M.-O,.  Grande  Ourse.                                                 ^^^H 

Planètes  sur  l'horizon                      ^^^| 

Hi>itcuKB  le  matiD  jnsqu'au  i5.                                                                ^^^H 

TAatMlesoirsecoot'helerS.  â  i  h.  5  m.  après  le  0.                       ^^^H 

Saturne,  daus  la  urcmiôte  tnullie  de  la  Duii.                                        ^^^H 

j"."™'                              V 

Objets  célestes  remarquables  en  évidence       ^^H 

pour  l'observation                              ^^^H 

Véga,  .  de  la  Ly.e.  double  dans  de.  jut.ielles,  quadruple  daus  un  'i^^H 

e  d'Hetcide"!  <.'  f.  çS,  «  ;  amas.                                                                  ^^H 

i.  9,  >  du  Serpent,  ainaa.                                                                            ^^H 

«,  V,  X,  .,  {  du  Scorpion  :  Aniarés,                                                              ^^" 

Dana  le  Sagittaire  i  ci  -,  couples.  Double  54  e'.  Amas  M.  8,  Variables  X 

etW. 

Pégase.  .1,  ..  1, 

■                Pei>^t  les  belles  belles  nuits  sans  Lune,  regarder  la  Voit  létlit.  ^^H 

^H           le  Cygne  et  l'Aigle  avec  de  bonnes  jumelles.                                          |^^^H 

1 

^^^^^^^â^^^^^^^^^^^^^H 

1 

^^^^H 

1 

3 

3 

V     ï  plus  grande  élongation  du  matin,  ig"  iX'  O  du  0.  —     ^^H 

Le  conirebisant  part.                                                                  ^^^H 

S     La  cigogne  passe.                                                                             ^^^H 

D    Minimum  d'Algol,  A3  h- 36  m.                                                     ^^H 

5 

L    Occull.  de  i  Puissons  (gr.  4,8).  de  2  h.  46  a  3  h.  56  m.  —       ^^M 
Maximum  de:>:  Cygne  (variable  de  5.2  à  i3.5).                           ^^M 

6 

^H 

^Q 

7 
8 

M  Minlmuin  d'Algol.  à  0  h.  25  m.                                                      ^^1 
1     Ëtoiles  filantes.  l'Perséides)  radiant  voisin  dey  Persée.              ^^^M 

g 

d'Algol.  i  31  b.  [4  m.  -  Etoiles  (ilaote:,  rPers4ides)à      ^^H 

^^m 

\l 

s    Etoiles  fi1anies.(Perséiaes)àobstrver(maximuin  habituel).      ^^H 

D     îloiies  (ilanles.  1  PerséidesJ  à  observer.                                         ^^^1 

L    Minimum  d'AlRol,  à  [8  h,3  m  —Étoile»  filantes .(Perséi des)      ^^H 

—  Lacailleparl.                                                                          ^^^H 

i3 

M    ï  0*  >t  ■  ^  7  h.,  â  S"  4S'  N.  —  Etoiles  filantes,  (Persiidea)  à      ^^H 

r.L 

H 

M   !  au  piribélie.  -  Éioiles  filantes.  (Perséides)  à  observer.       ^^| 

i5 

V    00*  C.ài3b..&5°37*N.                                                    .^^H 

«7 
•9 

S    L'alouelie  de  mer  passe.                                                                ^^H 
L   cf  tf  <-à7li-,à2n3N,— Levanoeaupasse.                         ^^H 

21 

^^H 

^  Q 

i3 

l    B  Blationiai'»-                                                                                 ^H 

'4 

25 

S    Minimumd'Algol,à5h.  19  m.  — Le  courlis  passe.                      ^^| 
D   E'o-  î.à5b..i3"4S'S.  — 1)  a"  ï  ,  à  18  h.,  à  3°  41"  S.            ^^M 

ï6 

^H 

ï7 

M  Minimumd'AlRol.lili.Bm.— ;   Ci®.                                   ^H 

38 

H    La  huppe  passe.                                                                                          ^^^1 

■L 

19 

1     Occuli.  de  (■  Capricorne  (gr.  Ï.5),  de  1  b.  0  m.  à  3  h.  i  m.  —      ^^M 

Minimum  d' Algol,  à  11  h.  56  m.  —  Minimum  de  R  Lion      ^^H 
(variable  de  5,9  i  9,7).   —  Le  pipil  des  arbres  part.  Le      ^^^1 

3o 

V    Occult,  de'VerBe3u(^'.  5,3),  deoh.  3im.âi  h-3Sin.  —      ^^H 

3t 

^H 

,f) 

Voir  les  inBtrucliiiDS  spéciales  pages  97  àioS.  Envoyer  tes  obsena-      ^^M 

\ 

■Q  capitaine  commandaDt  Le  Maire  à  M^iaes.                                         ^^M 

SEPTEMBRE 


Constellations  à  21  heures 


mblaUc 


t  A  z3  ta.  < 


R^ioo  lénitliale.  Cygne,  Lyre.  CÉpbÉe. 

—  Dord.  Petite  Oufse.  —Au  N.-E..  ChÈvte,  Pora*e,  Casuioi 

—  est.  Gémeaux.  Bélier.  Andromède,  PëgaEe. 

—  sud.  Aigle,  Sagiliaire,  Capricnine.  Verseau. 

—  ouesl.  Hercule,  Couronne,  Bouvier.  ViarKC- 

Ptanètes  sur  l'horizon 
Ténus  le  soir  se  couche  le  iS,  i  h,  lom,  après  le  0, 

Satienb         —  — 

Nei'Tunk  linns  la  seconde      — 

Objets  célestes  remarquables   en  évidenee 
pour  l'observation 

Dans  Hercule,  bel  amas,  i  doubleet  roiigeâtre,  > .  ,^,  du^ibles.  g5  el 

Dans  lAigle,  doubles  y  et  i5  b. 

■/  du  Uaupliin-,  ;  de  la  Flèche  y  ei  i  du  Peut  Cheval. 

Verseau  :  r,  83  h.  f  940!  ; 

Dans  Andromède  lia  double  y;  la  Nébuleuse, 

Dans  Petsèe.  Algol  :  les  doubles  1  et  ii  1  l'amas. 

Dans  les  belles  nuits  sans  Lune,  on  pourra  chercher  à  distinguai 
le  malin,  A  l'orient,  la  lomiëre  zodiacale. 


^^^^^^D   ^1 

1 

P                 1 

F 

SEPTEMBRE                                          ^^Ê 

■ 

D 

1 

L 

Ëloiln  filantes.                                                                                   ^H 

3 

U 

Ëloilea  filantes.                                                                                  ^^H 

4 

M  L'hirondelle  de  rivage  part.                                                            ^^^^| 

0-  3 

J 

f  àsaplusgrandeéloDgattoD  W.                                                   ^^^| 

c 

V 

7 
8 

S 

D 

ËioilM  aiaotea.                                                                                   ^H 

9 

L 

^^H 

10 

M 

Occuli.  de  <  Caocri  (gt.  5,i)  de  a  h.  3o  m.  à  3  b.  ïS  m.  —  ^H 
La  gorge-bleue  ei  la  pluvier  passent.                                           ^^H 

It 

M 

La  bécassine  passe.                                                                          ^M 

t.  lï 

J 

i3 

V 

^^^M 

■4 

S 

tS 

D 

^^H 

■6 

L 

90"  ï,à3h.,âi«i5'N.— Minimumd'Algol.àBh.Som.  ^H 
L'hirondelle  de  fenéires  part.                                                  ^^M 

'7 

H 

Cfa"  {.it4h..ào°ii'S.                                                                   ^M 

18 

U 

>9 

J 
V 

MiDimum  d'Algol.  Â  o  h.  39  m.  —  L'birondelle  de  cheini-  ^H 
nies  part.                                                                                ^^M 

p.  It 

S 

Ti;<î  i.iiSb.,  à4<'4'S.  —  Minimuaid-Algol.àicb.iSiii.           ^H 

31 

D 

i),/  iI.â3h..à3<>S7'S.                                                                  ^H 

a3 

L 

ÊqHinoxe  d'Aulomni.  —  Le  pipit  des  prés  passe,                             ^^H 

*4 

M 

MiDimum  d'Algol,  à  18  h.  17  m.                                                       ^^M 

î5 

M 

!£  en  quadrature  CK^ddentale  avec  le  ®.                                       ^^^| 

36 

J 

La  grive  musicieDiie  passe.  Le  roitelet  revieul.                         ^^^H 

a? 

V 

i^  à                                                                                        ^^^^H 

Lr.     98 

S 

^  CD  quadiaiure  orientale  avec  le  0.                           ^^^^^^H 

29 

D 

^^^^^^H 

3o 

L 

passe.                                                            ^^^^^^H 

Figvn  tl.  —  Ktbaieute  d'AndioiaMte 

Constellations  visibles  à  21  heures 

L'axpecI  est  semblable.  le  mois  prècedtiti  à  z3  h.  et  le  mo: 

Région  lénitbHle.  Cygne,  Cipbée,  Caasiopee. 

nord.  Petite  Ourse,  Dr«gou,  Grande  Ourse.  An  N.-E,,  Cocher. 
--      est.  Cancer.  Gémcaui,  Bélier,  Pléiades.  Andromède,  Pertée. 

—  sud.  Pégase.  Verseau,  Capncorue.  Poisson  austral. 

—  ouest.  Lyre,  Hercule,  Couronne,  Ophiucus,  Sagittaire. 

Planètes  sur  l'horizon 

Mercukb,  le  soir  du  5  au  i5. 

Vénus  le  Boir  se  coucbe  le  i5,  i  h.  3o  après  le  ®. 

lufiTSK,  le  soie  jusqu'à  11  b. 

Saturne    —  — 

Objets  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  l'observation 

Pégase  ;  1,  ir,  1,  3;  Petit  Cbeval,  yet  i. 

Aigle  ;  y  et  iS  h. 

Lyreii,  J.ç.ajVega. 

Verseau:;,  r,63  H,  f.  94 

Capricorne  :  >,  ^.  /j  et  a. 

Bilier:  y;  Poissons  :<>,;,  f''. 

Baleine  ;  Mira,  y,  ÎJ. 

Cassiopée  :  q  et  i;  Cëpbée  :  f ,  ^,  jc-  (■ 

Dragon  :v,  f,  0, /*. 

Persée  :  Algol  ;  les  doubles  <  et  i|  :  l'amas. 

Dnna  les  belles  nuits  sans  Lune,  on  pourra  cbercbec  i,  di>tinfflwfe)i 
malin,  a  l'orienl.  In  Urnihi  zodiacall. 


OCTOBRE 
H 

M  Maximum  de  R  Hydre  (variable  de  i,S  i  9  gr.) 
J     La  linDite  et  le  pinsoD  passent. 

V  "h  en  quadrature  orieoiale  avec  le  ®.  —  Le  verdier  passe. 
S     S 

,    D    Minimuind'Algol.iSh.33m. 

L    Le  bruant  de  roseaux,  la  grue  et  la  mésange  pelite  chat 

boDoiere  passent. 
H  Commencement  de  l'Averse  des  Oriacides.-'  Le  pinson 
d'Ardenue  passe. 
,    M  MiDimi>nid'Als<)l.àih.2im. 

tt    V    Minimumd'Algol.  àz3  h.iom. 

I«    5    ?  plus  grande  élongalion  du  «oir,  34°  54'  H  du  ®.  — 
L'alouetie  des  bois  et  le  cbarJoaueiei  pa^seiil. 
D    i  rf  •  Scorpion  (3"  gt.).  à  19  h.,  k  o"  10'  N. 
L     5  </  i[.ài8h.,à3''i5'S. -Minimti.nd'Algol.ù;9]i.  Sgm. 
—  La  corneille  gnse  passe. 
i5    M 

"    M  cfo'  (C.à3h.àî''i4'S.  ^  9  i[  ,â9h„à3'>48'S. -9à 
l'apbélie.  —  La  bécasse  el  la  buse  passent. 
J     Minimum  d'AlRol,  à  j6  b.  47  m.  —  Occult.  de  ^  Ophiuchus 
(gc.  5,[).  de  17  h.  ;6  m,  à  [7  h,  36  ni,   -  Le  choucas  passe. 

V  La  corneille  noire  paste. 

19    S    ^■'  c/  it .  à  4  b.  à  4"  25'  S.  —  t)  tf  î  .  i  lî  h  .  à  4'>  11'  S.   - 
Le  freux  passe. 
Q.  30    D    Maiimumde  l'averse.  —  Etoiles  filantes  (On  o  ni  des). 
II     L    Étoiles  filantes.  —  La  lavandière  part.  La  citrinelle  passe. 
93     U  Etoiles  niantes, —  Le  sïzeiin  passe. 

13  M  Occult.  de  1  Verseau  (gr.  S. 2},  de  zo  h.  Sg  m.  à  tt  h.  if>  m. 

Etoiles  glanies.  —  Effenillaisoa  du  marronnier  el  du 

14  J      !  siationnaire.  ï  1  >  h.  —  Étoiles  lîlantes.  Le  tarin  passe 

15  V    Ç  (/  U,à  12  b  ,àa°2i'S.  -  Effeuillaisondu  tilleul. 
s6    S    Effeuillaison  du  groseillier  aoif. 

L.   27     U    Eclipae  partielle  de  Lune  en  partie  visible  à  Bruxelles, 
28     L    EffeuillaisOD  du   groseillier  à  maquereau  et  du  groseillier 

39    M  Minimum  d'Algol,  à  4  h.  3  m.  —  Effeuillai  ton  du  sorbier 

et  du  sycomore. 
3o    M  Bffeuillaison  du  peuplier  blanc. 
Ji     ]     Ëfieuillaisou   de  l'acacia,  du   coudrier,  du   noyer  et   de 


—    t32   — 

NOVEMBRE 


Constellations  visibles  à  21  heures 
L'aspect  du  ciel  esE  semblable,  le  mois  pré<:â<]eni  à  a3  h.  et  le  moi 
vsDt  i.  ig  b. 
RcgtDD  zéniihale.  CaKiiopée.  Andromède,  Persée. 

—  nord.  Petite  Ourse.  <-éphée.  Dr^gnn,  Grande  Ourse. 

—  est.  Lion.  Cancer.  Gémeaux.  Cocher,  Taureau,  Pléiades,  Orion. 

—  sud.  Pégase,  Bélier,   Verseau.  Poissons,  Baleine,  Fomalhaul- 

—  oueBi.  Cygne,  Aigle.  Lyre.  —  Au  S.-O,.  Capricorne. 

Planètes  sur  l'horizon 


Mkh 


ilin  du 


Vénus,  le  soir.  8«  cooche  le  15,  2,3 


I  h.  après  le  1^ 


Objets  célestes  remarquables  en  évidenee 
pour  l'observation 
Dans  le  Cygne,  l'étoile  double  ,î;  ;,  ,»  et  la  6if. 
Pégase,  t,   n,  i.  3.  -  Pein  Cheval,  y  et  i. 
Verseau,  ç,  :.  83  h.  i>'  94. 
Les  Pléiades  (œil  nu  el  jumelles). 
L'Amas  de  Persée.  Algol,  t  et  Ji, 
Taureau,  Aldebaian  et  son  compagnon;  6,  ■,  e  couples  écartés  (jumelles). 
Cocber,  double  14. 

Céphée.  double  et  vaiiable,  S;  ^,  t.  |. 
Dragon  ;  •,  ji.  0,  ,". 
Orion  ;  la  grande  nébuleuse,  lea  doubles  1,  i,  9  Mi. 


^H 

NOVEMBRE                                                  ^| 

^^ 

V    MiDimum  d'Algol,  à  o  h.  5i  m.  —  Effeuillaiaon  du  bouleau,             ^^Ê 

du  catalpa,  du  faux  ébénier,  du  fusain,  du  lilai  de  Perse            ^^H 

H  ._, 

du                                                                                                    ^^H 

^m  ^ 

D   Minimum  d' Algol,  A  zt  h.  40  m.  —  Effeuillaiton  de  l'aubé-            ^^M 

pine.  du  baj;uenaudier  et  du  sureac.                                              ^^^H 

^M  4 

I     rftf  B,à9h..ào"5VS,  -  ï  cC  ®.  —  Effeuillaison  de            ^^M 

l'aune,  de  l'arable  ch»iipêlre.  du  Itlai  et  du    peuplier            ^^M 

^H 

H     5 

M  ESeuillaison  du  framboisier,  du  frêne,  du  néflier,  de  la            ^^M 

symphorine  et  du  tremble.                                                               ^^H 

H  ^ 

M  Hioimum  d'Algol.  à  iB  h.  29  m.  -  Effeuillaison  du  charme            ^^M 

et  de  l'épi  uevineliG                                                                            ^^H 

H  ^ 

]     ElfeuillaiBon  de  la  boule-de- neige,  du  châtaignier  et   du            ^^M 

^H 

H     8 

V    Efleillllaiaanducbéneetdelavlome.                                                ^^1 

H  ^ 

D    5  au  périhélie.  —  :  o"  <t  ■  à  8  h.,  à  2°  ii'  N.  —  Eclipse            ^^M 
annulaire  de  soleil,  visible  comme  partielle  à  Bruxelles.             ^^H 

M  Étoiles  filantes  (Léouides)  à.  observer.                                                 ^H 

Ht  iV 

H,i3 

Hl4 

J    Cf  d"  <  ■  *  S  h.,  à  40  [9'  S.  —  Étoiles  filantes  (Lèonides)              ^M 

■  iS 

V    Qo'  it.ài5h..àT'«>-S.       7,-0-  ((.à  20  h.,  à  4"  44' S,               ^M 

-1)0'  X,àï2h.à4irS.-Eloilesfilanles(LéoBide«)            ^^H 

Hi6 

^H 

^■'■7 

D    Effeoillaison  du  saule  pleureur.  L'oie  passe.                                          ^^H 

Bl8 

I-    S  O'Zr.  àTh-àïM^'S.                                                                     ^H 

■^19 

M   Ç^\y.i7b..ti-,2-S.                                                                   ^m 

^■ao 

^H 

J     Minimum  d'Algol,  à  i  h.  34  m.  -  ï  plus  grande  élocga-               ^H 

lion  du  matin,  i^  34'  0  du  0.                                                           ^^1 

V    Effeuillaisor.  du  Iroene.                                                                                    .^H 

H  43 

D   Etoiles  filantes  rBiélides).                                                                      ^H 

L    Étoiles  (liantes  (Biélides).                                                                      ^H 

^■36 

M  Minimum  d'Alfiol.  à  lo  h.  13  m.  Eloiles  lilantea  (Biélides).              ^H 

■  ^ 

U  Étoiles  filantes  (Biélides).                                                                       ^H 

^■«S 

J    iTo' t).  A  7  b- à  0°  17  S. —  Étoiles  filantes  (Biélides).                   ^H 
V  1wlnimumd-AlEol,ii7b.itn.  -  Étoiles  filante»  (Biélides),               ^M 

^^° 

S    OccuK.  de  ^  Cancer  (gr.  5.1),  de  21  h.  5i  m.  à  la  b.  î6  m.               ^^1 

tions  au  capitaine- commandant  X.c  Maire  à  Malitics.                     ^^| 

Constellfitions  visibles  à  21  heures 

L'aspect  du  ciel  eil  semblable  le  mois  piécéijGitl  à  i3  h.  et  le  roois  : 

Région  zéniibate.  Persie,  Androniède.  Casiïopée,  Bélier. 

—  Dord.  Petite  Ourse.  Céphée,  Dragon.  Grande  Ourse. 

—  est.  La  Chèvre,  Lion,  Cancer,  Gémeaux,  Peiii  Chien.  Taure 

Orion. 

—  sud.  Poisson».  Bélier, 

—  ouest.  Capricorne.  Pégase,  Cygne,  —  An  N.-O..  Lyre. 

Planètes  sur  l'horizon 
Vénus,  le  soir,  se  concbe  le  1 6.  â  3  h.  5  après  le  0. 


Objets  oélestes  remarquables  en  évidence 
pour  rhorizon 
Dans  le  Taureau,  les  Pléiades  (ccil  nu  et  jumelle)  t,  >.  >;  variable  I. 
Mira  Celi  (s  Baleine),  Doubles  -,  et  37. 
L'Eridan;  32  et  ('. 

Dans  Orion.  la  Grande  Nébuleuse,  les  doubles  i.  i.  .,  v. 
Dan>  les  Gémeaux,  Castor,  l'Amas  M.  35. 
Dans  Céphée,  l'étoile  variable  et  double  à;  fi,  i,  f. 
L'étoile  triple  o  du  Cygne;  la  double  y. 
Andromède  y.  double.  NèbuleuAe  (jumelles). 


^^H 

1 

^^^^B~^B 

^^^H 

1 

P 

1 

►  -..-      J 

^^^^^H 

I 

D 

^^^^^^^^1 

■  Q    a 

3 

L 
M 

M 

■ 

5 

J 

g   Plus  grande  élotigalion  du  sûii.  47"  iS'  E.  du  ®.                ^^^| 

6 

V 

liloile  niantes  (Géminides)-                                                           ^^H 

7 

S 

^^^1 

a 

D 

^^H 

9 

L 

e  cC  ®.  _  5  cf  il ,  à  ï2  h.,  à  i-iS"  s,  -  Éloiles  filantes    ^^| 
(GÉDiinides).                                                                         ^^M 

10 

M 

Averse  des  Géminides.  Éioiles  filantes  venant  do  Castor.  A      ^^H 
observer  jusqu'au  u.  Étoiles  lilaDtes  (Géminides),                 ^^^| 

.  L.  Il 

M 

I 

Minimum  d'AIgol,  i  4  h.  17  m,  —  Étoiles  Riantes  Gémi-      ^^M 
Étoiles  (riantes  (Géminides).                                                           ^^H 

tî 

V 

Cf  rf  i  .  à  8  h.,  à  S"  43'  S.  -  i,  a-  iï  .  à  10  h.,  à  4-  27  S.       ^H 
-  r  ^  <(  .  *  '3  h. .  à  4''  58'  S.  -  Étoiles  filâmes  (Gémi.      ^H 

tA 

5 

Minimum  d'AIgol,  à  I  h,  5  ta.  —  (f  tf  Ij,  à  11  b.                       ^^M 

i5 

D 

9   d"  <ï.  à  i[  h.,  à  7"  3o'  S,  —  Occull.   da  .  Verseau       ^^H 
l^r.  4,7),  de  iS  h.  24  m.  à  18  h.  46  m.                                          ^^H 

16 

L 

Mioinium  d'AIgol.  à  21  b.  S4  m.                                                     ^^M 

17 

M 

C?  d-  Zi".  à  i5  h.,  ù  0"  32-  S.                                                             ^H 

Q.  .8 

>9 

M 

J 
V 

!f    d   kf,  Â  l3  h.,  à  0"  2&  S.   —  Occull.  de  y   Poissons       ^^M 

(gr.  4,S).  de  19  b.  26  m.  à  io  h.  [6  m,                                         ^^H 

Minimum  d'AIgol.  à  iS  b-  43  m,                                                     ^H 

31 

S 

Ëloileslilaiites.                                                                                 ^^H 

32 

D 

Seltliii  i-Ristr.  —  Minimum  d'AIgol.  à  iS  h.  32  m.  —  g  es       ^^H 
opposition  avec  le  0.                                                                   ^^H 

83 

L 

Occult.  de  I  Taureau  (gr.  3,6),  de  17  b,  49  m.  à  iBh.  19  m.         ^^H 

«4 

M 

%  à  l'aphélie.                                                                                     ^^1 

L.  a5 

H 

■6 

*7 

l, 

^H 

î8 

S 

19 

D 

3a 
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L 
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MAGNETISME  TERRESTRE 


DÉCLIKAJSOS 


La  déclinaison  magnétique  est  l'angle  que  fait,  avec  le  méiî- 
dien  astronomique,  l'axe  magnétique  d'un  aimant  librement  sus- 
pendu En  Europe,  cette  décliiiaison  est  actuellement  occidentale. 
c'est-à-diie  que  le  pôle  nord  de  l'aimant  dévie  veia  l'ouest. 


Obsirvalions  faiUs 

I  robs^vatoin  fUc(U 

-i.Bvi« 

DiclîaiiHn 

occidaali! 

1895 

I4''40'S 

0,1888            ee-as' 

1896 

1435  s 

0,1890            6634 

1897 

14397 

0,18895           6619 

X898 

14343 

0,18934               66  18 

1899 

14  304 

0,18936s             66  i5 

igoo 

14  160 

0,189414             66  ir 

1"  Les  valeurs  pour  le  i"  janvier  1897  résultent  d'observations 
effectuées  à  Uccle  vers  le  milieu  de  1897  par  M.  Moureaus,  direc- 
teur du  Service  magnétique  de  l'Observatoire  du  Parc  Sainl- 
Maur,  à  Paris,  et  réduites  au  1"  janvier  de  cette  année  ; 

3"  Les  valeurs  au  i*'  janvier  1900  pour  la  déclinaison  et  l'in- 
tensité horizontale  ont  été  déduites  de  la  demi-somme  des  valeurs 
moyennes  bi-horaires  obtenues  sur  le  magnéto  graphe  pendant  les 
mois  de  décembre  1899  el  janvier  igoo.  Pour  l'inclinaison,  elle 
résulte  des  valeursabsolues  obtenues  les  mêmes  mois; 

3»  Les  valeurs  probables  pour  1901  sont  : 


Déclinaison  :  14°! 


Inieniftâ  bor.  :  o,i8g6.         iDctinaUon  :  06*6' 
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REVUE  CLIMATOLOGIQUE  ANNUELLE 

(seplembte  1899  —  août  1900). 

J.  Vincent, 
météorologiste  à  l'Observatoire  royal. 

Les  tableaux  ci-dessous  présentent  pour  l'année  qui  comprend 
l'automne  de  1899,  l'hiver,  le  printemps  et  l'élé  de  lyoo,  des  don- 
nées relatives  à  la  température,  aux  précipitations  atmosphériques 
bt  AU  temps  pcadant  lequel  le  Soleil  a  été  découvert. 
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Les  écarts  tliermiques  les  plus  remarquables,  dans  le  cours  de 

l'année  que  novis  considérons  ici,  sont  ceux  des  mois  de  novembre 

et  de  décembre  iS^jg.  Puis  vient,  au  point  de  l'importance,  celui 

de  juillet  1900. 

Au  mois  d'octobre  1899,  commence  une  période  de  sécheresse. 

à  ppine  interrompue  en  janvier  1900,  et  qui  se  poursuit  jusqu'en 

août  1900, 

Au  point  de  vue  des  heures  de  soleil,  il  n'y  a  A  relever  que  les 

grands  écarts  positifs  d'octobre  1899  et  de  juillet  1900  Le  nombre 

des  jours  sans  soleil  est  toujours  grand  en  novembre,  décembre 

et  janvier;  c'est  un  des  traits  les  plus  constants  de  notre  clinuU.      1 

JAMES-E.  KEELER 

L'astronomie  a.  fait  rÉcenunent  une  perte  sensible.  A  la.  fin 
!  1900,  alors  qu'une  brillante  cairière  s'ouvrait  devant  lui, 
mes-E  Keeler,  direcleur  de  l'Observatoire  Lick,  mourait  ino- 
pcine  âgé  de  43  ans.  Nous  avons  gi  ou  pé. d'après  les 
S  éléments  remis  par  M.  Brenser,  les  ne 


.'tiil  puxluiit-  la.  pKrstvi-rance  et  l'amour  de  la    , 
ience  qui  gjiidaii  avant  tout  ce  regretté  savant, 
f  Le  professeur  Keeler   appartient  à  une  ancienne  famille  amé-    ' 

iC;  son  ancêtre  Raph.  Keeler  s'établit  vers  i635  à  Hartford 
iConnecticut)  Son  père  William  était  comptable  à  botd  du 
MoKtUr  lors  de  la  fameuse  rencontre  avec  te  Mérimat;  sa  mère, 
encore  vivante,  est  la  iille  de  l'ancien  gouverneur  de  Connecticul, 
.Henry  Dutton. 
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James-E.  Keeler  naquit  en  i857  à  La  Salle  (lUinoisi  ;  il 
de  1res  bonne  heure  de  chimie,  d'électricité  et  des  machines 
vapeur.  Ses  parents  s'établirent  en  Floride. 

Encore  tout  jeune,  il  construisit  un  théodolite  et  d'autres 
instruments  de  mesure,  enfin  un  réfracieur  de  a  i/a  pouces,  11 
avoua  plus  tard,  que  ses  observations  et  ses  découvertes  ont  été 
loin  de  lui  faire  éprouver  la  joie  et  la  réjouissance  qu'il  ressentit 
lorsqu'il  vit  pour  la  première  fois  Saturne  dans  la  lunette 
s'était  construit. 

Tandis  qu'il  étudiait  de  1877  i  1881  à  l'Université  de 
Hopkins,  l'astronome  amateur  Keeler   fut  amené  par    divi 
circonstances  à  choisir  l'astronomie  pour  sa  vocation. 

Grâce  à  l'amitié  de  M.  Charles  Rockwell,  il  put  prendre 
part  à  l'expédiiion  qui  fut  envoyée  en  189S  dans  le  Colorado 
sous  la  conduite  de  M.  Holden  pour  l'observation  de  l'éclipsé 

Au  printemps  de  l'année  i83i,  M.  Langley  donna,  à  l'Unii 
site  de  John  Hopkins,  une  série  de  conférences.  Keeler  fut 
des  auditeurs  les  plus  enthousiasmés. 

Avant  sa  promotion,  il  prit  part  à  l'expédition  bien  connus 
Langley  et  qui  avait  pour  objet  les  recherches  de  phy; 
solaire  au  mont  Whitney, 

Keeler  passa  les  deux  années  suivantes  en  Europe,  où] 
travailla  avec  Quincke  à  Heidelberg  et  ensuite  avec  Hi 
à  Berlin. 

A  l'aide  d'un  bolométre  prêté  par  M.  Langley  et  avec  la  ci 
boralion  de  HelmholtK,  il  fil  dis  recherches  sur  l'absorpti 
l'acide  carbonique  par  les  rayons  calorifiques. 

Après  son  séjour  en  .\llemagne,  Keeler  poursuivit  plusieurs 
recherches  sous  la  direction  de  M.  Langley,  jusqu'à  ce  qu'il  fut 
nommé,  à  la  demande  de  Holden  en  18S6,  assistant  du  comité 
Lick. 

Lorsque  l'Observatoire  de  Lick  s'ouvrit  en  ]888.  ilyfut  att 
comme  astronome  avec  la  spectroscopie  dans  ses  attributU 
Dan'i  la  suite.il  s'occupa  avec  un  assistant  du  service  de  l'heur! 

£n  peu  de  temps  Keeler  se  créa  une  grande  renommée  par  les 


sentit 

m 


■il  fut 
omit*] 

leuré.         I 


IX  qu'il  entreprit  à  l'aide  du  spectroscope  de  Brashear  q 

stniire,  sur  ses  donné  es,  pour  le  grand  télescope  de  36  pouc 
Il  releva  les  spectres  des  étoiles  et  des  planètes;  il  découvrit  et 
mesura  spectroscopiqucmcnt  le  mouvement  des  nébuleuses. 

Apres  qu'il  eul  dirigé  avec  grand  succès  l'expédition  de  l'Obser- 
vatoire  de   Lick  pour  l'observation  de   l'éclipsé  de  soleil  du  j 
i"  janvier  1889.  il  reçut  la  proposition  de  prendre  la  direction  de  I 
l'Observatoire  d'AUegheny,  qui  était  vacante  par  la  retraiti 
M.  Langley.  Celui-ci  avait  pris  le  secrétariat  de  la  Smilhsoniaa-  ( 
Institution. 

Après  sa  nomination  de  directeur,  Keeler   épousa  M"^  Coral 
Malthews.  d'Oakly  Plantation  iLouisiane). 

A  l'Observatoire  d'AUegheny, il  accrut  encore  sa  renommée  par  I 
ses  belles  observations  spectroscopiqiies  des  étoiles  et  des  pla-  f 
nëles  Mars  et  Jupiter,  et  aussi  par  les  bons  résultats  qu'il  obtint  1 
de  la  photographie  des  parties  rouges  des  spectres  ;  puis  par 
démonstration  spectroscopique  de  la  roiaiion  des  anneaux 
Saturne  et  de  la  nature  de  ceux-ci;  de  même  par  ses  recherches 

tmr  les  rapports  entre  les  spectres  des  nébuleuses  et  les  étoiles    < 
d'OriOn. 
Le  professeur  Keeler  essaya  aussi  de  découvrir,  à  l'aide  du    i 
spectroscope, la  rotation  de  Vénus;  mais  il  ne  réussit  pas  dans  ces 
recherches  à  cause  de  la  difficulté  du  sujet  La  grande  renommée 
que  le  professeur  Keeler  Vêtait  attirée  eut  pour  résultat  de  le  faire 
nommer,  au  commencement  de  189S,  à  la  direction  df;  l'Observa- 
toire de  Lick,  Holden  étant  venu  à  mourir.  . 
Le  professeur  Keelei  était  docteur  honoraire  des  sciences  de  I 
rUnix'ersité  deCaliromie  depuis  1B93;  il  était  piésident  de  l' Aca- 
démie des  Sciences  et  des  Arts  de  Pinsburgh  pour  la  période 
1696-1S97.  11  a  reçu  en  rSgS  la  médaille  du  prix  Rumford  et, 
en  1899.  la  médaille  Henri  Droper  de  l'Académie  Nationale  des 
|,Ans  et  des  Sciences. 

Ch.  F. 
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STATUTS 


Fondation  —  But  —  Organisation 

Article  premier.  —  Le  i"  décembre  1H94  ^  ^'^  fondée, 
à  Bruxelles,  une  Sociéié  ayant  pour  but  la  vulgarisaiton  et 
l'enseignement  miUuel  de  l'astronomie  et  des  sciences  qui  s'y 
rattachent  (méléocotogie,  géodésie,  physique  dft  globe).  Ses 
efforts  tendront,  non  seulement  A.  développer  ces  sciences, 
mais  encore  A  provoquer  et  à  faciliter  les  recherches  de  tous 
ceux  qui  désirent  entreprendre  des  éludes  dans  cet  ordre 
d'idées. 

Pour  sa  formation  et  son  extension,  on  fait  appel  &  tous,^H 
nom  de  la  science  et  du  piogrôs.  ^H 

Art.  2.  —  Cette  Société  prend  le  titre  de  :  ^| 

Sociiti  beige  d'Astronomie 

Akt.  3.  —  La  Société  est  dirigée  par  un  tonseil  génital, 
dont  la  composition  el  les  attributions  sont  iléterminées  an 


TITRE   II 


Art,  4.  —  La  Société  se  compose  de  membres 
ES  firoUeleurs,  de  mtmbrts  fondateurs  et  de  membres 
',  '—  Les  memhtes  titulaire'-  peuvent  assister 


titulaim^^^Ê 

'es  i'AoMM^^^H 

aux  li^^^H 
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^mons  et  conférences;  ils  sont  élîgibles  an  conseil  ;  ils  ont  la 
jouissance  de  la  bililioihéqiie  et  des  instriimpnls.en  se  confor- 
mant aux  indications  formulëts  par  Its  réglemenis  spéciaux. 

Ils  reçoivent  gratuitement  le  rapport  annuel,  contenant  un 
compte  rendu  des  travaux  de  la  Société,  un  Bulletin  mensuel 
avec  planches,  et  un  Anuuaire  de  200  pages  environ,  renfer- 
mant des  planches,  figures,  etc. 

La  Sociélè  mettra,  en  outre,  à  leur  disposition,  à  des  prix 
minimes,  ou  gratuit  lorsque  l'état  financier  le  permettra,  des 
dessins,  cartes,  plans,  publications,  eic,  qui  ne  se  trouve- 
raient pas  dans  la  bibliothèque  el  qui  seraient  utiles  aux 
recherches  qu'ils  auraient  entreprises. 

Art.  6.  —  Le  titre  de  membre  protecteur  sera  conféré  aux 
personnes  désireuses  de  créer  des  ressources  à  la  Sociélè  pour 
lui  permettre  d'étendte  et  de  multiplier  ses  travaux. Leur  coti- 
sation annuelle  sera  d'au  moins  de  25  francs. 

Art.  7.  —  Le  litre  de  membre  fondateur  sera  conféré  : 

1"  Aux  membres  signataires  des  premiers  statuts  ; 

a"  A  toute  personne  qui  aura  coniiibué  à  la  prospérité  de 
la  Société  par  un  versement  de  5oo  francs  au  moins,  effectué 
en  une  ou  plusieurs  annuités,  ou  en  offrant  à  celle-ci  des 
livres  ou  instruments  qui  lui  seraient  utiles  et  d'une  valeur  à 
estimer  par  le  bureau. 

Tous  les  membres  jouissent  des  mêmes  droits;  toutefois,  les 
membres  fondateurs  figurent  perpétuellement  en  tète  des  listes 
alphabétiques,  et  reçoivent  gratuitement,  pendant  toute  leur 
vie,  les  publications  de  la  Société. 

Art.  8.  —  Le  litre  de  membre  d'honneur  pourra  être  conféré, 
sur  la  proposition  du  conseil  et  par  les  deux  tiers  des  voix 
d'une  assemblée  générale,  aux  personnes  qui  se  seraient 
particulièrement  distinguées  par  leurs  travaux  ou  qui  auraient 
lendu  de  grands  stvÎcis  à  la  Société, 


1 
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TITRE  m 
Du  couiiH  gin&al 

Akt.  9.  —  Le  conseii  giniral  se  compose  de  ( 
consiilUn  effectifs  habitant  la  Belgique,  de  membres  c 
honoraires  éltangers  el  des  membres  du  bureau  comprenant  : 

Un  président; 

Deux  vice-présidents; 

Quatre  secrétaires  techniques  respeciivement  chargés  de 
l'astronomie,  de  la  metéotologie,  de  la  physique  du  globe  et 
des  malhématiques; 

Un  secrétaire  administratif  ; 

Un  secrétaire  administratif  adjoint; 

Un  trésorier  ; 

Un  bibliothécaire; 

Un  bibliothécaire  adjoint  ; 
tous  habitant  Bruxelles  ou  les  environs. 

Pour  y  être  admis,  il  faut  faire  partie  de  la  Société  depuis 
un  an  au  moins. 

Art.  iS.  —  Le  conseil  est  renouvelé  chaque  année,  dans 
la  première  quinzaine  du  mois  de  janvier,  en  assemblée 
générale   annuelle,  expressément    convoquée   dans    ce    but. 

L'année  sociale  commencb  le  i"  janvier. 

Si  une    ou  plusieurs  [onctions  deviennent  vacantes  dans 
l'inlervalles  de   deux  assemblées  générales,  le  conseil   peut 
pourvoi!  immédiatement  au  remplacement,  et  ces  t 
sont  valables  jusqu'à  la  prochaine  assemblée  annuelle. 

Les  membres  sortants  sont  reéligibles. 

Art.   II.  —  Les  présenta  lions  de  candidats  doivei 
adressées  au  moins    li   jours  avant  la  date  de    l'assemblée 
générale  annuelle,  au   conseil,  alin  que  celui-ci  puisse   en 
adresser    une  liste  officielle  à  tous  les  membres,  : 
TG  avant  l'assemblée. 


nseil   peut 
livent  B^^^ 
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^RArt,  13.  —  L'élection  se  fait  au  scrutin  secret. 
^  Art.  i3.  —  Les  membres  empêchés  d'assister  à  l'élection 
pourront  envoyer  leur  liste  île  vote  au  président,  qui  la  trans- 
mettra aux  scruialeurs  devant  rassemblée.  Cette  liste  sera 
valable  A  la  condition  que  l'identité  i(u  votant  soît  reconnue 
par  sa  signature  lisiblement  apposée  sur  l'tnveloppe. 

Art.  14.  —  Le  conseil  général  représente  la  Société  et  en 
dinge  la  marche  scientilîque. 

Il  peut,  suivant  qu'il  le  juge  utile,  décider  de  la  création  des 
sections  d'éludés  qui  tomberont  sous  l'application  des  dispo- 
sitions réglementaires  annexées  aux  présents  statuts. 

Le  burtau  est  plus  spécialement  charge  de  l'administration; 
il  veille  â  l'observation  des  statuts  et  des  règlements  spéciaux 
et  fixe  les  réunions  et  conférences. 

Art,  i5.  —  Pour  qu'une  décision  arrêtée  par  le  conseil  ou 
le  bureau  soit  valable,  il  faut  que  5  ou  3  membres  soient 
respectivement  présents  ;  cependant,  après  une  seconde  con- 
vocation, le  conseil  ou  le  bureau  peut  agir,  quel  que  soit  le 
nombre  des  présents. 

Art.  16.  —  Le  président  a  la  direction  des  réunions  et  y 
assure  le  maintien  du  bon  ordre.  Il  convoque  le  conseil  ou  le 
bureau  chaque  fois  qu'il  le  juge  nécessaire  ou  lorsqu'il  y  est 
invité  par  trois  de  ses  membres. 

Il  signe,  conjointement  avec  l'un  des  secrétaires,  toutes  les 
pièces  officielles.  Les  instruments  et  tous  les  autres  objets  de 
la  Société  lui  sont  confiés,  s'ils  ne  peuvent  être  déposés  au 
local  en  toute  sécurité. 

Art.  17.  —  Un  des  vice-présidmls  remplace  le  président 
quand  celui-ci  est  absent. 

Art.  iS.  -;-  Les  secrétaires  sont  chargés  de  la  correspon- 
dance, de  la  rédaction  des  procès-verbaux,  de  l'envoi  des 
^Bpvocai ions,  qu'ils  signent  conjointement  avec  le  président. 


les  prése.itent  aux  séances  e(  dirigenl,  sous  l'approbation  du 
conseil,  toutes  les  publications  de  la  Société, 

Art.  ig.  ~  Le  secrétaire  administratif  est  chargé  spécia- 
lement de  la  partie  administrative. 

Art.  20.  —  Le  trésorier  s'occupe  de  toutes  les  affaires  fioan- 
ci  ères  de  la  Société. 

Toutes  les  dépenses  doivent  être  approuvées  par  te  ff^ 
sident. 

Art.  31.  —  Le  bibliothécaire  est  chargé,  avec  l'aide  du 
biblolhécaire  adjoint,  de  la  garde  et  de  la  cotlservation  dCB 
livres,  brochures,  collections,  dessins,  documents  et  instru- 
ments, dont  il  dresse  un  catalogue  général. 

Il   tient  note  de  ceux  de  ces   objets  qui  sont  prêtés  i 
membres. 

Il  est  dépositaire  des  archives. 


tés^ 


TITRE  IV 
Admissions.  —  Démissions 

Art.  aa.  —  Pour  devenir  membre,  il  faut 
demande  écrite  au  président,  être  présenté  par  deux  membres 
et  être  admis  par  le  bureau. 

Art.  21.  —  Le  bureau  fait  connaître,  en  séance  mensuellet 
les  noms  des  personnes  désirant  faire  partie  de  la  Société. 

Les  membres  qui  auraient  des  observations  à  faire  contre 
les  candidats  présentés,  devront  les  soumettre  dans  les  8  jours 
au  bureau,  qui  statuera,  ce  délai  expiré,  sur  l'admission  ou  le 
rejet. 

Art.  24.  —  Le  bureau  informe  dans  la  huitaine  le  can- 
didat admis  et  lui  envoie  un  exemplaire  des  statuts. 

i.  —  En  cas  de  rejet  d'un  candidat,  celui-ci  et  as 
n  sont  informés. 


—  '47  — 

Le  bureau  n'est  pas  tenu  de  faire  connaître  le  motif  du 
rejet. 

Art.  26.  —  Toute  démission  doit  être  adressée  par  écrit  au 
président,  au  plus  tard  dans  le  courant  du  mois  de  décembre  ; 
si  les  membres  ne  remplissent  pas  celle  formalité,  ils  doivent 
payer  la  contribution  de  l'année  suivante,  faute  de  quoi  ils 
sont  déclarés  exclus  pour  défaut  de  payement, 

Abt.  27.  —  Si  un  membre  se  rend  indigne  de  faire  partie 
de  la  Société,  IVxclusion  sera  prononcée,  sur  la  proposition 
du  conseiJ,  en  assemblée  générale,  après  une  délibération  où 
le  membre  inculpé  sera  admis  â  présenter  sa  défense. 
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TITRE   V 
Ressources 


tART.  38.  —  Les  ressources  de  la  Société  comportent  :  la 
tisallon  des  membres  titulaires,  qui  est  fixée  à  10  francs 
par  an  ;  celîe  des  membres  ptotecteurs,  d'au  moins  a5  francs 
par  an  ;  les  versements  effectués  par  les  membres  fondateurs 
(5oo  francs);  les  dons  volontaires,  etc. 

TITRE  VI 
Séances.  —  Confirmas 

}  Art.  3g.  —  La  Société  tient  ses  réunions  au  moins  une 
-  mois,  sauf  pendant  les  mois  d'août  et  de  septembre, 
I  Elle  organise  des  conférences. 

TITRE  VII 
Dispositions  générales 

3o.    —    Toute    discussion    politique,    religieuse  ou 

re  au  but  de  la  Société  est  interdite. 


—   14»  — 

Art.  3i.  —  Toute  proposition  de  modification  aux  statuts 
est  examinée  par  le  conseil,  et,  s'il  le  juge  nécessaire,  portée 
devant  une  assemblée  générale  spécialement  convoquée  i  cet 
effet. 

Art.  32,  —  En  cas  de  dissolution,  les  propriétés  de  la 
Société  seront  léguées  â  des  institutions  scientifiques  belges, 
placées  sous  le  contrôle  de  l'Etat,  et  a  déterminer  par  le 
conseil. 

Art.  33.  —  Tous  les  cas  non  prévus  par  les  présents 
statuts  seront  résolus  par  le  conseil. 

Ainsi  fait  et  airété  à  Bruxelles,  le  aS  mars  iSgS. 

N.  B.  —  1°  Les  ritmiùHs  de  la  Société  [art.  28)  se  tiennent, 
le  premier  lundi  de  chaque  mois,  en  VHitet  Ravensieîn,  k 
Bruxelles. 

1"  La  Sociité  reçoit,  avec  U  plus  grand  intéril,  les  observations 
astronomiques  au  météorologiques  faitts  par  sts  membrts, 
ainsi  que  tes  notices  ou  communications  relatives  aux  travaux 
dont  elle  s'occupe. 

Ces  doeuments  doivent  être  adressa  : 

a)  Pour  l'astronomie  : 

A  M.  Dehahi,  répétiteur  d'astronomie  et  de  géodésie  à 
l'Université  de  Liège,  attaché  â  l'Institut  astro- physique  de 
Cointe,  65,  rue  Vieux-Mayeur,  à  Liège. 

b)  Pour  la  météorologie  : 

A  M.  A.  Flamache  (par  intérim),  ingénieur  en  chef  des 
chemins  de  fer  de  l'Etat,  professeur  à  l'Université  de  Gand, 
88,  rue  Philippe-le-Bon,  â  Bruxelles. 

c)  Pour  la  physique  du  globe  : 

A  M,  Eug,  Lagrange,  professeur  a  l'Ecole  militaire,  rue 
des  Champs  Elysées,  60.  Bruxelles; 

d)  Pour  les  mathématiques  : 

A  M.  A,  Damry,  docteur  en  sciences,  inspecteur  du  ser- 


—  149  - 
;  des  poids  et  mesures,  3,  Nouveau  Marchè-auxGrains, 
Bruxelles. 

3"  Les  membres  ont  accès,  sur  présentation  de  leur  carte  de 
membre,  à  !a  bibliothèque  de  la  Société,  qui  a  son  siège  i 
l'Office  international  de  bibliographie.  Musée  moderne,  tous 
les  jours,  de  g  h.  a  midi  et  de  2  h.  à  6  h.  du  soir  (dimanches 
et  fêtes  exceptés)  et  i  la  bibliothèque  de  l'Observatoire 
royal  à  Uccle,  tous  les  jours  non  fériés,  de  10  h.  à  2  h. 

4"  Pour  devenir  membre  di;  la  Société,  il  suffit  d'en  adresser 
la  demande  (art.  22]  au  président  (i),  qui  désigne,  si  c'est 
nécessaires,  deux  parrains. 

5"  Toutes  les  communications  concernant  l'administration 
de  la  Société  doivent  élre  adressées  â  M.  Ad.  Marique,36,  rue 
Potagère.  Les  cotisations,  sans  exception  aucune,  doivent 
élre  envoyées  au  trésorier  ;  M.  Ch.  Fiévez,  58,  rue  du  Pro- 
grès, Bruxelles. 

^P  I.  Afin  de  favoriser  l'étude  plus  spéciale  de  certaines  ques- 
tions, et  de  poursuivre  ainsi  plus  efficacement  le  but  prévu 
aux  siatuts  de  la  Sedéti,  le  Conseil  Général  décide  la  création 
des  sections  d'études  dont  le  but  peut  s'énoncer  comme  suit  : 

I"  La  répartition  de  travaux  collectifs  ; 

2»  L'élaboration  de  rapports  sur  les  travaux  soumis  ; 

3°  L'étude  de  questions  d'ordre  spécial,  de  nature  â  n'inlé- 
ressîr  qu'un  certain  nombre  de  membres,  mais  qui  ne  peu- 
vent toutefois  aller  à  l'encontre  de  l'esprit  des  articles  i"  et  3o 
des  statuts  de  la  Société. 


des  Chevaliers,  Bruxelles 


I 


ANNEXE  AUX  STATUTS 


—   i5o  — 

II.  Ces  Sections,  au  nombre  de  quatre,  ont  pris  coi^^^ 
titre  J^H 

a)  Section  d'astronomie,  ^^^| 

h)  Section  de  méiéorologis,  ^^^| 

c)  Section  de  physique  du  globe  et  de  physique  dans  ses 
rapports  avec  l'astronomie. 

d)  Section  de  matémathiques; 

III.  Les  membres  de  la  Société,  sur  leur  demande  écrite 
adressée  an  secrétaire  administratif,  font  partie  d'une  ou 
de  plusieurs  sections.  Ils  s'engagent  par  cette  inscription  à 
collaborer,  le  cas  échéant,  aux  travaux  de  leur  section. 

IV.  Chaque  stction  est  dirigée  par  un  comité  comptant  au 
maximum  huit  membres. 

Le  président  et  le  secrétaire  technique  de  la  Société  font 
partie  de  plein  droit  de  ce  comité;  les  autres  membres  sont 
nommés  par  la  section  elle-même. 

Le  comité  de  chaque  section,  par  Tintermédiaire  de  son 
secrétaire  technique,  proposera  au  comité  de  rédaction  les 
travaux  â  publier. 

V.  Les  sections  sont  convoquées,  suivant  opportunité,  k 
l'intervention  du  secrétaire  technique  de  section,  qui  signe  les 
convocations  conjointement  avec  le  président  de  la  Société. 

Les  réunion  sont  dirigées  par  un  des  membres  du  comité, 
désigné  au  début  de  chaque  séance. 

A  l'ordre  du  jour  de  ces  réunions  ne  peuvent  figurer  des 
communications  de  nature  à  intéresser  la  généralité  des  mem* 
bres  de  la  Société,  celles  ci  étant  réservées  pour  les  séances 
mensuelles. 


r 


Le  6  juillet  1896. 


SOCIÉTÉ  BELGE  D'ASTRONOMIE 

four  igoi 


M,  Fernand  JACOBS,  astronome  ïmatear,  ii.  rue 
des  Chevaliers.  Bruxelles. 
MM,  A-  FL.AMACHE.   irfiénieur  en  chef  des  Che- 
is  de  fer  de  l'Étal,  professeur  i  i'Universttê 
de  Gapd,88  rue  Philippe-le-Boo.à  BruioUM; 
A.  LE   MAIRE,    commandaDt  d'artilleri«  ra- 
rue  des  Vaches,  à  Malines. 
MU.  le  général  J.  DE  TILLY,  ancien  commandaDt 
de  rÊcole  miiilaire.  membre  de  la  Commis- 
txon  de  l'Observatoire,  membre  de  l'Académie 
royale  des  Sciences,  Bruxelles; 
C.  DUSAUSOY.    professeur    d'astronomie    à 
l'Université  de  Gand.  107,  chaussée  de  Cour- 
Irai.  àGaad: 
Ch.  LAGRANGE.  ancien  directeur  du  Service 
astronomique  de  l'Observatoire  royal,  profes- 
seur à  l'École  militaire,  membre  de  l'Acadé- 
mie royale  des  Sciences.  4ï,  rue  Sans-Souci. 
i  Bruxelles  ; 
C.   LE    PAIGE.   recteur    de    l'Université   de 
Liège,  directeur  de  l'Institut  as  ira- physique 
de  Cointe,  membre  de  l'Académie  royale  des 
Sciences,  Coinie  (Liège); 
E.  PASQUIER.  professeur  d'astronomie  à  l'U- 
niveraiié  de  Louvain,  membre  de  la  Cominjs- 
tîon  de  l'Observatoire,  rue  Marie- Thérése.ii, 
A  Louvain  ; 


CoHSiilltri  iltuagii 


—    tS2  — 

le  gènënl  PENY,  coœniandaat  l'École  ds 
guerre,  la  Cambre,  à  Bruxelles  ; 

E.  ROUSSEAU,  professeur  de  physique  à  ID- 
Diversité  de  Bruxelles,  président  de  la  Con- 
miBsioa  de  l'Observatoire,  to,  lue  Vautler.l 
Bruxelles  ; 

P.  STROOBANT,  astronome  t  l'Observatoire 
royal,  professeur  i  l'Univeraili  de  Bruiellci, 
8,  lue  d'Edimboui^,  i  Bruxelles. 

F.  TERBY,  aslronome,  membre  de  l'Aradèmii 
royale  des  Scieoces,  (>e.  rue  des  Bogards.  1 
Loiivaln  ; 

J.  VINCENT,  roéléorologiste  â  l'Obsen-atoire; 
royal,  5S,  boulevard   Militaire,  à  Bruxelies 
■  MM.IiRESTER.  aslronome.  à  Delfl; 

DESLANDRE,  aslronome  à  l'Observatoire  de 

DU  CELLIÉE-M  ULLER,  aslronome  amaleut 

A  Nimèguc; 
GEERLAND,  directeur  de  l'iDstilut  géo-pby- 

siquc.  à  Strasbourg; 
JL'l.IUS.  professeur  à  l'Inatitul  physique  d'U 

KAPTEYN,  professeur  à  1  Uoiversiiê,  i.  Groe- 

ningue; 
LŒWY,  directeur  de  l'Observatoire  de  Paiis.i 

Paris: 
NIJLAND.   directeur   de   l'Observatoire  d'U- 

trethl ; 
OUDEMANS.  directeur-honoraire  de  l'Obser- 
vatoire d'Llircchl,  à  UtcechI; 
VAN  BEBBER,  directeur  de  la  DiulstSi  Sa- 

aiarti,  A  Hambourg; 
MM.  A.  DAMRY,  docteur  en   sciences,  inspecteur 
du  service  des  poids  et  mesures,  3,  place  de 

Nouveau-Marcbé-aui-GraiDS. â  Bruielleï; 
E,    LAGRANGE,   professeur    de   physique   i 

l'École  militaire,  6o.  ruedes  Champs-Elysées, 

i.  Btuielles; 


A.  FLAMACHE  (par  intiriml.  îngéni. 


B  de  fer  de  l'État,   pipiex 


nchef 


t  Gand,  es,  rue  Philippe-le- 
BoD.  à  Bruxelles! 
DEHAI.U.  répétiteur  d'asironomie  et  de  géo- 
désie 4  l'Université  de  Liège,  atlaché  A  l'Ina- 
lilul  astro-pbysique  de  Coinle,  66,  rue  Vieux- 
Mayeur.  à  hiàge; 
Sicrilaïri aiminislrali/'.ilf.  Ad.  MARIQUE,  docteur  en  sdeiices  naturel- 

las,  3c,  rue  Potagère,  à  Brunelles. 
Triiorùr  :  M.  Ac  FIEVEZ,  à  Boiisforl  ; 

Bibliolkietin  :  M.  En.  NOOY,  avocat.  79,  aveuue  de  Cortenberg, 

à  Bruxellei. 
Biblialhicairi-adjoinc -     M.  H.     WALRAVENS,    méléorologisie-adjoinl, 
charge  du  Bulletin  météorologique  à  l'Obser- 
vatoite  royal,  à  Uccie. 


_    I 
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LISTE  GÉNÉRALE  DES  MEMBRl 


MM. 


'  janvier  igoi 


Membres  fondateurs 

(«I,  7  D»  .lATDT»} 


1 


Jacocs.  Femand,  asttonome  amateur,  si,  rae  des  Chevaliers.  Bmxelics. 
Bavet,  Ad.,  météotologiste  amaieur,  33.  Nouveau-Marcbi-anx-Graini, 

Bruieiles. 
f  DB  BoS.  Ad.,  astronome  amateur,  membre  de  la  n  Royal  astroDomical 

Society  B,  Anvers. 
Db  TtLLY  (général  ]■).  ancii 

de  l'Académie  royale  des 
D  USA  iTso  Y ,  C I .  .p  rofesseu  r  <j  ' 

sée  de  Courtraj,  Gand. 
■J-  GoKMANS.  L..  projesaour  d'astronomie  à  l'Université  de  Bruxelli 


commandant  de  l'Ecole  militaire,  membre 
iencea.  Bmielles. 

Université  de Gand,  Ta7,chaui- 


n  à  l'Observatoire  royal. 
Le  Sans  Souci.  Brnxelles. 
■ue  des  Vaches.  Malines. 
iléde  Louvain.  24,  rue 

site  de  Bruxelles,  pré- 
sr.  Bruxelles. 


Lackanoe,  Ch.,  aociei 
membre  de  l'Académie  royal  des  sciencen. 

Le  Maire,  Al.,  capil.  command'  d'artillerie,  33.  t\ 

pAsaoïEE,  É..  professeur  d'astronomie  à  l'Univer; 
Marie- Thérèse,  Louvain. 

Rousseau,  Er.,  professeur  de  physique  i.  l'Univei 

EÎdent  de  la  Commission  de  l'Observaloire.  lo,  ru 

Tkrbv,    F.,   astronome,   membre  de   l'Académie   royale  dei  sciences, 
96.  rue  des  Bogards,  Louvain. 

Steoobant,  p.,  astronome  adjoint  à  l'Observatoire  royal,  8.  me  d'Edim- 
bourg, Bruxelles. 

VtNCENT.J.,  météorologiste  à  l'Observatoire  royal. 58. boulevard  Militaire. 

Bruxelles.  ^^^^ 

Samuel,  F.,  banquier.  a3,  chaussée  de  Louvain,  Bruxelles.  ^^^^| 

Balat,  Georges,  éditeur,  57.  rue  Potagère,  Bruxelles.  ^^^H 

DB  Grihbekghe.  Rc^r.  ag,  rue  des  Ballgnoles.  Paris,  ^^^H 

Flammarion,  Camille,  directeur  de  l'Observ.  de  Juvisi.  rueCasïni.  I^M^ 

SoLVAV.  E..  rue  des  Champs-Elysées.  Kruxelles. 

't'SANCHRZiAt. .directeur  de  l'observ.  de  San-Salvador(AinériquecentraleJ. 


—  iS5  — 
Membres  protecteurs 

(ÂBL.  6  Dis  statuts) 
MM. 

GoGELS,  H.,  avenue  des  Arts,  Anvers. 

CooPMANS,  Maurice,  docteur  en  droit,  28,  rue  Marie-Thérèse,  Bruxelles. 

FoRTAMPS,  ancien  sénateur,  Bruxelles. 

JouvBNEAU,  A..  10,  rue  du  Marteau,  Bruxelles. 

Lagrangb,  £ug.,  membre  de  l'Académie  des  sciences,  42,  rue  Sans-Souci, 
Bruxelles. 

Lag RANGE,  Eug.,  professeur  à  l'École  militaire,  60,  rue  des  Champs- 
Elysées,  Bruyelles. 

Lb  Maire,  A.,  capitaine  commandant  d'artillerie,  33,  rue  des  Vaches, 
Malines. 

Urrban,  Jules,  i3,  avenue  des  Arts,  Bruxelles. 

ViAL,  J.,  ingénieur-constructeur,  successeur  de  Bardou,  55,  rue  de 
Chabrol,  Paris. 


MEMBRES  TITULAIRES 


MM. 


Abels,  C,  professeur  à  l'Écolo  normale.  86j.  Prinsengrachl.  Amstf 
Académie  royale  de  B'^lgiqtie. 

Aexdemboom,  Ramiin.  114,  Longue  rue  d'Ai^ile,  Aavers. 
Ai-ASiA.  Chrislophe,  professeur,   Royal   Gymnasium,  do  Tempi^ 

daigne).  — 
Adexasduowicz,  ioginieur,  78,  rue  Loiane.  Anvers. 
Almerico  XIX  ScHio,  directeur  de  l' Observatoire.  Vicenza  (Itdie). 
Anastaseiadhis,  a.  s.,  professeur  à  l'École  évangéliqueelârÉcoie  belli- 
nique,  Smjme  (Turquie  d'Asie). 
Anspach-PuusiInt.  A, .ancien  membre  de  la  Chambres  des  repriseotuU. 

143,  rue  Royale.  Bruxelles.  ~ 
AkNOLii,  Henri,  chaussée  de  Ilaecht,  Bruielles. 
AttcTov-sKi.  H, ,météorolc%lile  de  l'expédition  de  la  Beigica  au  Pâle  Snd, 

rue  du  Jardin  Botanique,  Li^. 
Artus,  Virgile.  Wasmes. 
ARVANiTAKis.  G.  L,.  professeuf  au  Séminaire  du  Sl-Sépulcre,  Jénmlta 

(Syrie).  - 
Atbn,  A.-H.  W.,  Wormerveer  (Hollande).  — 
Ai;bn.  A.-C,  (M,  B.  A.  A.),  Portinscale-Keswiek,  (Anglelarre). 
Babakinb,  professeur  à  l'Ecole  reale  de  Romny.  gouvernement  de  Pol- 

(avB  (Russie  méridionale). 
Baes,  Louis,  étudiant  à  rUaiversité  de  Bruxelles.  44,  avenue  Ducpfr 

tiaui.  Bruxelles. 
Balat,  Alexandre,  à  Tchivobane  (Kassal).  Congo. 
Balat,  Georges,  éditeur,  57,  rue  Potagère.  Bruxelles.  F. 
Balbi.  Joseph  (comie).  Vincence  (Italie). 
BAtLl.AUX,  B.,  dtrecleurde  l'Observatoire.  Toulouse. 
Bansbux,  Ph.,  directeur  du  charbcnoage  du  Horloi,  Tilleut. 
Barhango  Pahdo,  J,-C. -Gabriel,  3i,  calle  de  los  Angelo»,  Tul« 

E.-H.  (Mexique). 
BARna.-JHEWKR.  B,,  iio,  nie  Pieis,  Bruielles. 
Bareel.  Victor  (R.  P.),  S.  J.,  professeur  au  Collège  desjésuitec,  1 

des  Récollets,  Louvaln.  4- 
Baron£.  Giovanni.  Alassio.  Gênes  (Italie). 
Bakrango  Pardo.  L.'G.,  Tulancingo  E.  do  H.  (Mexique). 
Batteux.   traducteur  iégal  près  la  Cour  d'Appel,    48,    rui 

Ixelles,  — 


-■»s>- 


Battigelli.  F.,  (le  chevaTier  François). 
Baie,  à  Ardenza  près  Livi 


BAUt 


r,  Sainl-Jos 


BlAM 

lES 


Bavais,  FlOlen 

Bayet.  Ad.,  méléotologiEte  a 

Bruxelles.  P. 
Beceeb,  conalructeur  de  balances  de  précisii 

beek, 
Bklot.  conslnicteur  d'însliumcDts  de  préci! 

Bruxellet. 
Bkmsett,  Edgard.  astronome,  Wilmingion,  Ohio,  U.-S. 
Bekbeiuch.  astronome.  Recken  Inslitute,  Beilm. 
Bebvdt,  Wilbem,  étudiant.  Ilmenau  (Thunnge).  — 
Bbhseizo,  (Henri  Aiinari  di),  officier  capitaine  de  cavalerie,  76,   rue 

Niïïa.  Turin  (Italie).  -J- 
Beunï.  Adrien,  Faubourg  de  Soignies.  (Nivelles). 
BuMOKTi,  Joseph,  attaché  au  minisiÉre  de  rinlétienr  à  Rome  (Italie), 
_  BiAMcni.  Franco,  Induno  (Olona),  (Prov.  de  Como,  Iiatiej. 
FHEIM,  R..  sénateur,  3,  rue  Failboat,  Pans. 
lOFL.   Louis,   sou  S' lieu  tenant  à   l'École  d'application,  à   La   Cambre. 
lielles.  — 
B-BOESE.  S.-P..  chezMM.  Burke  et  Delacroix,  à  .\iger  (Algérie.) 

BoBt,  Paul,  nécanicien-construclcur.  17,  chaussée  de  Wavre,  Bruxellet. 
BoKAPABTs(Monseigneur  le  Prince  Roland),   10.  avenue  d  léna,  l'aris. 
BoosïAjtu  (Mi'«  W.-A.-C.I.  Cîroenmarkl,  Garinchem  (Hollande).  — 
E  Maurbgnault.  J.-J.-A..  2.  Vaart  Z.-Z.,  Assen.  — 
lo&HRBSTBB,  C,  24,  St-Anna5lnat.  Nimègue. 
lauciiAXD,  Claude,  7.  rue  Sébastien  Gcyphe,  Lyon.    1 
~  «MAïf,  A.,  professeur  à  l'École  moyenne,  Zwolle. 

",,  profesaeurà  l'Université  libre. 5:.  ruedela  Ruche. Bruxelles. 
UKowiTZEK,  Th.,  docteur,  gemeinde-arzi.putiachach,  N.O.  Sûdbahn. 
'.  Albert,  docteur  en  sciences,  tyi,  chaussée  de  Wavrc    Bruxelles. 
■BKASllt.\n,  John. -A.  (F.-R.-A.-S.).  Piltsburg.  Allegheny  (Pennsylva 
Bbatiano  (le  f;éEéral  C.^  directeur  de  l'Instiiui  géographique  de  l'arml 
Bucharest. 

Ï:eh,  Léo,  astronome, M anora  Slerwarte.  Lussinpiccolo  (Istrie). 
BB.  J.-A.,  docteur  êa  sciences,  président  d'honneur  de  !a  Sociiii    \ 
momi*  fotilttirt  des  Pays-Bas,  Delft. 
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Bkialuokt  (gânéral).  7,  rue  de  l'Equateur,  St-Josse-ien-l' 

Beiciiaux.  a.,  chimiste.  2ï6.  rue  delà  Victoire,  Bruxelles. 

Bkuch,  a.,  ^4.  Wijlenbachstcaat.  Amsterdam. 

Brunel.  George»,  m&ilre  de  conléreoces,  S.  rue  Daguerre,  Paris. 

Bvis,  Cb,,  accien  bourgmestre  de  la  ville  de  Bruxelles,  40,  ruednBMU- 

Site,  Bruxelles.  — 
BuLTiNCK,   A. -M.,  professeur  à  l'École  de  oavigatîoa  et   lienlenaiit  d« 

Marine.  4g,  rue  Sainl-Petecsbourg,  Oslende.  — 
Caland.  p.,  ancien  Inipecleut  du  service  des  Eaux,  La  Haye.  — 
CiU-AND.  M.,lDgèuieurdes  Hauts  et  Chaussées,  Alkmaar(WaienlTaal].- 
Ca>cenen,  directeur  de  lécoie  de  garçons,  PDinte-à-PitTc(GuadeloqpeJ,t. 
Cantraime,  EugéDc.  i5.  Montagne  du  Paru.  Bruxelles. 
Capazza,  Louis,  ingeoieur,  107,  avenue  Marie-Hentielie. 
Cakon,  Georges,  à  Llllebonne  (Sciue-lulërieure) 
Castbllani  (le  commandeur  Guglielmo),  Rome,  f. 
CA[;iiEsi.iiiR,  Emile,  10,  rue  de  Crayer.  Bruxelles. 
Cbrulu,  Virieozo.  astronome.  Observatoire  privé,  Teramo  (Ita! 
CuALAs,  A-,  boulevard  d* A rgenson.  Î6*is,  Neuilly,  (Par 
CUAMUAHN,  Xavier,  ingânieur.  Jtj,  avenue  Louise,  Bruxelles, 
CHANTBEI.LE,  Auguste,  43,  rue  Saint- Georges.  Bruges. 
CuARBD,   J--B,,  professeur  A   l'Université  libre  de  Bruxelles,  go,  nw 

Dailly,  Scbaerbeek. 
Cujuu-gt,  Siraton- Robert,  à  Argentières  (Frasserands),  par  ChunoKÏx, 

Haute-Savoie. 
CsEviLLE,  A.,  adjoint  du  génie.  69,  rue  de  la  Cousolaliou,  Bruxelles. 
C1.AES,  directeur  du  Mont-de-Piêté.  Malinea. 
Closset,  Emile,  ingénieur.  2ù,  rue  Sajnt-Joan,  Bitixellet. 
Cdgel£,  h.,  avenue  des  Arts,  Anvers.  P. 
Colas.  Maximiltcn.  rue  de  l'Eoapereur,  Bruxelles. 
CoLLEYE,  P.,  lils,  rue  des  Drapiers,  ao,  Bruxelles. 
CoopuANs.     Maurice,     Docteur    en    droit,     z8,    rue     Ml 

Bruxelles,  P. 
CoNsTANTiNEscti.Emm.,  profesMur  au  Lycée  National ,6,rtie  DuadUfitn, 

Jossy  (Roumanie). 
CosTE,  F.,  bourgmestre  de  Tilleur  (LiégeJ. 

CouUAMOU,  professeur  à  la  Faculté  des  Sciences,  Jaisy  (Roumanie], 
CoitTuaiEx,  Casimir,  docteur  en  sciences,  proies!         '  ~ 
Cruds.  L-,  directeur  de  l'Observatoire  de  Rio  de  Janeiro  (I 


ladeloqpejit. 

s.  go,  nw 
Chunonix. 

1 

DiudUfitn, 

isy  (Roumanie],  J 

■  A  Deoée.        ^^J 

eixo  (BréBil),^^^^ 
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i.  E.'H.-J.,  117,  Parkweg,  Anwtwdam. 
,  CoïLiTs,  avucat,  96,  boulevard  de  Wawrloo,  Btuielles. 

Daquim,  Em.,  professeur  de  physique  au  Lycée  de  Bayonne,  à  Bayonne. 
Villa  des  Rosiers  (Basses- Pyrénées). 

Damas,  V.,  njeaui  Laines.  66.  Brunelles.  — 

Damrv.  Alberl,  docteur  en  sciences,  inspecleur  des  poids  et  meiurM, 
place  du  Nouveati-Marché-aui-Grains.  3,  Bruxelles. 

Damvandvitcu,  Miloche.  ingénieuf,  Hôlel  Nalioual,  Belgrade  (Serbie). 

DsnGE.  professeur  à  l'Université.  57,  bouWard  Léopold.  Gand.  f 

Dahco.  Emile,  lieutenant  d'artillerie,  membre  de  l'expédition  anlarcti- 
belge,  i 

D\vï,  Arsène,  instituteur,  à  Viaaeiche  (Ille-et- Vilaine),  — 

De  Bantbklé,  assistant  à  l'Observatoire  royal,  i,  rue  ArcbimËde,  Bru- 
ielles(g,-L,). 

Debekgue.  ingénieur  (pris de  Fort  National),  Michelet  (Algérie).  — 

De  BstiLB.  Rémi,  candidat  en  sciences  nalurelles.  log,  avenue  du  Mou- 
lin, à  Forest  lez- Bruxelles. 

DE  Bu,  Henri,  3o.  Schiehade.  Rotterdam,  — 

Ds  BoË,  Ad,,  astronome  amateur,  ig,  place  de  Meic,  Anvers.  F.  7- 

De  BRABAHDÈitB,  V..  avocat,  rue  des  Deui-Églises,  Bruxelles.  — 

Db  BaoucEâiŒ,  professeur  à  l'École  libre  d'enseignement  supérieur,  ave- 
nue Louise.  4ir  Bruxelles, 

DE  C Al, WABBT (baron  Eugène),  Matadi  (Congo),  f. 

DE  Castro,  Alvarez.  io3,  Scrjfa  (Rome). 

DE  Cbuster  (R.  P;,  s.  J,.  professeur  de  sciences  au  Collège  St. -Michel, 
rae  des  Uiselines,  Bruielles.  — 

Db  Cocb,  Ctiarlea,  ingénieur,  S.  boulevard  du  Jardin  Botajiique.  Bru- 
xelles. 

DE  CaouPBT,  Léon,  Soumagne  par  Micheroui. 

Db  Cdïfeh.  lieutenani  général,  3i,  rue  du  Taciturne.  Bruxelles. 

Db  Falque,  Fcruand,  rue  de  la  Cousolaiion,  jyb"»,  Schaerbeek.  — 

DE  FoRCBViLiB.  Jcan,  7.  rue  de  Madrid,  Paris. 

DB  Gerlacrs,  Ad.,  capitaine  au  loug'  cours,  comoiandanl  de  l'expédition 
antarctique  belge,  boulevard  Charlemagne.  Bruxelles. 

DE  Gkiubkkgue,  Roger  (vicomte).  35.  avenue  de  l'Aima.  Paris,  F. 

DEUAI.U,  Marcel,  rèpéiileur  d'astronomie  et  de  géodésie  à  l'université  de 
Liège,  66.  tuo  'Vieux-Mayeut,  Liège. 
■  Hebn.  p.,  professeur  à  l'Université.  9.  rue  Monulphe,  Liège 


a  Vilna,  5,  r 
o%  Keaszew^k 

DB  LA  GdABDI, 


e  du   Garnît, 


r-g*ographe.  profosieat 


DB  HcMPTiHiie,  Alciandre,  56,  rue  de  la  Vallée,  Gand. 

De  \*,e»,  Ernest,  inspecteur  géaèral  des  Mines,  zz,  rue  de  la  Chaussée, 

■.  direclour-rodacleur  du  journal  SMro-Z^paira-Skm. 
je  Guécrguiefsicî.  (liussie). 
I,  Cajeian.  Romunoro  (Russie),  f. 
i  ¥  L..\Hoz,  Ernesto,  7,  Fernando  el  Santo.  Madrid. 
DE  Lan«e.  ]r.  Dan.,  Plaal  Muidergrachi,  3i.  Amsterdam. 
Delannoï,  directeur   du   service   Météorologique 

Etterbeek. 
Delcroui,  Emest.  profeaseur,  47,  chaussée  de  Wavre,  Ixelles. 
DeMaN.  U..(Mn-).  Sl-Pielersiraat.  Midderburg  (Hollande). 
Obmanct.   St.,  (chanoine),   professeur  de  physique  à  l'Unive 

LouvaiD. 
Demanet.  Alexandre,  à  Farciennes  (Haina 
DE  ME((imABAi.-TAMBORRei..  Joacbiin.  ing 

à  l'École  militaire,  t3.  Palma.  Mexico. 
DE  MooH,  étudiaat  àlécole  polj-tech nique  de  l'Université  de  Bruxelles. 

i5,  rue  Seutin,  Bruxelles. 
DBUDitLiH.  répétiteur  d'analyse  à  l'Université  de  Gand.  70.  rue  Vaoder- 

linden.  Bruxelles. 
Db  Muvno:,  R.iabbé).  docteur  en  sciences  physiques  et  mathématique*, 

Sous  Régent  du  Collège  du  Pape.  Louvain, 
De  Naïek,  industriel.  Willebroack, 
D'E.V(iBi.HANn.  baron  (D'),  conseiller  d'état,  directeur  de  l'Observatoire 

da  Dresae,  rue  Liebig,  i.  ^^_ 

DB  RiBEAucouRT.  Robert  (comte),  château  de  Perck.  Vilvorde.  f.     ^^H 
De  Riddeh,  P.-J..  observateur,  me  du  Pré,  47,  Ledeberg.  ^^H 

De  Roqoigmï-Adanson,  G.,  météorologiste.  Moulins  (Allier).  ^^H 

Dbkschsid.  Gustave,  docteur,  tî,  rue  des  Drapiers, 
DB  SAtNTicNON.  Femand,  maître  de  forges,  A  Longny-Bas  (Meurihe  et 

Moselle]. 
db  Sak-Roman.  Juan -Gonzalez,  Calle  de  la  Magdalena,  Cuarto-Segundo 

ed  Madrid. 
Dkscboiz,  Léon,  météorologiste  (observatoire  privé).  6a,  boulevard  ]our- 

DasaiLLia^v,  J.-P.,  villa  Roccamare,  Cannes  (France), 
Dbslanuke.    Henri,  asironume   à   l' Observa  loi  rc  de   Paris,  43,  rue  de 
Rennes,  Paris, 


:  orientale). 

e  NicoUEtskiia,   ig,  SaïDt-Pélersbourf;, 


Dksuet,  à  Maldeghem  (Pland 
DE  SouBOTTiNK,  Nina  (M"n,  I 

(Russie), 

Deshivieres,  avenue  de  la  Grande- Armée,  loJi(,  Paris.  — 
Desbjviëjies,  Observatjiie  de  Ouézy,  par  Cesny- au i- Vignes  (Calvados), 
De  Tillv  (générale,  aocieo  commacdaut  de  l'Ecole  militaire.  Biuxellea. 
Dnlcht  Siiivairlt  (ôireclian).  k  Hambourg. 
Db  VtNCK,  René,  me  Royale- Extérieure.  321,  Bruxelles. 
PK  Waard,  M,-J..  docteur,  arts.  Probolingo  (Javaj, 
DE  Waf.v,  ingénieur,  vérificateur  adj.  des  poids  et  mesures.  8î,  rue  du 

Mar<.hë,  Bruxelles. 
DE  Zaleski,  Gabriel,  camérier  secret  de  S.  S.  Léon  XIII,  château  de 

Vielona  iCiekiski-Tchekiscko),  Gouver.  de  Kowiio  (Russie). 
DiEKCKX,  H.,  rédacteur  au  Pricuruur,  Anvers.  — 
DuiTEAU.  S.,  homme  de  lellxes,  Bruxelles. 

DoLK,  W,,  docteur  endroii,  Be^uidenhoul,  3J,  La  Haye,  S'Gravenhage. 
DoNBTix,  A.,   liauienant-colouel  d'artillerie  retraité,  quai  de  Fragnée, 

Liège.  — 
DooHE,  Jean,  docteur  en  médecine,  à  Verviers.  f. 
DiECHsEi..  Max.  éiudiani  en  astrouomie,  à  Freuburg,  Albertstraasse 

(Allemagne), 
DxiKCEANO,  R,,  lieulenanl  au  6""' régiment  Calarasi,  Ploeai  (Roumanie), 
Dbosten,  Robert,  construcieur.  rue  du  Marais,  4g.  Bruielles. 
DV  CBLLlÉE'ML'iJ.Eit,  astronome,  Nimégue  (Pays-Bas). 
DU Celliee-Mvller,  K,-G., docleur  en  droii,  villa  Park,  ro,  Mastricht.  — 
DU  Celliée-Muller,  J.-C,   Inspecteut   des  cbemius  de  (er   de   l'Elat 

néerlandais,  Utiechi. — 
DU  Cklliée-Mullbk,  L-],  ancien   ingénieur  des  Pouls  el  Chaussées, 

Berghen  Daische  weg.  35,  Nimègue. 
DD    Celliee-Mulleh,   L.-W.    capitaine  en   retraite,   Bergen   Daische 

weg,  Nimègue.  — 
DuFODR,  Charles,  prDf.J'asIronomieàl'Uiiivetsitède  Lausanne,  M  orges. 
DciumiN,  directeur  au  Ministère,  rue  du  Pôle  7,  Bruxelles, 
DwLAU  et  C,  libraires-éditeurs,  Soho  square,  London  W.  (England). 
DU  LiaoNDBS  (vicomte),  colonel  d'artillerie.  Bourges  (Cher). 
DU  Monceau,  (comte),  sous-lteu tenant  aux  grenadiers,  102,  rue  Siévin, 

Bruxelles.  — 
DCMONT,   P.,  vérificateur  des   poids  et  mesures,  3i,   tue  de  l'Église. 

Broxelles. 
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DuNLOr-Hmsas.  A.-M..  OTaogesiagel,  4.  Nimègoe. 

Dui-ONT,  Joseph,  arliite- musicien,  40.  rue  de  I  HApilal.  Bruxelles,  t 

DnsAVSOis.  CI. .proies.  dastrODomiei  l'Uni  veni  té.  107.  chaDMie  de  Coor- 

Uai.  Gaod. 
DuVAL-YsEi-aH,  74«.  Keniingioo  ParL  Road.  W.  London. 
Dwklsbavwixs-Dehï,  proleueiir  de  loÉcattique  i  VUnivercitâ  de  tJIgt. 

quai  Marcellii,  5,  Liège. 
Dwelshaltwiks-Dekv,  fils,  assistaot  de  physique  i  rUniversité,  qa^ 

MarcelUs.  5.  Uégn.  — 
EciNins,  directeur  de  l'Observaiaire  d'AthËnes  (Grèce). 
EuPAiH.  Em.  commis-chef  â  l'adminiiiration  des  chemins  de  far  de  VÈUt, 

34.  rue  Gode  Charles,  Ixelles. 
ENGZLBAitD  (d'),  { D').  diiBCieur  de  1  Observatoire  de  Dresde,  i,  me  dfl 

Liebig,  Dresde. 
ËHLBKT,  docteur,  astrononame  de  l'Observatoire  de  Strasbouri;,  -{- 
EscHBAca.  Job.,  Orange  Plein,  i3,  Deii  Haag.  La  Haye  iHollaade). 
LoMOW'Oi'OLO,  Georges  1,  ï6,  quai  Anglais.  Saint- Pétenbourg. 
Fabry  (capitaine),  attaché  au  service  géodésique  g'  de  ligne,  Brnxeltet. 
Faivrk,  Ern.-B..  raanularluriet,  10.  rue  Chateaulin,  Nantes. 
Fai-K,   directeur  Ue   l'iniitiiut  géographique,    17,   rue  du    pBicbemts, 

Bruxelles. 
Fahuah,  Maurice.  14.  me  Chalgnn,  Paris. 

FASTENAKBt..  appariteur  à  lécole  Militaire.  Bruxelles  [La  Cambra).  — 
FmvBZ.  Charles,  trfesorier  de  U  Sociëié  belge  d'Astronomie,  Boitafort. 
FiscH.  A,,  opticien.  70,  rue  de  la  Madeleine,  Bruxelles, 
Flauach£.  ingénieur  en  chef  des  chemins  de  fer  de  l'État  belge,  pro- 
fesseur à  l'Université  de  Gand,  16.  square  Gutenberg.  Bruxelles,  F. 
Fi-AtiMAitiON,  Camille, directeur  de  l'Observaioiie  de  Juvisy.  rue  r<"tp', 

Paris.  F. 
FoEKETER,  direclenr  de  l'OUservaloirB  royal,  Berlin. 
FoïTTtNGKR,  Jules,  ingénieur,  Hol!ogne-aux-Pierres, 
Fontana,  Giacomo.  4,  Saliia  délia  belia  Giova 
FoNTsenÈ,  Eduardo,  168,  Rosselon,  Barcelone. 
FOBTAMPS,  ancien  aénaleur,  Bruxelles.  P.  f- 
FouBMH,  Alfred,  oplicieu,  18.  rue  de  Biuel,  Malines. 
Frahcois.  instituteur,  Vrocourl.  par  Sougeons  (Oise). 
Frbntz,  Louis-Henri,  ingénieur,  l,  rue  Mèdori,  Lael 
GABaiBLY,  rue  des  Thermes,  Amélie-les- bains  (France]*' 


(près  Liège). 
Oenei  (Italie^.  - 
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GABâviLO,  Julio,  directeur  de  l'Observaloire  astroDOtnique  natirmal. 
BoRota.  Apaxiado  n»  390  {Rèpublica  de  Columbia), 

Gaitdibert.  C..M..  Vaistin  (Vaucluse)  France. 

GaiTlSk.  Raoul,  professeur ï  l'Obseivatoire  de  Genève. 

Gavrilescu,  lieutenaulde  la  mariue  Roumaine,  Galatz,  (Roumanie). 

Gbrabd,  Léon,  professeur  à  l'Univeisilé,  docleur-adjoini  à  Tlnslitut 
Solvay.  6,  rue  du  Méridien.  Bruxelles. 

Gebiand.  g.,  docteur,  professeur  à  l'Université,  Strasbourg. 

Gkviks,  Cbatlea.  Missenbourg-Edegem. 

GiFE,  Louis,  78,  avenue  des  An»,  Anvers. 

GtUJs  (capitaine  commandant),  adjoint  d'étal-major  au  10°  de  ligne,  rue 
de  Virton.  6,  Ailon. 

G10VANNOZ21,  G.  (V),  directeur  de  l'Observatoire  Ximénien,  Florence 
(Italie). 

Gehrasd,  Léon,  professeur  à  l'Université  libre,  6,  me  du  Méridien, 
Bruxelles.  — 

Gevbrs,  Cbartes,  à  Missembourg-Edeghem, 

GiLLis.  capitaine  commandant.  Institut  cartographique,  la  Cambre, 
(Bruxelles),  — 

GoDBFHoi».  Joseph,  major  honoraire  de  la  division  d'artillerie,  73,  avenue 
Louise,  Bruxelles,  f 

GoEDSEEi^,  E..admimstrateur  inspecteur  de  l'Observatoire  royal,  Uccle. 

GoEMANS,  L-,  astronome  honoraire  à  l'Observatoire  royal  et  professeur 
à  l'Université  libre,  Bruxelles.  F.  f. 

GoGou.  C.  professeur  à  rUoiversité,  Buchareat  (Roumanie),  t- 

GâS-XAl.EZ.  M.,  assistant  à  l'Observatoire  Flammarion,  Bogota  (Colom- 
bie). - 

GoHZAt-EZ  B.  José  H.,  officier  d'Académie  de  France,  Bogota  (Colombie). 

GossELiN,  E.,  répétiteur  de  physique  à  l'Ecole  Militaire,  a8,  rue  du  Por- 
tugal. Bru  10  lies. 

GovaEKTs.  Hector.  3,  avenue  Louise,  Bruxelles. 

GovAEBTS.  Léon.  88.  rue  de  Liedekerke.  Bruxelles.  — 

GouKA,  J.-A.-J.,  69,  van  den  Bosch  slraat.  La  Haye. 

GaAViLBSCt;,  lieutenant  de  la  marine  roumaine,  marine-casino,  à  Pola 
(Autriche). 

Grsïsok,  Emile,  directeurgénéral  honoraire  de  l'enseignement  supérieur, 
Bruxelles.  — 

GuNB&Ki^uSi  P  ,  homme  de  lettres,  17,  rue  des  Sables,  Bruxelles. 
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Grobjban.  Alexandre,  éi«ve  iDgénieur,  nie  de  i'Equalcur.  t.  Bre^a.    \ 

Gbotbndohst.  F.  W-,  dociBur  en  médecine,  Harhngen, 

Grunbr,  Paul,  docteur,  piiv.  Doi:ciit,  3,  Nèeaeoxvez,    à  Beroe  (Sdïm^. 

GiieTANT,  Albert,  i5,  rue  Cuvier,  Lyon,  (Rhàriel  France. 

GuKbih.  Fernand,  90BIS  bouletard  Rochcchouarl  A  Uontmani«(Pin^  I 

GuiciiaTBAit,  G.  H„  ito  W.  14  sitcet,  New-York. 


GUILLAUMB,   ]., 

(Rhône). 
Gtti-Ly,  direcleu 

GOTJMIR.  OUis,   I 
GïLDEN,  H.,  dit 

Hacck,  Charles. 
Hamburcir,  J. 


robservatuite  de  Lyon,  St-G 

'  de  l'obtervatoiie  [Kipulaire  de  Rouen  (Fiaiice)J 
2.  quai  Ouesl.  bassin  de  joDction,  Anvers. 
jeteur  de  1  Observatoire  de  Stockholm  (Suéde),  -j 
:oiilroleuc  a  la  Ditectiou  des  contributions.  Anven. 
SSt.  Heerengiacbt,    Arosieidain. 


Hansiï,  Alexis,  astronome  à  l'Observatoire,  4,  Otorîanskaia,  Odeatt. 


(Rus 


o). 


Harrov,  directeur  do  l'Ecole  normale  de  I  Élal,  Verviers, 
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Le  premier  contact  avec  l'ombre  se  fera  à  137®  du  point  Nord 
du  disque  lunaire,  en  comptant  vers  l'Est;  le  dernier  contact  à 
ir>6<>  vers  l'Ouest;  dans  les  deux  cas,  pour  l'imagée  directe. 
La  Lune  se  lève  à  Bruxelles,  le  27  octobre,  à  16*»  29™ 
Cette  éclipse  sera  visible  dans  la  moitié  Xord-Ouest  de  l'Amé- 
ricjue  du  Nord,  dans  la  moitié  occidentale  du  Grand  Océan,  en 
Australie,  en  Asie,  dans  la  plus  grande  partie  orientale  de  l'Eu- 
rope et  dans  les  régions  arctiques. 

III    —  Le  iT  iiovemhyc  fijor,  ccUpsc  aunuîaire  de  Soleil, 
parliellemeni  visible  à  Bruxelles. 

Commenc.  de  l'éclipsé  générale,  le  11  nov..  à    4h29'"8  temps  offic. 
Par  27"3o'  long,  orient    de  Greenwich. 
26  ^5  latitude  boréale. 
Commenc.  de  réciipse  centrale, le  11  nov.,  à       5  43    8  » 

Par  i3"29'  long,  orient,   de  Greenwich 
36  57   latitude  boréale. 
L*éi:lipse  centrale  à  midi  vrai,  le  ii  nov.,  à       7   j8    i  » 

Par  6(')^.^o' lonR.   orient,  de  Greeiiwich. 
II  48  latitude  boréale. 
Fin  de  l'éclipsé  centrale,  le  n  novembre,  à      9   i3   o  » 

Par  I22°i2'  long,  orient,  de  Greenwich. 
17  23  latitude  boréale. 
Fin  de  l'éclipsé  générale,  le  ri  novembre,  à     10   27   o  » 

Par  1070  6'  long,  orient,  de  Cjre«nwi(  h 
6  59  latitude  boréale. 

A  Biuxellos,la  fin  do  rét^insc  parti.  11.;  aura  liiMi  â  yv.G^y  temps 
officiel  Le  dernier  contact  s»*  tVra  a  i  j3"  du  }K)ini  Nord  du  disque 
solaire,  en  comptant  versTICst.  T)ni:r  Tiin  i...:e  diiede 

Cette  éclipse  sera  visible  djins  la  nioiiié  se-ptouirionale  de 
l'Afrique  à  l'exception  des  teruiuii-^s  oeridenlaux,  en  Europe  à 
l'exception  de  la  Norwège,  d(î  la  friand '-Bretagne,  de  la  pointe 
N'ord-Ouest  de  la  France  et  dr  lamoineocci<leniale  de  TlCspagU;^*, 
en  Asie  à  l'exci^plion  du  .Vord-b-^t,  et  dans  !'(  )f:éan  Indi;.'n. 


Éclipses  de  Soleil  et  de  Lune  en  xgox 

11  y  aura  en  190 1  deux  éclipses  de  Soleil,  une  totale,  invisible 
en  B(*l|:;ifiuo,  ci  une;  annulaire,  i)arliollement  visible  en  Belgique, 
et  deux  rdijises  de  Lune,  une  partielle  et  une  par  la  pénombre, 
toutes  les  deux  en  partie  visibles  en  Belgi<iue. 

1 .  —  Le  ,y  mai  loor^  ccUpsc  de  Lune,  far  li  pénombre, 
en  partie  visible  à  Bruxelles. 

Premier  contact  avec  le  pénombre,  le  3  mai,  à  16  h.    6  m.  3  temps  off.j 

Milieu  de  l'éclipsé 18      3o        7  » 

Dernier  roiitacl  avec  la  pénombre 20      55         i  » 

A  ces  t'iM)(jues,Ja  Lune  sera  respectivement  au  zénith  des  lieuzi 
dont  les  positions  suivent  : 

Lon^.  orient,  de  Greenw    .     11  G"  19'        Latitude  australe    .     .     i6*»2afi 
Id.  Si   20  Id.  x6  38 

Id.  ^6  21  Id.  16  53 

Le  ]>iriiu-'r  C(»nt;iCt  av(;r  la  jK-nombre  se  fera  à  62"  du  point  Nord 
du  iliMiMc.  lunaire,  en  cninpiaiii  vc:^  l'Lst  ;  le  dernier  contact  à  38<> 
vers  !'(  Uicsl:  dans  li.>  deux  cas,  j^our  l'image  directe. 
La  Lune  se  lève  à  IJruxelk-s,  bi  3  mai,  à  19  h.  i5  m. 

11.  —  Le  jy  ocichre  lonr,  éeUp:^e  partielle  de  Lum\ 
en  partie  visible  à  Hrn.xeUes. 

rromier  contact   avec  la    pcnombrc,  le  27   cet.,  à  x3*>  5"*2  temps  cff. 

i'ieniier  contact  avec  1  oiubre I4  25  O  m 

Milieu  de  l'éilipse i5  i5  4  » 

Dernier  «  (  ntact  avec  Tt^nibre 16    5  8  » 

Dernier  «  oiitact  avec  la  pénombre 17  25  6  » 

A  crs  épo-jucs.la  Lune  sera  respectivement  au  zénith  des  lieux 
(l<.»nt  li's  jioi-iiions  suivent  : 

I-onj4.  orient,  de  Greenw.     .  i58"ii*  Latitude  boréale .     .     13019' 

Id.  i39    I  Id.  12  32 

Id.  126  55  Id.  i3  40 

Id.  JI4  4S  Id.  i3  49 

Id.  95  39  Id.  14     I 

La  grandeur  de  l'cclipse  ■■  0,1:27,  le  diamètre  de  la  Lune  étant  i. 


ÉTABLISSKMENT   DU  l'HOTOGRAVURE 

F.  WYLANDS 

Bne  des  Fabriques,  41,  Enaelles 
UCHÉS  EN  CUIViiEiEN  ZiNC,  SIMILIGRAVURE 
Téléphone  316 


U  SERVICE  D'INFORMATION 

Direction  :  57.  r^e  Potagère.  Bruxellev^ 
it  tous  Its  jouinjux  belges  el  etivoie  coupures  sur  IOub  sajeUtfl 
1  pereonnatilès  â  quiconque  en  fan  la  demande; 

il  SERVICE  D'INFORMATION 

Bcliafge  d-?  recueillir  tous  les  anicles  à  paraitr''  sur  lelle  perJ 
nnaUtéKienlifiqiii:  qui  e'i  ètnei  le  dt-^sir. 


S.  BRAND 

Ingénieur  opticien  du  Roi 

Ë^Q,    rue    de    la    Madeleine,    Bruxelle 


SOINS  SPÉCIAUX  POUR  LA  VUE 
JUMELLES 

tIClieS    ET    ORDINAlUtP,    lOUK  VOYAGE    ET    TUÉATS^] 
DHPL  IS    €î    FKANCS 

Baromètres,  Thermomètres 

INSmUDIiTS  SCIiHTIFigilEI 
CINÊMATOGBAPHES 


lAIRIE  GAUTHIER -VILLARS 

(^uai  des  Grands  Augustins,  55,  PAHIS 

(Chl.bjn-r-li'urilp  l'ol)sen-jl(i[re  -h-  l.j.-ii.  l'ruli'-.riiv  ,r.l-lro)i(nut» 
>il«  lie  iiïnn.  —  Traité  d'Astrononkle  stellalre,  :i  vi>i.  grind 
Dilwit  teiraMment  : 

ne  :  8w«« HuifitM.  AïOi'  3»  llgiiii?.-  -1  d  i>lMi»lns  :  1B91I.  9  fr. 
ns  I  ÈluHiu  duHhln  n  miiUiplet.  Amu  ticiUm-et  Avei'  71  [li;urvn  el 
Ddies;  1900 ..  .     . 


.).  XAlMrologlsM  tiltilniri?  »IJ  Hurrau 
•i  na»tilui  nslianNl  a|{r(irioi»ii|iii.^  ni  u  l'Iti' 
!  élémentaire  de  Météorologie.  G  ru 


{Scu, 


■  sut. 


FOUR  L'AN  teoo.  iiiiiiiîi^  par  le  Bureau  des  Loni 
lanl  Icfs  Solices  iiinfanli'n  t  te  ttampori  ^IfcMiiiie  ilr  t«  fiin 
ru.  —  Itappori  ni>'  te  iirnjti  de  Tivitlini  de  l'arc  mtr 
.  H.  PouhUIiC.  —  AbHrc  hM-Hqut  fur  l  tlabluitintnt  da  SutlU 
'\wt  Ib  Bênér»!  BkMOT.  —  t«  tramiu  de  rubtfrniloiri 
1900;  p«f  M  J.  Jitilun.  —  llllaiari  pntnoiift  a  rain-erlxi 
iMuAfiic;  par  H.  1.  ijtNMui.  —  Diiioiui  pi'onaiici'  aut 
mtatUifa  te  S/irhfr  IWIO;  pfti-  H.  le  ronimiiniluiii  (l|l^ 
'0))ifHtiic»  iKlnmombiuK  IHlrmatrùtiale  tenue  it  tfllini- 
iUtt  IWl):  i»r  M.  li.  I.wi:wï.  —  jVoto  mr  la  îr  Omffrei 
Parlrai  IIHH)i  pir  H.  IIououm  ■•>:  t.A  r.i 
Age»,  tvre  HtpirM  «I  T  (ilnni'liM. 
Cbéi.  -     .  rr.     <.S0.  I  Ciirtonn^.     .     .     .  Ir.     lOi) 

t Atinatien  fraiicn  )mr  la  poue.daai  lûtu  Ut  pai/i  fnUani  panlt  i 
Vl'nlim  putialr,  ajnultr  0.SSfr. 
.),  A(rr<>ti'^  ili'  ITfiîverii'i^,  Prorwseurau  LjWi'CImrlïr 

de  r Astronomie.  Pclil  lti<8i^n('Brnc1"rfM-Ui!ritaj 
»  i-aulcur.s,  iivti-  Iti  pnrlniils  cl  I  carte  <lu  \'.\A  i  I1N)0 . 

[•«[«♦.•NiHr  ilu  Phyciiiui)  Il  l'Uiiiwrslte  trHpl>.»ng(iïni.—  L'K 
.  Ztude  grnrraU  dia  phintmifi»»  produlu  fiar  Itâ  coiiran 
tmo^ritirt.  Grnnil  b-B,  nvuc  Htttti'Hi  «1  i|Dulnr«i  plancha,  d 

ûffloUlhoffnphipj  tfiSfi fr 

tX  (L.),  niriTKur  île  roii.t^rvuHiire  ilii  Vesus«.  —  Lois  H. 
Dvetrioltéatino^bèrique.TniiluU  lie  l'ilullru  par  f.K 


Maison  BARDOU 

Fabrique    d'instruments   cl*optique,   fondée    en     1819 


I  ••'îivNi^-i-.rK 

du   MinisîcD*  de  la  Guerre, 

du   Min  sten-  de  ia   Marine. 

de  la  Societi.'  aNtronomique 

de   Fiance    etc 

MKIAII.iJ-    !"  •■-. 
Paris    iSSg.   Bruxfîle-.    i8p7 

J.VIAL.h:c-;ni-J-E  l'.  P. 

■•1  '  •     1       • 

59.  rue  C.'Uilainoourt.  59 


JUMELLES 
militaires,  marines 

théâtre 


t  ■  t         i 


PARIS  .^ 

T*un*'tt-^  •istr.>ii'Mi'>:ni.nit*s  «M.  terrestres  recommandéas  pa 
M    i\    Fi  lîn'iMrion   il-tiis  s  >n   ouvrage   u  Les  Étoiles  •».  C  r; 

•  :     ■       V  !..      :  :  •:  <'  ^  •  :i: -n  de  stabilité  servant  à  dir:-.;î 

î.'  ■  •   •  ■*  •  •    .*.    .1  li.it  riii  !ii  .yen  d'une  crt-mail  1ère  ;  f:: 

i'-       •  :      .        .    .    :   •     •      .  ;..  .1        m  ;  «ver.  L'instrument    liç.  ci-îe 
..  :  •     ■  »  •     1     -    "  ■•-•:  ii:«*  l:"ite  en  sapin  verni. 
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INSTRUMENTS  A  L'USAGE  DES  SCIENCES 

Balances  de  haute  précision 


PAUL  BOËT 


CONSTRUCTEUR 


CHAUSSÉE  .DE  WAVRE,  17,  BRUXELLES 


FOURNITURES  POUR  LA  PHOTOOBAPHIlj 


J.  MARYNEi 

coNsTRrcTKrn  imtivin-i-; 

Fournisseur  de  10bscrvBtair».desUnîvers'tês.<]Bt  MIdUU 

Je»  Ecoles  lodicttriellos.  Ailtêntts,  S^minairM,  «icJ 

39.  Monta8rne*aox-Berbes-Potagères,| 
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ANNUAIRE  POUR  L'AN   1902 


PUBLIK    PAR    \.K 
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Tables  et  Notlcea  Scientifiques 

iij.rsTHi;    m-:  iialit}..^.    [h.vki-.s   j;r  ri.ANcriKS 


BRUXELLES 
VELVE    FICUniNAND     LAllCIKIt.     EDITELK 


Avant-Propos 


!et  Annttaire  est  le  septième  publié  par  la  Société  belge 
^Uronomie.  Il  constituL>  une  nomcnclaluru  daîro  et  niùtho- 
nuc  de  tous  les  phénomènes  astronomiques,  mètéorolo- 
■uos  ot  naturels  pendant  l'année  1903. 

e  volume  renferme  : 
|Les  inilicnlîons  relatives  aux  principaux  calendriers  et  au 
é  (l'une  méridienne. 

I  éphémérides  des  douze  mois,  comprenant,  pour 
ique  jour  de  l'année,  le  lever  et  le  coucher  du  Soleil  ;  sa 
^linaison  à  midi  vmi;  le  lever,  le  coucher  ot  l'à^e  de  la 
ne;  son  passage  et  sa  déclinaison  au  méridien  ;  le  temps 
Kral  à  midi  moyen  et  le  temps  officiel  à  midi  vrai  ;  l'heure 
I  lever,  du  coucher  cl  du  passage  au  méridien  des  planètes 
1 10  en  10  jours;  les  températures  normales,  maxima  et 
pnima  ; 

Des  tableau^i  avec  tous  les  renseignements  relatifs  aux 
marées,aux  occultations  d'étoiles,  aux  étoiles  doubles,  filantes 
et  variables  ; 

Des  tables  pour  opérer  la  conversion  du  leraps;  pour  rec- 
lifii'T  les  heures  du  lever  et  du  couclier  du  Soleil  et  de  la 
Lune,  suivant  la  latitude;  pour  déterminer  le  demi-diamètre 
el  la  durée  du  passage  du  demi-diamètre  solaire; 

Un  exposé  complet  des  conditions  dans  lesquelles  se  pré- 


scnlenl  les  astres  du  système  soluirc,  avec  des  Rgurcs  et  îles 
i:arres  pirmettanl  de  déterminer  leur  aspect  et  leur  inarchu 
pendant  l'année  1902, 

Le  relevé  chrnnolugique  de  tous  les  ptiénoinèiies  suscep- 
tibles d'observations  iiiléressantes.  Ces  renseignements,  aux- 
quels  on  a  ajouté  les  phénomènes  climatologiques  el 
naturels,  sont  de  nature  ii  fixer  spécialement  l'attention  du 
lecteur. 

Les  calculs  relaliFs  aus  éphémérides  mensuelles  ftl  aux 
marées  ont  été  elfcctués  à  l'Obsorvaloirc  royal.  Nous  romor- 
cions  la  direction  decet  établissement  d'avoir  bien  voulu  les 
mettre  !i  notre  disposition.  Les  autres  tableaux  ont  été  éia-     | 
blis  pour  l'aslronomie.  par  M.  Dehalu;  pour  la  météorologie,     { 
par  M.  J.  Vincent.  Assistés   de   M.    Uamry,  ces   membres    ' 
dévoilés   du  Comité  de  rédaction  de  lu  Société  ont  assuré  U 
publication  du  présent  volume.  Ils  ont  droit  à  des  remercie- 
menlB  lét;itimes  et  reconnaissants. 

Des  notices  sur  la  Nova  de  Persée,  par  M.  Delinlu:  les 
Mers  de  la  Lune,  par  J.  Vincent;  les  Poids  et  Mesures  (Aperçu 
des  opéra  ions  qui  s'y  rattachent  en  Uelgique),  par  A.  Damrj', 
complètent  ce  volume. 

Nous  pouvons  conclure  que  cet  Annuaire  est  de  nature  | 
à  rendre  service  à  tous,  par  la  multiplicité  et  la  variété  de  ses 
indications;  nous  prions,  d'ailleurs,  avec  instance,  la  lecteur 
de  signaler  tes  améliorations  qui  scriiient  susceptibles  d'y  être 
apportées,  le  principal  souci  de  la  Société  belge  d'Astronomîo 
étant  de  rendre  cette  publication  aussi  pratique  et  aussi  com- 
plète que  possible. 


Décembre  1901. 


avec  instance,  la  lecteur 
iont  susceptibles  d'y  être 
!iéié  belge  d'Astronomîo 
i  pratique  et  aussi  com- 

g 

I,e  président,   ^^^M 
Feiinand  JACOBS^^H 
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SIGNES  ET  ABRÉVIATIONS 


h.    heure. 


ABRÉVIATIONS 


m.  minute    )  . 

s.    seconde  i  "^^  **""?'• 


«  degré. 
'  minute 
"  seconde 


d'arc. 


SIGNES  DU  ZODIAQfUB 


«p  le  Bélier     .     .     . 

.     .        0° 

'^  la  Balance  .     .     . 

.     180» 

^  le  Taureau  .     .     . 

•      30 

Wj,  le  Scorpion.     .     . 

.    210 

^  les  Gémeaux    .    . 

.     .      60 

»^  le  Sagittaire     . 

.     .    240 

G  le  Cancer    .     .    , 

.     .      90 

%  le  Capricorne  . 

.     .     270 

^  le  Lion  .     .     .     . 

.     .     120 

555  le  Verseau  .     .     . 

.    300 

np  la  Vierge    .    . 

.     .     150 

Jf  les  Poissons    . 

.     .     330 

PHASES  DE  LA  LUNE 


N.  L   Nouvelle  Lune. 
P.  Q.  Premier  Quartier. 
©     le  Soleil. 


V    Mercure, 
Ç  Vénus. 
^  la  Terre. 


P.  L.  Pleine  Lune. 
D.  Q.  Dernier  Quartier. 
;(    la  Lune. 


PLANÈTES 

C?  Mars. 
Tîf  Jupiter. 
ï)  Saturne 


i^   Uranus. 
g  Neptune. 


ASPECTS 

çf  Conjonction  de  deux  astres  qui  ont  la  même  longitude. 

ce  Opposition  de  deux  astres  dont  les  longitudes  diffèrent  de  180' 

<  >  Nœud  ascendant. 

'o  Nœud  descendant. 


L'Année  dans  les  principaux  Calendriers 

L'ann^    1903  du    CulendrUr  grtgnnen,  établi  dejniis  3  lit  an,*,  en 
uclobre  IS83.  commence  le  t"  janvier. 

—  06Mi  <li>  la   Période  jidknne  commence  le  U  janvier,  suil 

13  jours  plus  lard  que  le  calendrier  (^i^gorien. 

—  rSHi  di}V Ère  d&i  Juifx  a  commencé  le  U  septembre  1901 

ei  l'année  S663  conimencera  le  3  octobre  i90i. 

—  1319  de  l'Hégire,  calendrier  turc.a  commencé  le  20  avril  1901. 

.Suivant  l'usage  de  Constanlinuplc,  l'année    13)0 
c-ommencera  lo  10  avril  1009. 

—  110  du    Cf'Iendrier    ripubliadn    IrsaçM^  i\   rommencé  V 

23  s.!ntembre  lUOI. 


Comput  eoolésiastigne 


Kombrod'ur,  3. 
Epacte  XXI 
Cycle  solaire,  7. 

Jours  fërlës 

*  Les  dimanches. 

*  i"  jimvier. 

31  mars,  lundi  de  Pi'mues. 

*  Ascension.  8  mai. 

*  Lundi  de  la  Penlecûte,  19  mai. 
Anniversaire  de    l'inauguration 

du  roi  Léopoldl".  SI  juill. 

*  Assomption.  15  août. 

'  Toussaint,  l"  novembre. 
Jour  des  morts,  9  novembre. 
Pèle  patronale  du  Roi.  13nov. 

*  Noc'l.  25  décembre 
Second  jour  du  NoC'l,  36  dcc. 

Les  tlilti  marquées  d'un  astérisque  s 


Iniliction  romaine,  IS. 
Lettre  dominicAlc,  E. 


Fêtes  mobiles  I 

Scpluagêsime.  SG  janvier.  I 
Cendres.  12  février. 
Qualre-lem|)S,  19,  91,  H';| 
Pftqucs,  30  it 
Ascension,  8  mai. 
PcnlecAte,  18  mai. 
Uuatrc-iemps,  2l,S3,Ma 
Trinité,  33  moi. 
Féte>Dieu,  iO  mai. 
Quaire-tcmps,  17,  19,  SOa 
1"  dimanche  de  l'Avenl,  | 


Quatre  temps, 


CALENDRIER 

Quan nie- cinq  ans  avanl  noire  ère,  Jules  César,  se  basant  sur  la 
durée  (le  36Ô  jours  un  i|iiarl,  ndmii^e  ù,  cdtc  éj>oque  comme  éiani  la 
l>ério(le  exacte  île  la  révolution  annuelle  du  Soleil,  lit  njoulcr  tous  les  i 
quatre  ans.  â  h  iin  de  février,  un  jour  de  ]ilus  à  l'année,  tgui  éiail  alors  H 
bissextile  et  cam|itail  366  jours.  Cent  années  de  Së-I  jours  un  quarl  ] 
devaient  constituer  un  siècle.  Celait  le  calendrier  jMJiVn.  usité  dans  les  1 
pays  chrétiens  jusqu'au  commencemeni  <iu  xvir  fi6cte,  qui  n'est  plus  I 
arluellement  suivi  que  |iar  les  Grecs,  les  Russes  et  les  chrétiens  d'Orient. 
Son  défaut  essentiel  était  d'admettre  que  la  valeur  moyenne  de  l'année  I 
tropique  était  de  365  jours  iS,  tandis  qu'elle  n'est  que  de  365  jours  ] 
tiii,  ce  qui  causait  une  avance  de  3  jours  II 330  en  400  ans  par  suite    { 
de  rintercalation  d'un  jour  supplémentaire  tous  les  quatre  ans. 
^H    Pour  remédier  ù  cel  état  de  choses,  sur  l'initiative  du  pape  Cré- 
^■iDire  XIII,  on  convint  de  retrancher  10  jours  à  l'année  de  1583.  Cette  1 
^Borreclion  cfTccluée,  tout  en  ajoutant  un  jour  tous  les  quatre  ans  commel 
^B^rËcédemmem,  on  décida  dans  le  calendrier  grégorien,  pour  combler  lo-l 
retard  de  3  jours  qui  se  produisait  au  bout  de  400  ans,  de  supprimer'] 
un  jour  aux  années  1700,   1800,  1900,  et  l'on  prescrivit  que  l 
années  séculaires  communes  seraient  toujours  suivies  d'une  année  sécu-  J 
laire  bissextile. 

Dans  le  calendrier  israélite,  l'année  se  compose  de  (3  ou  13  mois  t 
lunaire  de  i9  ou  30  jours  ;  de  même  dans  le  calendrier  tniuidiiian,! 
l'année  est  divisée  en  mois  lunaires,  mais  toujours  au  nombre  de  ii.  1 
Le  calendrier  républiciiin  français,  dont  t'ére  fut  fixée  au  33  sep- 1 
Icmbre  1799.  époque  de  l'équinoxe  d'automne  et  de  la  fondation  de  la  f 
république,  comptait  des  mois  de  30  jours  et,  chaque  année,  l'on  ajou-  ] 
lait  ',  ou  6  jours  complémentaires,  suivant  que  l'année  devait  en  n 
fermer  36.'i  ou  366.  Il  est  inutile  de  séiendre  davantage  sur 
calendrier,  qui  ne  fit  usité  que  pendant  treize  années. 

Il  est  aisé  de  se  rendre  compte,  mâme  apr6s  un  examen  sommaire,  I 
que  le  calendrier  grégorien,  presque  universellement  adopté  de  nos  1 
jours,  est  celai  qui  [>erme(  le  plus  exactement,  parmi  ceux  qui  ont  été  J 
npéri mentes,  de  suivre  la  révolution  du  Soleil,  ce  qui  est  essentiel,  I 
kïsque  le  cours  des  saisons  en  dériva  naturellement. 


DÉFINITIONS 

Ceroles  de  la  sphère  céleste 

La  spkire  ceinte  6H  une  sphère  idéale,  dont  l'ohsorvaiour  e: 
occii|jer  le  centre  0  el  dftîrîl*  avec  un  rayon  indélerminé  (fig. 
un  moyen  nm|ile  |tour  la  représcntiition  ites  mouveinenis  i 

On  noromc  iqanttuT  ef- 
Utte  1p  (tranil  cercle  EK'. 
intersection  du  [ihn  de 
l'éq  lia  leur  avec  la  îjilién-. 
Les  pûUi  Ulesie»  W  sont 
les  poiniï  lie  rencontre  de 
l'iixede  la  Terre, prolongt', 
avec  In  ppliôre.  Tous  les 
poinis  <te  l'equateur  sont 
i  90*  de  chacun  des  pùles. 

Vielifliqne  céleste  ea  le 
grand  cercle  CC,  inter- 
section du  plan  de  l'orbite 
terrestre  et  de  la  sphtre. 
Ceci  la  trajectoire  que  le 
Soleil  parait  décrire  dans 

l'espace  d'une  année,  dans  le  sens  indiqué  par  la  llèclie.  Le  \ 
Intersection  de  l'Ajuateur  et  de  récliptique,  où  se  trouve  le  i 
quand  il  passe  de  l'iiémi sphère  sud  k  l'Iiémispliâre  nord,  a  reçu  la 
de  pnint  iiernnl. 

Vaiceation  droite  d'un  astre  A  est  la  portion  iH  de  l'è 
céleste,  comprise  entre  le  point  vcrnal  et  l'iiiterseciion  du  { 
qui  passe  par  les  pilles  et  l'astre.   Les  ascensions  droites  b\ 
dans  le  sens  de  la  llêclie,  le  long  de  l'équateor,  de  0*  A  î 
OkUh. 

La  lUclinainnii  est  la  partie  MAdu  grand  cercle  comprise  ratrall 
teitr  et  l'astre,  elle  se  compte  de  0°  à  HO".  Elle  est  positive  Du  t 
quand  l'astre  se  trouve  dans  l 'ti émis ph ère  nurd,  né^'ative  oi 
quand  il  se  trouve  dans  l'hémisphère  sud. 


i  Les  pdles  de  l'éctipligiie  sont  ! 
Heslc,  de  la  perpundiculnire  menée  par  le  cenlre  de  la  splière,  au  plan 
'éclip  tique. 

a  longiliide  il'iin  asire  A  est  la  parlion  -fN  Je  rêcliptii]ue,  comprise 
«  le  point  veriial  et  rinterseclion  du  grand  cercle  qui  passe  par  les   i 
pôles  de  rëcliplique  el  l'astre. 

Les  lonjEiludes  célesles  se  eomplenl  dans  le  sens  de  la  flèche,  le  long  1 
(le  réf.lipli(|ue.  de  0°  à  3(iO°. 

La  latitude  est  la  partie  N'A  du  grand  cercle  (JANQ'  comprise  entre  ] 
l'écliplique  et  l'astre:  elle  se  comjile  de  0°  à  90°.  Elle  est  posil'ive  ou  j 
boréale  du  cOlé  nord  de  l'éclipliiiue.  négative  ou  australe  du  cdlé  si 
iLesens  direct  ei^t  celui dan^  letgiiel  ?e  comptent  les  ascensions  droites  i 
Tlet  longitudes  célestes,  c'est  nussi  celui  dans  lequel  le  Soleil  i 
place,  par  son  mouvement  annuel,  i  travers  les  constellations  du  .^ 

pparent  de  la  sphère  céleste,  autour  de  1 
l'axe  du  monde  ou  ligne  j 
des  pôles  PP'.  a  liei 
sens  inverse  (fig.  2). 

Par  suite  du  m 
diurne,  les  étoiles  se  lèvent  I 
à  l'est  et  se  couchent  â  I 
l'ouest.  Elles  montent  peu  ] 
lH'   à  peu  au-dessus  de  l'hori- 
zon, jusqu'au  moment  où  1 
elles  se  trouvent  dans  un   , 
certain  plan  passant  par  le  ] 
point  le  plus  élevé  du  ciel  j 
;xénidi)    ci  nommé    plan  t 
méridien:  à  partir  de  & 
instant,  elles  commencent  \ 
â  descendre  vers  l'ouest. 
L'intersection  de  ce  plan 
sphère  céleste  se  nomme  miridien;  il  rencontre  l'horizon  aux  ' 
niâ  nord  et  sud  de  celui.ci.  Il  ren(erme  les  colminalions^  (point  le- 
s  haut  que  peut  occuper  l'étoile  dans  eod  mouvement  apparent)  de 


toutfîE  les  étoiles  et  le  pâle  cclesie  visible  sur  riiarizon  du  liou  consi- 
déré. 

On  nomme  (lîimuM  (l'un  astre  A  l'anple  HZM  que  le  craml  ccrric, 
[ia<:!!Unt  par  le  ténîlli  cl  l'aslre,  fail  avec  le  tnOriiiien.  Cet  angle  ou 
l'arc  nSI  fc  comple  de  0  il  360"  du  siii  vers  rou('<:t,  le  Inng  de 
l'tiorizon.  Ln  haiiUiir  d'un  aplre  c^i  l'are  AH  qui  repn^fcnte  In  difisnn 
anjiulaire  de  l'aslre  ù  l'Iioriion;  elle  est  éjple  i  90"  Jimînutf  de  la 
dislance  ZA. 

Li  hauieur  Plt'  du  p6Ie  céleste  e$l  «^ple  it  h  laiîtmle  ^^graphiqtie  da 
lieu  où  te  trouve  l'observateur. 

Le  |>elil  cerele  décrit  par  cltaque  étoile  dans  son  inouvemeni  dinrni 
apparent  peut  se  trouver  tout  entier  au-iltfsus  de  l'horinui;  dansée 
ns.  l'étoile  ne  se  couelie  jamais  ;  il  en  est  ainsi  pour  toutes  eelles  dont 
la  distance  polaire  est  moindre  que  In  latitude  f'H  de  l'observaicar: 
il  y  a,  dans  l'Iiémïsphère  céleste  oppose,  une  calotte  éfsale  à  celle  qui 
vient  d'élre  déBnie.  renFennanl  toutes  les  éloilesqiti  ne  se  lèvent  jamsi.:. 

On  nomme  angle  kurairr.  l'angle  EPL  formé  par  le  méridien  et  le 
([mnd  cercle  qLiipnMe  par  l'astre  et  lespOles.  Cet  an|ïle  se  compte  de 
0*  â  360°  DU  de  0  à  34  li.  dans  le  sens  du  mouvement  diurne 


Hesure  du  Temps 


On  nomme  ann/e  tri'piqiie  l'intervalle  de  temps  compris  entre  deux 
pas.^jtes  couM'Culifs  du  Soleil  au  point  verna]  ;  sa  durée  est  de 
36S.9133  jours. 

Vannte  sidiritlf  est  le  temps  nécessaire  au  Soleil  (mur  revenir  dans 
la  même  pofilion  relaiivemeni  aux  étoiles  ^  elle  est  de  dG.ï.QSei  jours 
moyens. 

I^  durée  plus  courte  de  l'année  tropique  provient  de  ce  que,  par 
suite  de  la  préccssion  des  équinoxes,  le  point  i  ernnl  se  déplace  en  tmi 
inverse  du  mouvement  du  Soleil  sur  la  spliérc  céleste. 

Le  lent))!  tidi'ral  est  le  temps  com|ité  d'nprés  les  étoiles.  I.a  rota- 
tlon  upparenle  de  la  s|ih#re  céleste  autour  de  l'axe  du  monde  est  U 
mouvement  le  plus  uniforme  qu'il  nous  soit  donné  d'obfer\cr. 

1^  commencement  du  jour  sidéral  est  fixe  au  moment  où  le  point 


13  - 


!  Tiiquiileur  el   de  l'iSdiplinLie  t^lesies).   silué 

18  la  conslellation  des  Poissons,  pus^e  par  le  incridicn  du  lieu.  Ce 

f  eaiiiivisË  en  ii  lieufos,  l'heure  en  60  ininuio):.  la  minulo  en 

Beecondes;  on  coinpie,  dans  l'asironomie  de  préuision,  jusqu'aux 

piièiues  de  seconde.  Le  jour  siilêral  earre5|iond  fi  la  durée  de  rolulion 

6  la  Terre. 

WLe  temps  loiixire  vrai,  qui  n'est  plus  en  usage.se  comptiit  d'aprâs 

ISianl  du  iiassage  du  Soleil  au  mérijien  (midi  vrai],  Hais,  eoinrac  le 

ap|)arent  du  Soleil  sur  la  S|)h&re  céleste,  en  ascension 

bile,  n'est  i»as  unitorme.  l'inlervalle  de  temps  compris  entre  deux 

ransiicutils  du  Soleil  uu  méridien   n'est   pas  constant.  Le 

lire  en  usage  actuellement  se  compte  d'a)ir6s  l'inslanl  du 

p»fe  au  méridien  d'un  Soleil  ticiil  parcourant  ré<|uatcur  céleste 

mouvement    uniforme    en    une    année    tropique.    (Voir     plus 

it.l 

Le  midi  mot/en  en  l'instant  oii  ce  Soleil  tîctif  passe  au  méridien.  1 
Le  jour  (solaire)   mnyen    se    divise,    comme    le    jour    sidéi'al,    en 
?4  lieurcs.  en  minutes  et  en  secondes.  Il  se  comjite  d'un  midi  uu  midi  ( 

Ivani.  Le  Soleil  faisant  en  iipparence  un  lour  de  h  apb^rc  ciïlesle  j 
un  an  ei  en  sens  inverse  du  mouvement  diurne,  il  (lassc,  dans  cet  j 
ervalle  de  temps,  une  fois  du  moins  au  méridien  que  les  étoiles  ;  il  y  | 
lonc  un  jour  solaire  moyen  de  moins  cliuque  année  qu'il  t 
\TS  sidéraux;  ceux-ci  sont  au  nombre  de  366  1/i  et  les  autres  du    ^ 
5  1/*  environ. 
Le  temps  àeil  ne  diffère  du  temps  moyen  qu'en  ce  qu'il  commence   1 
It  heures  plus  iQt,  à  minuit  moyen  ;  on  le  complu  de  0  à  13  h.  du 
matin  et  de  0  ù  13  h.  soir,  ou  mieux  de  0  â  24  d'un  minuit  au  minuit  J 
suivant. 

Le  temps  officiel  en  usage  en  Belgique  depuis  le  1"  mai  1S93  est  le  j 
temps  du  méridien  de  Ureenwiuh,  en  retard  de  t7  m.  38,9  s.  sur  celui  ] 
r      «le  Bruxelles  (ancien  Observatoire). 

j^B  En  chaque  localité,  il  y  a  donc  lieu  de  distinguer  entre  le  temp»  I 
^^Bril  liKul  et  le  temps  civil  officiel.  La  différence  entre  ues  heures  aa  I 
^^■bne  moment  est  d'autant  plus  grande  que  la  localité  est  plus  éloignée  ^ 
^Br*  l'est  du  pays  là  Li:^  elle  est  do  33  m.  18  s.;  â  Ostende  de  11 
^^B  B.  seulement. 
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Table  pour  convertir  le  temps  rooyea  en  temps  «idé^B 

1 

UElltES 

MINUTES 

SECONDES     M 

si 

ÊqniviUnit 

teni]»ild«ral 

II 

K^uiv.i»i,l 
t«in|r> 

If 
If 

te».|ia 

?i 
s? 

Il 

II 

îi 

II 

1! 

1 

3 
3 

1.0.   9  80 

3  0.19.71 
3.0.49.57 

1 
3 
3 

1.0.16 
2.0.33 
3.0.49 

31 
32 
33 

31.5.00 
3â.5.ï6 
33.5.41 

1 
i 

3 

1.00 
3.01 
3.01 

31 
32 
33 

31.08 
32.09 
33.09 

1 

4 
5 
1) 

4  0  30.43 
S.O  49.28 
6.0.S9  14 

4 

5 
6 

4.0.66 

5.0.82 
6.0.99 

34 
35 
36 

34.5.59 

;15.5.75 
36..S.91 

4 
5 
6 

4  01 

5.01 
6.02 

31 
35 
36 

34.09 
35.10 
35  10 

1 

7 
» 
9 

7.1.  9.00 
8.1.18.85 
9.1.2871 

7 
8 
9 

7.1. IS 
8.1.31 

9.1.48 

37 
38 

39 

37.6.08 
38.6.34 

39.6.41 

8 
9 

7.03 
8.02 
9.02 

37 
38 
39 

37.(0 
38.10 
39.11 

1 

to 

H 
13 

10.I.38..")G 
H.l.48.4â 
13.1.S8.38 

10 
11 

12 

10.1.64 
11. 1.81 
12.1.07 

40 
41 

42 

40.6.57 
41.6.74 

43,6.90 

10 
II 
12 

10.03 

11  03 

12  03 

40 
41 
42 

40.H 
41  11 

42.12 

1 

13 
U 
15 

13.3.  8.13 
14.9.17.99 
15.2.27.8.^ 

13 
14 
13 

13.2.14 

14.3  30 
IS.2.46 

43 
44 

4;j 

43.7.Û6 
44.7.23 

45.7,39 

13 
14 

13.01 
14.04 
15.04 

43 
44 

45 

43.12 
U.12 
45.18 

1 

16 
17 
16 

16.2.37.70 

17  2.47.S6 
I8.2.S7.42 

11) 

n 

18 

16.3  63 

17.9.79 
18.2.96 

4a 

47 

48 

46  7.56 
47.7.72 
48  7,89 

16 
18 

16,01 
17,05 
18,05 

46 

47 
48 

46.13 
47.13 
48.13 

1 

1 

10 
20 
41 

19.3.  7.27 
203. 17.13 
21.326.99 

19 
20 
21 

19.3.12 
20  3.29 
21.3.45 

49 
50 
31 

49,8.05 
50.8.21 
51.8  38 

19 
20 
31 

19,05 
20.05 
21.00 

49 
30 
51 

49.13 
50.14 
81.14 

1 

33 
34 

33.3.^6.84 
23.3.46.70 
24.3..';6..Ï6 

32 
23 
24 

fn 

26 
27 

22  3.61 
23.3.78 
24.3.94 
2.^.4.(1 

36.4.Î7 
27.4.44 

.^9 
53 
54 
55 
56 
57 

52.8.54 
53,8.71 
54.8.87 
V>  9.04 

56,9.20 
57.9.36 

22 
33 
24 

26 

27 

32,06 
23  06 
24,07 
25,07 
26.07 
27.07 

52 
53 
54 

55 
56 
57 

53.U 
.52.15 
54.15 
55,15 

56.16 
57.16 

1 

28 
39 
30 

38.4.60 
29.4  76 
30.4  93 

68 
59 
60 

58.9.53 
59.9.69 
60.9.86 

28 
39 
30 

28.08 
29.08 
30  08 

59 
59 
60 

58.16 
59  16 
60.» 
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^H 

1 

1 
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^M 

BBH        ^^^^1 
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al>le  poor  converUr  le  temps  sidéral  en  temps  moyen 

HEURES 

MINUTES 

SECONDES 

ît 

=1 

iiquiïaleiil 

en 

Lanipi  moyen. 

SI 
il 
ig. 

tainps 

il 

=1 

temps 

ît 

il 

1 
1 

11 

Ji.  m.  ». 

n,.   .. 

m.   «. 

,. 

H. 

1 

2 
3 

o..-.9.M.n 

l.;i9.40  34 

2.59.30.51 

1 

3 

U..'ii).84 
1.59.67 
2.S9.5I 

31 

;i2 

33 

30.54.92 
31.54.76 
32.54.59 

1 
2 
3 

1,00 
1.99 
2.99 

31 
32 
33 

30.92 
31.91 
32  91 

m 

4 

5 

1  L* 

3-59-20,68 
4..'i9.l0.8.^ 
5.59.  1.02 

4 

6 

3.H9.34 
4.^9.18 
5.S9  02 

34 

33 
36 

33  54.43 
34.S4.27 
35..'î*.IO 

4 
5 
6 

3  99 
4.99 

5.98 

34 
33 
36 

.33.91 

34.90 
3.1.90 

M 

II 

6.58.51.19 
1  ri8.41 .36 
S.58.31.53 

7 
8 
9 

6.58.85 

7.58.69 
8.:8.53 

37 
38 

3!) 

36.53,94 

.37.53.77 
38,53.61 

7 
8 
9 

6.98 
7.98 
8.98 

37 
38 
39 

36.90 
37.90 
38.89 

1 

10 
H 

9.38.21.10 
10.38.11.87 
11.58.  iM 

10 
11 
12 

9.58.36 
10.58  20 
M. 58. 03 

40 
41 

42 

39  S3.43 
40,5:1.28 
41. .13. 12 

10 
11 
12 

9.97 

10.97 
11.97 

40 
41 

42 

39.89 

40.89 
41.89 

1 

t3 
14 
l 

1«  -SI  Ï9  22 
i%.57  42  39 
U  57  3!  5b 

13 
14 

1 

!•»  "7  87 
13    7  71 
U57    4 

43 
44 
4b 

4^  "■*  96 
43  12    9 
iib    b3 

13 
14 

1 

l«qc 

13  96 

14  96 

43 
41 
4 

4»  88 

43  88 

44  88 

1 

(6 
18 

IS    7    2  73 
IG        12  W 
17    7    30 

18 

1    57  38 
Idl      2 
17       05 

46 
47 
48 

41       4b 

46  30 

47  5     14 

16 
17 

18 

HOC 
16 
17  J 

if 
47 

18 

4    87 
46  8 

17  87 

H 

1<» 

1 

18  51  11    S 
1Q    *  4^  41 

11 

18    6  89 
11(7 

4t 

4fi    1  9 

1       1     1 

1     i 

19 
0 

1 

(8  ) 
19  9 
091 

4) 
0 

48  87 
19  81 
0  86 

J 

■l 

1 

1 
i    t     4 

4 
(i 

1    L 

4 

■>        71 

0  ^  K 

l 
5 

is 

1     l  1 

4    0')9 

0  83 

6    0  66 

3 
i 

36 
27 

1  94 
04 

3  J3 

4  93 
25  J3 

i  93 

i 
4 
1 
b 
57 

1  86 
86 

53  8 

54  8 
53  8 

6  84 

1 

8 
30 

n     41 

8         6 
29  51  Ot 

8 
19 
60 

7    0  10 
S10  3J 
3    0  17 

8 
1} 
3( 

7Q2 
89 
2J  11 

8 
5J 
60 

84 
8  84 
184 

■ji 

i M 

Un  a  fait  ii.<'i|;r.  (Ian.<  les  tabicau't  ilc  l'^ti. 


de  ces  temps,  suivant  la  nature  des  rensei|!neincnls  donnés. 

On  Ininsforme  le  Iem|i5  moyen  ou  le  lL'm|js  civil  un  lcin|is  sidéral  ou 
ri^iproqueinenl,  en  m  serrant  du  temps  sidéral  â  midi  moyen  de 
Bnixolips  [tour  chaque  jour  dans  la  7'^  colonne  des  éphéinérides. 
On  iransforroc  l'inlervallc  de  temps  à  l'aide  des  tables  d-joinles. 

Premier  exemple  :  Trouver  le  temps  sidéral  le  Vi  janvier  i 
30  h.  U  m.  1(1  s.  6  de  temps  civil  (o\x  S  h  U  m.  19  s.  0  de  temps 
moyen'. 

Le  temps  sidéral  i  midi  moyen  le  l.'i  janvier  est     19  li.  35  m.  S7  s.  SQ 
8  11.  de  temps  moyen 8  h.    1  m.  18  R.  6.1 


10  ».  (i    —        — 


28  11.  91  m.  43  s.  *8 
I.C  temps  sidéral  clierché  esl  de  4  II.  31  m.  43  s.  i3. 


Deuxième  exemple  ;  Trouver  le  temps  civil  à  1&  li.  6  n 
temps  sidéral,  dans  la  matinée  du  IS  janvier. 


Le  temps  sidéral  à  midi  moyen  le  l.ï  janvle 


lil  II.  3,1  m.  S7  « 
10  h.     6  m. 


Depuis  le  moment  considért' jusqu'à  midi  moyen 

ils'eEtécouléuninlerva11edetcmps;idéralde      9  h.  3dm.    Sj 

9  h.  de  temps  sidéral 8  li.  .58  m.  311 

29  m.         —  — 'JSra.SSi^ 

8  s.  10      —  — 


On  devra  relrancticr  cet  intervalle  du  temps  de  là  U.  0  ra. 
pour  obtenir  rinstoini  en  temps  civil;  on  trouve  ainsi, 
S  11.33  m.  3Ss.  3i.  t.  l'.,ou  14  janvier  14  li.  3i  m.  3S  s.U,  enl^ 
moyen. 


Tracé  d'une  méridienne 

le  lever  des  [ilans  â  la  boussole,  on  a  inlérét  i  connaître  les 
vttialions(|UC  Kul>it  la  direction  de  l'aiguille  aima  niée,  et  l'on  désire 
i-ucnl  rapporter  celte  direction,  non  seulement  à  une  droite  înva- 
i.iLile,  niuis  au  méridien  lui-m£me. 

Nous  lionnons  le  moyen  de  tracer  une  mMdiame  par  l'observation 
,tn  patsage  au  méridien  d'une  cireompolaire. 

Le  lulileau  suivant  offre  le  moyen  le  plus  commode  et  le  plus  sQr 
i.iiiii'  cfffctuer  cette  duiermination  ap|hroclit'e.  Ce  moyen  consiste  ù  viser 
II'  circumpolaire  avec  une  lunette  plongeante,  au  monieDi  de  son  pas- 
içcau  mcriilien. 

1,'insirument  doit  satîstaire  à  trois  conditions  essentielles  : 
I*  l/ate  de  rotation  de  la  lunette  doit  être  parbilemenl  liorîzonlal. 
Ut  Tcrilicaiion  de  celte  condition  se  fait  au  moyen  d'un  bon  niveau 
|iort^  par  l'axe  m*me  de  la  lunette.  Si  le  niveau  n'est  pas  parfailemenl 
l'^'le.  il  faut  qu'a|>rËs  son  retoiirncinenl,  l'extrémité  E  ilc  la  buHe 
::illi4uc  le  même  nomhre  de  divisions  que  celui  qu'indiquait,  avant  le 
iiiiurnenient,  l'exlréinilé  W; 

"2-  L'aicc  optique  de  la  lunette  doit  se  trouver  dans  un  plan  etactc- 
1 -lit  perpendiculaire  à  Taxe  de  rotation.  On  vâritiera  cette  condition  en 
.  L~,inl  une  mire  suflïîamment  eloii^nfïect  en  l'amenant  au  centre  du  rêti- 
<  iilc  de  ia  lunette:  puis  on  retourne  celle-ci  sur  ses  coussinets;  la  mire 
ilûît  encore  couvrir  le  centre  du  réticule  après  le  rpiournemeni.  S'il  n'en 
e^t  pti»  ainsi,  on  touche  â  la  vis  de  rëftiage  (lu  réticule; 

3"  Les  tourillons  doivent  être  suHisumment  cylindriques  pour  que  la 
iiineite  décrive  un  plan  vertical. 

Cm  ;'en  assure  en  suivant,  avec  la  lunette,  un  (Il  à  plomb  placé  â  une 
!  i~iance  telle  qu'il  soit  nellement  visible  II  faut  qu'en  faisant  mouvoir 
^1  lunette  autour  de  son  axe,  rimagc  du  fil  A  pluml),  amenée  contre 
l'un  des  fils  du  réticule,  reste  constmnment  en  contact  avec  celui-ci. 
On  doit,  en  outre,  connaître  l'instant  exact  du  pussa|(e  de  l'étoîle  par 
I'.'  méridien.  Cet  instant  est  donne  par  le  tableau  suivant,  en  temps  oDî- 
■  iil  pour  Bruxelles.  Si  l'on  a  une  montre  bien  réglée,  on  connaîtra. 
'  une  manière  suinsamment  précise,  l'instant  du  pasfajie. 


Heure 

BB.  en  190e  (Temps  oOldcti 

Jours 
du  mois 

Janvier 

Février 

Mars 

Avril 

h.  ITL   ■. 

h.  m,  t. 

h.  m.  », 

11.  m.  ■. 

f 

18.2i.40 

51.    i.37 

19.11.29^ 

0.27.51 

2 

18.20.39 

so.r.-.4i 

19,  7.33- 

0.23.56 

3 

18.10  43 

20.S3.4S 

19.  3.37  ï 

0.20.  1 

i 

18  I2.W  c 

20.49.49 

18.59  41  a 

O.ld    6 

18,  8.48  = 

20  «.53 

18.55.45  *• 

0.12.H 

6 

18.  4.51  "t 

20.41.57 

18.51.49  £ 

0.  8.15 

18.  OM  =■ 

20  38,   1 

18.47.53  o 

0.  4.20 

8 

IB.M.a? 

20.34,  ^ 

18  43.57  S 

0.  0.24 

!) 

18..'.3.  0  =* 

20.30.  9 

18.40.  iZ 

23.50.  i8 

10 

it 

18.49.  3 
18.45.  0  ^ 

20.20,13  ^ 
20.22.17  1 

18.3e.  5^ 

23.5i.3S  1 
53.48.361 

1 .50.30 

12 

18.41.  9  S 

20.18.21  = 

1.46.34 

23.44.40  £ 

13 

18.37. ia  = 

20. 14.25  ■; 

1.42.37 

23.40.44  t. 

U 

18.33.15° 

20.10,29  ^ 

1.38.40 

23.S6.4â  f 

m 

18.39.18  5 

20.  G.33  s 

1.34.43  h 

23.32.52  S 
23.28.5(1  S- 

10 

I8.SS.3I£ 

20.  2,37  S. 

t.30  4C.H 

IT 

18.21.34  B 

19.58.41  aî 

1.26  SO  S 

23.25.  0  £ 
23.21.  4  3 

18 

18.17.27 

19.54.4S  i: 

1.22,54.5 

10 

18.13.31 

19.50.49  0 

1.18.58  S; 

23.17.  8® 

30 

18.  9.3^ 

19,48.53  fi 
19,42.57^ 

1.15.  2  1 
l.H.  6T 

Î3.13.19| 
23.  9.16t 

21.44.4.") 

21 

2l.40.:iO^ 

19.39.   I'" 

1.  7.10  K 

23.  3.30  " 

as 

21.36^3  5 

19.35.  5 

1.  3.1*1 

23.  1.24 

u 

21.33.  0  ï- 

19.31.  9 

0  59.18® 

22.57.38 

ir> 

21.29   a  5 

19.27.13 

0.55.22.1 

22.5332 

26 

21.25.10    ■ 
ai.2l.l5£ 

19.23.17 

0.51.26  £ 

22.49.36 

27 

19.19,21 

0.47.30  » 

22.W.40 

96 

21  17,205 

19.15.25 

0,43,34 

22.4  l.U 

99 

21.13.25  1- 

0.30.38 

22.37.48 

30 

21.  9.2!J-^ 

0..Î5,44 

22.33.52 

31 

21.  5.33^ 

0  3146 

■ 

m 

■^ 

p^^H 

^M 

i^^^H 

1 

m 

-  f9  - 

1 

■ 

1 

Juurs 
Ji.  moi! 

ii»i 

Juin 

Julllel 

Aoûl 

h.  m,  s. 

11.  m.  s. 

11.  m.  s. 

h,  m,  s. 

1    i 

29.29.57 

1.  8.19 

'J3. 10.21 

21.  8.21 

^j 

■  ^ 

ÎÎ.36.  i 

1.  4.25 

23.  6.24 

91.  4.24 

■  ^ 

«.Si.  7 

1.  0.29 

23.  9  27 

21.  0  27 

w  * 

sa. 18.12 

0.56,33 

92..S8.30 

90,56,30  ^ 

'  s 

22.14.  n 

0.32.37 

92.Si.34 

20.59.33  .a 

'^H 

(i 

23.10.22 

0.48.41 

22,50.38 

20  48  37  ■«_ 

H 

T 

92.  6.27 

o.u.4:j 

92.4S.42 

90.44.49  = 

8 

22.  2.32 

0,  «)  49 

92.42.46 

20. 40. 45  £ 

tl 

21.58.37 

Û,30..n3 

29.38.50 

90.36.49  g 

10 

21. .ni.  43  ^ 

0.32..'i7  u 

29.34.54  ^ 

90  32.53  S 

fS 

21.50.47.1 

0  29.   I.l 

92.3u.58i 

20.98.57  - 

13 

2t.4C.52:t 

0.95.  S  a 

29.27.  2  t 

90.95.  1  ï: 

1» 

21  42.57  .S 

021.  9  §■ 

22.23.  6  = 

20,21.  5  = 

U 

21.39.  2  & 

0.17.13  t 

29.19  10  « 

20.17.  9° 

IS 

21.3.Ï.  7  « 

0.13.17  f^ 

22.15.14  ï 
22.11.18  i 

20.13.13.= 

16 

21,31.19  a 

0.  9.21  % 

90.  9.17^ 

17 

21.27.17  ^ 

0.  3.25  '- 

29.  7.22  ^ 

90.  5.21™ 

18 

21.23.92  S 

0    1.29  s 

22.  3  26  K 

90.  1.25 

^^H 

11) 

21  19.27  3 

23.:i7.:i3  S: 

91.59.30  S 

19.57  20 

30 
21 

9I.I5.39| 
21.U.37| 

23.53.31  1 
23.49.41  1 

21.55  34» 

21.51.38'^ 

19.53.33 

■ 

3,  9.17  .. 

n 

21.  7.42  „ 

23.45.45S 

21,47.42=^ 

3    5  22  = 

2« 

21.  3.46 

23.41.49 

21.43  40  ° 

3,  1.97 

a* 

20,  .'■,9, 51 

23.37.53 

2f.39.îi0 

3.57.32  i 

as 

20..V>.55 

93.33.57 

21.35.54 

3.53.37  =- 

20 

20..'.l  59 

23.30.  1 

21.31.58 

3,49.42  s' 

^^H 

27 

20.48.  3 

93.26.  5 

21.28    2 

3.45.47  S 

28 

20  44.  7 

23.29.  9 

21.24.  6 

3.41. Si® 

29 

20.40. 1 1 

23.18.13 

21.20.10 

3  37.57  .S 

30 

20,36.15 

23.11.17 

91.16.14 

3.34.  9  S 

31 

t 

20.32.19 

91.12.18 

3.30.  7  H 

J 

2.1(3.12 
î.2i  n 
9,18.22 
2.11,27 
110.31 

2.  6.37 

3.  2*2 
I .38.47 
1.. 14.38  ^ 
l..'iO..'i7,S 
1,47.  2 -s 
143.  7  = 

i.rj9.i2  ^ 

1.35.17  ^ 

i.:ii.2i  E 

1.27.27  ^ 
l.â3,3î  „- 
1.19,37  ï 
l.)S.*lo 
1.11,43  ^ 
l.  7  49-^ 
1.  3..)3'^ 
0.59.57  « 
0.56.  1 
0.52.  5 
0-48.  9 
0  44.13 
0.40.17 
0.36,21 
0,32.2a 


Novembre         Déee 


0,24  34 
0.20.39 
0,16.43 
0.13  48 
0.  9.S2 
0.  4.57 
0    I.   t 
23  S7.  6  ^ 
23.53.10  i 
23  49.15  :g 
23  45.18  I- 
23.41  24  "' 
23.37.28  H. 
Ï3.33  33  S 
53.29,37  g. 
23.23.42    . 
23.31.46  ïï 
23.l7..'il  = 

23  is.aat: 

23.10.  0-H 

23.  H.  \^ 

23,  2.  9  14 

22.58.13 

22.r,4  18 

22.50.22 

23,46.27 

23,42.32 

22  38  37 

a2.34.4i 

22.30.46 


22.18.23 

33,14  28 
22.10.32 
22.  6.37 
32.  2.41 
21.58  46 
Si  S4  50  ^ 
21.50  .SS  .S 
21  46.59  ■£. 
21.43    4  S 


21  3 
21  35  13  > 
21.31.17  g 
21.27.33  '^ 
21.23.27  aT 
21.19  33  ^ 
21. 15.37  o 
31.11  a  Si 
21.  7,47  X 

21.  s.m'^ 

20.59.57  " 
20.56.  2 
20.S!.  7 
30.48.13 
20.44.16 
2a40.20 
20.36.34 
20.33.18 


30.2 
20.2 

20.2 
30.1 


I9.& 
I9.S 
19.41 
19.4. 
19.4 


19.2! 
19.31 
19.2 


18.4! 
18. 4.- 
18.41 
18.31 


-  21  - 

La  montre  sera  réglée  sur  l'heure  de  la  gare  la  plus  voisine,  heure 
qui  est  l'heure  officielle  de  Bruxelles,  el  qu'il  faudra  réduire  à  Theure 
officielle  du  lieu,  en  ajoutant  à  Theure  officielle  la  diilércnce  de  longi- 
tude entre  le  lieu  et  Bruxelles. 

L'heure  des  gares  de  chemins  de  fer  est  d'accord  avec  l'heure  offi- 
'  eielle,  dans  les  limites  d'une  ou  tout  au  plus  de  deux  minutes.  Or,  en  ce 
qui  concerne  le  pointé  de  la  Polaire  au  méridien,  une  erreur  de 
S  minutes  de  temps  ne  donne  pas,  sous  nos  latitudes,  une  inexactitude 
de  4  1/2  minute  d'arc  (0"i'30")  sur  la  direction  de  la  méridienne.  Elle 
donnerait  environ  3  minutes  pour  5  de  la  Petite  Ourse,  et  davantage 
pour  les  étoiles  plus  éloignées  du  pôle. 

Si  l'on  veut  se  contenter  d'une  précision  de  2  ou  3  minutes  d'arc, 
généralement  suffisante  dans  les  levers  à  la  boussole,  il  suffira,  pour 
n'importe  quel  point  du  pays,  de  prendre  dans  le  tableau  l'heure  du 
passage  de  l'une  des  deux  circompolaires  au  méridien. 

Saisons. 

I/C  commencement  du  printemps  est  le  moment  où  la  longitude  du 
:    Soleil  est  0*0'0*';  c'est  celui  où   sa  déclinaison,  d'australe,  devient 

boréale. 
Le  commencement  de  l'été  a  lieu  quand  la  longitude  du  Soleil  est  90**, 
1    92  déclinaison  boréale  est  alors  maximum. 

^       Le  commencement  de  l'automne  est  fixé  au  moment  où  la  longitude 
g  du  Soleil  est  180^;  la  déclinaison^  de  boréale  qu'elle  était,  devient 

australe. 

.    Le  commencement  de  l'hiver  à  lieu  lorsque  la  longitude  du  Soleil  est 

970*;  la  déclinaison  australe  de  cet  astre  est  alors  maximum. 

Gommencemeiit  des  saisons  (te.mps  officiel). 


-A 


'<:^ 


Printemps.  Le  21  mars,  à  13  h.  35  m. 
Eté.  Le  22  juin,  à  9  h.  34  m. 

^       Automne.     Le  24  septembre,  ù  0  h.  13  m. 
Hiver.  Le  22  décembre,  ù  6  li.  o4  m. 


—  24  — 

Constantes. 

Précession  générale ....  !>0**,Î570 

Constante  de  la  natation ....  9'\21 

—           Taberraiion ....  S0'\47 

Obliquité  moyenne  1900, 0  .     .     .     .  23»27*  8' ,03 

Obliquité  apparente  le  !•'  janvier  .     .  23»26'  59'\53 

id.              le  l"  juillet    .    .  »    »  58",38 

Le  31  décembre «     »  57'\« 

Parallaxe  du  Soleil 8",80 

Distance  moyenne  de  la  Terre  au  Soleil,  en  rayons  terrestres  équato- 
riaux  :  23.^139,18. 
Constante  de  la  parallaxe  lunaire  ^  57'2",68 
Demi-diamètre  moyen  du  Soleil  :  i6'r\82. 
Dcmi-diamiMre  moyi*n  de  la  Lune  :  l'i'3t'*09. 
Rayon  terrestre  équalorial  :  6.378.'2.-i3  m.  jL-  75  m. 
Hayon  icrreslrc  [jolaire  :  6.356.521  m,  ±  111m. 

Aplatissement  ^ôTTU 

Usage  des  tableaux  mensuels. 

Nous  donnons  pour  chaque  jour,  sous  forme  de  tableaux,  certaines 
données  astronomiques  indisi)ensablcs  pour  les  observateurs. 

Le. temps  adopté  est  celui  du  méridien  de  Grenwich,  à  l'exception  du 
temps  sidéral,  qui  est  donné  à  midi  moyen  de  Bruxelles. 

Age  de  la  Lune,  —  L'âge  de  la  Lune  est  le  nombre  de  jours  écoulés 
depuis  l'instant  de  la  nouvelle  lune. 

Température  normale  de  chaque  jour.  —  Depuis  1833,  on  a  relevé,  à 
l'Observatoire  de  Bruxelles,  le  maximum  et  le  minimum  delà  tempéra- 
ture de  l'air  d'un  midi  au  midi  suivant.  La  moyenne  des  deux  nombres 
observés  est  désignée  sous  le  nom  de  température  moyenne  ;  on  l'at- 
tribue au  jour  où  tombe  le  second  midi.  Ici,  comme  partout  ailleurs,  la 
température  de  Tair  est  prise  à  l'"50  au-dessus  du  niveau  du  sol. 


uiie  de  50  années  d'obser- 


liions  11833-1882). 


Les  lempératiirex  normales  de  chaque  jour  permeltenl  de  iracer  lu 
I  n.-irclic  normale  delà  température  dnns  le  cours  de  l'année.  On  construit, 
ibns  ce  but,  une  courbe  dont  les  ordonnées  fOnl  les  leni|iëratures  et 
<lont  les  abscisses  fonl  les  jours  de  l'année.  Celte  (tourbe  indique,  par 
lie  pelilee  ondulations,  des  écliBiiffrinenis  el  des  refroidissements  pério- 
diques. C'est  lâ  la  principale  ulililé  des  Umpéramrfs  norninUs  dïtimet. 

Maximael  miniina  absolus  de  la  tempémlure.  —  Ce  sont  les  [empé- 
lea  plus  élcvéuE  et  les  le  m  ]>â  ratures  les  plus  bnsses  relevées    i 
1833  jusqu'à  la  fin  de  septembre  1900.  i 

£a  enrrtciidit  à  appliquer  à  l'iiïure  du  lever,  ou  à  celle  du  coucher  el 
ivcnantdc  la  l.ilitudo.  assez  Faible  pour  la  Belgique,  se  ealculcra  à 
l'aid?  dc«  inbleaui:  que  l'on  trouvera  plus  loin.  Le  sii;ne  ■^  indiijue  que  < 
la  correction  doit  être  ajoulêe  à  l'Iieure  du  lever  el  reiranciiée  de  l'heure 
(lu  coucher;  le  sî^ne  —  indique  qu'elle  doit  èlre  retranchée  de  l'heure   ' 
du  lever  et  ajoutée  à  l'heure  du  coucher. 

Les  htures  du  coucher  ou  du  lever  du  Soleil,  d;ins  notre  pays, 
seraient  les  mêmes  pour  In  même  latitude,  si,  en  chaque  endroit,  on  se 
^or\ail  du  temps  local.  Mais,  comme  on  fait  partout  usage  du  Innps 
('i^  d  du  méridien  de  Greenwicli,  on  doit  tenir  eom|>ie  de  la  dilTénince 
-).■  tonpiiodc  avec  Bruxelles;  celle  différence  tera  ajoutée  quand  laloca- 
;t  de  Bruxelles,  et  reiranchéo  dans  le  cas  contraire. 
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NOMS 

GBANDEUB 

ASCENSION 

DÉCLINAISON 

DES  ÉTOILES 

«OYENNE 

MOYENNE 

a  Andromède.     .     .     . 

2.0 

0.  3.19.3 

+  28.32..'i7.9 

?  Cassiopée    .    . 

2.1 

0.  3.S(;.(1 

4-  ;>8.3fi.32.9 

rPég.  (Algenib). 

2.« 

0.  «.IJ.3 

-i-  14..18.1».4 

;CaW^    .     . 

2.2  à  2.8 

0.34.. 'ili.* 

-1-  s;;.ri9.;i9.G 

P  Baleine  .     .     . 

2.0 

dMM.i 

—  18.31.28.9 

y  Cassiopée    ,     . 

2.0 

O.;i0.i7.3 

+  (i0.1l.  9.6 

.;  Baleine  .     .     . 

3.1 

\.  3.3il.;i 

—  10.42.  0.4 

P  Andromède.     . 

2.3 

1.  i.U.fi 

4-  m.  f>.  4.7 

0  Baleine  .     .     . 

3.0 

1.10.  7..-. 

-     8.41.20.1 

5  Cassiopée    .     . 

2.8 

1.19.24.0 

+  ,-i9.43.3t.7 

a  Peliie  Ourse  (Pola 

K). 

2.0 

1.93.34.3 

-1-88.47.  1.1 

ï  Baleine.     .     . 

3.0 

l.4(i.37.3 

—  10.40.  8.8 

9  Bélier    .     .     . 

2.8 

1.49.13.4 

-  20.19.41.8 

2.1 

I..17..-12.8 

--4I..'11.34..T 

«Bélier     .     .     . 

2.0 

2.  1..38.8 

--22.;i9.:i7.3 

p  Triangle      .     . 

3,0 

2.  3..(3.li 

-I-34.31.2C.0 

0  Baleine .     ,     . 

1.7  à  0 

2.14.23.(1 

-    3.2,">.21.7 

Y  Baleine .     .     . 

3.3 

2.38.13.3 

+    2.49.22.1 

<L  Baleine .     .     . 

2.3 

2. ."17.  9.3 

-1-    3.42.19..-; 

vPersée  .     .     . 

aPerfée(Atgol). 

3.0 

3.;i7.4I.« 

+  .">3.  7.22.r> 

2.2  à  3.7 

3.  1.47.3 

+  40.3t..il.8 

«Persée  .     .     . 

2.0 

3.17.19.3 

+  19.30.4.1.1 

i  Ëridan  .     .     . 

li.O 

3.28.18.7 

-    9.17.24.3 

ir)  Taureau.     .    . 

3.0 

3.-il.3ft.4 

-1-  23.18.  8.4 

t  Persée   .     .     . 

3.0 

3.47.r>8.2 

+  31.33.31.2 

vEridan  .    .     . 

3.0 

3.:i3.27.4 

-  13.47.14.1 

0  Taureau  [Aldébar 

... 

i 

1.30.17.7 

+  16.18.44.8 

NOMS 
DES  ETOILES 


DÉCLINAISON 

UOÏENKi: 


«  Cocher  (la  CliÈvrel. 
p  Orion  ^Tligelj    .     , 

Y  OrioQ  .... 
^  Taureau.  .  .  . 
t  Orion  .... 
»c  Orion  .... 
a  Orioa  (fietclgeuse). 

JCoclier  .... 
Cocher  .... 
?  tirand  Chîpn  .  . 
X  Ccmcaux  ,  .  , 
a  Grand  Cliicn  (Siriu! 
E  (imnil  Clikn  .  . 
i  (iranci  Cliien  .  . 
î  Gémeaux  ,  .  . 
a  Gémeaux  [Caglarl . 
a  Pelil  Chien  iProcvon). 
P  Gémeaux  (Pollux). 
i  Grande  Ourse 
sHyJre(Airardl 
a  LtoninéftulusJ 
p  Grande  Ourse 
%  Grande  Ourse 
i  Lion,  .  . 
^  Lion .     .     . 

Y  Grande  Ourse  . 
p  Corbeau.    . 
£  Grande  Ourse  . 
1<Î  Cliien  de  Chusse 


iM).3GA 

:,.  ij.3(j.3 
3.  ii.is.n 

.'l.l!(.S2.i 
.S.iO.  s.s 
:i.-A\.n.i 
.■;.43. 6.* 

;>.i!).ai.9 
.■i.Si.iO.* 
.■i.SS.  2.3 
6.18.13.0 
(i.ai.  3.0 
6.40.41).<J 

7.  't.'»*.i 

7. U. 10.2 
7,  as. 20. 7 
7..1i.l0.3 


10. 


9.2 


I0.S2.35  « 
IO..'S7.41.l 
11.  8.S3.9 
ll.U.  3.7 

il.iSM.l 
l2.2{).i4.S 
12.i!i.«.l 
l^.jl.2(i.7 


—  3.2(>.  2.8 
+  33.  0.*0.* 
-I-  iS.!i3M.7 

—  8.18.33.1 

4-  li.ia.m.i 

-t-  S8.31.S9.4 

—  i.is.m.s 

—  9.W.1S.* 
+  7.33.20.0 
+  «..'i(i.l5..S 

+  37.H.9t.« 

—  ■I7..";i.2:;,8 
+  i().ï8,:w,3 

—  j(>,3^.,".:t.« 

—  28.30.19.1 

—  46.U.15.5 
22.  9.47  i 
32.  6.13.5 

5.86.31,» 
28,15.47.3 
48.2.^.33.7 

—  8.14.   1.0 

+  ia,-iii.iti.8 

^-o-2,i.;.i«.,-. 
-I-  21.  :j.:i8,'.i 
+  1.1.  7, H, 8 

-f  .'i-i.u.si!,,'; 

—  29.,M.1«.I 

4-  3H.,'iu„';i..( 


-I-  -fi  .ï^  -i7.U  I 
+  a9..1'J.28.7  I 
f- 62.(0.12.0  I 
-I-  70.  7.49.il 

-  0.17  45.91 

-  30.  8.30.9^1 
-h  i^.i0.40.6'| 
+  77.  fi.  "  "  ■ 


Nivellement  barométrique 


s  irÈs  eomplite       ] 


Laplacc  a  donné  àaas  sa  Moranîque  cêksle  une  formule  irÈs  « 
qui  |i[!nnel  de  calculer  !a  dlfierence  d'allilude  entre  deux  ïUlions  par 
des  observations  hBroinétriqu&':.  Le  calcul  en  est  assez  compliqué,  mais 
on  en  trouve  tous  les  éîêinenls  dans  les  Tal/lei  méiéoriln^iqties  interwi- 
liûnales  dj  duns  l'Annuaire  du  Bureau  des  Longiindes. 

Si  l'on  ne  clierclie  pas  une  tr6s  {grande  aiiproximalion.  pour  des  liau- 
leurs  qui  ne  dépassent  pas  l.'iOO  mètres,  on  pourra  faire  usatit;  de  la 
table  fimj'liliéc  l{>age  .m)  duc  au  Colonel  Laussedat. 

Désignons  par  S  et  li  les  pressions  baroméiriques,  exprmiûes  en 

millimètres,  de  la  station  inrérieurc  tri  de  la  station  supérieure.  Pour  se 

ir  ili:  la  table,  on  Fera  la  différence  El  -  li  qui  donne  un  certain  Facteur 

exprimé  en  millimétrés .  puis,  substituant  des  nombres  ronds  dt^  ccnli- 

mflres  aux  pressions  B  et  li.  on  chercbo  dans  la  table  le  nombre  qui 

.  figure  â  la  i^ncontrc  de  la  colonne  liorizoniale  répondant  è  la  pression  il 

I   cl  de  la  colonne  verticale  ré|iundanl  à  In  pression  b  ;  on  fait  le  produit 

des  nombres  ainsi  obtenus. 

Enfin,  si  l'on  veut  tenir  compte  de  la  température,  désignant  par 
;  et  t'  les  températures  do  l'air  aux  deux  stations,  on  multiplie 

résultat  obtenu  par  le  Faclei: 

Exemple  :  Différence  d'altitude  entre  Coinle  ;lnslitut  d'Astror 
et  Fétir.ne  (3™  au  dessus  du  repère  du  barrage). 

Celte  opération  a  été  faite  â  l'aide  d'un  baromètre  anéroïiie  di 
j    contrôlé  par  les  indications  du  baromètre  de  Fortin  deTlnslitut, 
On  a  déduit  ainsi  : 

H  =  756"'-  0 


'0+^') 


cteur  (table)  =        lOJÎS 

-  diff.  d'ail.  =-.       (t3.,1!t  mètres. 
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TABLE  DE  NIVELLEMENT 
BAROMÉTRIQUE 


Table  des  réfractions  moyennes 

Bnromèire  O.^TGO  el  Ihermoméire  eenligrade  -\-  iO" 


™^ 

il 

1 

II 

1 

II 

1 

II 

1 

)o.O' 

33'.«".8 

T.iy 

T.SS".S 

14» 

3'.S0",0 

a» 

39".3 

10 

3I.5Ë,9 

10 

7.1G.3 

IS 

3  34,8 

57 

SI  .9 

9U 

30.10,-1 

so 

7.  7.3 

16 

«.90.6 

S8 

;ii>,i 

30 

38  33.i 

30 

6.B8.7 

3.  8,6 

69 

;is.o 

40 

S7.  3.t 

40 

O.BO,4 

18 

S.S7.7 

no 

33.7 

60 

SB,31l.fi 

30 

D.tS.4 

10 

3.17,8 

RI 

U.3 

1.  0 

S4,K,3 

8.  0 

C.3t.7 

90 

138,0 

03 

31.i> 

10 

S.1.10.1 

10 

13.37,* 

31 

3.30.8 

63 

«1,1 

JO 

31.  4,3 

ao 

6.30.1 

as 

i.t;i,4 

»kt 

30 

SI.  i.7 

30 

0.13.1 

«j 

s  16.0 

fl.» 

40 

so.  S.C 

40 

G.  G.4 

u 

9,10,3 

oe 

«kO 

50 

4U.1Ï.B 

50 

5,Ka,H 

as 

9.  4,4 

67 

34.S 

t.  0 

18.S3.t 

».  0 

lt.S3.T 

30 

l.I»,0 

08 

iQ.e 

10 

17.311 

10 

B,47.e 

37 

1.SV0 

Ot 

31,4 

90 

I6.»,J 

ao 

5.41.7 

38 

1.40.3 

70 

31. i 

30 

le.n.i 

30 

3.30.0 

9il 

1.H.8 

71 

30.1 

40 

15.30.1 

40 

6.30,5 

30 

1.40.7 

73 

m 

sa 

16.  1,0 

50 

K.35.4 

31 

1.30.8 

73 

11,8 

3.0 

14.38.7 

10.  0 

K.3U.0 

3j 

1.33.1 

lfl.1 

10 

13.57.8 

10 

5.15.0 

33 

l.*O.C 

75 

IM 

30 

13.48.0 

30 

8.10. 1 

34 

1,96.3 

76 

iH 

30 

13.  1  B 

30 

S.  5.4 

35 

1,93.1 

77 

lU 

w 

1S.3B.9 

40 

6.  0.8 

30 

l.«l,l 

-8 

lU 

50 

1S.11, 7 

SO 

4.503 

37 

1,17.3 

19 

ii3 

♦.0 

11.48.8 

11.  0 

4,81.8 

38 

1.14.5 

80 

10 

n.«.a 

10 

4  47.7 

30 

t.ii.e 

81 

90 

11.  0,7 

ÎO 

4.41.K 

40 

1.  n.4 

tH 

^î 

30 

10.17,3 

30 

4.30,5 

41 

1.  7.0 

83 

40 

10.38.S 

40 

4.3a,a 

« 

1.47 

SI 

DO 

10,11,4 

SO 

4.31.8 

43 

1.  9..-S 

SK 

i.  0 

B.54,8 

«.  0 

4.4S.1 

44 

1,  0.3 

m 

t\ 

10 

e.3n,o 

10 

4.34.5 

4S 

0.SE.3 

m 

30 

C!3.il 

» 

4.30.0 

16 

o.se,8 

88 

30 

H.  0,6 

30 

4.17.3 

47 

0  81.3 

8» 

40 

8.nK.n 

40 

4.14.1 

48 

0,5t3 

91» 

<r,o 

50 

8.14.8 

BO 

4.10,0 

49 

O.Bl),7 

fi.  0 

8  30,3 

13.  0 

4.  7.7 

10 

U.48.U 

10 

8.18.3 

10 

4.  4,B 

SI 

0.47J 

M 

8.6.9 

30 

4,15 

63 

0,45.» 

HO 

7,M.B 

30 

3.58.5 

S3 

0.43.9 

*0 

7.46.4 

3.sn.s 

54 

0.43,3 

so 

7?.^f0 

50 

3.I«.7 

G5 

0.10.8 

KO- 

1*",0' 

3'.6O-.0 

86» 

o'.3a-.3 

Croissance  et  déoroissauce  des  Jours  pendant  l'annéi 

Cruùtance.  Drcrmssance. 
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Les  fïgiircG  ■i,  {  et  ^  iiermeiicnt  aisément  de  fe  rendre  comple  de  Ji 

'irsance  el  de  la  décroissance  des  jours  pendant  l'année  par  suile  d 

pOulion  par  rapport  aa  soleil,  de  l'axe  des  pâles  aulour  duquel  1 

exclue  Ea  rolalioa  quotidienne. 


ÉCLIPSKS 
L'observation  des  éclipses  de  Lune 


Les  ol>servalions  à  laire  [lendnnt  !ps  éclipses  île  Litne  à  1*» 
d'instruinents,  peiils  et  moyens,  sont  nssc/  nombreuses.  Elles  con 
siïienl  à  noter  l'heure  où  l'on  coiumence  à  constater  un  a  fini  b  lisse  ment 
4lanB  l'éclni  de  notre  saleliile.  le  inomL'nt  île  l'apiinriiion  et  le  |ioiNl  ite 
conlscl  de  l'ombre;  on  dessinera  ensuite  fa  mnrelio  firogressiie  n  lu 
surface  du  disque  lunaire  par  ra|i|Hirt  aux  tnelics  et  aux  cratères.  On 
doit  aussi  noter  l'inslant  et  lii  position  du  dernier  cDnl.iel  de  l'ombre  et, 
enRn,  le  moment  où  la  pénombre  aura  eompl^lcinent  disparu. 

Pendant  la  durée  du  phénotntne,  l'observateur  devra  porter  son 
attention  sur  les  difTérentes   teintes  des   parties   éclipsées  du  jclobo 

Durant  les  éclipses  totales  de  Lune,  on  peut  observer  avec  asseï  de 
taciliiê  l'occultation  des  petites  étoiles;  l'inslant  de  la  disparition  el 
celui  de  la  réapparition,  notés  avec  exaelitudc,  fournissent  un  cxecllenl 
moyen  pour  déterminer  le  diamètre  de  noire  satellite  el  sa  parallaxe,  si 
les  observations  sont  faites  concurremment  en  des  localités  suffisamment 
éloiftnées  les  unes  des  autres. 


L'observatîoa  des  éclipses  de  Soleil 


Les  éclipses  pariielles  de  Soleil  n'offrent  pas  un  grand  inlérél  pour 
les  reeliercbes  astronomiques.  Les  observateurs  pourront  noier  l'heure 
des  conlaeis  du  disque  lunaire  avec  les  bords  du  Suleil  et  avec  les 
taclies,  s'il  y  en  a  do  visibles,  sur  cet  astre. 

Les  éelipses  lolales  de  Soleil,  qui,  pour  une  répon  déterminée  Je  la 
Terre,  sont  excessivement  rares,  permettent  de  faire  des  recherches  sur 
l'aspect  el  ie  speclre  des  protubérances  el  de  la  couronne  solaires.  On 


;i!)  - 


iil  aussi  explorer  les  environs  du  Soleil,  atin  de  elicrciier  à  rccon- 
■  iiirc  re)(islence  de  corps  eélesles  sitmis  dans  son  voisinage  el  ijue  sa 
if  lumière  ne  nous  pcrmeuraii  pas  d'apercevoir  en  icnips  ordinaire. 
.  v^[  ainsi  r^ue  l'on  n  découvert,  dur.int  l'Ëclipse  loUiJG  du  17  mai  I88â, 
.nw  coméle  siluéo  i-rès  du  Soleil.  Quant  aux  planifies  inli-a-miTCu rit-Iles 
qit«  l'on  a  clicreliées  pendanl  assez  loii(!lemps,  on  semble,  en  gcncral, 
renoncer  à  en  admellre  l'exislence. 


Éclipses  de  Soleil  et  de  Lune   en    1902 

(Temps  officiel.) 

|tïl;auro  en  lOOi  : 

Trms  fielipscs  partielles  de  Soleil  dont  une  visible  à  Kruxelleï  au  lever 
'l'i  Soleil; 

Kl  deux  éclipses  totales  de  l.une  en  partie  visibles  à  Bruïciles. 

le  8  iimt.    fcUj'se  pnrlielU  de   Soleil,  iiwisibU  à   lii-iuelks. 


Commencement  de  i  éclipse  générale,  le  8  avril,  à  .     .     .       13 1'  30"'. 
Par  Hi*  10'  longitude  oecidenlale  de  Greenwicli, 
H9  55  latitude  boréale. 

Plus  grande  pliase  de  rêclipse,  le  8  avril,  â U  "    -'i'". 

Par  I  i2"  98'  longitude  occidentale  de  Grccnwicli. 
71    i6  latitude  boréale. 
La  grandeur  de  l'éclipsé  =  0.068,  le  diaraèlre  du  Soleil 
étanl  1. 

FÙl  de  l'écIipse  jcénérale,  le  8  avril,  à 1  {  h  iO">, 

Par  173»  32'  longitude  orientale  de  Grcenwicli. 
81   i3  latitude  boréale. 
Celle  éclipse  ne  sera  visible  que  dans  les  régions  arctiques, 


11.    —  Le  22  avril   i9(l2.   éclipse  lolale  de   Ltme. 
m  partie  visible  à  Bruxellet. 

Premier  conlacl  »vec  la  pénombre,  le  tî  avril,  k      ,     .     .  1.^  ''  .'V0"'3 

Premier  contaci  avpc  l'ombre 17  l>S 

Commencemenl  île  rcc1i[isc  totale 1S  10   9 

Milieu  de  l'6clipse 18  .'ij    8 

Fin  Je  rècli|ise  loiule 13  3,'i  i 

Dernier  conlacl  avec  l'ombre 30  j'î    1 

bcrnier  contact  avec  la  pénombre SI  .'>.)    3 


A  ces  époques,  la  Lune 

.er:i  res. 

Euivent  : 

Long,  orient. 

deGreenw. 

I20":i7 

IJ. 

10.^40 

Id. 

ma 

lU. 

71)  3.1 

U. 

li()    3 

Id. 

*!)    0 

La  grandeur  de  l'éelipse  --  1,3^7,  le  diamHre  de  lu  Lune  iUal  I. 

U  premier  contact  avec  l'ombre  se  fera  a  8!>°  du  point  Nord  du 
disque  lunaire,  en  comptant  vers  VFm;  le  dernier  contact  i  GOo  ^crs 
rOucEl:  dans  les  deux  cas,  pour  rinia|>e  directe. 

A  Bruxelles,  la  Lune  se  lèvera,  lotalemeni  éclipsée,  à  Ifi""  43". 

Cette  éclipse  sera  visible  dans  h  moitié  occideniale  du  Grand  Océan, 
en  Australie,  en  Asie,  en  Europe,  ea  ACrique,  dans  la  ni oilîé orientale dt 
l'Océan  Atlantique  et  sur  la  pointe  orientale  de  l'Amérique  du  itiid. 


111.  ■ 


Les  7-8  I 


ni  1902,  édipxe  pnrUtilc  de  Sflril, 
mible  à  Bruxelles. 


ninenccmenl  de  l'éclipsc  );éncrale,  le  7  mui,  à 
Par  llil^iG' lon^ntude  orientale  de  Greenwicli. 
1)3  ôi  latitude  uustnile. 


Plus  grande  phase  de  l'ècliiise.  )e  7  mai.  à     .     .     . 
Par  ii&'&l  lon)!itude  occidenlale  de  Greenwicli. 
7(1  7  latitude  auslralc. 


La  gnindear  de  l'i^cliiise  - 
étant  i. 


0,861,  le  diami^tre  du  Soleil 


,  Fin  de  l'éclipsé  générale,  le  8  mai,  à 

^^Ê      Par  I(l8°i4'  longitude  occidentale  de  Grecnwîch. 


i  99  latitude  australe. 


Cette  éclipse  sera  visible  dans  la  Nouvelle-Zélande  et  dnn^ 
iMHilionale  du  iJrand  Océan. 


Le  17  octobre  J90i.   éclipse  lolale  de   Lune, 
en  partie  visibie  à  BruxeUtt. 


gWDi^r  contact  avec  la  pénomlire. 

le  n  octobre,  il  . 

3 
-{ 
5 

6 
II 
7 
8 

17-D 
10  !t 

Ppltmencemem  de  l'éclipsc  lolale.     . 

18  (! 

^6  3 

i9  9 

Dernier  contact  avec  la  pénombre.     . 

i8  9 

A  ces  (ipoiiues,  la  Lune  sora  respecliv 
1»  positions  suivent  : 

ment  au  zcnilli  des  !îeu 

\  dont 

^f.  oecid.  de  Ocenw.       ;it»36' 
[              Id.                   .       68  30 
Id.                          8.1 43 
Id.                   .       di  30 
Id.                   .     I0.-H8 
M.                   .     1-0  11 

Id,              .   iuu 

Latitude  boréale . 
Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

kl. 
IJ. 

8'«' 
8.13 
9  i 
9  II 

Il  1!) 

!»  W 
0  30 

U  grandeur  de  Vcdipse  =  1,-iOa, 

e  diamètre  de  la  Lun 

et 

nt  1 

—  62  — 

Le  premier  conla cl  nvec  l'ombre  se  (ers  i  sri"  du  poiDlKonTïïoa 
lunnirc,  en  complanl  vers  l'Est;  le  dernier  cunUict  à  1  Ifl"  vers  rOues^l; 
dans  les  deux  cas,  pour  l'iitiagc.  directe. 

A  Bruxelles,  la  Lune  se  couchera,  loLileineni  éclipsée,  à  fi  "  12™. 

Cette  éclipse  sera  visible  en  Eumpr.  dans  rACriipic  oecidentalc,  éam 
l'Océan  Atlantique,  en  Amérique,  dans  1c  Grand  Oeëun,  svr  la  pnintc 
orientale  de  l'Australie  et  dans  rexirërac  Nord  Est  <!«  l'Asie. 


Le  3i  octobre   1902.  éclipse  parlieîle  Je  Soleil, 
en  partie  visiMe  à  BruxeUet. 


Commenceinonl  de  l'éclipsé  Bénérale,  le  vil  octobre,  à  .     .       ."i" 
Par  ]{>'iCy'  lon(Ei<iide  orienuile  de  tireenwich. 
Sri  26  latitude  boréale, 
l'Iiisurande  plinEederéclipse.  Ie3l  oclobrc,  à  .     ,     ,     ,       R 
l'nr  lOWrjfi'  longitude  orientale  de  Grecoivicli. 
TO  r,n  latitude  boréale. 


La  grandeur  de  l't 
étant  I. 


ilipsc  —  0,(i99,  le  diainèirc  du  Soleil 


1 


Fin  de  l'éclipsé  ((énërale,  le  3 1  octobre,  â 10       ! 

Par  100"  H'  lonfcitude  orienlale  de  (ireenividj. 
33  12  latitude  boréale. 

A  DruxellcE,  le  Soleil  se  lèvera,  éclipsé,  à  )l  i'  S^'"  et  l'éclipsé  finira  it 
7  ti  i»"»  temps  officiel.  Le  dernier  conlact  se  fera  â  41"  du  point  Nord  du 
di«que  solaire,  en  comptant  ver>  l'Est,  pour  l'ijnagc  directe. 

Telte  éclipse  sera  visible  dans  l'Europe  centrale,  septentrionale  et 
orientale  et  dans  la  presque  lolalilé  du  continent  asiatique. 


LA  LUNE 

Lune,  dans  son  mouvement  rclalif  |iar  rapport  à  la  Terre,  ddcril 
ellipse  (lûni  wlle-ci occupe  un  dos  (oj-ers.  Le  [loint  de  lorbite de  la 
I.une  le  plus  rapproché  de  la  Terre  est  le 
ptrigie;  le  (loint  le  plus  éloigne,  l'apogée. 

Sur  lii  fipure  ci  jointe,  oii  rexccniriciié  de 
l'ellipse  u  clé  Torlemcnt  exagérée,  le  përifiée    . 
se  trouve  en  P  et  l'apogée  en  A,  â  l'autre 
extrémité  du  prand  axe. 

Quand  la  Lune  est  an  Périgée,  son  dinmètre 

apparent  est  maximum  ;  il  est  alors  de  :{3'33", 

tandis  qu'à  l'apogée,  noire  saiclliln  n'appa- 

angle  Je  iH'U". 

\il  ascendnnl  de  la  Lune,  le  point  de  rencontre  de  son 

rc  céleste  avec  l'écliplique,  lorsqu'elle  va  du  sud  vers 

de  l'orltiie  de  la  Lune  sur  l'écliplique  est  de  .'i' 

ce  nombre  représente  la  plus  grande  distance  angulaire  qui 

peut  exister  cnire  le  centre  de  l'astre  et  réclip- 

Le  niEud  ascendant  se  désigne  par  le  signe  p_ 
et  le  nœud  dci^cendanl,  qui  est  diamétralement 
opposé  au  premier,  est  représenlé  par  U  (tig.  7). 

Lu  longitude  mnijenne  du  nœud  ascendant  est 
la  longitude  (comptée  à  partir  du  [loint  vcriial  yl 
de  ce  poinl,  absiraclîon  faite  des  |ie(ils  déplace- 
ments correspondants  aux  perlurbalions  pério- 
I,une.    Les  noiuds   se   meuvent  en  s 


de   In 
iveraeni  diri 


;t  tonl 


ir  de  l'celiplique  e 


jDisiancc  moyenne  de  la  Lune  à  la  Terre   . 
illaxe      D  »  .     .     .     . 

tliongilude  moyenne  du  périgée  au  1"  janvi 
mouvement  •>       en  10  jours 

Longitude  moyenne  du  nceud  au  1°' janvier 
Hoyen  mouvement  >>        en  II)  jours 


S  -IÇ-i . 


.  38-4. lui  kilom. 

.  .'iT  2"  3K 

.  .■iS'il)'  21"  !) 

.  +  1'   «■  30"5i 

.  sao»  iw  ),:,•  o 
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PHASES  DE  LA  LUNE  EN  1903 


N.  L.  le  0.  i  il  h.  ii  m 

P.  U.  Iet7,  ï   Oh.  38  m 

f.  L.  Je  S4. 1   D  h.   e  m 

t).  U.  le  31.  a  13  b.   9  m 

AVBll. 

D.  U.  le  1,*  6h  itm 
H.  L.  le  8.  i  lU  h,  fiO  m 
i>.  U.  elS.  t  5Ii.ïGn 
P.  L.  lE  ïj,  i  18  h.  50  m 
n.  u.  reso,  fâh.  K8m 


».  L.  le  S.  *  12  h.  UO  m 

P.  (J-  ><  II.  A  la  b.  47  m 

P.  L.  le  JO.  â  IG  b.  «  m 

D.  U.  le  iS.  t   It  b.  Itt  m 


[>.  U.  le  1.  à  10  b.  30  m. 
N.L.  le  R.IISh.Jini.  N.  L.  le  10,  H  diLtiOm. 
I>.  U.  letn.  kUh.  STm.  I>.  U.  le  IG,  ■  il  li.  13  0). 
1>.  L.   le  H,  i  13  b.  3  m.   t>.  L.  le  i\.  k  3  h.  «  m. 


I 


W,  L.  le  1.  i  iS  b,  iS  m.  N.  l.  le  U.  i  0  h. 

!>.(}.  le  U.  1 13  b.  iO  m.  P.Q.  leld.iîth. 

r.  L.  leSi.  llOh.iUm.  I>.  L.  leâl. 

D.  g.  teSU.tUh.    Om.  I).  U,  Iea8.ijlh. 


.  17  m.  N.  L  le   i,i   Ë  b.  19]ni. 

Hm.  ['.  u.  le  ».  t  ai  h.  iBn. 

S  m.  P.  L.  lell,  t  lSh.33D>. 

,  S  m.  D.  g.  le  ».  ■  10  h.  3i  D 


OCTOIlilË 

X  l.  le  I.ai7h.  9t 
P.  a.  le  u,  i  n  b.  ai  n 
P.  L.  la  n.  »  0  h.  1  « 
D.u.  lesa,  iiaiti,  fiBi 

K.L.    leSl.ï  8h.l4t 


V.{t.  le  8,1  lab.  30  m.   P.».  le  »,i  eh-i 


|^B3  J 
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Tableau  des  plua  grandes  marées  de  l'année  190H 

.-5; 

OSTEMIE 

anverJI 

DATES 

'"'ll'T'"" 

ùn-iaa. 

'"    '"'"''''■ 

"""'*■'"• 

Il,ml»ur 

II.    m. 

n,airM 

m.t™ 

41  janvier  .     .    ,    . 

•  0.87 

IS-SS 

1,93 

t,67 

i5     -     . 

O  4,02 

13.;iT 

3.20 

t,96 

ta  février  . 

«  ().»» 

o.;i3 

2.18 

1.88 

2*      —      . 

Û  i.oi 

ojri 

3,2i 

l,9i 

tl  mars     . 

•  1.07 

liM 

2.38 

2,0.1 

sa    -    . 

0  0.00 

i2.n 

2.13 

1,8* 

10  avril.     . 

•  i.io 

0..^ 

2.U 

2,11 

a    —    . 

o  0.88 

0.43 

t,9S 

1,69 

»  mui  .     . 

•  1,07 

13.10 

2.38 

2,05 

a    -    . 

O  0.80 

0.57 

1.78 

l.fîi 

7  juin.     . 

•  iM 

12.  M 

2.31 

2.00 

21      -      . 

0  O.TT 

12.  ai 

1,71 

1,18 

7  jiiillPt    . 

•  iM 

1.07 

9.29 

1.98 

32      -      . 

O  0.49 

0,8* 

1.09 

0,!)i 

S  aoQl .     . 

•  iM 

13.  3 

2.31 

2.00 

20      —      . 

O  0.8* 

1^40 

2.09 

1.81 

3  $^[ilcinbre 

•  1.01 

12,39 

2,31 

2,00 

1(1      -      . 

O  1.02 

12,53 

2,20 

f,9fi 

3  ocinlire  . 

•  0,99 

12.<8 

2.30 

1.90 

18      —     . 

0  1.06 

12. .13 

2.3,-; 

2.0* 

i  novembre 

•  0.91 

0.42 

2.02 

1.73 

n    —    . 

O  1,07 

0.39 

2,38 

3.03 

1  décembre 

•  0.82 

12,38 

1.82 

1  ..17 

Ifi      —      . 

O  l.Ol! 

i2.:ij 

2.3.1 

3.0* 

3(      -      . 

•  0.79 

ii.riii 

1,7.1 

1,53 

Pour  obtenir,  avee  une  certaine 

aiiproximHtion.  l'heure  do  la 

hauie  mer  â  Nicuporl.  retrancher  iS 

minutes  de  l'heure  d'Ostende; 

A   Blankenberglie,  ajoular  1j    mi 

utes    à  l'heure    d'Oslende; 

à  riesfingue,  njouler  40  minutes  à 

'heure  d'Ofilendc. 

■ 

!> 

■ 

■. 

n 

1 

c 

^ 

J 

■l 

■ 

—  6(î  — 

^ 

Heure  de  la  haute  mer  &  0 

,        ,.«V,H. 

p™„ 

MARS 

AVaiL 

MAI 

1 

il! 

r^ 

.3 

î   8 

%i 

II 

"5 

li 

sj 

|s 

il 

fi 

-  -5 

"4 

=  € 

1 J 

5^ 

S  â 

i^ 

X 

b  n. 

11.  m. 

b.m. 

h,  m. 

h.  m. 

11.  m. 

ta.  m. 

h.  m. 

h.  m. 

11.  m. 

b.i 

1      i-n    is.'.-. 

3» 

17.49 

, 

1     i,n 

4  r.(  J  n-B 

18  M 

au 

s     en 

isifT 

TÏT 

«Il'l 

I«.W 

l'.n 

1«.» 

7.»:. 

Kilin 

4        1.1« 

HUS 

IU5 

7  m 

KM 

tU,»i 

8,47 

ÎI.IB 

s       8.10 

o.« 

n.a 

M.M 

Bp-ai 

U.Sil 

II. 

n     ».£< 

n.:a 

laiM 

tiM 

9. OS 

IL» 

lOtll 

a4< 

10.41 

Mia 

„ 

a,3e 

11.15 

13-M 

n.» 

ii.ï«*n,&4 

s      loi  M      t3.1S 

ll-Hiifl 

loai 

».(! 

II47«    - 

il      1I.3T#     - 

ItSJ 

11 M     Î1..-.1 

it.» 

11.18 

o.ia 

-  •«■'» 

oISB 

i.aa 

18, W 

*■ 

Il        O.Jt 

II.» 

1,W 

1Ï17 

Oit 

„,» 

1.13 

14,(0 

î.ii 

14.4T 

1, 

ï.(» 

II.» 

1  iî 

n» 

I.»( 

14.S5 

8.11 

15.39 

1, 

i;f      i!((i 

li.H 

;i.H 

15.5S 

4.«a 

IB.ST 

i. 

I1.UI 

4.15 

m.M 

n.i«4i7.3ii 

6. 

15        3M 

tsiîo 

4.«i(n.io 

aïi 

ti.8U«LM 

18.31 

10     aax 

16.Ï0 

S.5I 

a.v 

4.M  i  n.m 

(1.Ï7 

19.(16 

i.ia 

t9,3S 

e.. 

n      »j>T 

n.iu 

na 

1S.10 

7.3N 

to,|i) 

n,3a 

a  M 

iD.as 

ïl.U 

IH       7.1U 

9,» 

S:» 

n!iiK 

K.W 

11; 

lu     «.m 

ILOt 

iO.Ï5 

Tt'^l 

9.1(' 

ll.U 

111.11 

«.M 

io:4« 

Et.lW 

ïl        8.1" 

îtii 

ll.lï 

ta.st 

10  09 

n,3! 

ll.U 

B» 

ii.œ. 

.13.43 

Si 

-     63!I.(H 

w    ii!m 

asa 

i\.n 

^ 

Si!-"!» 

U.5Ï 

18.10 

-  ©ll.'lt 

I8!u 

K        ull 

lis; 

uai 

IMÏ 

i.id 

ia.M 

liai 

11.411 

^ 

»        1,15 

ISM 

1„W 

HIB 

i.m 

1S.19 

1.49 

14.08 

1.01 

14.11 

«j 

n      150 

iï.m 

iM 

ii,<i 

J.lu 

isiw 

ïiw 

»:« 

isIm 

«:44 

15,ï* 

no 

15,1'1 

Ï,5I 

lfi.16 

4.1" 

10.37 

3.M 

15.53 

1.13.  1T.H 

5.111  f  17.M 

"'   '1'"" 

Jl 
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diaque  Jour  de  Tannée  1902. 


LJ^KT 

AOUT 

SEPTEMBRE 

OCTOBRE 

NOVEMBRE 

DÉCEMBRE 

• 

o 

s 

lî* 

5  -i 

»-    2 

«  .a 

^  1 
«  s 

arée 
soir. 

arée 
matin. 

arée 
matin. 

arée 
soir. 

arée 
matin 

o  .h 

u» 

û  ■ 

1  ^   «o 

r3 

25 

2  S 

•3 

a^ 

•*      2 
*    5 

S  »o 

Si* 

o 

1 

1 

bl  b.  m. 

)i.  m. 

h.  m. 

h.  m. 

h.  m. 

h.  m. 

h.  m. 

h.  m. 

h.  n). 

h.  m. 

11.  m. 

»  ss.r^o 

0.51 

13.29 

2.37 

.  15.01 

2.59  lil.").!'.» 

3.51 

Ki.Oi) 

4.06 

10.22 

1 

^    «.3» 

2.01 

14.31 

3.2Htl5.-15 

3.37 

15.57 

4.21) 

10.41 

4.39 

li»..V) 

2 

l    13. '4 

2..*>8](i:iô.21  1 

4.05 

ir).2:< 

4.15 

H5.;« 

4.50 

17.10 

5. 1 1 

17.20 

3 

ft   i4.4:i 

3.4(3 

IB.iy.) 

4.42 

U)..-/» 

1.41) 

17.01 

r..31 

17.48 

5.41 

18.00 

4 

Iil5.38 

4.» 

10.10 

5.15 

17.30 

5.22 

17.38 

eus 

18.20 

0. 10 

is.:n 

V     1 

1 

16.» 

5.08 

17.26 

5.17 

18.«i0 

5.55 

18.15 

H.41 

l'.).03 

n..V) 

10.14 

0 

1 

17.11 

5.11 

17.f.0 

6.2-. 

18.43 

O.XH 

18.52 

7.:  3 

,  19.45 

i  20. :u 

7.:;,{ 

.  10.. 'w 

7 

r 

17.4U 

(i.îO 

18.37 

7.a'}  .  10.23 

7.12, 
7.r>4  J 

^  10.32 

8.08  .< 

8.10  (.  2«».  m  1 

8 

■ 

18.31 

O.Ni 

10.14 

7.41  ^ 

.  Î0.05 

1  20.10 

9.02 

21.3:3 

0.17 

21.. "K) 

0 

19.10 

7.34 

19.55 

8.31 

21.00 

8.18 

21.10 

10.06 

i2.38 

10.21 

22.r)0 

10  ; 

19.48 

8.i8( 
0.13 

'  20.43 

9.32 

22.07 

0.52 

2?.K> 

11.12 

2:3.17 

11.31 

11 

f  90.33 

^21.46 

10.42 

23.17 

lu.r/j 

2:3.  ;« 

— 

12.24 

0.15       I2.5I1  1 

12 

tl.30 

10.21) 

22.55 

J1.52 

— 

— 

12.07 

t'.r)0 

13.21) 

1.23 

i:{..v> 

i:3 

j 

tt.33 

11.3t 

— 

0.29 

13.112 

0.43 

13.10 

i.r.2,.  14.10  1 

*    94 

.J4.51 

u 

l 

8.4t 

0.08 

12.48 

1.28 

13.55 

1.38 

14.03 

2.45'^*: 

V 15.10 

:<.10  *. 

:^i5.M 

15 

. 

It.K) 

1.15 

13.41 

2.18 

.  M.:w 

2.28. 

14.48 

3.31 

15.50 

4.10 

1H.:35 

10  : 

I 

i3.e 

2.J18' 

14.31 

3.00C;:)15.2t)  1 

3.1UVM5.31  1 

4.23 

ir..i7 

4..%S      17.2'»  1 

17 

ft 

14.9) 

2.53 

15.12 

3.3i> 

i.^.r.0 

3.54 

10.  If) 

5.11 

ÏIM 

5.JI 

1«.(V1 

l.S 

lyLis.ui 

3.«)(y)15.49  1 

4.18 

if..:n 

l.lix 

1>.50 

'kU'» 

1.S.22 

(Î.ÏS 

IH.IU 

10 

BI5.3S 

4.07 

10.21 

4.51 

17.12 

5.22 

17.4:{ 

r..40 

19.10 

7.1- 

io.:J2 

2') 

1 

il  16.17 

4.42 

10.58 

'.:« 

i7.r»3 

r..(W 

18.3:î 

7.31  . 

.  19.r.8 

7.:5  )  2»».  17 

1 
1 

21 

R  J6.4'.) 

5.15 

17.31 

6.18 

1S.1? 

r>.58  ^ 

10.2» 

8.22  )  i\).:*)  1 

S. 41   I  21.11 

r: 

H  17-21 

."».50 

lî<.ll 

7.07, 

1'.>.32 

7.4".0  20.U'.  1 

0.20 

2i.r):3 

0.43      22.15 

23 

a  17.&3 

G.32 

18.55 

7.59. 

)  2o.a« 

8.47 

21.11» 

10.24 

22.:)8 

10.  IS 

%\.11. 

21 

a  18.33 

7.19 

10.43 

9.02 

21.38 

9.53 

22.28 

11.31 

—— 

11.57 

— 

25 

1   19.14 

8.10' 

^ 20.40 

10.16 

22.54 

11.0{ 

23.37 

0.07 

12. 13 

(».:i4       I3.(.») 

»; 

1   111.5» 

«.14^,  21.53  1 

11.31 

— 

— 

12.14 

1.11 

13.10 

1.3:       11.11) 

27 

k  to.."^? 

10.3? 

r3.l3 

0.12 

12.49 

0.49 

13.15 

2.(« 

H.tVi 

2.23      11.45 

28 

i  tf.io 

11.53 

— 

1.1'J 

13.1fl 

1 . 1»; 

14. (K» 

2.48  -  15.10  1 

3.i)i;  •  15.24 

20 

ffS.fO 

0.38 

13.JI9 

2.13 

14.37 

•>.'M 

14.53 

3.27  #.15.47  1 

3. 13 

ll).>ll 

A\ 

1«.1« 

1.15 

14.12 

3.151 

> 15.31 

1.17 

it'..:'.i 
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1 

OooultaUons  de  planètes  et  d'étoiles  par  la  Imob. 


sur  lu  splièrc  ciilctK,  U  LuBC 
2  [ilnnËie.  on  dil  i{u*il  v  a  «muI- 


LorËqiiP,  |3ar  son  mouvemenl  pro|ji 
vient  â  passrr  devant  nnc  étoile  ou  ui 
Ut  ion. 

Il  faut  noter,  aussi  eiacteme ni  que  passible,  l'instant  iIp  la  difiartiion 
et  tic  la  rL>apparition  do  i'iiloilc.  Ces  pliénomfnus  fool  al)Miluii»il 
inslaniancs.  Lorsque  l'aslrc  occulté  est  une  planète,  on  Abscrvr  l'in^lanl 


où  chacun  des  bords  de  celle  ci  disparaît  ou  n^piKirait.  II  (got  wA, 
dans  ce  cas,  suivre  avec  attention  la  marclie  du  limbe  lumiire  mrlt 
disi|ue  de  la  planMe. 

Au  commencement  de  la  lunaison,  quand  la  Lune  est  m  erm&ant.«B 
aperçoit  fouienl  de  faibles  étoiles  dont  on  peul  observer  l'œculuiML 
I^rfquc  ta  disparition  a  lieu  du  cûlû  du  Iwrd  brillant  ou  du  bord  éttaitt 
pur  la  lumif  re  cendrée,  l'étoile  seml'le  empiéler  sur  le  dis(|ar  do  b  Lhm! 
c'est  un  phénomène  sur  lequel  on  devra  porter  Eon  attention. 
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Pour  indiquer,  dans  les  occultations  d'étoiles  par  la  Lune,  l'endroit 
du  disque  lunaire  auquel  se  font  Timmersion  et  Témersion,  on  suppose 
ce  disque  gradué  à  la  manière  d'un  cercle,  de  0>  à  360**,  de  gauche  à 
droite  (dans  le  sens  du  mouvement  des  aiguilles  d'une  montre),  et  Ton 
donne  le  point  de  cette  graduation  auquel  le  phénomène  doit  se  pro- 
duire. On  part,  à  cet  effet,  de  l'extrémité  supérieure  du  diamètre  verlicnl 
de  la  Lune  (vue  dans  un  télescope  qui  renverse  complètement  les 
images I,  et  Ton  compte  90*  à  droite,  480*  en  bas  et  270<»  à  gauche.  On 
a  ainsi  la  mesure  de  V angle-zénith,  formé  par  deux  grands  cercles,  pas- 
sant, l'un,  par  le  centre  de  la  Lune  et  le  zénith,  l'autre,  par  ce  centre  et 
par  rétoile. 

Si  la  lunette  ne  renversait  pas,  il  faudrait  prendre  0^  en  bas,  90^  à 
gauche,  180®  en  haut,  270*  à  droite. 

Voici  une  remarque  qui  est  très  utile  pour  se  préparer  à  l'observation 
de  l'émersion  et  qui  s'applique  à  l'emploi  des  instruments  montés  équa- 
lorialemenl.  Vers  l'instant  de  l'immersion,  on  place  le  fil  de  déclinaison 
sur  l'étoile.  C'est  alors  sous  ce  fil  que  cette  étoile  reparaîtra,  de  l'autre 
côté  du  disque  lunaire. 


Occultations  de  planètes  et  d'étoiles  par  la  Lune, 

Lorsque,  |i;ir  son  inouvemeni  propre  sur  tu  «[tliÈre  c<!lcilc,  la  Liinc 
vient  a  passer  dcvani  un«  étoile  eu  une  ptan£te.  on  dit  <tu'il  >'  a  nccul- 
taiion. 

Il  luiilnoior,  aussi  exaclemeni  que  possible,  l'inslantilc  ludl»pnnlion 
cl  lie  la  réopiiiiriiion  de  l'eioîle.  Ces  pliénom^ncs  sont  ahEolument 
instantanés.  Lorsque  l'astre  occulté  esl  une  planéie,  on  obscrvu  l'iiisiiint 


□t>  chacun  des  borde  de  celle-ei  disparaît  ou  réapparaît.  Il  laut  au 
dims  ce  cas,  suivre  avec  attention  la  marche  du  limbe  lunaire  su 
disque  de  In  planfic. 

Au  commence  me  lit  de  h  lunaison,  quand  la  Lune  eel  en  cmis^anl,  on 
aperçoit  souvent  de  faillies  étoiles  dont  on  peu)  observer  l'occultation. 
Lur?i|ue  lu  disparilion  a  lieu  du  cdlé  du  bord  brillnnl  ou  du  bord  éclairé 
pur  ]-j  limiiére  cendrée,  l'étoile  semble  empicHcr  sur  le  disque  de  la  Lune; 
c'est  un  phénoroènc  sur  lequel  on  devra  porter  son  atteuiion. 
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[  Pour  iniiiqiicf,  dans  les  occultations  d'étoiles  par  la  Lune,  l'endroit  1 
D  dteqiie  lunaire  auqud  se  font  l'immersion  ei  l'ômersion.  on  supposa  I 

le  diEigne  (tradué  il  la  manii^re  d'un  cercle,  de  l)°  ù  3<)0°.  de  gauclie  i  1 
roile  |duns  le  sens  du  iiiouvGjncnt  des  aiguilles  d'une  montre),  ei  l'on  1 
e  poin;  lie  celle  graduation  auijiiel  le  pliénomtne  doit  se  \no-^f 

kliiv.  On  part,  à  cet  effi'i,  de  l'extréraité  supérieure  du  diainËtre  vertic^Ifl 
t  la  Lune  (vue  dans  un  télescope   qui  renverse  eoinplètemenl  les 
tiBgps<,  et  l'on  compte  90°  â  droite,  180°  en  bas  el  370°  i  gauche.  On^l 

l'aiiisi  la  mesure  de  l'angle-iénilh,  formé  par  deux  grands  cercles,  pas-  F 
n,  par  le  centre  de  la  Lune  et  le  zénilb,  l'autre,  par  ce  centre  etM 
tr  l'étoile. 

I  Si  la  lunette  ne  renversait  pas,  il  faudrait  prendre  0°  en  bas,  90*  k^ 

liuelic.  180»  en  haut,  270°  à  droite. 

'■  Voici  une  remarque  qui  est  irËs  utile  pour  se  ]>rép3rer  à  l'observalion  M 
6  l'émerston  et  qui  s'applique  i  l'emploi  des  instruments  montés  équa-a 
Hialement.  Vers  l'instant  de  Timinersion,  on  place  !e  fil  de  déclin 
t  l'étoile.  C'est  alors  sous  ce  fli  que  cette  étoile  reparaîtra,  de  l'autrâj 

BAIé  du  disque  lunaire. 
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ÉclipBes  des  satellites  de  Jupiter  en  1S02            ^^H 

gt   j^alcllitcs  de  Ju[iiler  sont  invisibles  jusqu'au  12  [étTier, 
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Ju]iiler  élanl  irop  près  du  Soleil. 
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LES  PLANÈTES 


Marche  des  planètes  en  1902. 

1^  planche  hors  texte  représente  la  inurclie  des  différentes  [ilanâLes 
ilurant  l'année  190^.  Il  a  clé  impossible  de  consiruire  ce  «  plan  »  du 
>vsi6me  solaire  de  lavon  à  ce  que  les  différentes  planéles  se  Irouvent 
respectivement  à  des  distances  du  Soleil  [iroportionnelles  â  leurs 
distances  réelles.  Celle  proporUon  n'a  pu  être  conservée  que  pour  les 
quatre  planâtes  :  Mercure,  Vénus,  la  Terre  et  Mars. 

Cesi  ainsi  qu'à  l'éclielle  adoptée,  Neptune  devrait  se  trouk'er  à 
'JQ  ceniiinËlres  du  Soleil  et  le  ravon  de  l'orliite  lun.iirc.  par  rapuurl  à 
notre  j;lobe,  devr,iii  eire  réiuit  dans  le  rajipurt  de  SO  â  1,  ce  qui  niodi- 
ficrnit  complètement  la  forme  générale  de  cette  orbite. 

On  |iâui,  a  l'aide  de  cette  planche,  se  rendre  compte  des  divers  aspects 
ilu  mouvement  des  planètes  :  mouvement  direct,  siaiions,  rétrograda- 
tion, conjonctions.  o|ipositions,  plus  firande  élonfiaiion,  etc.  Les 
nombres  i,  3,...  13,  correspondent,  respectivement,  aux  positions 
occupées  par  les  planètes,  le  1"  janvier  1901,  le  1"  février....  le 
I"  janvier  lôOÎ.  On  a  donc  ; 


1  —  l"  janviei 

■  i9oa. 

7  = 

1"  juillet           1903. 

8  =  1-  février 

i> 

8  - 

1«  août              u 

3  =  1"  mars 

» 

9  = 

1"  septembre      ■> 

4  =  I"  avrU 

n 

lo- 

1" oclobre           •' 

5=1"  mai 

» 

ti  = 

1"  novembre       » 

6  =  l-juin 

» 

18  - 

1"  décembre       » 

13  = 

1"  janvier        1903. 

i  on  joint,  par  exemple,  la  position  occupée  par  la  Terre  le 
tiiovcmbre  (11)  à  la  |H)silion  occupée  par  Saturne,  à  la  même  date. 
1.  on  prolongeant  celle  droite,  que  cette  dernière  planète  occupe 
Eonslctlation  du  Capricorne. 

iculier,  pour  l'aspect  des  planètes  inférieures,  il  est  bon  de 
ïppcler  qu'un  observateur  placé  sur  la  Terre  et  qui  regarde  le  Soleil,  ; 
l'Est  à  la  jtauclie  cl  l'Ouest  à  sa  droilc.  On  peut  ainsi  se  rendre  compte 


■  76  - 


r|Ut!  Mercure  vera  â  une  de  ses  plus  grandes  êlon)calion^  ortèiui 
le  1"  février.  Des  conîlruclions  analopues  à  celle  i]uc  nous  veaons 
d'indiquer  donneraient  la  posilion  apparente  de  n'impone  quelle  pla- 
ntlc  i  une  date  quelconque  de  l'année  190^. 

\^s  amateurs  pourrnnt  ainsi  passer,  sans  diflïculté.  des  raouvemenls 
réels  aux  mouvements  apparents  des  corps  célestes  de  noire  syslAme. 

ilereure. 

Cctie  plan&la  est  difficilement  visible,  wr  elle  ne  s*LTarln  jamais 
beaucoup  du  Soleil,  on  ne  peul  l'apercevoir  qu'à  l'épnqueoi^  s»  distance 
nnpulairc  à  cet  astre  devient  maximum.  Il  conviendra  de  la  clierclier  lo 
iiiulin  un  peu  atanl  le  lever  du  Soleil,  du  c6lë  de  l'Est,  quelques  jours 
avant  et  spr^s  le  17  mars,  le  IG  juillet  et  lo  4  novembre,  époques  de 
Ees  plus  grandes  élonf^^'ions  du  matin;  le  soir  du  calé  de  l'horiton 
ouesf,  aussilût  après  le  coucher  du  Soleil  vers  le  3  février,  le  38  mal 
et  le  i4  septembre,  époques  de  ses  plus  grandes  élongations  du  nir. 
RlnnRalion  imnim. 
Le   3  février 18°  17'   K. 

17  mars ai- 41'  W. 

aa  mai 23»    3"   E. 

18  juillet 20»33'W. 

24  teplcmbre      ...         26"  1 1'    E, 

4  novembre      .     .     .         i8"30'W. 

On  volt  sans  peine  que  le  17  mars  la   planMe  passera  à  sa  dà 
maximum  du  Soleil,  êiani  à  l'apbélie  ce  jour-là.  Cette  date 
pariiculiéremenl  favorable  pour  les  observations  ainsi  que  le  16  j 
épotjue  de  l'excenlnciléniaxima. 

Mercure  sera  en  conjonction  supérieure  avec  le  Soleil  le  2  ja 
le  39  avril,  le  11  août,  le  12  décembre,  et  en  conjonction  inférie 
18  février,  le  33  juin,  le  19  octobre. 

Mercure  a  l'aspect  d'une  étoile  roujceâtrc.   brillant  d'un 
éclat  ;  elle  n'est  pas  facile  â  découvrir,  surioul  si  le  ciel  n'csl 
pur.  Les  instruments  de  movenne  puissance  permettent  de  recon 
sa  phase,  mais  il  est  difficile  de  voir  des  taches  &  sa  surface. 


Vénus  on  l'iituilc  <]u  Berger,  sera  visible  le  soird»|iuiji  le 
ment  de  l'année  jusqu'au  C  lévrier,  el  le  raaiin,  «lu  mois  de  ma 
7  octobre. 

Elle  atteint  son  plus  (ironit  éclnt  le  7  janvier  cl  le  17  mars 
époques  conviendront  pour  les  observations. 


Portion  éclairée  du  disque  de  Vénus  en  1 90» 


15  janvier 0,218 

U  lévrier 0.000 

ISmars 0,lfl8 

ISinril 0,43.ï 

i:>in;ii 0.:i89 


O 


ISjuillet 0.8 

15  août 0,S86 

JS  septembre.     .     .     .  0,94S 

l.'loriobrp 0.981 

).'îno\pmbre  ....  0.098 


.     0,71)  ir>  décembre  . 

O  o  0  - 


o 


« 


<ê 


a 


Celte  plnnéte  est  facilemenl  reconnHÎssîible -.  elle  brille  d'une  viïo 
lumière  blanche  et  on  l'aper^-oît  même  quelquefois  longtemps  avant  le 
coucber  du  Soleil.  Les  amateurs  munis  d'inslrumcnls  de  moyenne  jiuis- 
sanM  devront  clierchcr  â  dessiner  sa  [iliase  et  ses  lâches.  Ces  observa- 
tions doivent  se  faire  de  pri^lérencc  ijuand  le  Soleil  esl  levé,  jorliculï^ 


M 
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t  \e  malin-  pour  ubienir  de  bonnes  images,  la  plnnf'Ie  duil  se 
■ter  assez  au-de:isus  de  l'horizon.  On  sait  que  la  question  de  la  durée 
[Oliilïon  de  VênuF  autour  de  son  axe  tsi  encore  coiiiroversée. 

Schiaparelli  et  d'autres  observaleur*  croient  que  celte  durée  de 

ruiatio  ri  es  I  sensible  ment  égale  à  la  durée  de  b  révolution  autour  du 
-olcil  im>  jours),  tandis  que.  d'aprËs  certains  astronomes,  elle  serait 
ii>ine  du  U  beures,  ainsi  que  l'avait  annoncé  Scboeler,  il  y  a  près 
il'un  sièck.  Toutefois,  les  Inléressanies  recliercbcs  speciroseoi>iiiues  Je 
K.  Belopolsky  à  Puikow~d.  tendent  à  eonclure  à  une  rotation  mpide. 

Eut 
e  planète  est  visible  en  janvier,  û  l'W,  pendant  les  premières 
:  de  la  nuit:  en  juillet,  dans  la  constcilation  des  Gcmeaux  |iendant 
nier  tiers  de  la  nuit,  en  août  et  septembre  â  l'E  ai-ant  le  eoucber 
du  Soleil,  en  octobre  pendant  la  dernière  partie  delà  nuit,  en  novembre 
L'I  dOcenibre  dans  les  constellations  du  l.ion  et  de  la  Vierge. 

ra  laeiicmenl  la  planète  à  l'aide  de  la  carte  de  la  page  80. 


Mars 


I  rusjicci  d'une  étoile  de  première  grandeur, 


Portion  éclaii-ée  do  disqae  en  1901 


janvier.     .     . 
^évner.     .     . 

.     ,     0.09O 

.    .   o.Qia 

lo  juillet   .     . 
15  août     .     . 

.     .     0,97!) 
.     .     0,90.'; 

nars     .     .     . 
mil     . 

..     1,000 

1.000 

.     ,     0.0% 

.     .     Û.HiS 

mi.     .     .     . 

l")  novembre. 

.    .    0,911 

juin.     .     .     . 

.     .     0.!I89 

.     .     0,90t 

%  petits  instruments  de  trois  à  cinq  pouces  d*ouverture  jiermellronl 
■voir  la  diniinulion  d'étendue  de  la  calotte  polaire  inférieure  ainsi  ifue 
1  du  Sablier  et  Acidalii^nne  lors  de  leurs  passages  au  méridien. 


Uu|)iier  esl  ccrlainemenl  1.1  plnnâtti  Ja  [ilus  inliircssante  â  observer    | 

s  les  jieiils  înslrumenis.  Un  quatre  pouces  pcrmel  déjà  de  taio 
ExccllcnU  desEÎtis  de  In  |ihmËlc. 

tnie  sera  (bible  iicndant  les  mois  de  mars,  avril,  mai  et  juin  â  l'Est.  ^ 
nmiille  lever  du  Soleil;  mnis  se  prêtera  [leii  mk  observations  â  causo  i 
■Je  Kl  rniblotuiuteur  au-dessus  Je  l'horivioii.  Lu  meilleure  piïrîode  d'ulisrr 
valinn  te  iirëFcnlcni  de  juillet  ù  di'cctnhrc. 

f_  L'âludc  des  bandos  el  des  incbus  de  h  |ilai)6tc  est  triSs  ntiacliante.  On  i 
clierclicr  â  se  rendre  coiii|ilti  4e  vitu  de  In  rolaiinn  rapide  de  In  1 
lotie,  t|Ut  K'cllectuc,  comme  on  sait,  en  0  11.  titi  m. 


Satellites  de  Jupiter 


■  Les  quatre  ^ros  satellites,  visibles  dans  un  petit  instrument,  consii- 
iiit,  parles  vnriutions  journalières  dans  leurs  poçilions  res|ieelive5, 
^  nouvel  objet  de  curiosité.  On  trouvera  plus  loin  un  di3)!nimmB 
[présentant,  pour  chaque  jour,  durant  la  période  de  visit>îlité  de 
q>il«r,  leur  situation  {lar  rapport  i  la  planète.  Il  sera  inlérossant  de 
V  des  companiisijiis  d'éclat  de  satellites  entre  eux  et  avec  les  ppliies 
^eE  près  desquelles  ils  passeront.  Il  faudra  clierclier  à  éliminer, 
Janlqufl  possible,  la  cause  d'erreur  provenant  de  la  proxiinlié  de  I 
^n  plaint  la  ]ilanète  hors  du  cbamp  ou  mieux  en  l'ucciillanl  &  J 
feidc  d'une  lame  lixéc  an  foyer  de  la  lunette. 

pOn  devra  aussi  porter  son  attention  sur  les  passades,  les  occultations  I 
V  surtout  les  éclipses  des  saielliles,  dont  l'inslanL  est  donné  duns  le  1 
pileau  des  pages  73  et  71.  Les  abréviations  usitées  dans  ce  lablcaii  ' 
iirrcs pondent,  pour  les  lettres  i  el  e.  à  l'immersion  et  ù  l'émersion 

Uelliie  occulté  ou  éclipsé  par  la  planète. 
I  Si  l'instrument  dont  on  dispose  est  assez  puissant,  il  sera  pos! 
d'observer  le  satellite  se  dessinant  sur  le  disque  de  la  planifie  durant  1 
flon  passage,  ainsi  que  l'ombre  qu'il  projette  sur  le  globe  de  Jupiter. 
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■aiurne  brille  comme  une  Étoile  de  première  grandeur,  mais  d'un 
édM  lin  peu  Irrne. 

Cainrac  Jii|iïler,  elle  sera  visible  pendnnt  les  mois;  de  mars,  avril, 
mai  et  juin  i  l'E,  mais  s'élèvera  peu  au-dessus  de  l'horizoa.  Elle  sera 
Ttfilile.  la  nuit,  de  juillet  à  octobre;  le  soir,  en  décembre. 

diurne  occupera  pendant  l'année  la  constellation  du  Capricorne  (voir 
carie,  lig.  lH.  On  devra  ctierclier  â  dessiner  les  détails  des  anneaux  et 
ie*  bandes  de  ta  planète.  Si  l'on  apercevait  sur  le  globe  un  point  remar- 
quable  asseï  net  pour  servir  à  en  déterminer  la  rotation,  le  tait  devrait 
^trc  immédiatement  signalé.  La  tigure  ci-aprâs  facilitera  la  représentation 
des  parlicularités  présentées  par  Saturne  et  son  anneau. 

En  1808-99,  Saturne  a  présenté  ses  anneaux  avec  leur  ouverture 
[naûinum.  En  1891,  le  plan  du  système  est  passé  par  le  Soleil.  Depuis 
1891,  la  partie  australe  de  l'anneau  est  entrée  dans  l'ombre  après  avoir 
été  éclairée  pendant  14  ans,  tandis  que  la  surface  boréale  est  éclairée 
actuellement. 

Depuis  l'été  de  1899  l'anneau  se  referme  lentement. 

Apparences  de  l'anneau  de  Saturne  si  l'on  repi-ésente  pur  p,  l'incli- 
naison du  demi-poiit  aïe  boréal  de  l'anneau  sur  le  cercle  horaire. 
comptée  comme  positive  ou  comme  native  selon  qu'elle  est  orientale 
ou  occidentale,  par  a'  et  h'  les  axes  extérieurs  apparents  de  l'anneau 
eitèrieur.  par  a"  et  b"  les  axes  intérieurs  ap|iarcnts  de  l'anneau  inté- 
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ÉlODgations  orientales  de  Titan 
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s  nombres  phcàs  à  côlë  des  poinU  le  lon^  de  l'urbitc  indiquent  ia 
billon  du  satellite,  ie  nombre  de  jours  après  le  moment  de  l'ëlonga- 
|l  orientale. 

SO  mai,  iiar  exemple,  <iuatre  jours  aprAs  une  élongalion  orientale. 
«6  trouvera  juste  au  Sud  de  Saturne. 


TTranuB 

"Celle  planète,  qui  a  l'aspect  d'une  étoile  de  siiième  grandeu 
pera,  pendant  l'année,  la  constellation  d'Opliiucus. 


—  m  — 

Tour  apercevoir  lu  planéle.  on  Tera  bien  de  se  servir  Ju  junii 
faut  sire  muni  de  puissants  insirumenis  pour  faire  des  reclierclies  sur 
son  aspect  el  ses  satellites.  Elle  prâscntc  alors  une  forme  elliptique 
bleuâtre  plus  lumineuse  au  centre  qu'au  bord. 


Neptune 

Neptune,  invisibleâ  l'oeil  nu.  pourra  être  reconnue  sans  difikullé  â 
i'aided'unc  lunette  de  S  ou  6  centimètres  d'ouverture  au  moiasi  elle  se 
trouvera,  pendant  toute  l'unnéc,  dans  le  voisinage  de  la  constellation 
des  Gémeaux.  Ifn  juillet  et  août,  elle  i^era  voisine  de  i(  des  Ccmeaux. 

Elle  ajiparait  comme  une  étoile  de  8'  grandeur.  On  pourra  l'observer 
jusqu'au  mois  de  mars  le  foir  et,  de  sefilembre  à  décembre,  durant  la 
seconde  partie  de  la  nuit.  Klle  sera  en  opposition  avec  le  Soleil  le 
i.1  décembre. 

Sa  marche  est  excessivement  lente.  Elle  ne  reviendra  au  mSmc  peîfll 
de  son  orbite  qu'en  l':m  '2066.  ?ious  n'aurons  donc  (las  l'occasS 
le  constater. 


TABLEAUX   DU    SYSTÈME   SOLAIRE. 

(bus  donnons,  paires  S8  et  89.  en  deux  lahleiiux,  tes  élcmenlsdeE 
^fes  jjlantiCE  el  de  leurs  ^aifiliies.  Ces  renFeignemenls,  de  nature  à 
ir  le  lecleur.  se  com]>rcnnent  d'eux-mêmes  ;  aussi  on  n'y  a  pas 
kt  d'explicaiions.  la  ligure  l.ï  représente  les  dimensions  respective- 

Hit  comparées  des  planètes  du  sysième  solaire. 


Transport  du  système  solaire  dans  l'espace 

Il  essayé  de  déterminer,  d'après  le  mouvement 
ÎDpre  des  éioiîes,  la  direclion  de  translation  du  système  solaire  dans 
Kpacp.  Les  dernières  déterminations  ont  été  faites  en  ; 


1877,  par  H.  L  de  Bail. 
1887.  —  M.  L,  Slruve  . 
1895,  —  H.  Kobold     . 


969"33'  -has-il' 
373''ai'  +  iTl»' 
266'30'  —    3'  S" 


Q  résulte  que  la  direction  probable  du  système  solaire,  déduite  de  ces 
(culs  Cl  de  ceux  Eails  antérieurement,  serait  de  âSS"  en  ascension  droite 
e  -f-  39"  en  déclinaison.  La  vitesse  de  translation  semble  se  rappro- 
Iwr  de  15  kilomètres  par  seconde. 
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LES   COMÈTES 


Lrs  bdlpsconnîlcssifibles  à  l'œil  nu  sont  assez  rares el.généraleiB 
leur  aj)|>arition  ne  peut  élrc  iirMile,  car  plies  décrivent  des  orbites 
excessivement  étendues  ;  elles  metlenl  un  assez  grand  nombre  de  siècles 


i  les  parcourir  ;  les  éléments  manquent  donc  aux  astronomes  pour  cal- 
culer l'époque  à  laquelle  elles  seront  asse^  voisines  de  la  parUe  centrale 
du  système  solaire  |iour  devenir  visibles  aux  habilanls  de  la  Terre. 

Les  comètes  visibles  à  l'oeil  nu  (oumissenl  à  l'amateur  un  sujet  înlé- 
ressani  d'études. 

Il  peut  en  suivre  la  marcbe  journalière  dans  le  ciel  et  en  indiquer,  à 
l'aide  d'alignemeniç,  la  posilion  sur  une  carte  céleste  (tî.  Us  détails,  la 
longueur  et  la  direction  de  la  queue  devront  également  être  notés 
soigneusement  ;  dans  ce  but,  on  pourra  s'aider  utilement  de  jumelles. 

Ces  astres  errants  ont,  de  tout  temps,  excite  profondément  l'admira- 
lion  Gt  la  curiosité  tant  du  public  que  des  astronomes  ;  car,  outre  leur 
aspect  étranfce  conirasiant  d'une  manière  fnppanie  avec  tous  les  spec- 
tacles que  peut  offrir  la  voûle  céleste,  elles  présentent  des  parlicularilés 
bien  définies. 


.  Lps  observateurs  munis  d'iris trumenls  de  moyenne  puissance  devront  J 
{hURcbcr  â  destiner  l'aspect  de  la  Idif  de  la  comète.  principalemenldeB 
igiotis  voisine!)  de  la  condensation  qu'on  y  observe  ordinairement  et 
a  reçu  le  nom  de  noyait.  Quand  le  mouvement  de  la  comète  est  assez 
ide,  on  aura  quelquefois  l'occasion  d'oliserver  l'occullalion  de  petites   [ 
Coiles  par  1h  lete  ou  le  noyau  ;  c'est  là  un  pbéaoniËne  du  plus  haut  I 
btérdt  au  point  de  vue  astronomique,  car  on  peut  en  tirer  des  notions  | 
Rir  le  de|;ré  de  condensation  des  masses  comiUaJres. 

Si  l'observateur  dispose  d'un  miuromftre,  il  devra  clicrclier  à  mesurer  | 
h  position  relative  du  noyau  par  rapport  aux  étoiles  voisines-,  celles-ci, 

[e  d'un  talalopue,  permettront  d'obtenir  ensuî'"  '■■  ■■'"'- 
i  comète  sur  la  sphère  uéicstc. 
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Étoiles  variables. 

On  peut  faire  des  reclierelies  itiiéressanles  sur  rodai  des  éloiles  1  , 

I  t'nide  de  jumelleE  ou  de  peitts  inslrunicnts.  la  mêlhode  qui  donne  les  1 

IweiHetirs  résiilliilî,  )>our  res  estimnlionf,  est  celle  imaginée  par  Arjte-  ' 

^'laoïlttr;  etic  consiste  à  évaluer  la  difTërencc  d'éclat  de  deux  éloiles  v 

■ine«.  par  UQ  cliiflre  regirésentanl  le  nombre  d'tHoiles  d'<!dal  inicrinâ-  ' 

Miaire  que  l'on  pourrnil  inlercaler  entre  les  deux  asires  que  l'on  eom- 


I 


<|iare.  Si  une  étoile  a  semble  plus  brjllnnle  qu'une  seconde  étoile  ^  ell 
que  l'on  puisse,  |>ar  l'imaiiinfition,  séparer  leur  éclat  \tar  une  ériiellc  de  7 
quatre  înienEité*  iniermédiaire^,  l'observation  se  noiera  a  i  b.  Oa  peut  J 
lùnfl,  d'étoile  en  étoile,  avec  un  peu  d'habitude,  évaluer  exa<^iement  la  ] 
(trandeur  ou  la  magmiude,  pouremployer  un  terme  généralement  adm 
aujourd'liui,  de  toutes  les  éloiles  d'une  région  du  ciel.  Il  est  indis|ieii> 
sable  de  noier  l'élut  de  l'atmosphère  (nuages,  brumes,  etc.).  la  présencft  I 
(Je  la  Lune  ci  les  différentes  circonstances  qui  pourraient  amener  une  f 
«rreur  d'observation.  Les  cartes  de  l'uranomélrie  de  Uouzeau  renseignenl  j 
l'éclai  des  éloiles  visibles  à  l'œil  nu  de  demi  on  demi-itrandcur.  On  st  A 
servira  aussi  avantageusement  du  grand  ouvrage  d'Argelander  :  Sonner  ] 
Dnreftmhilerung,  surtout  pour  les  étoiles  télescopiques.  doni  l'eclal  ei 
donné  avec  exactitude  jusqu'à  la  neuvième  grandeur  el  demie.  On  aurçl 
ainsi  une  série  d'excellents  repCres. 

Celte  méthode  pourra    s'aiipliquer  â  l'élude  des   étoiles  \ariabloi 
pour  déterminer  la  courbe  représentant  l'éclat  de  l'étoile  à  dilTurentei  j 
époques. 


^^B    pour  détermi 
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Étoiles  variables. 

On  peul  taire  des  recherches  întéressanles  sur  l'éclac  des  Ëloilesl 
l'side  de  jumelles  ou  de  petits  instruraenis.  La  mélhode  i|cii  donne  l 
meilleurs  résiiltiils,  iwiir  ces  eslimalions.  est  celle  imaginée  [laf  ArRe*"" 
bnJ<!r-,  elle  consi''te  ù  évaluer  la  difTérenec  d'éclat  rie  deux  étoiles  vol- 
rines,  |iar  un  ciiiftre  représentant  le  nombre  d'étoiles  d'éclal  intermé- 
diaire que  l'on  pourrnil  intercaler  entre  les  deux  astres  que  l'on  cum- 


■e.  Si  une  étoile  n  semble  plus  brillante  qu'une  seconde  étoile  h  cl 
que  l'on  puisse,  par  l'imagination,  séparer  leur  éclat  (lar  une  échelle  de 
qualre  iniensHés  intermédiaires,  l'observation  se  notera  a  i  b.  On  |<eul 

si,  d'étoile  en  étoile,  avec  un  peu  d'habitude,  évaluer  cxat'lejnent  la 
grandeur  ou  la  magnitude,  |iouremplo;er  un  terme  ^énéralemenl admis 
aujourd'hui,  de  toutes  les  étoiles  d'une  région  du  eicl.  Il  est  indispen- 
sable de  noter  l'iHat  de  l'atmosphère  (nuages,  brumef:.  etc.).  la  présence 
de  la  l.une  cl  les  différentes  circonstances  qui  [wurraient  amener  une 
erreur  d'observation.  I^s  cartes  de  l'uranomélrie  de  Houieau  renseignent 
l'éclat  des  étoiles  visibles  â  l'œil  nu  de  demi  on  demi-grandeur.  On  se 
servira  aussi  avantageusement  du  grand  ouvrage  d'Argulander  :  Bonner 
Durekmiuterung.  surtout  pour  les  élo|les  télé  s  co  piques,  dont  l'éclat  est 
donné  avec  exactitude  jusqu'à  la  neuvième  grandeur  et  demie.  On  aura 
ainsi  une  série  d'excellents  repères.  ii 

Celte  mélhode  pourra    s'appliquer  h  l'étude  des  étoiles  variables  I 
pour  déterminer  la  courbe  représentant  l'éclat  de  l'éioilt  fi  difTi^rentes 
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Tableau  des  principales  ètoUes  varlaU 

!^^ 

™ 

1 

DE  L'ËT0IL£ 

dfoil. 

l«tt.O. 

...A> 

DR.R 

.„.™.    1     .l„.n« 

PEniOUE  CO.N.NUE 

H 

0  Baleine  (Mira  Celj) 

a.u.a* 
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X   H7 

+40.-34.7 

2.3 
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3.4 
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ri  fiémeaiix. 

0.  8., 18 

^22,32,2 
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3.7 

4.5 

K  Hvdro. 

13.3*.32 

-52.40.8 

4.;; 

9.7 

0  Balance. 

u.s:i.44 

-  8.  7.H 

5.0 

6.S 

X  Sagiltaire. 

n.41,23 

-  37.47.6 

4.0 

0.0 

^1 

puïe. 
R  Lyre. 

18.40.28 

+33.14.9 

3.4 

4.5 

18.fi2.21 

■1*3.49.0 

4.0 

4.7 

7  Cvpie. 

19.iG.48 

-32.40.0 

5.2 

13,5 

>l  Ainle. 

19.47.39 

0.4."..2 

35 

4.7 

^H 

a  «phée. 

sî.âs.as 

-.17.54.8 

3.7 

4.9 

^1 

It  Cassiopëe. 

33.53.25 

-50.30.G 

5.9 

10.9 
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^V 

a  Cassiopée. 

0.3 (.57 

+50.  0  0 

2.2 

2.8 

P  Persée  (i). 

2.38.  S3 

+m27.7 

3.4 

4.2 

s  Cocher  (11. 

4..14.56 

-43.40.7 

3.0 

4.5 

Klaile<]el803. 

.').25.42 

-30.23.3 

4.5 

15.0 

Cliiens  de  chasse. 

12.40.32 

-45.58.7 

5.5 

6.5 

W  Bouvier. 

li,39.  7 

-26.36.7 

53 

6.1 

^K 

R  Couronne  (0. 

l.'S.<{4.34 

-28.37.4 

5.8 

13.0 

Etoile  de  1866. 

1.1.Sr,,23 

20.11  8 

2.0 
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16.23.25 

-42.50.9 
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17.13.42 
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5.4 

T  Cygne. 

20.43.10 

34.  0.8 
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Etoile  de  1870. 

21.37.51 

-42.23.7 

3.0 

14.8 
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21.40.30 

-58.19.9 
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Céphée. 
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5.0 

9.0 
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Il)  Ls  période  du  chanpmenl  J'tclat  est  IrrèguliJsre. 

1 

^ 

1 

ÉtoileB  doubles. 

I  initrumenis  <le  faible  puissance  iiermelienl  de  dédoubler  un 
nbre  relaiivemenl  prand  de  cou^ilcs  d'éLoiles.  C'est  donc  un  genre 
lion  â  rceoramandur  aux  amateurs.  Il  [«rmei  aussi  Ue  se  pro- 
r  la  valeur  o|iti>|uc  de  l'instrument  qu'on  emploie  :  le  dédou- 
blent des  étoiles  s'obtienl,  en  eff<:t,  en  raison  directe  du  diamètre  de 
Heclir. 


;  de  m  UalRi'i»  i:S  p.  XX  du  Snupliio. 

'.  IS.  -  EioUb  iloublt,  triplï  cl  quadruple. 

(ouE  donnons  ci-aprAs  la  tnarche  progressive  du  dédoublement  des 
Kles  comparée  â  l'ouveriure  des  objeciirs. 
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Les  étoiles  filantes. 

I«  nomlire  d'éloiles  filâmes  visibles  en  une  nuit  esl  très  variable    i 
il'iine  Ëpi>que  à  l'autre  de  l'année.  Il  y  a  certaines  dates,  pariiculièrcmenl 
remarquables,  où  le  nombre  de  ces  météores  est  quelquefois  tiâs  grand  ; 
la  rrgiilarilé  de  ces  apparitions  s'explique,  en  admeiianl  que  les  étoiles  I 
niantes  sont  de  petits  corps,  circulant  dans  l'espace  par  essaims  ei  que  ' 
notre  globe  rencontre  quand  il  occupe  la  même  position  dans  son  orbite. 
On  s  constaté  que  ces  météores  semblaient  rayonner  d'un  certain  point 
lie  la  voQie  céleste  nommé  point  radiant,  par  Olmsled.  qui  lit  le  premier    , 
cette  remarque,  en  se  basant  sur  la  pluie  d'étoiles  filantes  du   13  no- 
vembre ]833.  Les  observations  efiectuées  depuis  celte  date  ont  montié 
que  le  radiant  se  trouve,  pour  les  étoiles  niantes  visibles  à  cette  époque, 
dans  la  constellation  du  Lion,  d'où  le  nom  de  Linnidii  sous  lequel  on 
»  daigne  habituelteraent-,  les  météores  qui  sont  visibles  vers  le  10  août  I 
nr{ent  d'une  région  comprenant  la  constellation  de  Perséc,  ce  sont  ] 

■  PtrtHda.  L'existence  de  ces  radiants  s'explique  en  adracllnnl  qus  1 

■  corpuscules  suivent  des  trajectoires  parallèles  dans  l'espace  :  par  un 
1  de  perspective,  ils  paraissent  rayonner  tous  d'un  mâme  point  qui 

le  la  direction  de  leur  mouvement.  Les  astronomes  qui  ont  étudié 

Vphénoniéne  des  étoiles  filantes  ont  constaté  l'existence  d'un  grand 

ttibre  de  points  radiants,  autres  que  ceux  que  nous  venons  de  men- 

Hiner;  ils  se  manifeslonl  quelquefois  simultanément  dans  une  même 

iParmi  les  principaux  esE.iims.  nous  citerons  les  Lyrides,  qui  appa- 
pssent  le  90  avril  ;  les  Orionîdes,  du  9  au  39  octobre  ;  les  Andruméides, 
E  W  novembre.  (Voir  tableau  des  pages  dOO  et  lûT.) 
fiGerlaing  astronomes  évaluent  i  plusieurs  milliers  le  nombre  de  radiants 

istants,  mais  cela  nous  semble  fortement  exagéré. 
2 Les  observations  d'étoiles  (iiuntes  peuvent  s'effectuer  avec  grande  faci- 
é  fiar  des  observateur.';  isolés  ou  réunis  en  groupes  ;  la  simple  con- 
naissance du  ciel  étoile  suffit  pour  qu'elles  puissent  se  faire  avec  fruit. 
La  Société  belge  d'astronomie  s'est  appliquée  k  multiplier  ces  obser- 

] valions  d'après  un  plan  uniforme,  et  û  les  réunir  pour  en  tirer  les 

^^Héduetiofis  qu'une  organisation  étendue  permet  seule  d'obtenir,  aussi 
^^^HressORS-nous  un  pressant  appel  à  la  collaboration  de  tous  tes  amis  de 
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la  Science  qui  rorevrunt  des  carte;;  et  insinictions  (1)  sur  simple  di 
udresR'e  ù  M.  Ad.  Manque,  secrétaire  adiniiii^tnilit  de  la  Société  belge 
d'aslronomic.  Itruxclles, 


Instructions  pour  l'observation  des  étoiles  filantes. 

Si  les  observateurs  ont  en  vue  l'idenliii cation  d'êloiies  lilaïUes,  obser- 
vées siraultanénient  en  diverses  localités,  dans  le  but  de  déterminer  leur 
IrajecUiirc  dans  ralraosphère  terrestre,  ils  devront  donner  l'heure  de 
l'apparition  aussi  exactenienl  que  imssible,  s'il  y  a  moyen,  à  une  demi- 
seconde  près.  Lorsqu'il  s'agîl  Bouleraent  de  déterminer  la  position  du 
radiant  et  le  nombre  d'étoiles  lilanies  observées  pendant  un  certain 
intervalle  de  temps,  la  minute  suflira. 

Dans  le  premier  cas,  on  devra  faire  usage  d'un  clironomètre  ou.  â  son 
défaut,  d'une  bonne  montre  à  secondes.  Sa  correction  el  sa  marche 
devront  être  déterminées  par  comparaison,  (alto  directement  ou  par  télé* 
phone,  avec  un  observatoire. 

Uans  le  résultai  des  observations,  on  indiquera  l'Iieure  locale  à  la 
minute  et  l'heure  du  fuseau  horaire  avec  toute  la  précision  jtossîble 
(au  moins  à  la  secunde).  En  Angleterre,  en  Belgique,  aux  Pays-Uas,  on 
se  servira  donc  de  l'heure  (temps  civil)  du  mâridien  de  Grecnwich;  en 
Allemagne,  en  Italie,  etc.,  de  l'heure  de  l'Kurope  centrale  el  ainsi  de 
suite.  En  France,  oùl'on  n'a  pas  adopte  le  système  des  fuseaux  horaires, 
il  sera  plus  commode  de  se  servir  de  l'heure  du  méridien  de  i'aris. 

la  carie,  construite  d'après  les  indications  que  nous  avons  données, 
devra  être  lixëe  sur  un  carton  ou  sur  une  planche  légère.  L'observateur 
la  tiendra  orientée  de  manière  à  avoir  vers  lui  le  bord  de  la  carte  cor- 
res|iondant  ù  la  région  (est  ou  ouest)  vers  laquelle  il  est  tourne.  Il  faut 
dessiner  la  trajectoire  en  indiquant,  avec  autant  de  précision  que  pos- 
sible, les  points  d'apparition  et  de  disparition,  celui-ci  étant  représenté 
par  la  pointe  d'une  flèche  qui  donne  la  direction  du  mouvemenl  de 
l'étoile. 


d  l'étoile  filanie  passe  devant  une  étoile  fixe  remarquable 

■e  deux  étoiles  bien  connues,  il  faut  indiquer  avec  soin  ces  |>oinl!:  I 

repère  et,  dans  tous  les  as,  ne  pas  i|uiller  des  yeux  la  portion  du  i 

e  mëléore  s'csl  montré  avant  d'avoir  tous  les  élûmenls  né 

'S  au  tracé  de  la  Lrajecioire.  Au  moment  de  tracer  le  chemin  suivi 

ir  une  étoile  filante,  l'observateur  éclairera  la  partie  correspondanio  J 

a  carte,  à  l'aide  d'une  lanterne  sourde.  On  ne  doit  ])bs  tracer  sur 

c  plus  d'une  trentaine  de  trajectoires.  Pour  se  préparer  aux  obser-  J 

itions,  il  est  bon  d'identifier  quelques  jours  d'avance  les  étoiles  visi-  1 

;  celles  qui  sont  indiquées  sur  la  carte;  on  évi:e  ainsi  les.l 

intatiuns  au  moment  du  tracé  de  la  route  suivie  par  le  météore.  Pouf  I 

e  identilicaiion,  les  observateurs  doivent  se  mettre  en  garde  contre  1 

^déformations  des  constellations  éloignées  du  zénîlli. 

s  observations  doiient  être  faites,  autant  que  possible,  par  deux  J 

^ervateurs  au  moins,  tournés  l'un  vers  t'est,  l'autre  vers  l'ouest  et  exa-  | 

biam  la  partie  supérieure  du  ciel .  Chacun  de  ces  observateurs  ne  c 

,s  observer  pendant  plus  de  deux  heures.  Dans  le  cas  où  les  obser 

a  îc  prolongeraient  plus  lonittemps,  il  est  nécessaire  d'avoir  deux! 

(upefi  d'observateurs  se  relayant.  Si  ceux-ci  sont  suffisamnienl  nom-F 

,  une  méioe  portion  du  ciel  sera  surveillée  par  plusieurs  d'entre! 

|ui  traceront  les  irojecioires,  indépendamment  Us  um  des  autrex,  f 

rdmaiTles  sépnrées.  La  comparaison  ultérieure  de  ces  trajectoires! 

iontrera  quel  est  le  degré  de  précision  qu'il  est  possible  d'atteindre! 

s  ce  penre  d'observations. 

,u  moment  de  l'apparition  de  l'étoile  Jllanlc,  on  donnera,  â  haute  I 

(,  un  sij;nal  à  un  autre  observateur,  chargé  spécialement  de  lire  le] 

ibfonométre. 

0  joindra,  autant  que  possible,  une  indication  sur  la  vitesse  : 
inte  de  l'étoile  filante  (lente,  rapide,  très  rapide];  si  elle  se  déplacel 
fiez  lentement,  on  pourra  donner  un  second  signal  au  moment  de  sal 

lisparition,  mais  on  devra  alors  en  tenir  note  immédiatement;  su 

1  fvariable,  laibli-,  moyenne,  brillante,  très  brillante  :  comparef! 
éclat  i  celui  d'étoiles  fixes  ou  de  planètes  telles  que  Mars,  Jupiter, F 

RntlF.  etc.);  sur  sa  couleur.  Si  l'on  aperçoit  une  traînée  persistant! 
brSft  la  disparition  de  l'étoile,  on  le  notera  et  l'on  en  donnera  les  par-l 
Pculitrilés  (aspect,  durée,  etc.).  En  un  mot,  il  faut  donner  tous  le: 


wienemonls  inlércssanU,  surloiii  s'ils  sont  de  nature  i  permetlre 
l'idenliflcalion  de  l'èioile  avec  ce!)cs  qui  ont  et»  observées  ailleurs,  an 
métue  moment  ;  mais  le  point  essenliel  est  de  fournir  des  indications, 
aussi  précises  que  possible,  sur  la  trajecloire  et  l'heure  exacte.  l.es  ren- 
seifincmenis  comiilùmcntair^f  doivent  Cire  inscrits  en  ahrèfà  sur  le 
bord  de  la  carte,  afin  d'éviier  des  perles  de  temps.  Ciiaque  trajectoire 
reçoit,  au  moment  où  on  la  trace,  un  numéro  d'ordre  qui  sert  de  renvoi 
pour  ces  indicdiions  el  pour  l'Iieure.  L'obsersaleur  ijui  lit  le  chrono- 
mètre note,  dans  des  colonnes  diffârenles,  les  heures  corres{>ondanl aux 
signaux  do  nn(^s  parles  observateurs.  Pour  éviter  les  cimlusions.il  con- 
vient que  cliaque  observateur  donne  un  signal  particulier, en  prononvani 
telle  ou  Icllc  voyelle. 

Les  observateurs  devront  noter  aussi  l'Étal  du  ciel,  la  transparence 
de  l'air,  la  présence  de  lu  Lune,  etc.  On  indiquera  la  (grandeur  des  plus 
faibles  étoiles  \isïbles  ;  dans  ce  but,  on  se  servira  des  magnitudes  indi- 
quées dans  un  atlas  adopté  une  (oie  pour  toutes;  celui  de  Houzeau, 
donnant  l'éclat  de  toutes  les  étoiles  visibles  à  l'oeil  nu,  de  demi  en 
demi-(;nindeur,  est  particulièrement  recommandable  jiour  ce  i^enre  de 
renseignements. 

Les  obsenaleurs  isolés  peuvent  faire  des  observations  continue!, 
pendant  toute  l'année,  alin  de  déterminer  la  position  cl  l'importance  des 
radiants  secondaires  dont  on  a  constaté  l'existence  en  grand  nombre. 
11  y  a  lieu,  notamment,  de  rechercher  si  ces  radiants  sont  bien  perma- 
nents ou  s'ils  ne  se  manifestent  que  durant  quelques  années,  s'il  ne  s'en 
produit  pas  de  nouveaux  aprti  l'apparition  d'une  gQnde  comète. 

Lorsqu'il  s'agit  de  déterminer  le  jour  où  les  étoiles  filantes,  prove- 
nant d'un  radiant  déterminé,  sont  le  plus  nombreuses,  on  detra  faire 
les  observations  toujours  i  la  même  heure,  alin  que  le  centre  d'émana- 
tion se  trouve  à  la  même  hauteur  moyenne  au-dessus  de  riiorixon. 
L'heure  sera  choisie  de  manière  que  la  lumière  de  la  Lune  ne  masque 
pas  les  faibles  étoiles;  la  nébulosité  du  ciel  dans  la  région  où  l'on 
observe,  comptée  de  0  (screini  â  10  (couvert),  devra  être  notée  fréquem- 
ment au  cours  des  observations. 

Quand  il  se  produit  une  averse  d'étoiles  filanles,  les  météores  sonl 
quelquefois  si  nombreux  qu'il  est  absolument  impossible  de  dessiner 
lotîtes  les  trajectoires;  on  devra  se  borner  à  observer  d'une  manîèttT 
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inpidie  Jcs  iil"*  brillanis  et  les  bolides.  Pour  évaluer  d'une  manièrtt'J 

laiiie  la  quantité  d'étoiles  filantes  visibles,  l'observateur  eora[>-|| 

t  pctidani  un  certain  lemps,  einq  inimiles,  par  exemple,  le  nombre 

k  trajectoires  qui  Irarereent  l'ospaee  compris  entre  deux  étoiles  asseil 

onsines.    il  choisira  quelques  couples  d'étoiles  répartis  autour  AaM 

radi;iniet  répétera  ces  observations  tant  que  duivra  la  pluie.  Si  celle-ci] 

a  lieu  durant  les  dernières  heures  de  la  nuit,  il  eonlinitera  ses  observa- 

^ons  jusqu'au  lever  du  Soleil;  cet  astre  iiourra  alors  èire  observé  &fl 

ffltide  d'une  lunette,  afin  de  cbereher  h  constater  le  passage  de  méléoretfl 

Bvant  ïon  disque. 

i  tu  moment  d'une  grande  pluie  d'étoiles  niantes,  on  devra  explorer  lefl 
idianl  ou  l'antiradianl  as*er  un  instrument  muni  d'un  faible  grossis: 
KiU,  dans  le  but  de  rccliereher  la  présence  d'une  nébulosité,  analofîusfl 
MtoWo  observée  par  Foison,  à  Madras,  i  l'antiradiiinl  de  1879. 
l  Enfin,  M  deux  observateurs  ont  à  leur  dispo-ition  le  moyen  d'avoir] 

*€  locale  avec  précision,  ils  pourront  essayer  de  se  servir  des  éloilof 
bsnies  pour  délerminer  leur  différence  de  longitude. 
I  Les  météores  doivent  être  lionnës  dans  l'ordre  oil  ils  ont  été  observés,! 
is  distinction  de  la  n'^ion  du  ciel  dans  laquelle  ils  ont  été  apenjus.f 
!|!  la  même  étoile  filante  a  été  vue  par  plusieurs  observateurs,  on  devrai 
Miner  les  coordonnées  (ascension  droite  et  dislance  polaire  au  degré)! 
correspondant  aux  diflerentes  irajectoires  cl  réunir  les  nombres  par  n 
accolade,  pour  indiquer  qu'elles  sont  relatives  i  un  même  météore..] 
Quand  une  étoile  filante  provient  d'un  radiant  bien  défini,  on  l'indï-j 
qiicra  dans  l'avant- dernière  colonne. 

Les  remarques  sont  relatives  &  l'éclat,  ù  la  coulevr,  à  la  vitesse,  à  la^ 
traînée  et  aux  autres  particularités  qui  pourraient  se  présenter  ;  mais  onl 
.I3Ï  chercher  à  développer  outre  mesure  ces  renseignements  quifl 
^sont,  en  somme,  qu'accessoires,  et  pourraient  nuire  à  la  précision  du] 
racé,  qui  est,  nous  le  répétons,  le  point  essentiel.  Les  observateurs] 
Irindrom  au  bulletin  relatant  les  observations,  des  cartes  avec  les  trajCQ^r 
uires  ili^s  étoiles  filantes,  tracées  à  l'encre  rouge  et  numérotées. 

L'envoi   des   documents  au  comité  organisateur    (Il   doit  se   fairii 
niffitdt  que  possible,  après  l' identification  des  irajectoires  a 

(11  Secrélïirp  :  Capitaine- M  m  manda  ni  Lcmalre.  i  Mallnea,  Belgique. 
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heures  nulées  au  r.hronaniËire,  de  nianitre  que  l'on  puisse  en» 
cider  certains  poinls  itouicux.  s'il  s>n  [irÈsenlaii, 

Nous  ilonnons  ci-desfous  un  iiiodf  lo  de  bulleiin  [mur  Jes  obse 
complètes  dVtoiles  illanies  : 

i    Ullituile  ; 
Localité  :  } 

'  Lonpiliiilc  : 
(de  Greenwicli  ou  de  Pnrirï 
rialc  : 
Ëtal  du  ciel  : 

Grandeur  des  plus  TaibleE  ëloiles  visibles  : 
Lune,  (3fte,  présence  sur  rhorizon)  : 
Noms  ei  initiales  des  observainirs  : 

Uepanilion  des  observateurs  :û  l'est  de  jlieures  el  minutes)  â  li.  oln 
â  l'ouesldefb.  et  in.)â  (b.  et  m.)   . 


aurlironorafiiredc  (b.  elm,|âih. 
Instruments  de  mesure  (dironoiiii^ire.  consirucieitr...  n"...,  ou  monUj 

secondes). 
Comparaisons  : 
Correction  au  moment  des  observations  (+  retard,  —  nvancel. 


1 

l 

Heur* 

II 

1 

i 

.,,diïïï,,™ 

1 

3 

1 

s 

m 

_ 

' 

» 

' 

» 

■ 

■ 

H^^^HI      ^^H 

■ 

i 

■ 

ma  - 

1 

LES    ÉTOILES    FILANTES    EN     1902                      ^| 

POIHTS  RADIANTS  DES  PHIHCIPALES  AVEHSES 

N- 

EPOQUES 

Aft 

D 

ÉTOILE   VOIBINB 

1 

2  janvier. 

119° 

+  16° 
--49 

ï  Ecrt visse ■ 

a 

3-3  janvier. 

233 

a  Bouviej-. 
N  Chevelure. 

3 

4-11  janvier. 

iao 

-I-3S 

i 

18  anvier. 

932 

+  .W 

S  Couronne. 

5 

58  anvier. 

236 

-j-25 

a  Couronne. 

6 

iOS 

-44 

63  Cocher. 

7 

16  évrier' 

74 

-r  48 

a  Cocher. 

8 

7  mars. 

233 

-18 

a  Scorpion. 

9 

244 

H- 15 

y  Hercule. 

10 

!»  avril. 

2r>5 

--36 

lï  Hercule, 

11 

16-30  avril. 

206 

--  13 

■n  Bouvier. 

]■£ 

iy-30  avril. 

371 

--33 

104  Hercule. 

13 

29  avril -2  mai. 

326 

—    2 

a  Verseau. 

14 

22  mai. 

232 

-43 

a  Couronne. 

1» 

23  2.1  uillel. 

48 

p  Persée. 

■<; 

Sr>-38  uillel. 

33.1 

+  26 

L    Pcg35C. 

17 

211-211  uillel. 

342 

—  34 

S  Poisson  ausl. 

18 

27  jiiil  el. 

7 

-^32 

D  AndromËde. 

ISI 

27-2H  uillel. 

341 

-13 

5  Versenii. 

iO 

27juilel.4iioai. 

29 

+  36 

P  Triangle. 

21 

31  (uiHel. 

310 

-i^a 

«  Cygne. 

22 

7-11  aoùl. 

295 

+  r>4 

S  Draiton. 

■i3 

7-12  aoùl. 

292 

+  70 

-24 

8-!>  août. 

S 

+  5.1 

a  Ca.'siopée. 

2.-. 

il-lt  aoûl. 

44 

+  56 

tj  Pfrsêe. 

■ÎS 

il-Uaoïll. 

9 

—  19 

a  Baleine. 

37 

13-13  noùl. 

345 

h  50 

3081  Dradley. 

28 

12- 10  août. 

61 

-48 

p.  Pers«^e. 

f» 

30a2.SaoÛl. 

f> 

-H 

Y  Pégase. 

30 

21-23  aoùl. 

291 

-60 

û  Dragon. 

31 

SSaoûl-t^sepl. 

282 

h  41 

-  Lyre. 

M 

25-30  aoùl. 

237 

h  65 

15  Driigon. 

33 

;i  sepi. 

3.14 

'h  38 

U  Andromède. 

L ^ 

■ 

1 

■■ 

^^ 

1 

V^^^ 

^^^^^^1 

■ 

104  - 

« 

N" 

ÉPOtfLES 

AR 

D 

BIOn.K  VOISINE 

:!* 

3-14  sciilembre. 

ZW 

^ 

-    3 

fl-y  Poissons. 

33 

6-14  seplembre. 

6i 

-37 

:  Pcrsée. 

as 

8-lOïiplembre. 

78 

-23 

;  Taureau. 

37 

13  seplcmlire. 

68 

3.36  Piaxti  IVh. 

38 

).'i-30  septembre. 

10 

-3.1 

p  Andromède. 

Si) 

l.'iclâjïcuieinbre. 

6 

-  H 

Y  Péaasse. 
42  (iîrnte. 

39 

103 

-68 

40 

ai-Sascpleinbre. 

71 

-44 

a  lloclier. 

H 

2i  el  â-'i  sppicmbrc. 

30 

- 

-3« 

3  Triangle. 

ii 

il  sepluinbre. 

31 

-  18 

=.  Bélier. 

i3 

90  sepl.-ft  iKlobre. 

2-( 

-  17 

y  Bélier. 

a 

7  ociohre. 

31 

-  1« 

a  Itâlier. 

u 

B  oclobre, 

43 

! 

-  .16 

T|  Persée. 

m 

13  el  20  octobre. 

108 

-  23 

S  Gémeaux. 

46 

18-20  oclobri'. 

'M 

-  Ifi 

V  Orio«. 

i7 

la-ai  ociobiT. 

108 

. 

-  12 

ft  Petit  Cliien. 

48 

20-S7  ociobre. 

«28 

-62 

a  CC'phëe. 

49 

21-2;icciubre. 

112 

-  30 

S  Gémeaux. 
l'  Baleine. 

50 

octobre. 

89 

-    8 

51 

31  octobre-i  nov. 

43 

-22 

i  Uélier. 

;ia 

1-8  novembre. 

.■>8 

-30 

A  Taureau. 

.■i3 

13-l.i  novembre. 

,'i3 

-32 

0  Perstk-. 

.'i4 

13-14  novembre. 

UH 

-23 

;  Lion. 

SS 

i:(-U  novembtv. 

279 

-.-itt 

3348  Brodley. 

.1(1 

16  ei!i.ï-28  novembre. 

l.'i4 

^10 

[X  Grande  Ourse. 

.'i7 

SU  et  37  novembre. 

(12 

-32 

ut*  Taureau. 

.■iS 

27  novembre. 

2;i 

-43 

Y  Andromède. 

48 

48  novembre. 

328 

r«2 

0  Céphée. 

4i 

I"  décembre. 

43 

56 

11  Pereée. 

50 

1"-10  décembre. 

117 

-32 

a-p  Gémeaux. 

60 

fi  décembre. 

80 

■  33 

ï  Taureau. 

61 

6-13  décembre. 

110 

■  41 

251  Piaïzi  IX". 

64 

0-12  décembre. 

107 

33 

9  Gémeaux. 

63 

10-13  décembre. 

13U 

L4(i 

;  Grande  Ourse. 

^ 

1 
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Les  Perséides  avec  le  10  août  comme  maximum  étant  visibles  pendant 
une  longue  période,  nous  donnons  ci-dessous  la  position  des  points 
radiants  du  19  juillet  au  16  août. 


Juillet 

JUILLET-AOUT 

4 

AOUT 

Date 

Radiant 

Date 

Radiant 

Date 

Radiant 

19 

et      a 

et          S 

a           S 

19»  H 

hSl» 

29 

30»  H 

h54<» 

8 

42»  +  «^70 

21 

22   H 

h  52 

31 

33  H 

h  55 

10 

45  -f57 

23 

24   H 

h  25 

2 

35  H 

\-  55 

12 

47   -f  55 

25 

26  -i 

[-53 

4 

38  H 

1-56 

14 

50  -r58 

27 

28  - 

[-54 

6 

40  - 

h  56 

16 

53  -f-58 

^^^^^ 

r 

104   - 

1 

Ir 

N" 

EPOULES 

AR 

D 

ÉTuiLE  roisiM: 

1 

34 

3-i4  EL'jiteinbre. 

346 

r    3 

,3-Y  Pi>i£fuil^_  J 

33 

6-8  Ee|ilembre. 

62 

H  37 

£  fcrsév.     ^^^1 

^^M 

36 

8-10  sfiilembre. 

78 

- 

^23 

Tatimu.  ^^^M 

37 

13  seiilu-mbre. 

68 

-    K 

■iSe  Pbnl  J^^M 

38 

i.1-aO  wpteoibre. 

10 

-35 

p  AndramC^^H 

il9 

15el2lBepleinbre. 

6 

-68 

39 

90-21  seplutnbre. 

103 

^^M 

iO 

ai-aîsfpicmbre. 

74 

|-4( 

>  rocher.'    ^^H 

il 

41  M  2."  supierubrc. 

30 

1-36 

?  THiingk.    ■!■ 

42 

21  seiJleinbre. 

31 

-18 

»  Bélier           >  I 

^H 

43 

20  seiH.-O  otiobre. 

34 

- 

■  17 

7  Mi«. 

43 

7  octobre. 

31 

-18 

«  Bélier. 

44 

8  oclobre. 

43 

5C 

•i  fernbe. 

^^1 

iS 

15  ei  20  octobre. 

108 

_ 

-23 

i  Cirnmis. 

46 

18-30  oclobn.-. 

90 

-  13 

»  Orion. 

^^M 

47 

18-27  octobre. 

108 

_ 

%  Petit  Chien. 

48 

20-S7  octobre. 

338 

-62 

=  Cé|.Uée. 

4!) 

21-23  octobre. 

112 

H 

-30 

3  C<^m«ii». 
V  Buleine. 

;h) 

oclobre. 

Î9 

, 

-    8 

Si 

31  ociobre-4  not'. 

43 

- 

-22 

i  Bélier. 

^^M 

m 

1-8  novembre. 

:;« 

-20 

A  Taureau. 

53 

13-14  novembre. 

53 

-32 

6  IVrséc. 

54 

13-14  novembre. 

119 

-23 

;  y  on. 

SS 

13-14  novembre. 

279 

-56 

2346  Bradlev. 

^H^ 

SU 

16  6123-28  novembre. 

1.14 

. 

-40 

1»  Grande  Ourse. 

a? 

20  cl  27  novembre. 

02 

-22 

(0*  Taumu.             | 

38 

27  novembre. 

25 

-43 

Y  AndromMe. 

^^M 

48 

28  novembre. 

328 

- 

-02 

9  Cépbée. 

44 

1"  décembre. 

43 

-36 

n  Persée. 

5!l 

I"-I0  décembre. 

117 

-32 

C  taureau. 

60 

6  décembre. 

80 

-23 

^^M 

ei 

6-13  décembre. 

U!l 

-41 

S;i4  l'ia«,  IX». 

62 

9-12  décembre. 

107 

-33 

«  Uémniux. 

L 

63 

10-12  décembre. 

130 

= 

-46 

1  Grande  OMrSf. 
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Les  Perséides  avec  le  10  août  comme  maximum  étant  visibles  pendant 
jne  longue  période,  nous  donnons  ci-dessous  la  position  des  points 
*adiants  du  19  juillet  au  16  août. 


Junj.RT 

JUILLET-AOUT 

• 

Août 

Date 

Radiant 

Date 

Radiant 

Date 

Radiant 

a           $ 

et          S 

a           $ 

19 

19*  H 

h  51* 

29 

30»  H 

h  54* 

8 

42»  H 

-570 

21 

22   H 

[-52 

31 

33   H 

h  55 

10 

45  H 

h  57 

23 

24   H 

h  25 

2 

35  H 

MM 

12 

47   H 

h  55 

25 

26  -i 

h  53 

4 

38  H 

h  56 

14 

50  H 

h  58 

27 

28  -J 

h  54 

6 

40  -\ 

h  56 

16 

53  4 

h  58 

1 

LA  LUMIÈRE  ZODIACALE 

La  lumiôrt;  zodiacale  est.  on  le  saii  une  zone  d'as|ipct  tiébulen 
de  forme  conique  ou  lenliculaire,  nui,  dans  nos  elimaU,  est  visible  V 
i'occidenl  le  soir,  après  le  coucher  du  Soleil.  |>end!im  les  mois  de  février 
et  de  mars,  lorsque  l'air  e^t  bien  pur  et  lorsque  la  lune  ne  te  H 
pas  au-dessus  de  l'horizon.  On  peut  aussi  l'apercevoir  le  matin  à  l'oricnl. 
avani  le  lever  du  Soleil,  (lendenl  le  mois  de  septembre.  L'axe  du  cûne 


de  In  lumière  zodiacale  coïncide  à  peu  prfs  avec  l'Éclipiique  et  se  trouve, 
|iar  conséquent,  dans  le  zodiaque. 

I,a  dislance  angulaire  qui  sépare  le  Soleil  du  sommet  du  cdne  de 
lumière  est  de  60"  environ  et  sa  largeur  maximum  de  30"  ;  ces  nombres 
Eom  1res  variables  cl  dépendent,  à  un  haut  depé.  de  la  pureté  de  l'at- 
mospliére.  Dans  nos  climats,  la  lumière  zodiacale  n'est  visible  qu'à 
cenaines  é|>oqucs,  quand  l'angle  que  fait  son  axe  avec  l'Iiorizon  est  très 
grand  [maximum  à  Bruxelles.  (i3  ). 


HSHENTO   CHRONOLOGIQUE 

des  phénomènes  célestes  et  des  phénomènes  naturels  I 
observables  eo  1B02. 


Les  iKbimux  mensuels  qui  suivent,  donnent.   |ioi 
Irs  obscrv.nltons  inlûrcssanlos  &  faire.  On  devra  cefendaiU  ri 
articles  spéciaux  de  l'Annuaire,  pour  y  reclierclier  des  explicaiions 
plus  clcndue;;  et  des  indications  plus  précises. 

La  premitre  pa(!cde  chaque  mois  conlient  :  l'ênumération  des  conFlel- 
aiions  visibles  vers  9  heures  du  soir  et  leur  orienialion.  les  plan6lei  J 
n  la  lislc  des  principales  curiosilca  céleeies  (étoiles  iloiihloi!,  coloréeSff 
1,  nébuleuses,  etc.).  1 

La  seconde  page  indique  l'instant  ou  tout  au  moins  la  date  des  phé- 
loroincs  Hstronomiques  suivants  :  éclipses,  phases  de  la  Lune,  opposi- 
ÏOQi  et  conjonctions  des  planètes,  élongallon  des  platiélcs  inférieures 
rapport  au  Soleil,  averses  d 'cloil  es  li  la  nies,  occulta  lions  d'étoiles 
far\3lMrie.  VinslanliU  ces  divers  phênumines,  avec  tmita  la  indien- 
timt  eompUmmlaires,  est  donné  dans  les  tableaux  qui  précèdent. 

I^s  heures  sont  données  en  temps  civil  de  Greenwich,  compté  de 
minutt  A  itiinuil. 

,  Les  dulcs  norinHlc'  des  phénomènes  naturels  ont  été  déduites  des 
rilservaUonï  publiées  autrefois  par  Ad.  Quelelet,  Ces  observations  ont 
bé  faites,  pour  le  rèftnc  végétal,  pur  le  fondateur  de  l'observatoire 
myal.  dans  le  jardin  de  l'établissemenl,  à  Bruxelles;  pour  le  régne 
mimai,  par  HH.  J.-B.  Vincent,  aux  environs  de  Itruxelles.  Les  dmci: 
Dormales  ontclc  calculées  parM.  J.  Vinrent. 


JANVIER 
Constellationa  visibles  &  21  heures. 

L'aspect  du  ciel  en  scrmbl^)blc,  le  mois  iirécédcnl  à  33  licure 
mois  suivant  à  19  licurrs 
Région  zénithale  :  Perséi',  Co<;her,  AndromMe. 

—  nord  :  Petite  Ourse.  Cépliéc.  C3s«ia))ée,  Dragon. 

—  est  :  Lion,  Caiicûr.  Cémeaui.  —  Au  N.  E.,  la  Grsnde-Q 

—  Biid  :  Orion.  Taureau,  Plëiadef,  Bélier.  —  Au  S.-E..  Sirios. 

—  ouest  :  Poissons,  Pégase,  Dnietne.  —Au  S.-O.,  le  Cygne. 

Planètes  sur  l'horizon. 
VÉHus.  le  soir,  fi  rO. 
Neptdnk,  Ip  soir, 

Uars,  &  10. .  pendant  les  premières  heures  de  la  H 
jLTiTEn,  Satuiine  cl  Mehcuiie.  jmil>SL'ri:iljles. 

Ohjets  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  l'observation. 
IjCs  pléiades  (œil  nu  et  jumelles). 

Nohuleuse  d'ûrion  :  la  plus  belle  des  nébuleuses  (petite  luncllc)..^ 
Les  étoiles  doubles  5,  i,  a,  i  d'Orion. 
Amas  de  Persée,5' diamètre:  anneau  avec  amas cenlral(pelite lunette). 

—  étoiles  rangées  en  eourbes  (jumelles). 

L'étoile  variable  ),  du  Taureau,  les  couples  écartés  0,  x,  t  (jui 
Aldëbaran  et  son  compagnon. 

Dans  les  Gémeaux.  —  Castor.  —  5,  ;,  x.  —  Amas,  H  3^. 
L'étoile  double  y  du  Bélier, 
Amas  du  Grand  Chien. 
Mira  Ceii  (o  Baleine)  variable. 

Dans  l'Eridan.  Nébuleuse  planétaire,  bleue.  —  Doubles  3â  i 
R  du  Liftvre,  rDU);c  el  variable. 
Etoiles  doubles  ij  et  i  de  Cassiopée. 

7  d'Andromède  (double  colorée  admirable),  —  Nébuleuse  ijura 
Dans  le  Cocher, (loublel4— Amas,  croixdcSaint-André(petJtehi 
Grand  amas  du  Cocher,  admirable  groupe  de  plus  de  SOO  éloiU 
Dans  Céphée  {t  rouge,  double  et  lariablc  S.  p,  x,  î. 
L'étoile  polaire  [doublej. 
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JANVIER 


Phénomènes  astronomiques. 

D.  Q.    1 

2  Mercure,  conjonction  su  p.  avec  le  Soleil.  Étoiles  (liantes  du 

Cancer. 

3  Étoiles  (liantes  du  Bouvier. 

4  ÉUriles  filantes  de  la  Chevelure,  jusqu*au  11. 
5 

6 

7  Vénus,  à  son  plus  grand  éclat. 

8 

N.  L.    9 

40 

il 

12  Occull.  dec.  1  Capricorni  (gr.  5. 2)  de  16  h.  2:2  m.  à  17  li.  30  m. 

13  Occull.  de  Tz  Âquarii(gr.  5.  5j  de  18  h.  !â3  m.  à  19  h.  9  m. 
14 

15 

16 
P.  Q.  17 

18  Étoiles  filantes  de  la  Couronne. 

19 

20 

21 

2i 

23  Occull.  de  68Geminorum(gr.5.  0)de4h.  57ra.  àoli.  29  m. 
P.  L.  24  Occull.  de  ir  Cancri  (gr.  5  0)  de  18  h.  7  m.  à  19  h.  1  m. 

2:> 

26 

27  Occull.  de  p5  Leonis  (gr.  5.  5)  de  6  h   41  m.  à  7  h.  29  m. 

28  Étoiles  filantes  de  la  Couronne. 
29 

30 
D.  Q.  31 


MO  ^^^^^H 

JANVIER  ^^^^1 

Phénomènes  métèorologiqnes  et  naturels.        I 

1  Secohil  mois  de  naUirc  morle.  —  Du  I"  au  10.  \a  leinpératltlV 

moyeiiue  diminue  de  ("S. 
3  Jour  où  la  pression  baromËirique  est  moycnneraent  la  pluB  liaute  en 

janvier  i  T.'iK'»".';), 
3 
i 

(i  Uu  6  au  2.'i,  piSriode  de  l'année  liabiLueileracnt  la  moins  ensoleillée. 

7 

8  Du  8  uu  24.  péridle  de  plus  prande  fréquence  des  irés    fories 

celées!—  10'aumoinsl. 
9 
10  Jour  moyonnemenl  le  plus  froid  de  l'année.  —  I)u  10  à  ia  lin  du 

mois',  la  tem|iéraiure  movenne  iiugmenle  de  iH. 
H 
12  Jour  de  l'iiiver  oii  il  pelé  le  plus  souvent. 

J 

17  Date  de  ip  plus  grande  hauteur  baroméirique constatée  A  Brut^^H 
78i-°»'l,en  \SM  {786'"'-7  au  niveau  delà  mer).  ^H 

30  Jour  où  la  presi^ion  Iraroméiriqueesi  moyennement  la  plus  bassenP 

janvier  i7o')'""'5j. 
ii 

22  Date  iiurmale  des  derniers  grands  froid;  ( —  10*  su  moins). 
2H  Date  du  plu:  fort  coup  de  vent  constaté  en  janvier  (108  kilogr,  par 

met.  carré]. 
2i  On  entend  parfois  le  tonnerre  entre  le  2i  el  le  98. 
Hi  Date  du  plus  Krand  minimum  de  Lemjiéralure  constaté  i  Bruxell» 

(— ao-a,  en  18BI].  ^ 

26  Du  2il  au  3 1 .  période  de  vents  forts.  ^H 

^H 

30  Jour  movenn  f  menl  le  iilu;  eliaud  en  iïinvier,  ^^H 

J 


I  L'as|>ecl  du  ciel  est  semblable,  !e  mois  |irccédeiil  â  SS  heure 
is  guîvani  ù  (9  heures, 
n  z^nillinie  Persêe,  Cocher  (la  CliÈvre;,  Gémeaut,  Taureau, 
nord.  PclJle  Ourse.  Cëpliée,  Dragon. 
fc—    est.  Vierge,  Lion,  Cancpr.  —  Au  N,-E,,  Grande  Ourse. 
îuJ.  Grand  Chien,  Orîun.  —  Au  S.-E..  Hydre, 
ouesl.  Andromède.  Pégase,  Bélier,  Poissons. 


01}]ets  célestes  remarquables  en  évidenoe 

■  variable  À  du  Taureau.  —  :  ei  r.  Je  Persée.  —  Alpol. 
nas  des  Gémeaux  (œil  nu).  Mira  Ccii  [o  Baleine'. 
oas  du  Cancer  —  doubles  8  et  i;  iri|ile  ;. 
mas  du  Grand  Chien  (œil  nu^. 

lO:  1!>  S  variable  et  double. 

—  Double  Y  et  5i  du  Lion.  —  Cœur  de  Cbarles  {double 
{  colorée). 

nsE  du  Navire  (œil  nu).  —  Chevelure  de  Bérénice. 
\  Dimi  les  belles  soirées  sans  clair  de  Lune,  ou  pourra  cherelier  à    , 
percevoir  i  l'oucsi.  la  lumière  zodiacale. 
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Phtaomènes  astronomiqaes 


1 

3  MncuRK,  élongation  maximum. 

4 

5 

6 

7 

N.  L.     8 

9 

40 

14 

i'i  Occult.  de  e  Piscium  fgr.  4,5)  de  19  h.  45  m.  à  20  h.  48  m. 
43 
44 
P.  Q.   45 

46  Occult.  de  i  Tauri  (gr.  5,1)  du  18  h.  33  m.  â  49  h.  S3  m.  ; 
étoiles  /!/.  du  Cocher. 

17  Occult.  de  m  Tauri  gr.  5,1)  à  2  li.  47  m. 

18  Mercure,  conjonction  inférieure  avec  le  Soleil. 
19 

20 
24 
P.  L.  22 
23 
24 
25 

26  Eclipse  du  II  sat.  de  Jupiter  à  6  h.  40  m. 
27 
28 


Fliénomèoes  météorologiques  et  naturels 

I  I"  au  28,  !n  lL'iii|n;r3lure  moïoriiie  augraenie  de  0°8. 


[  Griinde  onde  linromélrique  du  4  février  sa  5  rases.  —  Du  'î  au  9, 

|iâriode  liabiiuelIcJe  f[iboulëL-s. 
S  l.'ulouette  moniii  cl  commence  à  chanter  ;  [iremier  signe  du  réveil  de 

la  nature  animule. 


i  ]iùb\\t  du  refroidisFcineni  périodii)uc  dïl  ■'  de  la  ClianJeleur 
Du  8  au  llif,  )>ériu<ic  de  \cnls  forts. 
.   ) 
ÙO  A  ]iarii>' de  celle  diite.  le  Ibentiom^lrc  peut  allcîndre  1^°  i'v 


I  Jour  moyennement  le  plus  fniid  en  f<>vrier.  -  date  du  plus  fort 
ceup  de  vent  eunsiaté  en  février  (J26  kilogr.  par  méire  cnrrê). 

t  Jour  où  la  pression  barométrique  est  moyennement  la  plus  liaule  en 
février  i7fl9'""l). 

If  Paible  frÉiiuencc  de  getêeè  celte  date. 
^    S 
■IT  Dote  normitU  de  la  dernière  torle  gelée  (—  S"  au  moins). 


}  n  n'y  a  plus  de  gelée  de —  IS'  après  cette  date. 

'  "'orsifon  du  crocus  prinianier;    premier  signe  du  réveil  de 

nature  végétale. 


A  Jour  ob  la  preisiim  liaromélrique  est  movennemenl  la  plus  ba^se  en 
février  iTSa^-Dl. 

T  Jour  inoyennenicnt  lu  plus  chaud  en  février.  —  Appurilîan  des  pre- 
miers papillons, 


L'appi'cl  du  ciel  esi  semblable,  le  mois  préciideni  à  i',i  hi 
mois  suivant  à  19  heures. 
Région  zénithale.  (Irandc  Ourse,  tiâmeaux.  Cocher. 

~     nord.  Pelile  Ourse.  Céphéc,  Gassiopée. 

—  en.  Vierpe,  Chevelure.  Uon.  —  Au  N.-E.,  Dragon. 

—  sud.  Hydre,  Navire,  Licorne,  Pelil  Chien. 

—  oueBl.Taureau.Bélier,  — AuS.-0.,Orion,— AiiN.-0.,Cassi 


Planètes  sur  l'horizon. 

Hbucure  et  Venus  le  matin  à  l'Ë. 
Hjlks  invisible. 

JUPiTEii  el  S^iiiiNE  le  lUHlir.  fi  )'£.,  jiri^s  de  l'iioriïon. 

Objets  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  l'observation. 


Ji  Cocher.  —  L'Amas,  M  31. 

Dans  les  Gémeaux,  les  cloiles  doubles  S,  ^  el  x. 

La  variable  X  du  Taurenu. 

Dans  la  Licorne,  la  doublée!  variable  L'iS^  8,  H 

La  Chevelure  de  Béréniee,  l'étoile  ii. 

Hiiar(!^  Grande  Ourse). 

i];  du  Dragon.  —  Polaire.  —  230  Girafe. 

Céphée,  3,  p,  x,  l 

Amas  ilu  Cancer.  tiO  belles  éloiles. 

Dans  les  belles  moirées  sans  clair  de  L'iiic.  ou  \n 
cevoîr,  à  l'ouest,  la  tumiire  iodiacaU. 
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MARS 


D.  Q 


1 
2 
3 


Phénomènes  astronomiques. 


N.  L. 


P.   Q. 


5 
6 

7  Etoiles  filantes  du  Scorpion  et  d*Hercule. 

8  Eclipse  du  III  sat.  de  Jupiter  à  5  h.  27  m. 
9 

10 
11 
12 
13 
\/, 
15 
16 
M 


Vénus  à  son  plus  grand  éclat. 

Mercure,  élongation  maxima;  occult  de  26  Geminorum 

(gr.  5.1)  de  21  h.  24  m.  à  22  h.  20  m.;  écl.  du  I  sat.  de 

Jupiter  à  5  h.  10  m. 
Occult.  de  68  Geminorum  (gr.  5.0)  à  17  h.  57  m. 


Bquinoze  de  Printemps. 

Occult.  de  p  Leonis  (gr.  5.5)  de  23  h.  25  m.  à  0  h.  31  m. 


P.    L. 


18 

19 

20 

21 

22 

23 

24 

25 

26 

27 

28 

29  Occult.  de  v  Scorpii  (gr.  4.5)  de  1  h.  47  m.  à  3  h.  3  m. 

30 


PhéuomèneB  météorologiques  et  naturels. 

1  ComiDiTiccincrii  du  printemps  météorologique.  —  il 
au  31.  la  icmiieraiurc  inovenne  iiugiiKTilc  df  3°K.  — 
inovcnnemeiii  lu  |ilu!^  froid  en  mars,  —  Floraison  de  )a  p 
relu'. 

9  Fréquence  relative  «le  (!cl<^s  à  celle  dnii?. 

3  La  {iruc  |)88se. 

i  A|i|>arilion  de  l'abeille. 

S  Jour  oil  lii  tire^Mon  barométrique  est  movertiicmeiil  U  plus  li»ute  ^ 
mari'  (758"'"4j.  —  I/uiK-Tvior  pusse.  —  La  lavantliÈre  r 
—  Floraison  du  cornouiller  mâle. 

G  Le  |ilusier  liasse. 

7  Du  7  au  U,  |)érioile  linbituclleiueni  très  neigeuse. 

8  Du  8  uu  <i.  l'itriodc  de  venla  (oris  eL  de  siboulécs.  —  Fuuilliiifl| 

(lu  groEcilIer  i\  maquereau.  —  La  corneille  mantelêe  pusse. 
0  La  chauve-souris  ei  la  grenouille  i-o  riWeilleni. 
I  10  Les  moineaux  curameia'eni  A  se  cliamuillcr  ul  ù  hiirc  tour  nid. 
1  II  I^s  perdrix  ï'oceou|ilem. 
[  tS  Duie  du  plus  fort  coup  de  vent  consCiU'  en  mar»  (Ui  kilogr. 

mttre  carréj, 
I  13  La  ^ive  muMcieniie  pusse. 
!  it  Floraison  de  la  primc\r 

lir>  Il  n*}' a  jamais  eu  de  geli^ede  -10"  après  celle  da(e.  —  La  bL^ 
1  Ginc  et  le  vanneau  [lastcni. 

I  16  Floraison  de  la  pervencliu  et  de  In  violette. 
f  17  Du  17  au  3.1.  période  li;iliituelle  de  giboulées  —  Feiiiliaison  i 

grofcillor  noir. 
f  18  Le  p6clier  flcuril. 

19 
I  SO  A  prlir  de  celle  dale.  le  lliennomOtre  peut  atteindre  20»  l'aprtj 
I  midi.  —  Floraison  ■    '■     ■ 

21  Feuiltaifon  du  lilas. 

22  Du  2aimirs3u3aïril(19jours),lalerapér.raovenneauemenledc3fl 
'  23  Du  -23  iiii  2fi,  période  de  vems  (orts.  —  Floraison  de  l'o 

Fculllaisaii  du  sureau. 
a  1!  n'y  a  j;in]i]ts  cudeftek'edc  — 3»ji|irèscoito  dalc,  —  Floraisoit'J 

nmcis^r.  —  Feuilliiison  do  la  sympliorino. 
iS  Date  normale  de  la  preuiiAre  cliulcur  (IS"  au  muins). 
bêcustc  et  la  cigogne  passent. 
[  SG  Jour  où  la  pression  barométrique  est  moyennement  la  pi  us  bas?e  ei 
mars  (7S3"""2).  —  Les  premiers  orages  de  l'année  se  déclarer 
souvent  entre  le  20  et  le  30. —  Feuill.du  Iramboisi 
i  il  L'oie  passe. 
I  28 

l  iîl  Feuillaison  de  réi)ine-v incite  el  du  coudrier. 
tâO  Feiiillaisoii  de  raubc\>inc  eviii  sa\i\cç\tttn?M. 
^i  Jour  œoyennemenl  le  pWs  c\iauA  eu  maïs. 
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AVRIL 


Constellations  visibles  k  21  heures 

L*aspecl  du  ciel  est  semblable,  le  mois  précédent  à  23  heures  cl  le 
mois  suivant  à  19  heures. 
Réfîion  zénilhnle.  Grande  Ourse.   -  Au  N.-E.,  Dragon. 

—  nord.  Pelilc  Our^e,  Céphée,  Cassiopée. 

—  sud.  Bouvier.  Lion,  Chevelure  de  Bérénice,  Balance   Vierge. 

—  sud.  Corbeau,  Hydre.  Licorne,  Procyon. 

—  ouest.  Gémeaux,  Orion,  Taureau,  Pléiades. 


Planètes  sur  l'horizon 

Mercure,  le  malin  vers  TE  ,  jusqu'au  10. 

VÉNUS,  Jupiter  el  Saturne  à  TE.,  avant  le  lever  du  Soleil. 

Mars  invisible. 


Oldets  célestes  remarquables  en  évidence 

pour  l'observation 

Castor.  —  L'amas  des  Gémeaux,  les  doubles  0,  Ç  cl  x. 

Régulus  et  son  compagnon.  —  Les  doubles  y  et  o4  Lion. 

L'étoile  double  y  de  la  Vierge.  —  Nébuleuses  de  la  Vierge. 

£  et  54  de  l'Hydre.  —  La  variable  R. 

£.  t:,  ;,  (JL  du  Bouvier. 

Etoile  rouge  de  la  Coupe,  variable,  écarlate  intense. 


AVRIL 

Phénomènes  astronomiques 


1 

,    rt 

!)  Eloiiu  fUnnCes  ii'Her<'iili-'. 
10 
11  Occult.  de  Bi  Tauri  (gr.  4,9)  de  31  h.  36  m.  il  32  h. 

\i 

13  Eclipse  du  Ul  sai.  de  Ju|iilerfi  {h.  .'1  m. 

M 

1,".  Occull.  dc6flgeminoruni(gr.  S,0)deOh.;i9ni.  A  1  l>. 

16  Etoiies  plantes  du  Bouvier,  jusqu'au  30. 

17 

18 

19  Eloila  filantes  d'Hercule,  jusqu'au  30, 

30 

'21  OcoQltation  de  ^  Virginis  (pr,  1,2)  de  23  h. 

à  0  11.  :<it  m. 
i-î  Eclipse  totale  de  Lnne. 
S3 

34  Eclipse  du  11  sM.  de  Jupiter  à  i  ti.  ^6  m. 
33  Eclijise  du  I  sat.  de  Jupiter  A  3  h.  34  m. 


39  Mercure,  conjonction  sup. 
Verseau. 


:  le  Soleil;  éloila  fil. 


Phénomènes  météorologiques  et  naturels 

P  J  Du  I"  au  30,  la  lerapéralure  rao, 
moyennement  le  plus  froid  et 
ie-aeiffi  —  Floraison  du  buis. 
9  Jour  où  la  pression  baromélrique  est  nioyennement  la  plus  basse  en 

avril  (7SH'°"'6|.  —  L'hirondelle  de  clieminée  revient. 
I  Floraison  du  groseillier  A  maquereau.  —  La  berg^ronnelte  rovïcnli 
i  Dalc  normale  de  h  dernière  gelée.  —  Feuillaison  du  tilleul. 
.  a  Feuill.  du  charme  et  du  bouleau.  —  Floraisondu  groseillier  rouge. 
'    6  Feuillaison  du  fusain  et  du  pavia. 

7  Le  pilpil  des  arbres  revient 

8  RelroiJissemenL  du  8  au  13.  —  Floraison  du  pissenlit.  —  Feuillai- 

son du  cornouiller  sanguin. 

9  Les  R  et  10,  fréquence  habituelle  de  giboulée!'.       La  fauvette  ii  lôte 

noire  revient.  —  Feuill.  du  marronnierd'lnde  el  de  la  myriille. 
1 10  Feuillaison  du  (au»  ébi'"ier  et  du  sorbier  des  oiseleurs. 
L|1  L'hirondelle  de  rivage  revient.  —  Feuillaison  de  l'argousier.  — 

Floraison  du  prunellier. 

i3  Le  rossignol  revient.  —  L'alouflle  de  iner  passe. 

1  i  A  punir  do  14,  le  thermomètre  peut  atleindre  35"  l'après-midi.  — 

Date  du  plus  fort  coup  de  veni  constaté  en  avril  '1 16  kilogr.  par    ' 

métré  carré).  —  Le  rossignol  de  muraille  et  la  huppe  reviennent, 

—  Floraison  du  groseillier  noir. 
I.'l  l,es  l.'i  et  16.  hausse  marquée  de  la  tempér.  —  Floraison  du  colia.   | 
16  L'hirondelle  de  fenêtre  et  la  fauvette  grise  reviennent.  —  Feullluison 

de  i'ormc  et  de  l'aune. 
17 
lu  D;ile  normale  de  In  dernière  neige.  —  Fetiiltaison  du  platane,  du 

peuplier  blanrelilu  néllier. 
19  L'ortolan  revient, 
jO  Date  normale&f:  la  température  moyenne  de  l'année.  —  Le  coucou  . 

et  la  [auvelte  babiilarde  reviennent.  —  Feuillaison  du  tremble. 
31  Feuillnisnn  de  l'érable  champi^ire  ei  du  FvMiniore. 
*ii  Ou  â!î  au  3^,  période  hahituelli-ment  orageuse.  — La  tourterelle 

arrive.  —  Floraison  du  muguet. 
'23  La  caille  revient,  —  Floraison  de  la  jonquille. 

■2-1  Jour  où  la  pression  baromélrique  rsl  rooyennemenl  la  plus  haute  en 
avril  (T56'°"'6).  —  Date  normak  de  la  première  chaleur  de  30ii  atl    I 
moins.  —  I.a  luzerne  pousse. 

^6  I^  marlînel  revient.  —  Le  bec-figue  passe. 

■il  Feuillaison  de  l'acacia  et  du  noyer. 

'1%  Apparition  du  hanneton    —  Feuillaison  du  chêne,  du  héire  et  du  ^ 
châtaignier.  —  Floraison  du  lilas. 

JfJ>  Le  loriot  revient. 

■iO  Jour  moyennement  le  plus  chaud  en  a\r\\.  —  \a  çxt-ïtvttXvfï 
et  'e  ^obe-mouclies  rcvienncnV.  — ¥cvû\\sHVJïv4>i.\.^fe'^- 


—  liO 


MAI 


Constellations  visibles  à  2i  heures. 

L'aspect  du  ciel  est  semblable,  le  mois  précédent  à  23  heures  et  le 
mois  suivant  à  19  heures. 

Région  zénithale.  Grande  Ourse,  Chiens  de  chasse,  Chevelure  de  Béré- 
,nice. 

—  nord.  Pf^iite  Ourse,  Cassiopée,  Géphée. 

—  est.  Scorpion,  Balance,  Hercule,  Serpent,  Bouvier,  Couronne.  — 

Au  N.-E.,  Lyre. 

—  sud.  Hydre,  Corbeau.  Vierge. 

—  ouest.  Cancer,  Gémeaux,  Cocher.  -  An  S.-O.,  Lion, 


Planètes  sur  Thorizon. 

MBRCUREà  rw..  le  soir,  à  partir  du  l!2. 

VÉNUS  à  lE.,  le  matin. 

Jupiter  el  Saturne  à  TE.,  pendant  In  dernière  partie  de  la  nuit. 

Mars  invisible. 


01](]ets  célestes  remarquables  en  èvidenoe. 

lia  Vierge  :  y  54;  17  ;  nébuleuses. 

Couronne  :  Ç  et  cr.  -  Etoile  de  1866. 

Dans  Hercule  :  y,  p,  95,  8.  Amas,  l'un  des  plus  beaux  du  ciel. 

8  du  Serpent. 

Rouge  (JL  de  Céphée;  variable  et  double  8,  p,  o  et  ^. 

Nébuleuses  des  Lévriers,  forme  cométaire  2  1/â'  diamètre. 

Véga;  6  de  la  Lyre;  S,  Ç,  tj. 


Phénomènes  astronomiques. 

I 

i  Owuli.  de.:/Ca[incornJ  (gr.  o,  iiJe  1  li.  13  in.  à  3  II.  I 


.  L.    7  Eclipse  partielle  de  Soleil. 


I  tdipse  du  I  sm.  de  Jupiier  â  1  h.  :>'i  ti 


18  ii:di|i».-  du  I  Eal.  de  Juj>itcr  à  3  li.  Hi  ir 


,  L    a  Élnitef  lilanles  ûe  \a  Couronne- 


«  Eclipses  du  III  saL.  de  Jii|)ilcr  ù  I  li.   I«  m.  fi  du  II  P. 
ûih.  UlMi. 


^8  Mercure,  Élonitalîoi 


Phénomènes  métèoroloslqaes  et  naturelB. 

1  llu  I"  ail  31,  la  température  moyenne  augmente  <Je  i'i  ( 
mensuelle  la  plus  rapjdel.       ''  .... 

mai.  —  Li  guignelle  pas; 

.1  Feuillaison  in  raialpa.  —  Floraison  de  h  rhubarbe  ondulée. 
4  Floraison  du  niarroimier  d'Inde. 

'i  Floraison  de  l'aubépine,  de  la  glydne  ei  de  IV  pi  ne-vin  elle, 
li  Ualu  du  plus  ton  coup  de  venl  constaté  en  mai  ifiS  ki!o||i 
mi^ire  carré). 

7  Florsiiion  du  noyer  et  du  faux  ébénier. 

8  Jour  où  la  pression  baramétrii|uc  csl  moyennement  la  pluE  has^c  en 

mai  (7.14"'°0).  —  Floraison  de  l'érHbie  cbamiiftlri;. 
I)  Floraison  du  myosotis. 


III 
il 
\'i  Floraison  du  Irûdedes  prés.  —  Le  con 

i;i 

li  Floraison  de  la  grande  margucriic.  de  t 
de  la  viorne  (laurier-tiny. 

m  Floraison  du  fusain. 


rcloisani  revient. 

iris,  de  la  boule* de- neige  et 


1!)  Floraison  du  framboisier. 

^0  Date  de  la  pelce  la  plus  tardive.  — 
habituelle  de  beau  temps.  —  Epo 
nombreux  insectes.  —  Floraison 

ai 


Du  iO  mai  au  r,  juin,  pâriodo 

3ue  vers  laquelle  éclosenl  de 
u  rhododendron  et  du  trèfle. 

—  Floraison  de  l'acacia. 


22 

l'A  11  n'a  jamais  neifiè  après  cetic  daic. 
21  Floraison  du  sennicst. 
23  Floraison  de  la  bryonc. 

26  A  partir  de  celte  date,  le  thermomètre  peut  monter  d  3(y>,  l'aprts- 
midi.  —  Floraison  du  chAvrefeuille  et  du  bnguenaudîer. 


27 


Plo- 

Floraison  de  l'herbe 


21)  Jour  moyennement  le  plus  chaud  en 

aux  écrouplIeE. 
30  Jour  où  la  pression  barom.  est  raoyeniienieni  la  plus  tiauie  en 

■U  Floraison  de  la  neureWcde\Asc«wi>\oTv. 


Constellations  visibles  à  21  beures. 

L'aspect  'lu  ciel  est  ^emblalile,  Ig  mois  iirccédcnl  ;i  3-1  heure 
ois  suivant  â  19  heures:. 
;îon  /éniiliale.  (IranJe  Ourse,  Boinier,  Cœur  de  Oliarles, 

nord.  Peiile  Ourse,  Céphce,  Cassiopée.  —  Au  N,-E..  le  Cygni 
est.  Sagittaire,  Scorpiun,  Ai(;le,  Lyrit,  Hercule,  Cnuronne.   ' 

Au  S.  E.,  Ophiucuf. 
tud.  Vierfp,  Arclurus.  Balance.  Corbeau, 
oiiesl.  Lion.  Cancer,  Gémeaux.  —  Au  N.O  .  la  Clièvrc. 

Planètes  sur  l'horizon. 


JKeucobb,  à  rw,,  au  coucher  du  Soleil  jusqu'au  1^!. 

Vtams  le  matin  vers  l'E. 

JoPITEn  et  Satdhke  dans  lu  seconde  partie  de  la  nuit. 

ObletB  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  l'observation. 

Uon.  Y  et  "4. 

0(<hîucus,  36  A,  TO.  67.  ç,,  U;  Amas,  M.  il.  Eioile  do  I  liOi. 
la  Raiancc,  Ir  variable  S;  x  (jumelles).  —  Amas. 

orpion  u  (jomeilefi).  —  v.  p,  a,  l,  Aniarës. 

\a%  le  Serpent,  S,  0,  v  :  Amas,  H  5. 
Dam  la  î.yre,  S  (jumelles],  ;  quadruple.  E,  r,.  M^i. 
Cygne  :  ^  ou  Albirco.  a,  \l  et  la  cêlËbre  61'  (étoile  la  plus  proclie  de  I^ 

Terre  qui  soit  visible  dans  nos  laiiludes). 
Débuleuses  du  Petit  Renard. 

Pendant  les  belles  nuits  sans  Lune,  re^tarder  fa  Voie  lactée  dans  l 
Cygne  et  l'Aigle  i\ec  de  bonnes  jumelles. 
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JUIN 


Phénomènes  astronomiciaas. 

1 

% 

3  Edipse  du  I  sat.  de  Jupiter  à  2  h.  3  m. 
4 
5 
N.  L.     0 

7 
8 

dO 

11 

P.   Q.  d2 

18 
H 

\:\ 

17 

18  Occult  V  Scorpii  (gr.  4.5)  de  ^\  h.  45  m.  à  23  h,  o  m. 
10  Eclipses  du  I  sat.  à  0  h.  20  m.  et  du  II  .«al.  à  23  h.  17  n 
20 
P.   L.  21 

22  Solstice  d*Bté. 

23  Mercure,  eonjonclion  inf.  avocio  Snloil. 

24  Eclipse  du  IV  sat.  de  Jupiter  à  1  h.  30  m. 
25 

26  Eclipse  du  I  sat.  de  Jupiter  à  2  h.  14  m. 

27  Eclipse  du  II  sat.  de  Jupiter  à  1  h.  51  m. 
D.   Q.  28 

29 
30 


Phénomènes  météorologiques  et  naturels. 


ICommenccmeni  de  l'été  météorologique.  —  Du  1' 
tempûraiure  mo  venue  a  un  menu- il  l'  1"H.  —  Jour  ino 
■  s  froid  en  juin.  —  Floraison  de  l'aconil. 
s  (iretnièrcs  cerises  soni  mûres. 
ur  où  la  presHon  barométrique  est  moyennement  In 
en  juin  (735"""i;, 
(Tloralson  du  cornouiller  sanguin  et  de  la  inu(;e. 

du  liseron  des  clianipf  et  Je  la  digitale. 

■ï  Floraison  du  iroûne. 

8  Floraison 

9  Les  iiois  verts  attoii^ncnt  leur  inaturjlé. 
ID 

ti  Du  11  nu  13.  période  tiabituelJeinenl  oi'ageuse. 
la  llaiurilé  lies  groseilles  rouges  et  noires. 
13  Les  l^ics  de  marais  arrivent  à  maturité. 


17  Floraison  du  tilleul  et  du  list 

lA  Floraison  (lu  lis  jaune. 

Il)  Floraison  du  mitlc-periuis. 

•10 

di   Floraison  de  la  verveine. 


'>  rjoi'aison  de  la  clématite. 

<  l^s  miles  des  vers  luisants  prennent  leurs  ailes. 

>  Du  S6  juin  au  lo  juillet,  période  de  l'année  liabitueUement  h  |ilus 

ensoleillée.  —  Fructiiicalion  de  la  groseille  ù  maquereau. 
'  Juur  moyennement  le  plus  clmud  en  juin.   —  Jour  où  !a  pression 

baromélrique  est  moyennement  la  plus  haute  en  juin  (TSâ^^SI. 
S  liaie  du  plus  fort  cou|i  lie  vent  constaté  en  juin  (llti  kilogr.  pur 

mtHre  carré).  —  Floraison  du  lis. 


JUILLET 

Constellations  visibles  à.  2)  heures 

L'as|iecl  du  ciel  est  semblable,  Iv  mois  (irécMenl  à  :f3  lipiirp?:  ei 
mois  suivant  i  19  heures. 
Rëf;ton  zénilliale.  Dni|EO">  Uercule,  Kouvier. 

—  nord.  Pelile  Ourse,  Cassiopée. 

—  est.  Dauphin,  Flèclie.  Aigle,  Cygne,  C3|iricorne.  —  Au  S.-l 

Sagittaire. 

—  suit.  Couronne.  Serpent.  Ophiucus,  Balance.  Scorpion. 

—  ouest.  Cmndc  Ourse,  Cœur  de  Cliarles,  Chevelure  de  Bérénieei 

Lion.  Vierge. 


Planètes  sur  l'horizon 

Hercdbe,  à  l'E.,  le  malin,  à  partir  du  4. 

Vénus,  le  matin  vers  TE. 

Uars  dans  la  seconde  moiliO  de  la  nuit. 

Jlfiter  et  Satlhne  dans  le  Caprùorne  et  le  Sugillaire. 


Objets  célestes  remarquables  en  ëvider 
pour  l'observation 

Dans  le  C.v|!ne  :  fi,  ton  belle  ;  o,  [i  et  la  61'. 

Balance;  a  couple  écarlii,  à  variable. 

Sapiliaire;  0  et  W  variables;  ï.  ■'.  couples  écartés;  5i  e'  double^] 

Flèclie.  ;. 

Petit  Cheval  y  et  i. 

230  Girafe. 

Amas  d'Hercule,  superbe  iteil  nul. 


Phénomènes  astronomiques 


ï  Occull.  de  33  Taori  (gr.  4,2)  iJe  3  li.  1  m.  à  9  li.  : 
1  l'^lipEC  du  1  sat.  de  Japîter  i  i'i  li.  37  in. 


<  Eclipse  du  lU  sat.  de  JupUer  û  i  h. 


1   Kclipse  du  IV  sal,  de  JupiUjr  à  0  h.  13  m. 
î  Kclipsc  du  l  sat.  de  Jupiter  à  0  h.  31  m. 


P.  : 

y 


II)  Mercure,  olongalion  maximum. 


1!)  Occult.  de  ^  Sagiliai'ii  (f!r.  3.9}  de  ^3  li.  3  in.  â  0  1i.  3  in.  ; 

éd.  du  1  sat.  de  Jupiter  à  i  li.  â6  ni. 
JO  Kclipfe  du  I  sat.  de  Jupiter  à  W  li.  U  m. 
ii   Lclipse  du  II  sat.  de  Jupiter  à  ii  h.  ryl  ra. 

33  Etoiles  ftlantes  de  Persée,  jusqu'au  35. 

âli  Eluiles  filantes  de  l'ê(;asc,  jusqu'au  3S. 

SB  Etoiles  tilanUs  du  Poisson  nustra),  jusqu'au  3i). 

il  Eclipse  du  1  sal.  de  Jupiter  à  33  h.  49  m.  ;  étcnla  fit.  d'An- 
dromède el  du  Verseau. 
,  ï8 

39  Eclipse  du  U  sat  de  Jupiter  â  1  ti.  37  m. 

30 

31  Oci-ull.  de  m  Tauri  (gr.  a,  i)  de  2  h.  U  m.  à  3  li.  31  m.  ; 
étoiles  fil.  du  Cygne. 


Phénomènes  météorologiques  et  naturels 

1  Du  1"  (lu  16,  la  leiu pératiiri;  movenne  aiigmcniB  de  2*3. 

1  Jour  moyennement  le  |)lus  fruid  en  juillei.   —  Daie  normale  lin 

coniinenci'ini-iil  des  iris  grandes  cliulcuri;  (30*  au  muins]. 
'4  l^s  canicules  commencent. 


i  Floraîïon  du  catalpa. 
9  Floraison  de  la  mélisse. 

0  HalurilË  de  la  cGi'i^c  du  Nord. 

1  UoisBon  de  rorç;e. 
î 

3  Jourob  la  |iref!Rian  b)iri)inélrir|U( 
juillet  ;7S7""°3). 


1  Riovenncmenl  la  plus  haute  en 


i  Jour  raoycnncineni  le  [dus  chaud  de  l'anni^e.  —  Du   IG  :iu  31,  lo 

lemperalure  moyenne  diminue  de  l'I. 
J  Floraison  de  la  bruyi^re. 
i 
3  Date  du  plus  gnmd  maximum  de  lem|iérnturc  constate  à  Itrusdies 

(SS»»,  en  1887).  —  Floraison  de  la  guimauve. 
) 
i  Dale  niiniinle  de  la  fin  des  1res  grandes  chaleurs  (30*  nu  moins).  - 

La  période  du  31  juillet  au  16  aoUl  est  la  plus  oratceuse  de 

l'année. 
i  L'ortolan  |iarl. 


3.'^  Date  du  plus  Tort  coup  de  vent  cont^lalë  en  juillet  (81  kilO{i:r.  |tar 
mètre  cari'ê).  —  Jour  uù  la  pression  barométrique  r^i  moyenne- 
ment la  pluB  bafse  en  juillet  |75.>'";i|.  —  La  guignelic  rJ|>assi'. 

97  Lfl  rousserolle  du  seigle  part. 

id  Le  martinet  pan. 
tlO  Le  bécasseau  piisfc. 


Constellations  visibles  à.  31  heures, 

ClBpect  du  ciel  al  scmblnblc,  le  mois  [irêct'ilcnl  à  ^3  lieures  et  j 
mois  «uivanl  a  19  lieures. 
Région  lénillLale.  Téle  du  Dragon,  la  l.yre.  ïprciile. 

nord.  Pelile  Ourse.  —  Au  N.-E..  Andromède  et  Cassiopée. 
est.  Cygne,  Aiple,  Daa[j|iin,  Pégase,  Verseau,  PoisEOns. 
sud.  Sagillaire,  Scorpion,  Opliiucus. 

ouest.  Couronne,  Bouvier,  Cœur  de  Charles,  Clievelure  de  Bé^ 
nice.  Au  N,-0„  Grande  Ourse. 

Planètes  sur  l'&orizon. 

HEncniB.  le  soir  à  pariirdu  28. 

VÊKts  etHAnsù  l'E.  avant  Iclcver  du  Soleil. 

Jt'PiTER  el  Saturne  loule  la  nuit. 


Oblets  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  l'observation. 

Vêga.   s  de  la  Lyre,  double  dans  des  jumelles,  quadruple  dans  i 

inslrument.  S,  ï,  t-,. 
a  d'Hercule;  x,  p,  9t>.  S;  amas. 
S,  0,  vdu  Serjienl,  amas. 

,  X.  7,  £  du  Scorpion  ;  Aniarès. 
Dans  le  SaRiUairc  i  ei  v.  couples.  Double  .J'i  v'.  Amas  M.  8.  Variablee  1 

eiW. 
P^se,  n,  i,  1. 
Ca»iop^,  T|  et  i. 

Pendant  les  belles  nuits  sans  Lune,  rej^i^rder  la  Voif  laclêe.  dans  1 
Cygae  et  l'Aigle  avec  de  bonnes  jumelles. 
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AOUT 
Phénomènes  astronomiques. 


1 

N    L.     3 


A  Eclipse  du  I  sat.  de  Jupiter  à  0  h.  44  m. 


t) 
6 
7 
8 

9 

iO 

P    Q.   Il 

1^2 


13 

14 


Étoiles  filantes  du  Cygne  et  du  Dragon. 

Eclipse  du  II  sat.  de  Jupiter  à  20  h.  10  m.  ;  étoiles  filantes 

de  Cassiopée. 
Etoiles  filantes  de  Persée  et  de  la  Baleine. 
Occult.  de  a  Librac  (gr.  3.0)  de  iO  h.  42  m  à  21  h.  36  m. 
Mercure,  conjonction  sup.  avec  le  Soleil. 
Kclipse  du  I  sat.  de  Jupiter  à  ^23  h.  23  ;  étoiles  filantes  de 

Pcrscc. 
Eclipse  du  III  sat.  de  Jupiter  à  0  h.  oO  m. 


P.  L. 


iri  Eclipse  du  II  sat.  de  Jupiter  à  22  h.  40  m. 

1() 

17 

18 

19 

20 


21 

22 
23 

24 

2:; 


Eclipse  du  I  sat.  de  Jupiter  à  1  h.  18  m.;  étoiles  filantes  de 

Pégase. 
Eclipse  du  I  sat.  de  Jupiter  à  19  h.  47  m.;  étoiles  filantes  dû^ 

Dragon. 

Eclipse  du  II  sat.  de  Jupiter  à  1  h.  22  m.;  étoiles  filantes  de 
la  Lvre. 

Etoiles  filantes  du  Dragon,  jusqu'au  30. 


D.  Q.  2(3 

27 

28  Eclipse  du  I  sat.  de  Jupiter  à  21  h.  42  ra. 

29 

30  Eclipse  du  1\  sal.  ^e  ^wv^vex  -i.  V\v.  ^ô^  \sv« 


AOnT 
Phénomènes  météorologiques  et  naturels. 
Ilu  l"im  31,  ht  lumpûratiire  moyenne  diminue  île  l"?. 
Le  contrefaif^ani  iinrt. 
La  cifEOgne  passe. 


Fin  (les  canicules. 

Daie  du  plus  fort  coup  Je  \uiit  cnnEiaLé  en  wùi  |80  kilogr.  pr  mùlrc 
carri?'.  —  I^  caille  pari. 


Jour  inoyenncmeni  le  plus  chaud  c 
liHlive. 


L'aloaette  de  mer  |>asse. 

Dalo  du  plus  Rrani]  maxiii 

en  1893).  —  Le  vanni 


FrucliDcalkin  dn  poirier 
Fruclifica''""''"  •"^''-•'•^ 


rniciiIicaLiondu  noiscLier. 

Jour  o(i  la  pressiun  baromct.  est  ntoyennement  la  plus  basse  e 

aoûl  (TM"""*). 
Le  courlis  passe. 


'     Î7  Date  Kormatc  de  la  dernière  forte  chaleur  (2.1'  au  inoinsV 

Ï8  Jour  où  h  pression  baromclrique  est  moycnnemenl  la  plus  haute 

août  nul"'-:'!).  —  La  huppe  passe. 
'J''  Le  pitpil  des  arbres  pqrt. 
30  Le  itioUeax  passe. 
3i  Jpur.  aio]ioiuxeaieai  le  m.ma&  cliaud  tu  wtûl. 


SEPTEMBRE 

Constellations  visibles  à  21  heures. 

L'aspeci  Ju  ciel  ct^l  semblable,  lu  mois  girt'ciidetil  A  3lt  liriircE  I 
mois  suivant  à  19  bcures. 
[légion  zénithale.  Cygne,  Lyre,  Cépliéc. 

—  nord.  Peiiie  Ourse.  —  Au  PJ.-E.,  CWvre,  I'er.=ée,  Ciissio 

—  en.  (Gémeaux,  Délier.  Anilromôdc.  Pégase, 

—  sud.  Aigle.  Snffillaire,  Ca)iricorne.  Verseau, 

—  ouest.  Hercule.  Couronne,  ttoutier.  Vierge. 


Planètes  sur  l'horizon- 

llRiiccBË,  le  soir  ùl'W. 
VENUS  et  Mars,  le  malin. 
JupiTEit  et  Saturne,  toute  la  nuil. 


Ohlets  célestes  remarquables  en  èvideaoe 
pour  l'observation. 


Dans  Hercule,  bel  amas,  a  double  et  rougeSire,  x,  p,  doubles,  ! 

bans  l'Aigle,  doubles -^  ei  13  h. 

7  ilu  Dauphin;  C  <Ie  lu  Flèche  7  et  4  du  Pelit  Cheval. 

Verseau  :  t,  83  h,  ^^i  H  et  ï- 

Dans  Andromède  :  la  double  f,  la  Nébuleuse. 

Dans  Persce,  Algol;  les  doubles  e  et  r,  ;  l'umas. 

Dans  les  belles  nuits  sans  Lune,  on  [loiirra  chercher  ù  distingu 
le  malin,  à  l'orient,  la  lumière  zodiacale. 


PB^^   -■ 

P 

.^^^^^1 

■ 

SEPTEMBRE                               ^^^^^| 

1 

Phénomènes  astronomiques,                        ^^^^| 

■r.i.. 

^^1 

I 

a  £/oj7«  lilmiic.<  d'Androini^de  ei  des  ['oissoris.                       ^^H 

1 

G  Etoiles  filante»  de  Penh,  jusqu'au  8.                                   ^^H 
8  Einilts  filanles  du  Taureau.                                                   ^^H 

K   Q. 

il  Kdipsedullfiiai.  deJu|)'lerà  M)  h.  53  m.                         ^^H 

^^1 

H 

H  Edi|)sc  ilu  1  sM.  dcJii|iiler  à  l  li.  '.H  m.                                ^^H 

^1 

i;t  ËclJ|iEc<]uUai.dcJupilcrâ-J()h.i  m.i  éloiliis  (il.de  riarrî.  ^^H 

^M 

^^H 

^M 

l.-l  Edipse  du  IV  m.  de-  Jiipller  à  90  h.  0  in.i  éloiles  Riantes    ^H 

^H 

d'Andromi'de  et  de  Péi^a^e.                                                  ^^H 

^M 

16  Eclipses  du  IV  nal.  de  Jupiter  à  0  h.  .12  m.  et  du  II  sat.  i  ^^^1 

^H 

93      i9                                                                             ^^M 

K.   L. 

17  Eclip£cdulIUal.deJtjpiieràS0li.5:;ra.                              ^^1 

^^1 

^^1 

30  Kclipf'e  du  1  ^at.  de  Jupiter  â  il  li.  :\6  m.;  tiaïles  flianiei  ^^H 

^m 

de  la                                                                                   ^^^H 

^B 

il  Eloites  filniiies  du  Coulier.  du  lriaii|:k  cl  du  ItËlier.              ^^H 

^H 

a  Oci-ull.  ûc  £1  Tauri  (gr.  4.0)  de  3(1  l>.  ^K  tn.  à  91  li.  99  m.      ^^M 

^B 

^^M 

Ko 

.  a  Bquinoxe  d'automne;  culipsu  du  III  mi.  de  JupiUr  ^^H 

■r 

il  ti  II.  93  m.;  Mercure,  éloii^aiion  mai.                         ^^^| 

^^H 

^1 

3fi  Occult.  de  06  Ccmiiiorum  (gr.  :j.O)  de  1  h.  41  ra.  à  9  li.  '.9  m.  ^^H 

^H 

37  Eclipse  du  i  sal.  de  Jupiter  à  93  h.  .ïi  m.                               ^H 

^H 

^H 

^H 

3)1  Eclipse  du  I  sal.  de  Jupiter  à  18  li.  90  m.;  élnites  filanles  ^^H 

^^1 

du                                                 ^H 

k 

^^H 

septembre: 


Phénomènes  métèorologiqueB  et  naturels- 


I  Commencement  ilc  l'automne  météorologique.  — 

su  30,  h  IcmiiéraCurc  moyenne  dijiiinui?  de  3°l).  —  L<^  ra 

pan. 
3  Jour  où  h  |itession  luirométrique  est  movi^nneineni  h  |ilus  liaule 

en  «.■|iicml>re  [7."7"""9i.  —  Dii  2  -m  9.  [)i;rioUe  Uobiluvtli-raent 

onipcuse.  —  1^  IwrKeronnelle  passe, 
^i  Jour  movennemi^ni  \e  jiius  cdauil  i>n  se|iieinbre. 
i  L'hirondelle  durivanie  pari. 


t  1*  porjto- bleuet  le  pluvier  passent. 

1  Du  1 1  au  15,  période  habituelle  de  beau  letops.  —  Lo  lliem 

n'atieiDl  plus  ;iO*  aprâs  celle  date.  —  La  bécassine  pasee.l 
l 

i  Fructifliatjon  de  lu  vijine. 
l  Les  alouettes  se  réunissent  en  compsiKnics. 

i  L'hirondelle  de  (enètre  pari. 
7 

)  L'hirondelle  de  cheminée  part. 


i  La  béguinette  passe. 
i  Les  noix  sont  inAres. 
t  Date  du  plus  fort  coup  de  vent  conslali?  en  scplembrc  |l  1»  kilo^.. 

par  m  tire  carré). 
fi  La  t;rive  musicienne  passe.  —  1.^  roitelet  revient. 
7  Date  nnrimte  de  la  derniËre  chaleur  de  iû°  au  moins. 
9  Jour  où  la  pression  baromclrîquc  est  moyennement  la  plui  b 

septembre  (735""K)j. 


OCTOBRE 

Constellations  visibles  à  31  heures 

I   L'aspccl  est  semblable,  le  moiâ  précédent  à  ^8  h.  el  le  mois  suivani  i  i. 
'  lii. 
Sgion  zénithale.  Cygne,  Céphée,  Cassiopée. 

nord.  Petite  Ourse,  Dragon,  Grande  Ours^e.  Au  N.-E.,  Cocher. 

eE(.  Cancer,  Gémeaux,  Bélier,  Pléiades,  Aniiromède.  Pcrsée. 

îiid.  Pégase,  Verseau,  Capricorne,  Poisi^on  austral. 

ouest.  Lyre,  Heicule,  Couronne,  Opliiucus.  Sagiliaire. 

Planètes  sur  l'horizon 

iBRCDiiE.  le  soir,  i  rW.,  jiisqu'Hu  7;  le  matin,  A  partir  du  i,'>. 
nKUs,  le  malin,  jusqu'.iu  7. 

uis.  pendant  la  dernière  partie  de  la  nuit. 
I^PtTBR  et  Satirne,  pendant  la  première  moitié  de  la  nuil. 


Ot^ets  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  l'obervation 


,  I.  3;  l'elil  Cheval,  yel  f. 


le;  T. 


,i:i/i. 


lyre:£.  &,  ï,  i;  Voga. 
Verseau  :  ï,  T,  83  A,  ^t,U. 
Capricorne  ;  v,  [i,  p  el  i. 

;  Poissons;  a,  ï,  i}.'. 
Mira,  y,  37. 
siopéc  :  «i  et  i ;  Cêphée  ;  S,  p.  ■/.  î. 
:  V.  ■>,  o.  [1, 

:  AIroI  :  les  doubles  :  et  r,  ;  l'amas. 
[  Dans  les  belles  nuits  sans  Lune,  on  pourra  chercher  à  distinguer,  lo  ] 
|Blin,  à  l'orient,  la  iumiire  XûdiaoaU. 


■ 

1 

1 

-..-     ^ 

1 

OCTOBRE                       ^^^^^H 

H 

PhiDomènes  astronomiques               ^^H 

^V 

L. 

1 

^^H 

■ 

■2 
3 
i 
S 

tJ 

Eclipse  du  IV  s3l.  de  Jupiter  i  t'J  li.  3  m.                   ^^H 

H 

Eclipse  du  Isal,  deJupilerJiiO  lj.  l.'i                        ^^^H 

^^Ê 

7 

Eloilu  filantet  du  Bélier.                                 ^^^^^^H 

^v 

8 

Euiiles  filanlei  de                                          ^^^^^^^| 

H 

0 

9 
II 

Eclipst!  du  11  EUl.  de  Jupiter  â  l£l  ti.  tO  m.     ^^^^^H 

^H 

13 

Ocrult.  dec>i:;ipricurni(gr.  <>  :2]<le^1  li.  :i1  m  iïili.l^^H 

^H 

13 

Eclip^f  du  1  &3t,  de  Jupller  a  93  li.  1 1  m.                    ^^^H 

H 

Etoiles  filanles  des  Cénieuux.                                         ^^^H 

^H 

16  Occiiil.  lie  :<  Pi^cluin  i)tr.  ^.âi  de  IJi  fi.  3'i  m.  à  '2:1  II.  i^^H 

^H 

L. 

17 

Eclipse  totale  de  lune.                                    ,^^H 

^^1 

IH 

Kdipsedu  11  sal.deJupiterà  â3  h.  17  m.;  «tutlu/U.aiJ^^H 

^^p 

19 

Hcrcure,  conjonction  inf.  uvrc  le  Soleil.                      |^^^^| 

^H 

'iO  Occull.  des  £i  Tauri  igr.  4,0)  dt  5  U.  13  m.  A  6  h.  i^^H 

^^1 

ù'ioiles  fil.  de  Céphét.                                             ^^H 

H 

îii 

Etoiles  filantes  des  (léineaux.                                      ^^^^| 
Occult.  du  1  sat.  de  JupiierA  18  li.  3.';  m.                 ^^^H 

^H 

Q 

!i3  Occull.  des  l  Ueminoruratitr.  3,St  de  0  li.  .'>»  m.  i  1  h..^^^l 
124  OuculL  des  n  Csncri  ([cr.  .S,0)  de  â3  li.  eâ  m.  â  0  h,  i]^^| 

^H 

ae 

^ 

^H 

i7 

^H 

28 

^^^1 

^H 

■29 

Kclip^e  du  I  sal.  de  Jupiier  ù  -20  li.  30  m.                 ^^^| 

^V 

:fO 

Edipses  dulll  sat.  de  Jupiter  ù  17  li.  30  m.  et  à  âl  b.  3i»  "V 

^B 

.  L. 

:ti 

Eclipse  partielle  de  Soleil;  l'mi'es  fil.  du  Bélier.         1 

Phénomènes  météorologiques  et  naturels 


e  (leri-O  .1 


nnslaté  en  ociobre  (85  kilogr.  par  1 


I  Du  l-^^iu  31,  ]-d  lempiïraUir 

nielle  la  plus  rapide).  —  Jour  moyennement  II 

Oflolirc.  -*  L'alouette  ps 
l  Date  du  plus  fori  coup  de  \ 

met.  carré). 
t  La  linotte  el  k  [ilnson  passent. 
i  Après  celle  date,  le  tliermo mitre  n'alleinl  plus  S-'l".  —  Le  verdie 

paf$e 
rS  Dale  'le  la  f,e\<x  la  plus  précoce. 

6  Jour  où  la  pression  ti^romelrique  est  inoyennejner.l  In  plus  haute  ci 

octobre  (75T»"'6).  —  Maturîlc  des  fafncs. 

7  La  grue  et  la  im^sange  pelite  charbonnière  passent. 

8  I^  pinson  d'Ardenne  passa. 


■1  L*3louelle  des  bois  el  le  cliardonneret  passent. 
KS  U  n'a  jamais  neigé  avant  celle  date. 

I  La  corneille  grise  passe. 

!  La  bécasse  el  la  hufe  passenl. 
■7  Le  choucas  pasFc. 
1  [a  corneille  noire  passe. 

)  Date  norJDalc  du  la  lempêralure  moyenne  de  l'année.  Le  frcun  pasf 
K  La  dirinelle  passe.  —  U  lavandière  pari. 

"feuillaison  du  marronnier  d'Inde;  premier  signal  du  déclin  de  Ivl 

oalurc  ïê}ieiale-  M 

i  Ou  S3  octobre  au  3  novembre  II!  jourS',  la  lempt'ralure  moyenne ■ 

diminue  de  2»*.  —  Ef^uillaison  du  pavio. 
V  Jour  où  la  pression  baromelrii|iie  est  moyennement  la  plu 

octobre  lT.S3i"'5).  Le  larin  passe. 
I  ElTcuilbiïon  du  tilleul. 
S  Êfleuillaison  du  groseillier  noir. 
7  Ualuritc  des  glands. 

}  Effcuillaison  du  groseillier  à  maquereau  et  du  ^roseîlli 
)  Kffeuillaison  du  sycomore  el  du  sorliier. 
}  Jour  moyennement  le  plus  (roid  en  octobre.  —  Effeuillai  son  du  peu-  ^j 

plier  blanc.  I 

Bl  Date  normale  de  la  dernière  chaleur  (ili'  au  moins).  —  Effeuillai  son  | 

du  noyer  el  de  l'orme, 


T  rouge. 
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NOVEMBRE 


Constellations  visibles  &  21  lienres. 

L*aspect  du  ciel  est  semblable,  le  mois  précédent  i^  23  heures  et  le 
mois  siiivanl  à  10  heures. 
Région  zéniilinle.  Cassiopéc,  Andromède,  Persée. 

—  nord.  Pclilc  Ourse,  Ccphôe,  Dragon,  Grande  Ourse. 

—  est.  Lion,  Cancer.  Gémeaux,  Cocher,  Taureau,  Pléiades,  Orion. 

—  sud.  Pégase,  Bélier,  Verseau.  Poissons,  Baleine,  Fomalhaut. 

—  ouest.  Cygne,  Aigle,  Lyre.  —  Au  S.-O.,  Capricorne. 


Planètes  sur  1  horizon. 

Mercure,  le  malin,  jusqu'au  20. 

Mars  pendant  une  grande  partie  de  la  nuit. 

Jupiter  et  Saturne  le  soir. 


01](Jets  célestes  remarquables  en  évidence 

pour  l'observation. 

Dans  le  Cygne,  l'étoile  double  P;  j,  |x  cl  la  61«. 

Pégase,  £,  TT,  i,  3.  —  Petit  Cheval,  y  et  i. 

Verseau,  C,  ',  83  h.  ^^i  94. 

Los  Pléiades  (œil  nu  et  jumelles). 

L'Amas  de  Persée.  Algol,  e  et  tj. 

Taureau,  Aldébaran  et  son  compagnon  :  0,  x,  i  couples  écartés  (jumelles). 

Cocher,  double  14. 

Céphcc,  double  cl  variable,  o;  ,3,  x,  ç. 

Dragon;  v,  •]/.  o,  (x. 

Orion  :  la  grande  nébuleuse,  les  doubles  o,  X,  <j  et  i. 


NOVEMBRE 

Phénomènes  astronomiques. 

I  Etoiles  filantes  du  Taureau. 
3 
3 

i  Mercure,  élon^lion  maxiroum. 
5 

6  Eclipse  du  III  sat.  île  JujMtcrà  31  li  3â  m. 
7 
.  O-  8 
9 
10 
II 

12  Eclipse  du  II  sa[.  de  Jupller  :'i  tD  II.  3t . 

13  Etoiles  filantes  de  Persée  et  du  Lion. 

14  Eiilipse  du  I  sal.  de  Jii|>i[er  à  18  li.  .10  m. 
.  L.    13 

16  Éloites  filantes  de  la  Grande  Ourse. 

17 

18 


)  II.  ;'■  m.  et  du  rv  à 


^0  Etoiles  filttnlaidu  Taureav. 
SI  Eclipses  du  I  sat.  de  Jupîlor  à 
20  11.  .16  m. 
.  Q.  93 
33 
ii  Occull.  de  u  Lconis  (gr.  i,5j  de  i  h.  16  m.  ù  3  li.  2  ii 


i7  EleUes  filanla  d'Andromède. 
•iS  ÉloilM  filantes  de  Qéph^. 


.  L.  30  EolijiseduIsal.deJupilerà  I71i.  fl  m. 


NOVEMBRE 

Phénomènes  météorologiques  et  naturels. 

t  Uu  1"  au  30.  la  [«inpëratiire  moyenne  diminue  de  3*3. 

moienncmcni  ie  plus  cliauil  en  novembre.  —  Effeuillaii^ 
bouleau,  du  calal[ia  et  du  gerinfcal. 

3  Effeuillaison  de  l'aubcpine  et  du  sureau. 

i  ESeuillai&on  do  l'aune,  du  peuplierd'lialiGeldulilas. 

■'i  EfTeuillahon  du  tremble,  du  (rêne,  du  n^itier  et  du  Iramboîfiid 

f>  Il  n'y  a  jamais  ru  du  pelée  de  —  :>*  avant  celle  date.—  KtTeuiUl 

du  churniu  et  de  IVpine-vininie. 
7  Juur  ob  la  pre^^iion  haromélriciue  et^t  moyennement  la  plos  had 

novembre  (T;)8'i""0j.  —  Effeuillaison  du  plaiane,  du  châiaT 

et  de  la  boule- de-neige. 
K  (ironde  onde  bnruméirique  du  8  novembre  au  10  déumbl 

Effc  II  il  laiton  du  ctiAne  et  de  la  viunie-lîn. 
Il  EfTeuillaiion  du  h^irc. 

10  i)ale  nortnaU  de  la  première  (telée.  —  ElTe  ni  liaison  du  poirierd 

la  vi(tne, 
M  Date  du  plus  lurl  coup  de  vent  constaté  en  novembre  (l^.*)  kiL 

mfilrt!  carré], 
ta  Les  cailles  achtvenide  |>arljr. 
13 

11  KfTeuillaison  du  rornouiller. 
l.i  Date  norniflin  de  1h  iiromiêre  neige. 
If)  Elfcuiliaison  de  l'arcousier. 
n  EfleuiUaison  du  saule  pleureur,  —  L'oie  repaise. 


)  I/^s  'iOel  91,  refroidissement  marqué.  —  ElTeuillaison  du  U 
I  Jour  moyennement  le  plus  froid  en  nuvembre.  —  La  chauvfrl 

s'endort.  —  EffeuiUaison  de  la  plveine. 
i  Jour  de  l'année  où  In  pression  barométrique  est  movennemi 

plus  basse  (TSa^S). 
î  II  n'y  a  jamais  eu  de  gelée  de  —  10°  avant  celle  date, 
i  Du  21  à  la  lin  du  mois,  période  de  vents  torts. 


Constellations  visibles  à  21  heures 

l/aspeci  du  ciel  efl  sembjnblc,  le  mois  préccdonl  i  i3  li,  l'i  le  mois   < 
à  19  h. 
béfioti  zénitliale.  Persée,  Anilrain&iic,  Cassiopée,  Bélier. 
■  nord.  Petite  Ourse,  Ci-pliùe.  Dragon,  Grande  Ourse. 
csi.  La  Chèvre,  Lion,  Cancer,  Oiimeaux,  PeLJt  Cliiiïti,  Taureau,  j 

—  sud.  Poissons,  Bélier. 

—  ouest.  Capricorne,  Pégase,  Cygne.  —  Au  N.-O-,  Lyre. 


Iahs  pendant  la  seconde  partie  de  la  nuit. 

KFiTER  et  SkTUDKE,  à  l'W,  au  comincncemrnl  de  la  n 


Objets  célestes  remarquables  en  évidence 
pour  l'horizon 


Dans  le  Taureau,  les  Pléiades  i,asil  nu  et  jumelle)  0,  x,  9 

Mira  Celi  (a  Daleine),  Douilles  y  et  37. 

L'Eridan:3â  eioi. 

Dans  Opion.  la  ilratide  Nébuleuse,  les  doubles  i.  (,  i,  u 

Dans  les  Gûmeaux,  Cjslor,  l'Kmna  M.  35. 

s  Cépliée,  l'étoile  variable  ei  double  s;  p,  x.  ^. 
JL'âtoile  lri|ileo  du  Cygne:  la  double  [x. 
^ndroinitde  •(,  double.  Nébuleuse  (jumelles]. 
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DÉCEMBRE 

Phénomènes  astronomiques 

i   Etoiles  filantes  de  Pcrsée  et  des  Gémeaux. 
3 

5  Eclipse  du  III  sat.  de  Jupiter  à  17  h.  9  m. 

6  Etoiles  filantes  du  Taureau. 

7  Eclipses  du  II  sat.  de  Jupiter  à  10  h.  45  m.  et  du  I  sat.  à 

19  h.  4  m. 
P.  Q.    8  Eclipse  du  IV  sat.  de  Jupiter  è  19  h.  49  m. 
9 

10  Occull.  de;i  Piscium  (gr.  4,2,  de  19  h.  4  m.  à  20  h.  27  m. 
i  i  Etoiles  filantes  des  Gémoaux  et  de  h  Grande  Ourse. 
12  Eclipse  du  III  sal.  de  Jupiter  à  17  h.  38  m.;  Mercure,  conj. 
sup.  avec  le  Soleil. 

1'^ 

14  Occult.  de  oi  Tauri  fgr.  4.0)  de  ^2  h.  0  m.  à  2  h.  59  m.; 

éclipse  du  II  sat.  de  Jupiter  à  19  h.  23  m. 

P.  L.  i:i 

10  Occult.deYGcminorum(gr. 3,6)dcl7h.46in.à  18 h.  31  m. 

17 
18 
19 
20 
D.  Q.  21 

22  Solstice  d'Hiver. 

23  Eclipse  du  I  sat.  de  Jupiter  à  17  h.  23  m. 
24 

2;; 

2C 

27 

28 

N.  L.  29 

30  Eclipse  du  I  sat.  de  Jupiter  à  19  h.  18  m. 

3i 


DÉCEMBRE 

Phénomènes  météorologiques  et  naturelB. 

I  Commencera  en  l  Je  l'hiver  météorologique.  —  l)ii  l^auSI, 
la  lempéraliire  moyenne  itiminue  de  1°9.  —  Jour  où  la  pression 
barométrique  est  moyennement  la  plus  basse  en  décembre 
(7  j4"""7).  —  Coinraencemetit  des  deux  mois  de  nature  morte. 


()  Jour  Rioyenncmeni  le  plus  djaud  en  décembre. 

7 

fi  U  n'y  a  jamais  eu  de  pelée  de  —  IS"  avant  cette  date. 

'J  Du  il  au  14,  fréquence  relative  de  (^lâes. 
10  Date  de  la  plus  faible  bauieur  baromélriquc  constatée  à  Bruxelles 

720""3,  en  1872  (Ji>-^Z  au  niveau  de  la  mer). 
Il 
l'i  Dans  la  période  qui  va  du  12  au  19,  on  entend  parfois  le  tonnerre. 


I  Date  du  plus  ton  coup  de  vent  constaté  e 
par  raètre  carré]. 


décembre  (lOS  kilog. 


"2!  Du  ii  décembre  au  ï!3  janvier,  période  de  l'biver  où  il  gèJe  le  plus 

i'i  Date  normale  de  ta  première  forte  g,e]ée  i  ~  ti'  au  moins), 
^li  Jour  movenneracnt  le  plus  froid  en  décembre. 
-27  Récliauâcment  jusqu'à  la  fin  du  mois. 
■2» 
i  Du  30  décembre  au  31  janvier,  le  thermomètre  n'alleinC  ^lus  li* 
l'après-midi.  —Jour  de  l'année  où  la  pression  barométrique  est 
moyennement  la  plus  haute  |.7ÏÏ9™''4). 
t  Date  normale  des  premiers  grands  froids  (  -  10°  au  moins). 


—  m  — 

LA  NOVA  DE  PERSÉE 

PAU    N.    [lEHAlU 

ItÉPÉTrrEUR  d'astro>okie  et  de  gêouksie  a  r.'l'nivEnsiTK  he  I 

lin  des  événemenls  asironomiques  Aeî  plus  inlércssanl::  de  l'année 
écoulée  (m  la  découverie,  en  février  dernier,  d'une  cWilc  nouvelle  dans 
la  coDsiellation  de  Pereéc.  L'appariiion  de  ces  âiranges  visiteuses  n'esi 
pas  un  fait  nouveau  dans  les  annales  de  l'asironomie  ;  elle  n'en  constitue 
pat  moins  un  fait  d'une  imiiorisncc  capitale  et  un  sujet  d'étude  des  plus 
captivants,  de  nos  jours  surtout,  où  la  puissance  de  nos  léleseopcs  et  les 
|iroj!rË.s  de  la  ptioio^rapliie  et  de  la  S|ieclroseopie,  nous  permettent 
d'espérer  de  sonder  davantage  le  sccrel  de  l'existence  de  ces  astres  mys- 
térieux. 

La  première  apparition  d'une  étoile  nouvelle  que  l'histoirG  nous  rap- 
porte est  celle  de  la  Nova  du  Scorpion  qu'Uipparque  dccouvril  dans  le 
GOuranlderélëde  l'année  134  avanl  notre  ère.  Ce  fut  cette  découvette 
qui  décida  le  grand  astronome  à  faire  le  dénombrement  de  toutes  les 
étoiles  visibles,  travail  gigantesque  que  les  astronomes  contemporains 
ont  continué  et  étendu  û  toutes  les  étoiles,  jusqu'à  celles  que  la  plioio- 
graphie  seule  peut  nous  révéler.  Depuis  l'époque  d'Hippai'que,  parmi  les 
A'oiw  les  plus  remarquables,  il  faut  citer,  en  1943.  la  Nova  du  Bélier 
dont  l'éclat  fut  eompanible  à  celui  de  Vénus  ;  en  1S72,  la  Nova  de  Cat- 
nopée, découverte  par  Tyciio-Brahé.  et  dont  la  {;randeur  étaîi  comparable 
ù  celle  de  Vénus  brillant  alors  de  son  plus  vif  éclat;  enfin,  en  1004,  la 
Noua  du  Serjxnhiire  ou  de  Kepler  qui  atteint  alors  un  éclat  compa- 
rable â  celui  de  Jupiter.  Eclat  épliémère,  en  vérité,  et  de  bien  courte 

Depuis  lors,  l'observation  a  enregistré  quelques  nouvelles  apparitions 
de  moindre  valeur,  sans  doute.  m:iis  qui  prennent  à  nos  yeux  utie  plus 
grande  importance  à  cause  des  progrés  réalisés  actuellement  dans  les 
îiisii'umonls  et  les  méllioJes  astronomiques.  Les  deux  plus  récentes 
Nom,  à  notre  connaissance,  sont  celles  de  la  constellation  du  Cocher, 
en  ISM.ct  de  la  constellation  dePerséeen  février  1901.  L'Iionneitr  de 
ces  deux  découvertes  remonte  k  H,  Anderson. 

Nous  voudrions  indiquer  ici,  dans  leurs  grandes  lignes,  les  résultais 
des  observations  de  la  Nova  dt  Persie,  pendant  l'année  1901,     j 


^M 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

L^JH 

H 

1 

1 

■ 

■ 

■ 

^ 

^ 

" 

—m 

^^^^ 

!■ 

ta. 

^^1 

^^H               H 

Au  raomenl  de  sa  découverle.  le  H  février  1901.  M.  Andersone^lima^^l 
fa  grandeur  à  2,7.  II  semble  bien  que  celle  apparition  a  dii  cire  quasi  ^^M 
msiatilanfe.  caronpeul  diflicilemeni  croire  qu'elle  eûl  écliappé  ù  de>  ^H 

quelque  Icmps  auparavanl.  AIroI  et  d'aulres  éloiles  de  !a  conslelbiion  ^H 
de  Pcrsëe.  D'ailleurs,  an  tic  irouvt!,  para1l-il.  aucune  Iraee  de  la  Nom  ^^M 
sur  un  cliclié  que  M.  Sianley  Williams  pril  de  celte  région,  le  20  février,   i^H 
el  qui  montre  les  étoiles  jusqu'à  la  12»  grandeur.                                      ^^M 
Il  semble  donc  que  l'on  puisse  supposer  que  la  grandeur  de  la  Nova,  -^^| 
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le  20  fcvner,  était  intérieure  â  la  12'.  Le  23  février,  elle  atteignait  U.jà     ^H 

la  grandeur  0,0,  plus  grande  que  la   Chi»re.  Ce  lut  son  maximum     ^^Ê 
^d'éclat;  car  à  partir  de  ce  jour,  sa  grandeur  va  en  diminuant,  non    '^H 
^KMns  avoir  de  grandes  tarîalions  d'edai.  comme  l'indique  la  courbeque     ^^Ê 
^KwH»  avons  tracée  {fig.  20j.  où  les  ordonnées  représentent  les  gran-     ^H 
^nhurs  observées  el  les  abscisses  le  temps,  pour  une  période  qui  s'clend        ^^% 
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ilu  30  tévricr  au  Sfl  ovrjl.  En  juin,  lu  Nova  de  Penfe  filall  de  6*  gna» 
deuf  el  n'a  guife  varit^  depuis. 

1/âlude  spcciroscopitiue  de  l'iïtoilc  nouvelle  nou«  a  révélé  Ae%  pani- 
cu lac ttâs  bien  înléreEsanies. 

Au  dél)ul.  le  speclre  est  continu  cl  s'éiend  bien  au  deli  du  violel  :  U 
prâsenle  Je  larges  bundee  brillanles  el  sombres  qui  correspoudenl  aul 
lijtnos  de  riiydrogiîjie. 

La  34  février,  de  nomlireui  cliangemonts  «ont  visibles  :  des  li|;nea 
noires  trûs  déliées  apparaissent  sur  les  bandes  brillâmes  qui  augnien- 
tenlen  intensité;  les  bandes  noires  deviennent  plus  étroites,  et,  dans 
certains  cas,  sont  siipunJes  en  deux  ou  plusieurs  parties. 

A  partir  du  i9  mars,  deux  types  de  specires  apparaissent  :  le  premier 
que  U.  Pickering  appelle  normal  ut  qui  semble  coïncider  avec  les 
inaxima  d'éclat  de  Tetaile,  a  un  spectre  continu  relativement  étendu,  el 
les  lignes  de  l'hydrogène  occupent  leur  [Usilion  normale.  Le  deuxième 
ty[ic  est  caractérisé  par  un  spectre  continu  ruialivemeni  |>eu  étendu  par 
le  renforcement  des  nombreuses  lignes  brillantes,  par  l'absence  quasi 
curoplële  des  lignes  sombres  et  par  le  déplacement  apparent  de  toutes 
lignes  de  l'hydrogène. 

;  note  de  M.  Pictcring,  le  tableau  suivjnt 
i  existe  entre  le  spectre  et  la  grandeur^! 


iNous  empruntons  à 
qui  montre  la  relation  qui 
l'éloile. 


Normal. 

Particulier 
Normal. 


Particulier. 
Non  liai. 

Normal, 
Particulier. 


I  voit  par  ce  tableau  que  le  spectre  particulier  correspond  aux 
a  d'iîclal  de  l'étoiie,  excepté  le  13  et  le  13  avril,  où  la  grandeur 

II  4.6,  l'élûile  donne  deux  spectres  différents, 
,  Sidgreaves,  de  l'observatoire  de  Slonyhurst,  qui  a  fait  une 

s  cansdencieu!!e  du  sjieclre  de  la  Nova,  a  mesuré  le  déplacement  I 
k  raies  dans  le  spectre. 
Si  l'on  voulait  voir  dan;  ces  déplacements  l'expression  d'une  vitesse 
radiale,  suivant  le  principe  de  Dopplcr-Fizeau.  on  arriverait  avec  le 
P.  Sidjsreavos  â  déduire  du  dèplacemeni  des  raies  sombres,  une  vitesse 
radiale  lie  —  714  miles,  tandis  que  les  raies  brillantes  toorniraieni  une  i 
vitesse  radiale  de  -i-  270  miles,  soit  une  vitesse  de  fl84  miles  (I.'i83  kra.) 
par  seconde  pour  le  déplaeeraenl  total  du  système. 

L*espril  conçoit  dillicilcment  l'existence  de  pareils  déplacements  de 
malières  et  il  faudrait  clicrclier  ailleurs  la  raison  des  changements 
observés  dans  le  spectre. 

Le  18  juin,  Mrs.  Fleming  remarque  que  les  pholograpliies  de  la  Nova 
présentent  le  spectre  caractéristique  des  nébuleuses  :  c'est  là  le  son  de 
toutes  ses  congénères. 
Hais  ici  se  place  un  événement  d'une  haute  importance. 
HU,  Antionadi  et  Flammarion  pliotograpliiunt  la  Nova,  les  19  et 
ÎO  aûQt,  remarquèrent  autour  de  celle-ci,  sur  la  plaque  photographique, 
une  auréole  lumineuse  assez  singulière. 

[.  Wolf,  de  l'observatoire  de  Potsdam,  confirmait  peu  après  la  décoa-    i 

astronomes  français. 
lais,  il  appartenait  à  des  instruments  plus  puissants  que  ceux  dont    ' 
Ifit  usage  alors,  de  nous  révéler  l'existence  d'une  nébuleuse  autour 
fia  îluva. 

.  Ilitcbey,  photographiant  la  Nova,   le  30  septembre,  â  l'aide  du 
jbsanl  réflecteur  do  l'observatoire  d'Yerkes,  après  une  durée  d'ex- 
Ulion  de  3  h.  .10  m.   obtint  une  image  de  la   nébuleuse,  d'une   , 
Inde  tinesse.  La  lig.  SI  donne  un  dessin  de  la  nébuleuse,  exécuté 
r|l>  Hilcliey,  d'après  la  photographie  originale. 

B  nébuleuse  affecte  la  forme  spirale,  s'étendant  sur  un  diamètre 
^14' d'arc  cnNiron;  elleprésecile  en  certains  endroits  des  condensa- 

Dssez   ajiparentes    désignées    sur    la    ilgure    par    les    lettres    , 
f  ».  e,  i.  e,  (. 


«Ile  de  M.  Rilchcy,  il  dà;ouvre  un  cliangoraeni  eiciiaordinairc  sur» 
dans  lii  iioslLion  de  In  iicbulcuïc. 

La  llj{.  a  |)er(np[  de  se  rendre  cora|ile  Je  te  di^iilacenienl. 

Ia's  lignes  iraeces  en  ii,  b,  c,  il  rcprésenlenl  le  déplacement  du  o 
des  condeiisalions  dans  l'inlervulle  ilc  iS  jour;. 

Les  ilireclions  ne  soni  |ias  suffisamment  établies  [lour  |iermeltn 
conctare  A  une  irrégularilé  dans  te  mouvement  de  la  nébuleuse,  vM 


exiraorJ inaire,    puisque  le  plus  priinrl  moiivenicnl  propre  connu  no  a 
déliasse  guftre  9". 

En  assit^nnnt  JilVtoile  une  |iarallaxc  Je  0"01,  cei)ô|ilacemen<  correB-^ 
ponilrail  â  une  viles^e  de  Iranf^porl  île  la  nébuleuse,  supérieure  ftV 
300  kilomètres  par  seconde,  e'est-A-dire  à  unt^  vitesse  coni|iarable  4a 
celle  lie  In  lumière  !  Mais,  ce  n'cfl  là  qu'une  hypothèse. 

H.  Hiirlioy  a  conlirmé  la  diicouvcrie  de  M.  Perrine  par  une  photogr 
phie  prise  le  13  novembre  et  dont  nous  reproduisons  le  dessin  |v( 
verïo  la  lig.  33j. 

Tels  sont  les  (ails  extraordinaires  qui  nous  sont  révélés  par  robser-l 
valioij. 


lOfraj-liies  ^iwctrale^.  ei  l'exi^ltRco,  imluur  dt!  L  Nu^a.  d'une  iiLLiiiIcun^ 
E|iîralc  a  mouvement  rapide,  d'ancirnncf  iliéorîes  oDl  été  invoquéef,  île 
nouvelles  ne  tarderont  pas  à  voir  ic  jour,  raodiflani  ainsi  le?  îd«a  II 
plus  géni^ruleinent  reçues. 


on 


Vlg.  U.  —  Si^ealt^  ili 
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LES   MERS    DE    LA    LUNE. 

par  J.  Visr.KNT, 
»él^wnl'iflûle  a  r Obsei-vamire  roi,al. 


Hous  allons  eipoper  dans  cet  arlirle  les  principales  pnrlîcularilés  1 
pliysiques  do  ce  que  l'on  esi  convenu  fi'nppeler  les  mers  lunaires.  Le»  1 
croquis  que  nous  melirons  sou^  les  yeux  liii  lecieiir,  iiermeUronl  de  I 
mieux  comprendre  ccrlaines  de  nopexplii'aiianf.  Cependant,  celilnHHnJra  I 
élanl  avant  tout  destiné  aux  memlire;:  ile  In  So-iHi  belge  d' Astronomie,  , 
nous  supposerons  toujours  qu'ils  recourent  t  V Atlas  lunaire  de  1 
MM,  LfTwy  et  Puiseuit,  publié  dans  le  Bulletin  de  la  Société.  Nous  ( 
indiquerons,  en  conséquence,  par  leurs  numéros  placés  entre  paren- 
thèse:^, les  planchés  »  consulter. 

Pendant  toute  la  durée  de  la  lunaison,  on  aperçoit  sur  notre  satellite,  | 
â  la  vue  simple,  de  grandes  lâches  sombres.  Elles  ne  se  tnodilient  pas  { 
et  conservent  perpétuellement  sur  le  disque  la  situation  relative  qu'on  i 
leur  3  une  fois  reconnue.  \je%  lunetles  les  plus  faibles,  les  lorgnettes  de  | 
sjieclade.  donnent  une  vue  d'ensemlile  un  |wu  plus  détaillée  el  i 
bon  d'y  recourir.  On  peut  déjà,  ]>ur  leur  moyen,  reconnaître  un  premier  I 
irait  imporlanl  :  Ifs  taches  sont  unies,  tandis  que  les  parties  claires, 
qui  forment  tout  le  reste  de  la  surface  lunaire,  sont  couvertes  d'aspé-  \ 
rites. 

Ces  grandes  taches  sombres,  ces  mers,  comme  les  appelait  déjà  Plu- 
tarqiie,  ne  sont  pas  des  nappes  lii|uîdes,  semblables  A  nos  océans.  Elles  1 
émettraient,  en  eftrl,  d'nbondanles  vapeurs;  il  se  formerait  des  nuages  1 
et  des  brouî  lards,  qui  \olleraii-nl  certaines  portions  de  la  Lune.  Rie 
semblable   ne  se  remarque  :  le  paysage  reste  toujours  inondé  d'une  ] 
lumière  intense,  du  cdié  tourné  vers  le  Soleil. 

La  peiite  carte  (iig.  So]  montre  l'en  semble  des  grandes  taches  lunaires. 
C'est  ainsi  qu'on  les  voit  dans  une  lunette  astronomique-,  ]iour  tes   j 
_  îdentiiier  facilement  quand  on  examine  la  I.unc  à  l'ieil  nu  ou  au  mi 


d'une  lunciie  terrestre,  il  suffit  de  ri 
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On  voit  sur  cette  carte,  près  du  bord  ouest,  la  mer  des  Crises,  qui  est 


Fig.  25.  --  Les  mers  lunmres. 


A  Mer  australe. 

iV  Mer  du  NceUir. 

F  Mer  de  la  Fécondité. 

C  Mer  des  Crises. 

T  Mor  de  la  Tranquillité. 

5    Mer  de  la  Sérénité. 

V  Mer  des  Vapeurs. 


H    Mer  de  llumboldt. 
Fr  Mer  du  Froid. 
P     Mer  d«'S  Pluies. 
OT  Océan  des  Tempêtes. 
yo  Mer  des  Nuages. 
//     Mer  des  Humeurs. 


isolée.  On  Taperçoit  facilement  sur  le  croissant,  quand  il  est  encore 


te,  quelques  jour^  après  la  nouvelle  Lune.  Non  loin  de  là,  vers  le 
km,  soni  deux  golfes  allongi^,  la  mer  de  la  Fécondilé  el  la  mer  du 
Kliir,  h  iiremièri;  clunt  la  jilus  rapiiracliëe  du  Umhe.  Ces  deux  mers 
P)ouclienl  dans  \a  mer  de  la  Tranqiiillilé,  qu'un  élran(;leinenl  séprc 
:r  de  1»  Sérénité.  De  celte  dernière  on  pénètre  \tar  un  dèLroil  I 
;  vasie  mer,  subdivisée  par  les  sélénDgraphes  en  trois  parties, 
:  au  nord-ouest,  la  mer  des  Pluies;  à  l'est,  l'océan  des  Tem- 
iitB;  au  sud,  la  mer  de^  Nuages.  A  l'est  de  celte  dernière  mer  est  un 
^(e,  la  mer  des  Humeurs.  Entre  la  mer  de  la  Tranquillité  et  la  mer 
;  on  rencontre  la  mer  des  Vapeurs  et,  au  milieu  du  disque, 
le  golfe  du  Centre.  I^  mer  du  Froid  s'èlend  en  une  bande  allongée  de 
la  roer  de  ta  Sérénité  ù  l'océan  des  Tempêtes,  en  contournant  la  mer  des 
Pluies.  Ëntin,  tout  à  Fait  sur  le  bord  occidental,  se  montrent  la  mer 
Ilumboldt  et  la  mer  Australe,  qui  nous  sont  peu  connues. 

Les  taches  de  la  Lune  sont  grises  ou  noires.  Ces  teintes  sont  plus  ou   I 
moins  foncées  suivant  les  laclies.  De  plus,    un  examen  atienlif  à  la  I 
luncKo,  dans  de  bonnes  conditions  atmosplièriqucs,   y  fait  découvrir  j 
d'autres  couleurs  ou  des  reflets  colorés,  le  plus  souvent  verts.  C'est  ainsi  ] 
que  la  mer  des  Crises  est  grise,  avec  un  faible  reflet  vcrdâtre,  qui  4 
toutefois  ne  s'étend  pas  jusqu'aux  bords;  les  baies  sont  d'un  vert  ] 
sombre.  C'est  ainsi  encore  que  la  mer  de  la  Sérénité  est  d'un 
clair  dans  sa  partie  centrale,  tandis  que  la  périphérie,  sur  une  largeur  1 
de  130  k  130  kilomètres,  est  d'un  gris  loncé  (la  largeur  de  la  mer  est  de  1 
700  kilomètres  environ).  C'est  ainsi  enlïn  que  la  mer  des  Humeurs  ] 
.VI1I,.\1X)  offre  un  verl  semblable  à  celui  de  la  mer  de  la  Sérénité,  On  y  j 
loit,  comme  dans  celte  dernière,  une  bande  grise  qui  longe  leR  rivages  1 
cl  les  sépare  de  la  portion  vcrle.  La  limite  de"  deux  couleurs  est  nette,  ' 
excepte  vers  tiassendi.  Les  autres  mers  sont  grises,  â  l'exception  du 
marais  du  Sommeil,  qui  est  situé  au  nord-ouest  de  la  mer  de  la  Sérénité 
ri  Ec  montre  d'un  brun  jaunAlre.  Elgcr  dit  que,  dans  certaines  condi- 
tions, la  mer  des  Pluies  et  la  mer  du  Froid  offrent  une  coloration  d'un 
vert  jaunâtre  sale.  U  même  auteur  signale  aussi  une  teinte  sépia  dans  I 

ir  de  la  Fécondité,  près  de  rarunlius. 
|- Le  contraste  qui  existe  entre  les  parties  sombres  elles  parties  ctain 
Villanies.  de  la  Lune,  n'est  pas  limité  ù  leur  couleur  :  les  deux  espèces   | 
M  surlaces  sont  de  nature  très  différente,  car  les  premières  sont  uv 
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tnndis  quo  le^  sccondei!  sont  liorissées  d*as|>cnlés,  comme  nous  l'avons 
déjà  liil  e.l  rnniiiie  Ggliliic  le  reiwnnul  iminÀlialement,  lorsqu'il  diri):ea 
«I  liinelle  vers  l'aslre.  Ce  n'eM  |>3e  A  dire  traurlaiil  ijik!  les  mers  Mient 
nivelées  au  poinl  de  ne  montrer  aucun  acciileni  :  on  y  voil  des  cral^rea, 
ei  même  de  irès  grands  cl  de  irÈs  remarquai)  le  s,  et  II  s'y  renconire,  en 
outre,  des  groupes  de  montait ncs.  des  eollines  idlon{^-E  et  des  rainures. 
Hais  lescraiCres  y  sont  isoli^seï  relalitement  trAs  rurcs,  tandis  qu'ils 
[lullulcnl  sur  les  conlineiils;  les  monin|!nes  égalemenl  y  sonl  des  acci- 
dents très  peu  rrëqucnls;  et  riuant  aux  collines  et  suk  rainures,  leur 
iniportanee,  nu  point  do  vue  du  reliet.  cfi  bien  faihle.  D'immL'n»£ 
espaces,  sur  les  mers,  sonl  dépourvus  et  de  traîtres  un  peu  considé- 
rnblcs  ei  de  montupiies,  et  ne  présenlcnt  i  l'oliH-rvoieor  qu'une  plaine 
monotone.  La  mer  de  la  Si^rêniié  est  par  lieu  librement  dans  ce  cai 
(XXtll;. 


Considérons  mainlenant  les  mer?  en  elles-mêmes  :  certaines  parlicu- 
larWs  vont  nous  frappera  l'inslant.  C'est  d'à  ho  rd  rirréjtularilii  de  leurs 
contours.  La  mer  des  Crises  (XXI,  XXVIl,  XXIXj  est  la  plus  répili&re. 
Les  autres  sont  pluii  ou  moins  circulaires  cl  ne  renireni  dans  aucune  lui. 
Il  faudra!  licaucoup  d'imagination  |iour  y  voir  des  analogres  de  forme 
avec  le  système  des  mers  de  notre  p'aiiâte.  T^s  continents,  par  euiie, 
ont  des  dis[H>Filions  qui  ne  rappellent  pas  les  contours  de  nos  lerret. 

Il  y  a  il  relever,  d'un  autre  cOlê,  une  double  iiarlicularilé,  qui  établit 
une  analogie  iHroite  entre  les  mers  des  deuK  astres  :  les  nappes  octia* 
niques  de  la  Lunu  sont  toutes,  à  part  la  mer  de  Humboldl,  la  mer 
Aurlralc  et  lu  mer  des  Crises,  en  communication  entre  elles,  et  leurs 
surfaces  se  raccordent  sans  discontinuités. 

Si  l'on  examine  les  rivages  des  mers,  sur  les  planches  de  l'Atlas,  on 
s'aperçoit  qu'ils  sont  de  deux  espèces.  Ici  sont  des  masses  monlai;neuseE 
puiiisanies.  abruptes,  jeiant  des  ombres  allongées  sur  la  nappe  unie  qui 
vient  se  terminer  û  leur  pied;  Ji,  au  rontraire,  sont  des  cdtes  basses, 
semblables  à  nos  plages  sablonneuses  de  la  mer  du  Nord  et  de  la  mer 
Bnilique,  sans  même  qu'on  y  dislingue  d'éminenccs  qui  rappel Icniieni 
nos  dunes,  car  la  transition  du  la  plaine  maritime  au  continent  n'y  est 
marquée  que  par  un  graduel  clungement  de  couleur. 
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'  les  momagneF  qui  bordent  certaines  raers,  ont  ceci  de  remarquable,  * 
(Ue  ce  sont  les  seuls  acridents  de  la  siirrace  de  la  Lune  dont  l'as|jeci  j 
ippelle  les  chaînes  de  inoniagneB  de  la  Terre.  A  l'inlëneur  des  conli- 
Bls  lunaires,  en  pffet.  rien  de  semblable  n'existe  :  les  eraltres  qui  s'j 
lisent  n'ont  a'icune  ressemblance  avec  les  groupes  de  uionlagnes  $. 
,s  du  bord  des  mers. 
e  lilloral  delà  mer  des  Pluies  est  formé  d'un  ensemble  do  chaînes  qui   I 
s  plus  puissantes  de  la  Lune.  Les  Apennins  (V,  X.  XXIII),  qni  la   1 
kirenl  de  la  mer  des  Vapeurs,  s'étendent  sur  une  longueur  de  près  de  1 
9  kilomètres.  Ils  ont  plus  de  3  000  pics.  L'un  d'eux,  le  moni  Itadley, 
à  4  500  métrés  ;  prés  de  là,  on  a  mesuré  des  idllludcs  ù  peine 
irieurcs.  Le  monl  Huygliens  et  le  moni  Wolt,  dans  la  même  chaîne,    j 
ifineni  respneiivement  5  400  et  3  600  môtres.  De  l'autre  côté  du   ] 
K)il  qui  fait  communiquer  la  mer  des  Pluies  avec  la  mer  de  la  Sêrénilë. 
e  du  Caucase  (V,  XIII,  XXlIll  forme  le  prolongement  de  celk 
■  Apennins.  Un  de  ces  sommets  n'a  pas  moins  de  5  700  méircs.  Puis   | 
le  ritage  seplenirianal,  1<>  massif  des  Alpes  i\,  XIII.  XXIII), 
e  UOQl  Blanc  a  son  sommet  ù  3  600  mètres,  et  où  beaucoup  d'autres 
rcnt  de  i  500  à  2  400  mètres.  La  grande  presqu'île  qui 
itend  au  delA  des  Alpes,  vers  l'est  (XI),  s'élJ've  considérablemenl  le 
Tong  du  (^Ife  des  Iris,  ofi  un  poinl  a  4  SOO  mètres  d'altitude.  En  avant 
de  cette  langue  de  terre,  dans  la  mer.  sont  des  groupes  d'éminenres, 
la  Siraighl  Range  el  les  monts  Ténériffe,  où  les  altitudes  aUeignenl  et 
dépassent  même  2  000  mètres,  et  deux  masses  isolées,  Picon  (XI)  rt 
Piton  (,V),  hautes  de  2  400  et  3100  mètres  respeclivement.  In  autre 
groupe,  les  monts  Harbinger.  sont  comme  le  prolongement  de  celle 
presqu'île  qui  torne  la  mer  des  Pluies  au  nord  ;  il  s'y  trouve  des  pics 
de  2  100  métrés.  Enfin  les  monts  Carpalbes  (IX,  XV,  XVli  terment  le 
cercle  qui  enserre  la  mer  des  Pluies.  C'est  un  ensemble  du  montagnes 
disjointes,  occupant  une  ligne  de  290  kilomètres.  L'une  d'elles  atteint 
2  100  mètres. 

I<e  remarquable  ensemble  de  chaînes  montagneuFCs  et  de  pics 
isolés  que  nous  venons  de  pa-'ser  en  revue,  comprend  les  plus  impor- 
l:inlcs  surélévations  du  sol  lunînre  i|uî  nous  sont  bien  connues.  Il  n'y 
;i  plus  ù  luenlionner  ensuite  que  les  Pyrénées  iXXVIl),  situées  entre  la 
mer  du  rieclar  el  la  mer  de  la  Fécondité.  Elles  uni  un  aspect  moins    i 


sauvage  que  les  cliiilnes  ilc  la  rr|;ian  ^pienlrionnle.  I^ur  longued 
du  300  kilomëlres  et  In  plus  IjHiile  montagne  y  tfi  de  3  (100  mèlres. 
Uno  aulre  cliatnc,  ics  Itipliécs  (IX,  XV,  XVI.  XIX;,  qui  t'âtcnJ  sur  une 
dislance  de  160  kilomètres  dans  la  mer  das  Nua^,  ni!  déliasse  pis 
900  mitres.  Le  lirahc  sud-est  ollre,  il  esl  vrai,  une  sucpession  d'inipgr- 
tanlcs  tnoniafnes,  les  monts  Leibnitx,  Dcorfcl,  Roolte.  les  CordillËres, 


Vif.  M. 
g  UuÉrll[ajfiParry;blJDn|ilunil;/'Frn-MtuK>. 

les  monts  d'Alemberl,  oll  te  rencontrent  des  sommets  auxquels  on  a 
attribué  de  6  OOO  â  8  000  tnfttres  ;  mais  nous  ne  connaissons  rien  de  la 
n'giun  qui  s'clend  au  delà,  vers  l'esl,  cl  nous  ne  savons  si  ces  mon 
laftiKS  ne  bordent  pas  un  ocrân.Ce  qui  esl  certain,  c'est  que  les  masceG 
continentales  tournées  vers  nous,  dans  les  quadrants  sud-ouest,  nord- 
ouest  et  $u(l-egt,  n'ont  point  de  massif  à  mettre  en  parallèle  avec  ceux 
qui  forment  le  pourtour  de  la  mer  des  Pluies. 


i   parlé  déjà   précédemment  des 
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irenl  dans  les  mers  de  la  Lune.  On  peut  les  ranger  en  dauï  classes  bien 
disiincles.  I.ps  uns,  en  etfei,  sonl  certaineraenl  j'un  iire  plus  récent  que 
les  mers  dont  ils  roin|ienl  la  inonoionie;  ils  paraissenl  *lre  deinruriis 
jusqu'à  ce  jour  teU  qu'ils  (urenl  consiruîu.  Tels  sonl  ArisliUus.  Aulo- 
lycus,  Eratoslliâne,  itouillaud,  Manilius.  Tel  esl  surLout  CoperniciV,  VIU. 


1    ^ 


,  XV,  XVI.  XIX.  XXII).  Les  autres  oni  eu  ù  subir,  à  des  degrés 
fers,  des  actions  deslruclivcs,  et  ils  en  ont  f^rdé  les  traces  ëvidenles. 

»  allons  passer  en  revue  les  princi|iauK  d'entre  eux. 
Eàrcliimède  (V,  X,  XXIU)  a  un  rempart  dont  la  hauteur  au-Uessus  de 


a  plaine  inlérieurn  est  en  moyenne  de  1  300  mètres.  cliiS're  peu  consi- 
il'raMe  pour  un  entière  aui^si  large.  Un  pic,  au  sud-est,  alleint  cepen- 
dant 2  tOO  mètres.  L'intérieur  est  dépourvu  de  montagnes  et  il  n'est 
déprime  que  de  1!>0  à  180  loètrei  sous  la  mer,  dont  i'.  a  la  couleur, 
r^tte  (aible  profondeur  paraîtra  (on  anormale,  si  l'on  ronsidâre  que  lus 
grands  cratères  descendent  souvent  i  i  000  ou  ù  ^  000  mètres  sous  la 
contrée  avoisinante. 
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Cunni  (V,  XIV,  XXm}  oSre  du  i>articularitét  analoguei.  Son  rempa  tl 


étroit  ne  déliasse  pas  1900  roètres  ;  il  t'abaisse  i  4!S0  mètres  i  l'est. 

6^0 


/ 


^ 


^ 


^ 


Fig.  30. 
.(■  déIruU,  nii  bord  do  lu  Mer  du  Nuirh:  W 
Dsloed.  pelil  ont»re  ayant  apparu  tut  in  n 


L'intérieur  est  â  peu  près  au  n 


u  de  la  mer  qui  l'cnvirotme. 
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Parry,  Bonpland  et  Fra-Mauro  (IX,  XV,  XVI,  XIX »,  étroitement 
accolés,  sont  à  un  stade  de  dégradation  bien  plus  avancé  que  Cassini  et 
Archimède.  Des  collines  basses  et  étroites,  souvent  presque  entièrement 
effacées,  marquent  l'ancien  emplacement  du  rempart,  ^intérieur  est 


Fig.  31. 

La  Mer  des  Humeurs.  Sur  ses  bords,  nombreux  craU>res  en  partie  démolis,  les  brèches 
étant  du  côté  de  la  mer. 

G  Gassendi.  L  Lee. 

2>  Doppelmayer.  VVitello. 

H  Hippalus  ;  prés  de  lui,  vers  Gassendi,  un  nnoyiue  o  ivcrt  également  vers  la  Mer  des 

Humeurs. 
A  Agatharchtdes,  ouvert  du  côté  de  lu  Mer  des  Nuoges. 

nivelé  et  communique  avec  la  mer  des  Nuages.  Un  peu  plus  au  sud, 
Guérike  présente  un  aspect  semblable  (IX,  XIX,  XVI)  (fig.  â6).  Dans  In 
même  mer,  Lubiniesky  (VIII,  IX,  XIX»,  Kies  (VIII,  XIXi,  Agatharchides 
(fig.  37  et  38)  et  un  anonyme  qui  lui  est  juxtaposé  du  côté  de  Touest 
(VllI,  XIX),  sont  encore  dans  le  même  cas. 
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Quelle  iju'ail  élé  la  nature  de  l'action  deEtruciive  c\a\  f'eancreft  tSr 
louE  ces  crnl^rc!:.  on  ne  pcul  ilouier  que  celle  acllon  tan  celle  île  In 
mer.  Kn  cflbi.  iiluîicurs  crattrcE  situés  mr  les  cOtc!;  font  à  moitié  ilfmotis 
cieli»  laiis  h  [Kirtle  du  reni|>ari  stlojsée  au  eontineniMt  celle  qui  n 
rfsisie.  FraenflortXXVlill,  U  Bonnler  aXVII.  XXVIII).  Pilatue  [VII, 
XIV,  XIX;.  I^ironnc  (XVI  XIX).  sont  remarquables  sous  ce  rapiion. 

Tuulc  la  mer  des  Humeurs  mérite  une  iDenlion  f:|H-cialn  (Vit),  XIX). 
Son  littoral  e^l  pionne  de  cratères  qui  cotiOrmenl  lu  r^^lo  que  nous 


venons  d'énoncer.  On  en  voit,  au  sud-esi  d'Afiialliarcliides,  unpetiil 
le  rem|iarl  a  été  abaissé  du  eOté  de  la  mer.  Plus  loin,  vers  le  sud'^ 
lli)i|iHlus  esi  trfs  largement  ouvert  du  même  côte.  Vitollo,  qui  lî-M 
serve  sa  montagne  centrale,  n'a  qu'une  étroite  enUiillo  dans  soil^ 
|iiirt.  MaÎF  Lee  et  Doiiiielmaycr  sont  |i|ua  sérieusement  enlamés.  T 
dans  lanitle  nord  de  la  mer.  Gassendi  a  subi  des  alleinUs  DW^ 
WUPLs.  Son  rempart  oriental .  il  est  vrai,  est  encore  im|iosanl;  i 
ailciiil  4  2  700  mètres,  et  ce  n'est  nas  le  plus  dlcvé.  A  l'ouesl,  tl 
iwl  est  b  I  TiOO  mètres  au-dessus  de  lu  [ilaiiie  intérieure,  i.  i  UOâ| 
su-desRUE  de  la  mer  des  Nuages,  cl  il  s'y  trouve  un  goou 
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trOO  maires  nu-dessus  Ue  rinUrleur.  II  v  3  des  monlagnes  centrales. 
fA  la  plus  élevée  a  son  somniel  ù  t  "fOO  ttiMres.  Il  est  d'aiilant  pliu 
■narquable  que,  du  cdlê  de  la  merdes  Humeurs,  le  rempart  s'abaisse  ' 

lemeniel  n'ait  plus  que  l-iO  mètres.  L'intérieur  clu  cirque  est  plus 
ht  que  la  mer  des  Humeurs  de  600  mètres.  Voilà  donc  six  cratères 

)gés  sur  le  bord  d'une  petiie  mer,  qui  se  montrent  entamés  plus  q 
bins  dans  leur  rempart,  el  toujours  la  brtclie.esl  tournée  vers  la  mei 


Il  est  encore  une  parlieularilé  que  nous  voudrions  faire  ressortir, 
;t  la  relation  qui  semble  exister  entre  les  mers  lunaires  et  les  rai- 
Ces  rainures  sonl  des  cavités  allonj,'ées,  de  vraiec  fentes,  aux 
lis  escarpées;  elles  sont  souvent  droites,  mais  d'ordinaire  elles  sont 
courbées.  Elles  sont  presque  toutes  difficiles  â  observer. 
I^  planche  de  H.  Krieger  insérée  dans  notre  BH^^fin  sous  le  n"  IV  de 
laqualrifmeannêu  [lévrier  !899)  montre  le  système  de  rainures  qui  »c 
trouve  près  de  Triesnecker;  elle  donne  une  excellente  idée  de  celte 
espèce  d'accident  du  sol  lunaire.  La  plancbe  IV  de  VAlUu  reproduit, 
du  reste,  nettement  les  linéaments  principaux  de  ce  syslëme.  en  même  | 
temps  que  les  grandes  rainures  d'Hypinus  et  d'ArJadaius.  Sur  U 
planche  Vlil,  le  système  des  trois  rainures  de  la  mer  des  Humeurs  est 
très  clairement  marqué. 

Il'aprés  Hfidler,  qui  découvrit  un  grand  nombre  de  rainures  en  tra- 
vaillant à  sa  carte  de  la  Lune,  ces  sortes  de  canaux  ne  sont  pas  égale- 
ment répartis  sur  les  dilTérenles  parties  du  disque;  on  les  rencontre   ! 
surtout  dans  les  panions  de.i  mers  qui  avoisineni  les  montagnes,  dans 
les  régions  montagneuses  peu  élevées  et  dans  les  cirques.  Le  systèmi 
plus  riclie  est  celui  de  Triesnecker,  dont  nous  venons  de  parler. 

En  1866,  J.  Sebmidt  publia  un  catalogue  détaillé  des  49S  rainures  | 
qui  étaient  connues  alors  et  dont  la  plupart  avaient  été  découvertes 
lui.  Si  l'on  parcourt  cette  liste  en  s'aidant  d'une  carte  de  la  Lune,  on  | 
remarque  que  les  rainures  sont  confinées,  soil  dans  les  plaines  ou  mers, 
soit  dans  leur  voisinage,  comme  MHdler  l'avait  observe;  on  n'en  ren- 
itre  point  à  l'intérieur  des  coniinenis. 
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La  diflérence  si  tranchée  qui  existe  entre  les  mers  et  les  eoniitienti^) 
lu  Lune,  au  point  de  vue  île  In  naturelles  surfnces,  suggère  l'iilée  que  la 
rroûto  de  solidification  de  l'astre  a  été,  à  une  certaine  époque, 
refondue  sur  une  vaele  âtcndue.  Des  laves  noires  auraient  a|i|iaru  au 
jour  et  se  seraient  étalées  sur  les  |>ortions  que  nous  appelons  les  mers. 
Cette  explication  est  ancienne  et  par<iti  tr6s  naturelle.  En  l'admettant, 
on  se  rend  compte  de  l'unité  de  niveau  des  mers  qui  communiquent 
entre  elles.  L'existence  d'une  zone  {crise  entourant  un  espace  central, 
de  couleur  un  peu  différente,  particularité  que  nous  avons  sifnalét 
dans  les  trois  mers  des  Crises,  de  la  Sérénilâ  et  des  Humeurs,  pourrait 
provenir  d'une  différence  dans  la  composition  minéralOf;ique.  en  sup- 
posant une  soliditi(^ation  plus  rapide  des  laves  le  long  deî  rivaiies. 

Les  anciens  craiiîres  plus  ou  moins  minés  aumienl  pris  l'aspect  que 
nous  leur  reconnaissons,  au  contact  des  masses  épancliëes,  portées  1 
une  très  haute  température.  Si  te  niveau  de  la  plaine  intérieure  de 
quelques-uns  de  ces  cralfres  est  supérieur  à  celui  de  la  mer.  comme  on 
le  constate  dans  Gassendi  et  Le  Uonnter.  cela  résulterait  d'un  reQux  de 
cette  dernière. 

Les  rainures,  elles,  seraient  des  fissures  de  retrait  qui  auraient  apparu 
lors  de  la  solidilkaiîon. 

Ce  déluge  de  laves,  qui  aurait,  à  une  certaine  époque,  submergé  une 
portions!  considérable  de  ta  surlace  lunaire,  se  serait  é|ianclié  à  la 
suite  de  ruptures  de  l'êcorce  du  satellite  et  d'affaissements,  non  pas 
brusques,  mais  produisant  seulement  des  onduialians  dans  la  surface 
de  l'astre.  Ces  derniers  accidents  seuls  paraissent  capables  d'expli(|im 
ce  fait,  que  les  limites  des  mers  sont,  en  Kcnéral,  si  indécises.  Peul-âlK 
CCS  pentes  douces  exislaicnt-elles  avant  les  éruptions. 

Les  cliatnes  de  montagnes  pourraient  avoir  la  méine  oripnc  que 
celles  de  la  Terre.  Sur  la  planche  B ,  on  voit  les  Carpathes,  les  Pyrénées 
et  les  Alpes  dessiner  un  arc  immense,  qui  rappelle  nos  chaînes  courbiSes. 

Le  dernier  mot  est  loin  d'être  dit  sur  ces  questions.  L'étude  mînérï- 
togtque  du  sol  lunaire  nous  est  encore  interdite.  Hais  les  détails  lopo- 
graphiqucs  offrent  un  champ  immense  aux  recherches.  L'examen 
optique,  qui  a  peu  attiré  l'attention  jusqu'ici,  fournira  peut-être  un  jour 
de  nouvelles  connaissances. 
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POIDS  ET  MESURES 

Aperçu  des  opérations  qui  s'y  rattachent  en  Belgique 

par  A.  Damry 
Vérificateur  des  poids  et  mesures- à  Bruxelles 

Abréviatioiis  internationales  adoptées  poar  désigner 
les  poids  et  les  mesures  métriques 

Mesures  de  longueur 

Kilomètre ...  km 

Mètre m 

Décimètre dm 

G^ntimètre cm 

Millimètre mm 

Micron (x 

Mesures  de  surface 

Kilomètre  carré km* 

Hectare ha 

Are a 

Mètre  carré m* 

Décimètre  carré dm* 

Centimètre  carré cm* 

Millimètre  carré mm* 

Mesures  de  volume 

Mètre  cube m' 

Stère s 

Décimètre  cube dm' 

Centimètre  cube cm* 

Millimètre  cube mm* 


^^M                                                              Je  rapnnlé                               ^^^^H 

^H                                ■  ■                       ^^H 

^H                                                             ^^M 

^H                    Mise  en  ueage  du 

^^M       Pa.v$  ilaiis  lesquels  le  Eysifiiuc  métr 

^H                          Allemagne. 
^H              Argentine  (Confédéniliûn). 
^H                     Autriolic-nongrie. 

^^1           (1)  C«  données  sont  Hlralles  de  l'ou 

Système  métrique.                      j 

que  est  légalenieiil  obligaioire  (i^^J 

LuxcEiiLourg.           ^^^H 

nge  de  M.  Cuu.L*UltK  :  La  ^'^''^^^^M 
aliâ  ei  mcmrei.  HrU,  CaillMer-V||^^^H 

Paraguay. 
Pays-Bas. 

Pérou. 

Serbie. 

Suède  «  Norwège, 

Suisse. 

Portijjpi.                       1                       Uruguay. 
Roumanie                      |                     Vcneiuela. 

Araérique  Cenli'ale  (Canada). 

Ëints-L'nis  d'Amérique. 

Grande-Breiajttie  et  Irlande 

Crtce. 

Japon. 
Perse. 

Russie. 
Turquie. 

Esys  qui  contribuent  actuel  le  me  ni  au  Bureau  inlernationRl  des  PoldB  % 
et  Mesures.  (Convention  diploraalique  du  20  mai  1875.) 


Allemagne 

Japon. 

Argentine  (Confédéralion). 

Meiiique. 

A  Ulric  lie -Hongrie. 

Pérou. 

Belgique. 

Portugal. 

Dancmarlt. 

Roumanie. 

EspBne. 

Russie. 

Ëials-lIniE 

Serbie. 

France. 

SuSdc  cl  Norwège 

Grande  Bretagne  et  Irlande. 

Suisse. 

Italie. 

Vénéïurla. 

I  (Pour  ce  qui  concerne  le  détail  des  déterminations  des  poids  et  I 
iiesures  prototypes,  voir  l'arlicltr  spécial  de  H.  S.  t>e  Lannoy,  oonser-4 
^leur  du  bureau  des  étalons  des  poids  et  mesures  du  ruyaume,  paru  1 
îire  Amumire  pour  I8!)8.  page  12!)  et  suivantes.) 


Principales  mesures  anglaises  (i). 

Mtsurtê  de  longtiettr. 

Hile  [mille)  —  raille  itinéraire,  proprement  siatuie-millc.  Iii01i,3  I 

Fnthotn  (braEsp)  =  6  Feet 

Ynrd  lyarde)  =  3  FeL'i 0,91*  1 

Fool  (ï)  (pi«l)  —  obnSvialion  Fl.  -  (an  |>luriel  Fccl)    .     .  (i.'Mi  8 

lncli(pt)ucei=  l/li  Foot 0.(M5  t  ' 

PMiU. 

Ton  [tonneau)  =  ÎOHimdredweiglil 1016,6 

Hundredweiglit  (3)  (aliniviniion  cwij  =  It^  rounds    .     .  .'iO.KOS 

S. 
Pound  (livre)  (*)  =  16  Ounce  -  7000  Cn.ins  ....         «3,591 

Ounce  (oncci  —  (abréviation  oz) aS-SSO 

Grain  (itrainj 0,06*8 

Mesura  de  inpfr/ieie. 

m* 

Square  Fool  (pied  carrO 0,093003 

Square  Inch  (pouce  i^rréj 0,l)00()4->  tli 


(Il  II.  J.  CUANev.  Our  ICnVrAitaRif.VcaiicrM.  Londres,  1807, 

(I]  Le  pied  BnRiBis  en  idopié  en  Hussk.  lut  Kut.i'Unls  et  dm»  l«>  coinnfe» 
infiUisei. 

{il  Ce  poids  dit  de  cent  livres  porte  un  nom  iroinp«ur,  puisqu'en  réalité,  d'aprts 
Il  déRnlIion  l£|tale,  il  vaulllï  livres  avair-dU'poid.s,  —  L'abrévlition  cwtr6pând 
à  centumweighL 

M  CM  la  livre  A  voir-tlit-ptuitÉ.  la  seule  uiitée  en  fait.  Elle  esl  Agile  1  U  oneM 
Il  pennjr  weigtils  IS  grains  de  la  livre  •  Trny  ■, 

Livre  Troy  =  13  oncM  =  *l(l  pe nnj  weights  =  STOfI  Grain  rTfoy.] 

Les  poids  Troy  étaient  lulreFuls  les  poids  \étimt  •  pour  1rs  liquides,  pour  l'or, 
l'ariienl,  les  pierres  pridruies,  i'imbre  et  les  éieclualrcs  ■. 

Les  pharinaeiens  préparent  les  prescriptions  médicales  d'après  la  livre  riny, 
malBi  •  ils  ach«lenl  et  vendent  les  drogues  d'après  la  livre  avalr-du-polds  >, 
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Mesures  agraires. 

m* 

Acre  (arpent) 4046,85 

Perch  (perche) 25,29 

Mesures  de  volumes. 

m» 

Ton  of  scbipping  (tonneau  maritime) 1,1892 

Cubic  Foot  (pied  cube) 0,028317 

Cubicinch  (pouce  cube} 0,00001639 

Mesures  de  capacité, 

1 
Bashel  (boisseau)  =  32  quart  (capacité  sèche)     ....       36,368 

Gallon  (gallon) 4,546 

Quart  (quarte) 1,1365 

Monnaies. 

i 

Pound  (livre) 25,25 

Shilling  (shelling) 1.262 

Penny  (denier)— abréviation  d.  —  (Pluriel p«r?ce)     .     .     .  0,10 


Principales  mesures  russes  \i) 

Mesures  de  longueur 

1  verfte  =  500  sagènes 1066.80  mètres. 

i  sagène  =  3  archines 2.11360  mètres. 

1  archinne  =  280  liniioF 711,20  millimètres. 

1  liniia 2  540  » 

(1)  Nerdelees,  Procès-verbaux  du  Bureau  international  des  Poids  et  Mesures, 
1897,  p.  155  et  suivantes. 


^^m                     ^^^^^B^^l 

^^^^I^^^H^^^I 

^^^^                                           Afesnres  de  iaperfiae                               ^^^^| 

^H      1  deciaiina 1 .0!)j.",4  heciare.      1 

^^H                                               Mesures  de  wluine                                  ^^^H 

^H          vercliok  cube ....          ... 

^^H                                             Maures  de  ca 

^H     1  vedro 

^H      1  Bouiylka  (bouteille  à  vin)     .    .    . 

^H       1  Boulylka  {bouteille) 

^H       1  Tcbelverle  =  8  lclielvérik«  .     .     . 
^^1       \  Tclielvenk  =  8  gïmeU    .... 
^^1       i  GarneU  ^  ^  Ichclverte  .... 

^^H                                           Mesures  de  i 

^^H      1  pounde  russe  =  JO  Fonnic!:.     ,     . 
^^H       1  tourne  (livre)  ^^  dliwlotniks     .     . 

: 

.    .        Sl.»m  ccnlim.*      J 

litr^^H 

â.ODDt  liecto^^^l 
'J6.S39  litivs.J^^H 
3.ST98  liins.:^^H 

l6  380i9GkilO|[r.^^| 
H.iSi9-i9  nullitf^^H 

^H       Izololnik  russes  90  dolis     .     .     . 

^H       1  once                       »     (8  arauhines) 
^^^      1  draclime     »                  13  Ecru|iule!<i 
^B       i  isrutn  médicinal        »      |1.i  doli.i. 
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Longueur^  en  mètres ^  de  Varc  de  i"  du  méridien^  de  5  en  5  dégrés 

de  latitude. 
Latitude  Longueur  de  i  '^ 

0» 30",712 

6 30  714 

iO 30  721 

16 30  733 

20  ...     1 30  749 

25 30  768 

30 30  791 

35 30  816 

40 30  842 

45 30  870 

50 30  898 

55 30  924 

60 30  950 

65 30  972 

70 30  992 

75 31  008 

80 31  020 

85 31  027 

90 31  030 

Longueur  du  mèlre^  en  fonction  des  longueurs  d'onde   X  des  trois 
radiations  du  Cadmium^  à  15<^  c.  el  0"\760  de  pression,  dans  Tair  : 

[X  m 

Radiations  rouges      .     ,    Ik  =.  0,64384722  d'où  1  --  1553163,5  Xn 

—  venes   .     .     .     Xv  --  0,50858240  d'où  1  =^  1966249,7  Xv 

—  bleues  .     .     .     Xu  ---  0,47999107  d'où  1  -=2083372,1  Xb 

Relation  entre  le  litre  et  le  décimètre  cube. 

Le  volume  d'un  kilogramme  d'eau  pure  à  son  maximum  de  densilé 
(4®  C.)  et  sous  la  pression  normale  est  : 

1  litre  -=  1  000  064  mm*. 

La  diffcrence  de  64  mm^  peut  élrc  considérée  actuellement  comme  un 
maximum  (Voy.  Guillaume,  ouvrage  cité,} 


Instruments  de  pesage  légalement  obligatoires  { 
en  Belgique. 

Bnlances  à  bras  égaux. 

I*s  bnlances  nuiorisùes  sonl  de  deux  systèmes  différents  : 
I"  Balances  à  fléau  simple  suspendu  ou  soutenu  (fig.  I); 
i*  Dutnnccs  à  flùau  composé,  sous  forme  de  paraUélOf^tammc  a 
tult,  dites  Robtrval  (fig.  3). 
Les  premières  (balances  suspendues)  ont  des  poriées  variant  de^ 


•J,000  kiloBranimes(l);  la  force  des  aulrts  est  lijnil^e  de  !  a  .'iO  kilo- 
grammes el  la  forme,  ainsi  que  les  dimensions  des  principaux  organes 
qui  les  composent  sont  dëlerminêes  par  des  arrêtés  spéciaux. 

La  sensibilité  de  tous  ces  inslrumenls  est  fixée  au  1/1. OOO*  de  leur 


—  ni  — 

e  balance  de  la  force  de  5  kilofcrammes  doit  être  sensible 
1,5  grammes,  sous  la  charfre  de  5  kilograniniGs  dans  chaque  (ilaleau 
■ipiilledoit  accuser  un  dëptacemem  permanenl  ifau  moins  o"""}. 
Kd(Slaui  de  juslc'FEG  ne  peul  donner  lîeii  i  des  écarts  surpassant  la 
ti{ié  de  la  senFÎbilitë. 
Indëpendamnienl  des  appareils  ci-dessus,  qui  répondent  aux  besoins 


1 

,    1 

_ 

'■  ^ 

1   -i^ 

s  Iransaciitinii  (■oniincnialGs  'ur  marchandises  de  valeur  moyenne,  i 
y  3  les  balances  Je  précision  servant  au  pesante  des  matières  précieuse 
et  <)uc  le  contrôle  admet  <:ous  certaines  conditions,  telle  que,  pu 
exemple,  celle  d'être  sensible  au  J/SO.OOO*  de  leur  portée  (lig.  3), 


Balnnces-baseuie». 

I«  module  oRicie!  osl  la  bascule  trianptihirc  (t.v[>e  Quintens)  i 
{Hur  lus  tarées  de  50  ii  i  000  ki  Ion  ranimes  (%.  {). 

Des  arréli'E  spéciaux  rfi^lcnl  le  déuiil  de  lu  conslnietion  d 
reil«.  Ils  déLennin? m  1»  nature  et  Irs  dimensions  des  malériatti  ^ 
emrenl. 

La  sensibilité  requise.  ain.=i  que  IVi.-ari  loli^rable  dans  la  juslesa«,4 


de  l/KOOO'  de  In  porléc  et  c«s  instruments  doiveni  Aire  établis  de 
manière  à  donner  un  raitporl  exact  de  1  â  10.  quel  i|iip  soit  le  poîda 
dont  on  les  charge  vl  la  place  qu'il  occupe  sur  le  tablier. 

Indt'pendamraonl de  ceux-ci  et  pour  répondre  à  des  besoins  partica- 
liers  de  l'induslric,  l'administration  aulorifc  h  fabricaiion  d'uppareU* 
difTûrant,  soit  dans  le  rapport  qui  peut  être  de  1  â  100  ou  do  1  â  1,000, 
soit  dans  la  forme  ou  la  disjKisilion  des  pièces. 

On  admet  aussi,  pour  les  instruments  de  certaine  Torce,  le  rempbc» 
ment  plus  ou  moins  complet  des  poids  légaux  par  un  ou  pluBJcura 
curseurs  agissant  parallëleracnt  au  Héau. 

U»îs  ces  autorisa  lions  ne  s'accordent  que  sur  l'avis  d*unc  a 
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éciale  intitulée  «  Commission  consiiliaiive  des  |ioids  et  mesures  a,  1 
(quelle  fonl  sonmisus  les  iiiOccs  nouvelles  à  exumincr,  ainsi  que  ies 
Ions  Cl  R'iiseignemonts  qu'elle  ju(!e  nécessaires. 

n  Euile  de  cet  avis,  radiiiini^lruiion  smtue  sur  ru|i[]  on  unité  de 
[iBuiorisulion  ù  accordL-i', 

'  Remarque.  —  De  même  que  les  balunccs  et  liuscules,  les  poids  et 
'mesui'es  sorti  soumis  û  des  condiliuns  diitcrminécs  quant  à  la  maliâre,  la 
forme  et  les  dimensions,  en  voici  les  ]>lus  importantes  : 

Les  seules  mesures  de  longueur  auioiisèes  sont  : 

Le  décamètre,  le  double  et  le  demi-décamé  ire;  le  milrc,  le  double  et 
le  demi-iuéire ;  le  diïciméire,  le  double  décimètre)  le  cuniiméire  ;  le 
millitoétre. 

Ces  mesures  sont  en  méud  i,rer  ou  cuivre)  ou  en  bois. 

Les  métrés  sont  d'uue  seule  pièix,  en  métal  ou  en  bois.  L'erreur  lolc- 


ruble  dans  leur  lonifueur  est  fixée  à  «n  millimètre  pour  les  mètres  en 
boi$  et  à  0,'j  de  millimèti'o  pour  ceux  en  méial.  Cette  erreur  n'est  admise 
qu*«i  fins. 

Des  poids.  —  Les  valeurs  de  poids  admises  eonsliluent  une  série 
procédant  suivant  le:;  nombres  l.â.  .'i  et  dont  les  termes  extrêmes  sont 
le  milligramme  «t  le  poids  de  .'iO  kilofiramiucs. 

Les  poids  ordinaires  sont  en  fonle  tU  fer  et  en  cuivre  jaune  ou 

Les  poids  fiias-miUliptes  du  gramme  peuvent  être  faits  avec  des 
lames  d'aluminium,  d'arfienl,  de  platine  ou  de  cuivre  jaune  coupées 


Les  poids  en  aiivrt  ont  la  forme  d'un  cylindre  surmonté  d'un  boulon 
f  d  dont  la  hauteur  est  égale  au  diamètre  de  la  base  (fifc.  o|.  L'erreur 
l^ldrable  dans  lu  valeur  du  poids,  en  plus  seuleiuent.  est  variable.  Elle 
Mt  de  UN  décigramme  pour  le  poids  de  .'iOO  grammes. 

Les  poids  en  fer  se  présentent  sous  irois  [ormes.  Les  pièces  de  .'iO  et 
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lie  !0  kilogrammes  constituent  des  pyramides  recta ngolaireB  ' 
Ifig,  (i).  Celles  dp  10  et  de  5  l'ilogrammes  sont  aussi  en  forme  de  pyra- 
mides Ironquëes,  muis  dont  \a  base  est  un  hexagone  régulier  (Gg.  7). 

Ont  aussi  cette  dernière  forme  ou  celle  d'un  cylindre  â  liouton.  les 
poid*  de  a,  de  1  el  de  1/2  kilogramme. 

Finalement,  des  jiolds  de  ^00,  de  IIH)  et  de  HO  grammes  sont  admis 
50U5  la  forme  cylindrique  à  bouton.  Les  poids  en  forme  de  pyramide 
KOnI  reliés  au  moyen  d'un  focef  A  l'anneau  qui  srrt  à  les  iirenUre.  Ce 


lacel,  qui  traverse  la  partie  supérieure  du  poids,  émerpc  en  forme  de 
fourche  dans  la  cavilË  pratiquée  à  la  partie  inférieure  et  dans  laquelle 
est  coulée  la  quantilé  de  plomb  qui  sert  à  sceller  le  Incet  et  i  rajuster 
le  poids.  L'erreur  lolérablo  en  plus  est  variable,  et  de  nn  gramme  pour 
le  po'ds  de  un  kilogramme. 

Des  mesures  de  capacité.  —  Pour  matières  stches,  elles  sont  en 
mêlai  ou  en  boiï,  la  surface  intérieure  formant  un  cylindre  dont  le 
diamètre  égale  la  liauieur.  On  en  tait  depuis  le  demi-décilitre  jusqu'à 
riieclolilre. 

Pour  les  luiuides,  la  sêrio  usuelle  des  mesures  va  du  uenlitiire  au 


tttble  litre.  EIIp»  sont  en  (er-blanc  (tig;.  8),  la  hauteur  L-i^Unt  le  i 
iTiËIre  du  cylindre  intérieur,  ou  bien  en  élain  [fiji.  9),  la  hauteur  du  j 

niérieur  étant  double  de  son  dianiôtre. 
Bj'erreur  de  contenance  lolérable  en  plui  seulement  est  de  3  grammes  I 
^r  le  litre  en  étain.  Elle  est  double  |K)ur  le  litre  en  ler-blanc. 

r  le  bois  de  chauffage  est  autorisé  l'emploi  du  slére,  du  double  | 
«  et  du  dcini-décasière. 
^Remarques  générales.  —  «  Tous  les  inftruraenls  de  pesage  ei  de '1 
I  œesurage  admis  pour  les  usages  eomntcrciaux  portenl  la  désignation  f 
Equi  leur  est  propre,  ainsi  que  la  marque  du  fabritanl  ou  du  vendeur, 
I  »  Us  sool,  en  outre,  revêtus  des  marques  de  la  vérilication  spéciales  \ 
le  de  leur  admission. 

■  »  Lesopérationsdeconlrdle  doni  ceiteadmisstondépend,  constituent  1 
Ice  que  l'on  appelle  la  u  VériTication  première  u.   Elles  s'exéculenl  à  É 

e  au  bureau  de  la  résidence  du  vérificateur  ou  au  domicile  du  f 
\  fabricant. 

a  Lesobservations  portent  surloulalorssurles  défauts  de  fabrication.  J 

>  Ces  défectuosités  inhérentes  à  la  fabrication  quelle  qu'elle  soit,  < 

Ese  présentent  en  proportion  variable  et  l'essentiel  est  d'apprécier  les  I 

lâ  accordables  en  s'elforçanl  de  les  resserrer  progressivement  de  J 

I  tnaniére  à  perfectionner  la  fabrication. 

divers  fabricants  du  pays  onl  leur  marque  déposée  au  bureau  du  J 
Bressort  auquel  ils  appartiennent  et  qui  est  le  seul  oiï  ils  iiuisse 

■  présenter  pour  la  vérilication  des  instruments  qu'ils  fabrique 
ifous  venons  de  passer  rapidement  en  revue  les  conditions  essentielles 

h  formes,  de  dimensions,  etc.,  auxquelles  doivent  satisfaire  les  însiru- 

bnis  de  pesajte  et  de  mesurage  les  plus  usuels.  Il  n'est  pas  douteux 
e  la  réglementation  s'étende,  avec  le  temps,  à  d'autres  caié)cor 

bp  pareil  s. 
■la  toi  du  30  juillet  1901,  réglementant  le  mesurage  du  travail  des  I 

priera,  aura  bien  certainement  pour  effet  de  rendre  légaux  des  appa-  [ 
b-mesurcurs  du  travail,  dont  l'emploi  est  demeuré  jusqu  à  présent  | 
^Italil,  Il  n'est  pas,  non  plus,  hors  de  propos  de  s'attendre  à  ce  qus  I 
lains  autres  instruments,  tels  que  les  tberroo  mètre  j,  les  compteurs  I 
Wiqaes,  les  raesures-éprouveites,  etc..  viennent  un  jour  augmenter  ' 

Eoomcnclature officielle  des  appareils  que  l'Etal  ss 
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Avanl  de  riore  ce  cliapilre,  il  nous  resie  â  décrii 
quoi  consi«[c  la  virifianim  det  cmnptetiri  d  gai. 

Les  u|)i;riiliuns  quVIIe  triiiuporii!  suni  ctTeoiuikis  dans  des  labontll 
installes  aux  usines  mêmes  oi'i  se  fabriquent  les  compteurs.  Le  a. 
ein])loyé.  lant  pour  les  travaux  de  rtfgliige  que  pour  les  essais  de  véri- 
fient ion.  consiste  en  un  (Ruora^tre  de  la  capacité  babituellp.  de  ôOO  litres, 


dont  la  cloche  poili:  une  ftliellL  vuililjIl-  lu  tuiiii;  LWjjiicuscmuBi 
sée  en  intervalles  corres|iondunls  à  des  iranclies  d'<!|(ale  ca)iBcilé<  ■ 
cloche  Une  rampe  â  ^t  parlant  dus  i^ccords  munis  cliacun  d'un  a 
mËire  communique  â  la  cloche  ei  avec  un  caiti|ileur  de  précison  B 
n  ré|;ulaleur  u. 

Les  compteurs  A  é|)i'0uvei' (fi^.  lO)  euiiL  nligni.'s  sur  i 
pierre  ou  en  fonte  établie  bien  horizontalemeni  sous  ia  rampe. 
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On  introduîl  la  qunnlité  d'eau  nécessaire  dans  chaque  rompleur  ei  onJ 

raccorde  à  la  rum|ic. 

In  s'assure  qu'il  n'y  n  |>ne  <le  (uile  el  que  cliai|ii?  compteur  n'absorba  J 

au  delà  de  S'""]/^  ilc  iircssioti  d'aau  ]iDursc  mouvoir. 

Tout  élaiit  reconnu   en  ordre,  un  noie  des  rc|i6reE  ilc  dËt>ui 

■radran  du  riigiilaicur,  à  lY'clipIle  de  la  clorlic  du  gaioiuûtre  et  au  Inm-Ï 

bour  indicateur  de  clintjne  compteur  et  on  fnîl  passer  un  volume  déter^f 

mini^  de  far.,  %o»s  une  |irefgion  moyenne,  â  travers  tous  les  compleurf 

et  le  régulateur. 

Lorsque  l'éclidle  di\is(;e  que  |iorle  la  cloclie  arrive  à  la  division  eon-1 

arrCle  le  mouvement  en  fermant  le  robinet  de  commiitiicatlonl 

l'on  repère  les  indications  de;  compteurs  et  du  rê^culateur. 

pleurs  dont  l'avance  ou  le  retard  ne  déposée  pas  1  p.  c,  EonLfl 
admis  et  gioini^nnâs.  les  autres  sont  refusés  et  ne  peuvent  âtre  repré 
scQlËs  qu'après  un  nouveau  réglage. 

Le  compteur  reprËseniC  par  la  Kg.  10  est  du  type  humide  ordinaire»! 
mécanisme  antérieur  est  à  découvert  de  même  que  la  partie  poïtd-l 
urequi  montre  un  secteur  du  volant  mesureur 

On  fabrique  aussi  des  compteurs  secs  dont  l'admission  est  soumiwf 
lUx  niâmes  conditions  que  pour  les  compteurs  liumides. 
Comme  on  a  pu  le  remarquer,  la  précision  du  procédé  de  vérilicatioR  J 
ipend  avant  tout  de  celle  qui  a  été  atteinte  dans  la  gradualif 
graduation  qui  est  censée  se  rapporter  â  des  volumeis  e: 
ml  égaux  de  la  clocbe.  Cette  correspondance  exacte,  base  de  tout  Ifffl 

Été  Hier,  nous  l'objet  de  recberclies  particulières  et  nous  i 
itéressani  de  montrer  rapidement  comment  nous  procédons. 
La  clocbe,  dont  il  s'apii  de  graduer  l'échelle,  est  disposée  verlicale-J 

solidement  assiijcllie  sur  un  éeliafuudiige  en  bois  qui  en  stip^ 
irte  le  fond  à  la  hauteur  de  1-°S0  environ,  au-dessus  du  sol.  On  II 
jRiplit  d'eau  34  beures  d'avance  pour  diminuer  les  écarts  de  tempân 


Le  dépotement  se  fait  par  volumes  de  10  décimètres  cubes,  que  l'oi 
MStrail  successivement  t  lu  clocbe  nu  moyen  d'un  appareil  en  verra 
e  celle  cupaciié. 
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Cet  appareil  (lig.  Il,  consisie  en  un  récipiem  qui  «T 
partie  inférieure,  de  deux  robineU,  l'un  d'iiiiroduclion,  l'autre  d'(!cou- 
Ictnent  de  l'eBii. 

Le  reciptonl  esi  Burmonli-  d'une  Bmpoitle  icrminée  par  un  tube  de 


petit  Uiamitre.  sur  lequel  est  tracé  un  trait  de  repère.  La  quunlUâ  il'ean 
qui  s'écoule  di^  la  lapacilé  limitée  parles  deux  robinets  â  la  partie  Înf6- 
rieure  et  le  Irait  de  repère  à  la  partie  supérîeun<,  viiut,  à  très  peu  prè£, 
10  litres.  Une  armiiturc  en  fer,  montée  sur  un  socle  a  vis  calantes, 
maintient  l'appareil  et  |ierinct  de  le  remettre  facilement  dans  la  posit; 
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BBCte  pour  laquelle  sa  capacité  a  été  déterminée  et  d'éviter  de  la  sorti 
;  erreurs   plus  grandes  que   celles  qui   ont  été  consiaiêes  itt  qui  1 
wi'alleignent  pas  tin  dix-milttime  de  la  capacité  mesurée. 

'  A|irès  cliaque  dépolement  de  10  litres  on  fuil.  au  moyen  d'un  viseur! 
pécial,  le  pointage  du  niveau  de  l'eau  dans  un  tube  en  verre  corros-T 
Codant  avec  la  cloche  et  l'on  trace,  avec  une  pointe  d'acier,  un  trait  I 
■Un  sur  la  règle  en  cuivre  destinée  â  servir  d'échelle  et  fixée,  en  place,  * 
à  la  cloche.  \ 

L'observation  d'un  sablier  que  l'on  retourne,  en  ouvrant  le  robinet! 
_d'ccoulement,  assure  à  celui-ci  une  durée  constante. 
I  Enfin,  on  [ait  après  chaque  dépolement,  la  correction  due  au 
'S  de  température  et  de  pression,  quand  il  y  a  lieu. 


Vérification  périodique. 

X  termes  de  l'art.  8  de  la  iei  du  1°'  octobre  18SS  et  des  arrëtéSr.1 

toyaux  qui  en  assurent  l'application,  les  poids  el  mesures  servant  de  | 

iix  transactions  commerciales  ou  û  des  perceptions  exercées  i  | 

fiiarite  des  particuliers,  doivent  être  vériliés  tous  les  deux  ans. 

A  cet  effet,  la  Belgique  a  été  divisée  en  seiïe  ressorts  de  vérification,  ' 

l'août  \oici  la  répartition  : 


A  rronilUseiiients  judiciiti 


ide 


Bruxelles. 

lin  el  Nivelles, 
■sel  lecanlond'Huopfirj 
lalines,  Tumhoul. 
lasseltetTongres. 
e  el  Huy. 


CiLarleroi. 
.  Tournai. 
Namur  et  Dînant. 

Termonde  et  Audennrde. 

Bruges  et  Furnes. 


irlon,  Marche  et  NeufcliAteau .         Courtrai  et  Vpi 

[  Les  seixe  vérificateurs  Utulaires  de  ces  ressorts  dressent,  cliaqu^l 
1  projet  d'ilinéraire  pour  l'exercice  suiiani  indiquant,  puuri 


I 

I 
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chaque  conimiine,  les  jours  et  heures  îles  séances  qui  seront  a: 
la  vériUcalion. 

Ils  soumctteni  ce  projel  à  la  sanction  delà  Dépiilalion  pennanenie  du 
Conseil  provincial  qui.  aprà;  approbation,  le  rend  exécutoire  par  un 
arrêté  publié  au  jiimoriul  adiimiixlralifde  l'année  conjointement  avec 
l 'itinéraire  adopté. 

Chaque  commune  Inlërest^ée  en  rei;oil,  en  outre,  un  uu  plusieurs 
exemplaires  sous  forme  d'afTiclie  qu'elle  met  en  temps  utile  i  la  di^pu- 
Bilion  du  public. 

L'administration  communale  a  pour  devoir  de  convoquer  les  inté- 
ressés en  dési|;nsinl  le  local  où  se  tiendront  les  séaacea  de  vérilication 
qui  se  compose  d'une  »ille  d'aiienlc  pour  le  publir,ei  d'une  autre  sivécialc 
pour  les  iravaux  du  vèrilicateuri  celle-ci  doit  être  sufllsamment  6|>4> 
cicuse  et  carrelée,  alin  d'éviter  aux  balances  qui  servent  â  vérifier  les 
poids  la  propajtnlion  des  cliocs  ou  trépidations  que  produit  le  travail  au 
marteau  de  l'ouvrier. 

Ce  Iraiail,  qui  consiste  à  insérer  ïolidemenl,  dans  le  plomb  de 
cliaque  poids  devenu  trop  léger,  la  qvantilii  de  plomb  qui  lui  mnnqufi, 
ou,  s'il  est  trop  lourd,  à  lui  enlever  celle  qu'il  a  eu  trop,  s'opfre  sur  un 
bloc  en  bois  de  dimensions  appropriées  qui  occupe  à  peu  prËs  le  centro 
du  local.  Autour  du  bloc  sont  disposi.'es  trois  tables,  l'une  taisant  face  i 
l'ouvrier,  les  deux  autres  placées  latéralement,  ainsi  que  le  montre  la 
fif!.  ii.  Ijt  table  centrale  porte  la  balance  qui  pèsera  les  poids  en  cuivre 
du  itramme  au  ."lOO  urammes.  Le  vérificateur  qui  s'y  trouve  a,  devant 
lui,  la  balance;  il  sa  ^uche,  sont  disposés  les  puids  conlre-élatons.  Il 
met,  dans  le  plateau  de  (tauclie,  celui  de  ces  poids  qui  correspond  au 
poids  à  vërilicr  et  plac«  celui-ci  dans  le  plalcau  de  droite.  Amenant 
alors  l'aifuille  de  la  balance  au  zéro,  il  ladie  les  plateaux  sans  secousse 
etobserve  l'indication  de  l'instrument;  si  le  poids  est  trop  lourd,  il  le 
passe  a  l'ouvrier  qui  en  retranche  un  morceau  de  plomb  au  moyen  do 
burin  et  le  lui  rend;  s'il  est  trop  lé};er,  le  vérificateur  lui  ajoute  la 
quantité  de  plomb  nécessaire  à  l'équilibre  et  le  place  â  sa  droite  dans 
un  podel  avec  les  fragments  do  plomb  r.ijoutés. 

ix  poids  en  cuivre  règlement; lire  (fig.  5)  est  un  cylindre  à  boulon 
foré  è  sa  base  d'un  trou  central  oii  est  enchâssé  le  plomb  nécessuire. 

Cour  rajuster  ce  poids,  l'ouvrier  pratique  au  burin  une  incision  dani 
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lo  plomb  et  y  înlroduil  les  fra^cmenis  qu'il  trouve  dans  l«  g 
consolide  el  ('galise  le  tout  iiu  moyen  d'un  mnloir  cylindîtiuc  s' 
lant  exaclemeni  dans  la  cuvJlé  du  poiilf. 

Le  travail  de  rajuslajce  terminé,  l'ouvrier  poinçonne  de  l«  i 
rt^lemeniaire  le  plomb  ilu  |K>ids.  et  sa  surface  latérale  s'il  e 
cuivre. 

La  table  de  gnuclte  est  aRcctëc  à  la  balance  qui  [iftsera  les  p 
1er  de  l/â,  1  el  2  kilogrammes.  Le  vérificateur  opérant  a,  A  sa  droite, 
les  irois  [Ktids  contre- étalons  ni^cessaires  ;  les  poids  A  vérifier  sont 
pesés  â  gauclic  ei  les  op<^rations  de  pesage  ei  ilc  rnjustage  sont  iden- 
liques  aux  précé<)enle5. 

La  lalile  de  droite  porle  la  machine  t  (orcr.  le  plomb  (ai^nni.^  néces- 
saire au  nijusluftc,  des  outils  cl  divers  autres  accessoires  (non  représen- 
tés sur  la  tigure). 

H  nous  resre  A  décrire  commcni  pc  fait  la  vérification  des  poids  de 
3.  Il),  20  et  50  kilogrammes. 

L'inslrumeni  qui  sert  a  les  peser, est  repriïsenlé  sur  la  druiic  de  la 
fifCure  IS.  C'est  une  balance  au  dlïiérae,  spccialcmenl  appropriée  à  cet 
usage.  L'appareil  est  équilibré,  &  plateau  vide,  par  un  [>oids  exacide 
9  kilogrammes  que  l'on  sus|>cnti  au  croclicl.  Les  poids  de  10.  40  et 
50  kilogrammes  ont  alors  re!i|>ecliveraeni  pour  contre-étalons  des  poids 
de  1/!,  1  1/3  Cl  i  1/3  kilogrammes  minrim.  placés  dans  le  plateau. 

Pour  la  vcrilicalion,  on  place  d'abord  le  conirc-élalon  nécessaire  dans 
le  plateau,  on  lait  accrocher  le  [raids  û  védlier  cl  on  rajuste  suirani 
l'indication  de  l'inslrumeni,  de  la  même  manière  que  précédemment. 

Les  Irois  balances  meniiunnées,  plus  une  quatrième  de  précision 
pour  les  sou  s- multiples  du  pramme,  consiiiuenl  tout  le  matériel 
servant  è  vérifier  les  poids.  Ce  sont  des  instruments  robustes,  du  ivpe 
a  (léau  h  cliape  a.  La  chape  el  le  fléau  Konl  en  fer  forgé  poli,  les  euu- 
leaux  el  coussinets  en  acier  Irempiï  et  poli. 

Leur  sensibilité  est  plus  de  dix  fois  supérieure  à  la  plus  peillc  des 
erreurs  lolérables  dans  la  j'uslcsse  des  poids. 

Les  deux  balances  à  bras  égaux  sont  suspendues  à  des  potences  en 
fer  appropriées,  la  balance  au  dixième  l'est  au  moyen  d'un  trépied  en 
bois. 

La  rariOcation  des  métrés  s'opère  par  juxiaposiiion  d'un  mètre  en 
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bois  et  il  bouts,  dit  n  contre-étalon  ».  On  lui  compara  la  lonjEUeur  entre 
bouts  el  la  diviuan  du  mètre  à  vi^riHer.  Le  résultat  de  cetie  comparaÎMin 
et  l'examen  des  autres  conditions  rëulcmenlaîres  déridcni  de  l'admissioD 
ccj  du  rebut  de  la  pîéce  prérenlée,  qui  reçoit  alors  la  marque  voulue. 

Lei  dimensionE  des  mesures  en  étain  et  en  fer-blanc  se  vérifient  au 
moyen  d'échelIcG-juabaris  en  cuivre  ou  par  empolement.  Elles  sont 
poinçonnées  en  conséquence. 

Il  n'est  pas  inutile  de  remarquer  que  la  disposition  des  inslrumenls 
el  accessoirps  Eer\ant  aux  opérations  de  la  vérification  périodique  n'est 
pas  arbitraire.  Bile  est,  au  contraire,  très  slriciemeni  prescrite  cl  cela 
n'est  pas  sans  raison. 

Tout  a  clé  calculé  pour  réduire  au  minimum  les  différents  trajets 
qu'un  objet  pn^sentc  doit  suivre  pour  parvenir  â  son  état  final  Celle 
dis|iosiLion  économise  aussi  le  plus  possible  les  mouvements  nécessaires 
aux  travaux  du  vérificateur  el  de  l'ouvrier. 

De  ce  plan  d'opc-ralions  méthodiques  résulte  un  maximum  de  rapidité  i 
dont  rim|>orlance  se  mani[es:e  lorsque  l'on  envisage  l'inlérèl  qu'il  y  s  1 
à  abré|!er  le  plus  possible  la  durée  d'opérations  qui  immobilisent  le  1 
matériel  de  commerce  des  inlcressés. 

La  vérification  périodique  des  balances  et  bascules,  dont  nous  n'avons  1 
pas  encore  parlé,  a  lieu,  d'aprôs  un  récent  arrêté,  tous  les  tit  ans  pour  t 
leK  premifïres  et  lous  les  quatre  ans  pour  les  autres. 

Elles  sont  examiTtées  sous  une  certaine  cliarge  de  poids  exactement  j 
connus  el  doivent  être  sensibles  à  l/'iOOde  ce  poids,  les  erreurs  ne  J 
pouvant  dépnsper  1/1,000. 

Les  ponts  à  peser  se  vérifient  sur  place  tous  les  deux  ans, 

Ces  difiércnis  appareils  reçoivent  une  nouvelle  marque  de  vérificalioa 
quand  il  y  a  lieu. 

Il  est  tenu  noie  dans  un  repii^lre  spécial,  îles  assujettis  à  la  loi  qui  se    i 
sont  présentés,  ainsi  que  du    nombre  d'objets  de  chaque  catégorie 
appartenant  à  chacun,  du  résultai  de  leur  vériricaiion  des  [rais  rêsul- 
I  lants.  Ceux-ci  sont  recouvrés  par  le  Trésor,  par  l'inlermcdiaire  des 
s  de  contributions. 


Afin  d'assurer  l'homogénéité  du  service  dans  tes  différents  ressorts  i 
^iv  vérification,  un  fonctionnaire  de  l'Administration  centrale,  ayant  le  J 


lilrc  d'Inspecteur,  visite  île  Icmps  â  autre  les  bureaux  dff  V 
promiJïre  ou  iiâriodiqui;  et  veille  à  ce  que  les  opéralion*  qui  s'y 
soient  eonformes  entre  elles  et  aux  rtgleincnis  sur  la  mniiârc. 

Note  sur  le  Bureau  des  étalons. 


Le  Durc.-iu  (les  élalons  di's  {toiils  et  iiicsuraG.qui.  au  début  de  l'or 
nidation  du  service  des  )ioid$  et  mesures,  avait  été  installé  au  Hinisl6rc 
de  rinlérieur,  s'cBt  irouvô  iransjHirW  apr6s  diverses  vicissiludee  au 
Palais  du  Cinquanienaire,d.ins  un  lacal  dcpcndanl  de  la  salle  des  Fâies. 
Comme  ce  local  convient  trl^s  |ieu  pour  un  laboraloira  ecîeii  II  tique,  le 


Dureaii  n'y  n  été  instnlln  qu'A  litre  provisoire  et  il  est  probable  qu' 
procbainement  établi  dans  une  situation  plus  convenable. 

Ce  Burciiu  possûdc  une  collection  déjà  atscr.  belle  d'étalons  et  i 
slrumenlsde  mesure,  pour  la  plupart  siequis  en  ces  dernières  a 

La  section  des  italons  de  UmgMur  comprend  : 

1"  Un  mètre  à  traits  en  platine  iridié,  A  section  en  X  [lig.  18d 
nièlre,  qui  jiorlo  le  n*  33.  appartient  k  la  série  des  prototypes  natiof 
fournis  nti:^  Eiais  contractants  de  la  conveniion  du  m^treenlSI 
dont  trois  exemplaires  furent  délivrés  ù  la  Beljjique.  Il  constitue  |i 
Tnil,  au  |>oint  de  vue  îles  qualités  inélrologiques,  un  protoly^ 
premier  ran;;,  au  même  litre  que  les  protoiy|ies  qui  ont  été  lépilî» 
l'arrêté  royal  du  I"  juin  189(i. 

Le  Bureau  des  étalons  poss^e  donc  comme  base  de  toutes  sesfl 
lions  sur  les  mesures  du  longueur  un  étalon  original  du  métré. 


rS^Beux  rtfilss  de  un  m&tre  de  longueur  û  seclion  dile  en  H  (fig-  ")i| 
R|irésenlée  sur  le  croquis  ci  joint.  Ce  jirotil  fx'éïcnic  l';ivnnlage  quelefl 
lan  des  lihres  nculres  est  dèt^oiucn  du  [u^ou  ii  ce  qu'on  |)uissc  y  tracera 
it  graduation.  Sur  diucune  des  rf'gles  cette  graduation  comprend  u 
ur  d'un  mitre,  divisée  en  miilimÈircs. 

0  des  rûgles  est  en  nickel  )iur,  inélal  qui  j'oinl  â  l'avanliige  d'uiu 
salICrabililè  beaucoup  plue  grande,  celui  de  posséder  une  dilatabilité 

'tablemcnt  (ilus  laible  (|uc  le  luilon  ou  le  bronze  ;  les  traits  de  dîvi 
hir  cette  règle  deslincc  à  être  utilisée  au  t-otn[jarateur,  sont  extr^meincnl 
tels  el  fins,  leur  largeur  est  de  3  à  i  microns  environ.  La  tonguouâ 
^talu  et  le  coeHicient  de  dilatation  de  celte  règle  ont  ËlO  délcnninËE  aa| 
iBtireau  international  des  poids  el  rnesurei:. 

La  seconde  des  règles,  plus  puriiculièrcment  réservée  pour  les  obeerJ 


niions  calliélomélriques,  eFt  en  acier  au  nickel  à  3U  "/«  de  nickel,  i 
Snétui,  appelé  Invar,  a  été  introduit  assez  récemment  dans  la  mélrologid 
tl»  suite  des  belles  recherches  de  H.  Cuillaurae  ;  il  présente  la  particu^l 
irilé  d'avoir  une  dilatai  ion  assez  faible  |iour  qu'on  puisse  presqoi 
i|é|[liger  d'en  tenir  compte  dans  des  observations  de  movenne  précision^ 

;  coefficient  de  dilatation  csl  en  eftet  d'environ    0,0000009. 

RD.Q  microns  par  mèire  el  par  degré  centigrade,  plus  de  vingt  fois  plu^ 

filible  que  celui  de  laiton.  Une  erreur  de  quelques  degrés  dans  la  dctoi' 

I  de  la  température  cxacle  de  la  régie  au  moment  d'une  observa 

ion,  peut  èire  négligée  dans  le  cas  où  l'on  ne  cberchc  pas  à  atteindra 

Eune  précision  supérieure  au  centième  de  millimètre. 

e  réglette  en  ce  même  métal  constniiie  et  étudiée  au 
l'international  des  poids  el  mesures,  portant  une  échelle  d'un  déciroèirf 


divisée  cti  mtIlimôlreK,  el  un  millimèlre  divisé  en  1/10  de  mtlHmMK. 
la  longueur  runcle  de  luiis  les  cenlimtlrcs,  itcs  millimèires  du  pre- 
mier cenlitnf  tic  el  des  dlxifinies  de  niillimMres  a  élécatculi%  direrlement 
d'a|irj^s  àcf  i^tnlons  étnblîs  en  Conclion  de  In  longueur  d'onde  de  ceminea 
radialiotis  du  s|icctrc  de  cadmium,  ^i  bien  connues  en  valeur  absolue 
depuis  les  hcnux  tni\-niix  de  MM.  Michelsim  cl  Benoil. 

La  perfeciion  du  (racé  de  celle  régleiie  est  vraiment  remiirquable.  et 
Tail  le  plus  grand  honneur  au  Bureau  înlernalional  ;  les  Irails.  d'une 
nelleié  purfniic-,  n'ont  gu(r(!  plus  de  3  microns  de  largeur  el  jiermetlent 
ainsi  des  pointés  de  la  plus  grande  exactitude,  les  erreurs  de  la  gradua- 
tion n'aileigncnt  en  aucun  point  un  micron. 

On  voit  par  cette  courte  nomenclature  que  le  Bureau  des  ctatons 
pnssMe  depuis  le  1/10  de  millimètre  jusqu'au  mètre,  ie>-  étalons  de 
premier  mng. 

Les  instruments  qui  servent  à  utiliser  ces  étalons,  sont  les  suivants  : 

1*  Une  machine  A  diviser  la  ligne  droite,  permettant  de  diviser  sans 
interruption  ime  longueur  d'un  mètre.  Le  pas  de  la  vis  est  millimétrique 
el  peut  élrc  rraclionnc  en  l/,^00  de  millimèlre.  La  macliinc  est  munie 
d'organc.«  corrocleurs  permettant  d'annuler  les  irrégularités  locales  du 
pas  de  la  vis,  el  d'exécuterà  une  umpérature  quelconque  un  Iracê  qui 
aurait  une  longueur  exacte  A  une  autre  température  donnée.  Elle  est 
disposée  pour  marclicrau  moteur,  l'avancement  du  chariot  et  le  mouve- 
ment du  Iraeelet  se  Faisant  automatiquement. 

Celte  machine, qui  constitue  l'un  des  plus  beaux  appareils  de  ce  genre, 
est  identique  à  celle  du  Bureau  international  de  Breleuil  ;  elle  sort  de* 
ateliers  de  tu  Sociélo  Genevoise  pour  la  construction  des  appareils  de 
physique. 

2*  Un  comparateur  pour  mesures  à  Iraits  d'un  mètre  de  longueur. 
Il  est  diE|)0sè  pour  la  comparaison  des  régies  dans  l'air  ou  dans  l'eau. 
Gr.'ice  k  celte  disposition,  il  peut  servir  pour  la  déterminai  ion  des 
coefticients  de  dilatation  par  la  méthode  relative,  c'est-à-dire  en  compa- 
rant d  diverses  températures  la  rÈgle  à  étudier,  à  une  autre  dont  le 
coefficient  de  dilatation  est  connu.  Les  microscopes  de  ce  comparateur 
permettent  d'ujiprécicr  le  1/10,000  de  millimétré. 

S"  Un  comparateur  pour  mesures  à  traits  et  â  bouts  de  Gambey.  Ot 
instrument,  l'un  des  plus  anciens  de  la  collection  du  Bureau,  est  d'un 


-  187  — 

UptoîasEM  |)eii  rommodc.  e[  ne  permet  que  les  comparaîfonsdans  l'air.  I 

'  Un  «dhélomÉire  à  deux  lunellesel  échelle  imlépendanle. 
'  Un  catliélomi^tre  ordinaire. 

'  Une  férié  irinstrumenis  accosEoires  ;  S|iliérorDèire  à  double  levierl 
«Jicateiir  donnanlie  1/1,000  de  milliin*Lre,  pied  à  coulisse,  palmer,elc,J^ 

Section  des  étalons  de  masse. 

<'n  platine  iridié  du  kilo|;rajnmc,  dils  de  premier 

)nJ  rang,  snnl  conservés  l'un  dans  un  coiTrc-fori  à  Irois  serrures  au  1 

is  de  la  Naiiuii,  l'auire  dans  un  cofTrc-rorl  semblable  i|ui  se  trouve! 

le  Bureau  des  étalons,  et  dont  les  cich  sont  entre  tes  mains  de  | 

personnes  différentes. 

>5t  d'après  ces  prototypes  qu'a  été  déterminée  l'équalion  des  deux  i 
kilojcrainmes  en  platine  qui  constituent  les  étalons  proprement  dils  du  J 
Jlurcau,  et  qui  servent  de  base  à  ses  opérations. 
I  Ln  iéric  des  étalons  des  multiples  et  sous-mulliples  du  kilo)ii'iimme 
It  constituée  par  une  séricdc  poids  en  platine  de  1  à  ÔOO  milliffnimmes. 
k  de  poids  en  laiton  massif  Tortement  doré,  de  I  gramme  à  iO  kilo- 

:  la   série    comporte  deux  poids  de    30   kilogrammes 
bermertant  de  réalii^er,  avec  le  poids  de  10  kilogrammes,  une  masse  d«f 
0  kilogrammes. 

[  Cette  série  a  été  éialonnée  avec  le  plus  grand  soin,   et  l'équalion  de  1 
liacune  des  pièces  qui  la  composent,   est  connue  avec  une  grande! 

I  Pour  les  opérations  courantes,  le  Bureau  possède  une  secondeséiîe  J 
B  poids  en  platine  et  en  laiton  doré,  dont  toutes  les  pièces  ont  été  I 
llJustées  cl  étudiées  d'après  les  pièces  correspondantes  de  la   première  i 

Les  balances  de  prieision  sont  au  nombre  de  dit,  à  savoir  : 

I  3  de  1  gramme  de  portée; 

)  2  de  im     »  » 

I  1  de  500     ..  .> 

I  I  de  1  kilogramme      » 

,  1  de  -2  >'  » 

I  2  de  50       )i  ;  le  degré  de  précision  de  ces  instruments  étant  \ 


nalurellrmenl  vnrialilp,  d'aprte  Vufaife  aiiiuel  elles  sont  s^ix'r.iatcn 


Lés  deux  biibnces  les  plus  précises  soni  ta  balance  |K>ur  rétslonna^ 
do  kilogramme  et  celle  pour  l'élude  des  subdivisionR  du  gramnie.  Etin 


i 


A 


mcrilent  que  nous  nous  y  arréiions  un  inslani,  ne  fûl-cc  i 
riu'clles  Eorieni  de  noire  labriration  iwllonnle. 

.\ous  donnons  la  photographie  de  la  pri^miëre  ifig.  13),  pliologrApI 
i|ui  3  été  faïie  après  que  la  cage  de  la  balance  eût  éli^  enlevée  pour  qn'oa 
puisse  voir  l'ensemble  du  mécanlFine  periiieliam  d'effectuer  mécanique- 
ment la  substitution  de  l'un  &  l'autre  des  poids  à  comparer.  Au  œo^i 
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'C  mécanisme  conçu  et  exécuté  [lar  (eu  E.  Sucré,  on  peut  effectuera 
nge  fermée  la  comparaiion  de  deux  poids  de  masse  quelconque  (pour 

;e  leur*  dimensions  correspondent  à  celles  des  supports],  soil  par  la^ 
iDi^lhode  de  Gaiiss,  «oit  ]inr  celle  de  BorUa.  L'examen  du  dessin  permet 
u  lecteur  de  voir  facilement  comment,  en  soulevant  les  supports  qui 
dans  la  pliotograpltle  paraissent  reposer  sur  lei  plateaux,  el  en  les 
faisant  tourner  de  180°,  pur  l'inteiw^diaire  des  deux  boutons  fixais  sur 
b  partie  ^intérieure  du  socle,  on  peut  substituer  l'un  â  l'Hutrc  deux 
poidf  placés  chacun  sur  l'un  des  plateaux  évidés  de  ce  support,  ou  les 
fiire  rhanjcer  de  plateau  au  moyen  du  cliariot  et  du  commutateur 
bentml. 

Ln  balance  proprement  dite  a  été  construite  par  H.  DoCl,  d'aprâs  1 
îndîCBlions  du  Conservateur  du  Bureau.  I.e  fléau  et  la  Tourelle  d'ai 
wnt  en  nickel  massif,  et  ont  été  taillés  dans  une  tôle  laminée,  afin  d'ohl 
(enir  le  maximum  de  garanties  quant  k  leur  liomo(|;énéité.   1^  camcléi 


e  d'arrêt,  c'est  que  lors  de  1' 
u  central  repose  toujours  fu. 
ier  de  position   entre   les  pesée 

soil  ù  distance  au  moyen  d'uni 


ilique  du  fonctionnemenl  du  s; 
e  Héau  n'est  pas  soulevt-,  le  cou 
tlan,  el  ne  peut  par  conséquent 
ionsécutives. 

La  lecture  des  oscillations  se  I: 
Itinelte  visant  dans  un  miroir  l'image  d'une  échelle  hori/onlate  flu 
à  proximité  de  l'instrument  au  moyen  d'un  microscO|)e  braque 
échelle  microméiriquc.  pboto|Erapbiée  sur  verre  porte  par  t'aiguillff 
Avec  ce  mode  de  lecture,  l'instrument,  charfié  de  1  kilogramme  dani 
«haque  plateau,  accuse  une  déviation  de  70  divisions  environ,  pour  i» 
f urcbargc  d'un  milljgra 

OeB  mécanismes  aceccsoircs  qui  ne  figurent  pas  sur  le  dessin  pare 
qu'ils  Eonl  Qxés  A  la  cage,  permettent  de  déposer  sur  les  plateaux  C 
d'en  enlever  les  surcharges  servant  à  déterminer  sa  sensibilité  au  rouf 
d'une  comparaison.  Toute  la  série  des  pesées  nécessaires  pour 
par«f  deux  poids  entre  eux.  el  ordonnée  suivant  un  schéma  permettad 
-d'Éliminer  l'intluenc;  d'une  cause  d'erreur  systématique  qui  serait  pri 
porlionnelle  au  temps,  jieul  donc  être  effectuée  sans  qu'il  faille  ouvri 
lacagedela  balance,  aprfis  que  les  |ioids  y  ont  été  introduits. 

La  balance  dont  nous  venons  d'esquisser  la  description  permet 
contnrer,  à  cage  fermée,  deux  poids  sensiblement  de  même  masse  ■* 
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de  dimenEians  A  peu  iirùs  éftale;:.  Ur.  dans  l'éialonnafte  S 
poicts  de  fonoes  quelconques,  on  lioil  eompaierà  un  poids  d'uite  valeur 
donnée.  .100  miltifirDincncs  |iar  exemple,  loute  la  ttne  des  nnic  sous- 
muliiples  suivants  (1).  Dans  ce  cas,  pour  pouvoir  effectuer  les  cain|>a- 
raisons  1  cage  lermée,  on  élail  obligé,  avec  les  mécanismes  jusiju'iei 
exisUnU,  d'employer  des  plaleaux  mobiles  «ur  lesriiicls  on  d6|io»iit  I« 
poids  i  com|iarer  et  qu'on  subsiiiuaii  l'un  -i  l'auire.  ù  la  façon  de  deux 
poids  de  mêini-s  dimensions,  liais  l'introduelioii  Je  ces  plateaux  auxi- 
liaires, lioni  la  dillérence  des  masses  el  des  volumes  doit  tire  déter- 
minée avec  une  précision  égale  à  celle  des  poids  à  comparer,  mulliplie 
les  opérations  et  diminue  la  précision  du  résultat  eberché;  il  ^il 
donc  désirable  de  [rouvoir  supprimer  ces  plaieaui  auxiliaires.  Cest  ce 
qui  a  été  réalisé  (|iar  un  procédé  semblable  A  celui  qui  a  été  appliqitë  H 
y  a  deux  ans  à  une  balance  de  1  kilogramme  de  portée  de  la  u  .Xormal 
Aicijungs  Koramission  »  de  Berlin,  figurant  â  l'Exposition  de  ParÏK 
en  ItiOU)  pour  la  balance  destinée  à  l'étude  des  subdivisions  de 
gramme.  Cette  balance  a  été  exécutée  avec  une  raie  pertecUon 
par  riiabile  constructeur  qu'est  H.  Bott,  d'après  les  plans  de 
B.  De  Uinooy. 


Il)  U  comparaison  de  deui  iltlons  du  kilograoïaie  se  rédulaaiil  lintlf menl i 
l'expressloD  de  leur  diflérenc«  en  roncllon  d'un  âlilon  de  I  mllIiKratnine,  m 
dernier  devient,  lu  aémt  titre  qu«  le  millini»lre  dins  li  comparaiian  du 
lonmifurs,  l'étalon  secondaire  dont  li  convient  tout  d'abord  de  posséder  use 
valeur  exacte,  L'éiilonnage  d'une  série  de  poids,  permettant  de  descendre  succM- 
slvemenl  du  kilogramme  au  milligramme,  est  donc  une  opération  fundamentlle, 
qui  doit  précéder  tout  ensemble  de  compiralsoiis  priclseï  de  niisses  presque 
égales  entre  elles.  Cet  étalonnage  peut  se  faira  d'apréi  divers  diagrammes  qui 
reviennent  tous,  ilnalement,  à  comparer  un  certain  nombre  d'étalons  entre  eux  et 
i  leur  somme.  Par  exempte,  on  pourra  coiopirer  au  kilogramme  les  étalons  da 
iSOu,  !0U  et  100  grammes,  ceuit  de  90U  étuil  en  double.  On  comparera  ensuite  SOO 
au  reste,  tes  deux  pièces  de  '200  entre  elles,  puis  la  pièce  de  lOU  avec  une  autre 
pitce  de  même  valeur  priie  dans  une  autre  série,  et  considérée  comme  pièce 
auailiiire,  aux  deux  étalons  de  liOO.  La  pièce  luxillairB  de  100  sera  renpltcM, 
dansnne  boite  complète,  par  l'ensemble  formé  par  les  pièces  defiQ. 'iO,  Wet  lOi 
puis  on  passer)  à  la  série  5,  i,  S,  I,  et  ainsi  de  suite,  la  pièce  de  1  de  la  plus  petite 
série  (t  gramma  ou  1  mitligrimme  suivant  l'étendue  dos  boites]  étint  doublée 
dans  la  boite  elle-même,  ou  par  une  pièce  prise  dans  une  autre  boite.  ILa  Coni-eHiiBii 
du  mélre  a  le  Bureau  interiinilonal  dei  paldi  et  naarei.  par  i::n.-[lD,  CuiLUkUHE. 
I-sris,  Gauthler-Vlllars,  190J.) 


_  Toute  la  balance  (lijî.  16)  repose  sur  un  sodeeiilaîLon.  et  le  tléau,  oon- 
F  tenu  dans  une  double  cage  defUnée  à  rendre  uussi  lentes  que  possible  les 
l'Mrklions  de  son  clat  Ilierniique,  csi  isolé  de  la  partie  infi^rieure  de  la 


i 


â 


qui  doit  être  ouverlc  pour  l'iniroduetion  des  poids;  il  y  a  trois 
ines  d'arrâtage  tndèpendanls,  l'un  pour  les  plateaux,  le  second  pour  *| 


\ea  plans  exlr^mes,  ei  le  troUièmt!  pour  le  fléau  :  on  1«  bit  il 
successive menl  dans  ce  sens  pour  l.i  mise  en  marcbe,  ( 
pour  la  tnise  au  repus. 

Le  système  [termcUanl  la  Eubslitution  se  voit  â  droite  dans  I 
L'une  des  brandies  <le  l'étrier  du  plateau  a  Été  enlevée  afla  de 
(icrtneilre  le  passage  du  eommuUileur ;  le  plateau,  forrad  ordinairement 
d'une  plaque  pleine,  esi  ici  compose  d'une  sériede  laraelles  très  inincM 
de  0.1  niillim6lre  environ  d'épaisseur,  disposées  paralIiMemeni  l'une 
pris  de  l'autre  à  une  distance  ilc  0.7  millimèlre,  de  façon  i  rfaliser  un 
véritable  peigne  ;  le  commutateur  est  lonué  d'une  pièce  en  croit,  A 
l'exiréniili*  des  bras  de  laquelle  est  lîxc  un  peigne  identique  à  celui  qui 
toriae  le  plateau  ;  le  commutateur  peut  tourner  sur  lui-même  et  être 
élevé  ou  alnissé  par  rinlermtkliaire  d'un  mécanisme  commandé  par  let 
deux  boutons  de  droite  portés  p»r  le  socle  i<). 

Quand  on  l'dfve,  les  dents  du  peigne  du  commutateur  passent  enlre 
celles  du  peigne -plateau  et  suulùvenl  les  objets  déposés  sur  celui-ci  ;  on 
(uil  cQcctucr  au  commutateur  1/4  de  révolution  et,  en  l'abaissant,  le 
peigne  du  commutateur  cède  au  [ilaieau  les  objets  qu'il  supiwriait. 

La  distance  entre  les  dcnls  est  telle  qu'un  poids  de  i  milligramme 
peut  (acileraent  élre  dé|H)£é,  enlevé  et  replacé  sur  le  plateau. 

La  lecture  des  oscillations  du  fléau  se  (ail  sur  l'un  ou  sur  l'autre  des 
cndrans  latéraux  pour  les  pesées  préliminaires,  el,  pour  la  pesée  déB- 
nilive.  la  lecture  est  effi^ctuée  à  une  distance  de  4  mètres,  au  moyen 
d'un  miroir  |iorté  |iar  le  fléau  comme  dans  le  cas  de  la  balance  précé- 

Tous  les  boulons  fixés  sur  la  tace  antérieure  du  socle,  et  servant  à 
faire  manuiuvrer  les  mécanismes  d'arrêt,  peuvent  être  enlevés  el  rem- 
placés |iar  dos  tiges  de  4  mèircs  de  longueur  qui  [>ermellcni  à  l'opérateur 
d'effectuer  toutes  les  o|)éralions  nécessaires  sans  avoir  à  approcher  de 
la  balance. 

la  sensibilité  de  cet  instrument  est  remarquable  ;  I  milligramme  de 
surciiarge  donne  dans  la  lunette  un  déplacement  apparent  de  l'échelle 


(t)  Dans  le  iJessin,  le  Moimulateur  est  ilguré  par  ei 
basse;  dans  celle  posliion.  le  poids  qui  est  dipoié  m 
W-  plateau  devrait  être  plaça  sur  ce  dernier. 


lie  I  im^lre  environ  ;  en  apprÊcianl  le  1/(0  de  division,  on  peui  donc  faire 
I»  kclurc  à  1  dix- millième  de  raJlli^ranime  prÈs. 

l.'n  barom&lre  Wild-Fuess  donnant  le  1/20  de  niillmètre,  un  baro- 
iiièire  Forlin  donniint  le  1/10  de  millimèirc,  un  baromètre  enregielreur 
Ricijard  f;rand  modèle,  un  liygromèlre  d'Alluard  el  une  série  de  Itiér- 
momèlrcs  de  |irécJsJon  (oriiiem  h  colleciioii  des  instnimenls  auxiliaires 
néces^ires  dans  lc«  (ies<Ses  de  précision. 

On  sait  toute  l'iinporUnce  de  la  dé  termina  lion  de  la  température  dans 
les  oi>êraiions  raélrologiques  . 

L'exactitude  des  thermomètres  est  aussi  indispensable  que  celle  des 
étalons  de  longueur  el  de  masse  eux-mêmes  ;  sous  ce  rapport,  le 
bureau  est  (larFaitement  outillé  ;  il  possède  une  série  de  6  tliermomèlres 
de  0  A  50*.  divisés  en  IjiO,  'i  thermomètres  de  û  à  100°,  et  3  thermo- 
mètres de  0  à  200°,  divisés  en  1/10  de  denré.  Tous  ces  Hierraométres 
sont  en  verre  dur  et  ont  été  complètement  étudies  au  Bureau  inlenia- 
lional.  Une  deuxième  série  de  thermomètres  à  éclielle  fractionnée 
s'èlendant  sur  25°  cl  procédant  par  1/âO  de  degré,  en  verre  au  boposi- 
licate  de  soude,  étudiés  â  la  «  Physikaliscli  Technisclie  Reichsanstiilt  » 
sert  pour  les  travaux  courants. 

Il  ect  superflu  de  dire  qu'il  y  a.  en  outre,  au  Bureau  des  étalons, 
toute  la  série  des  itislruraenls  auxiliaires  nécessaires  dans  un  labora- 
toire de  haute  précision  :  apiiareils  pour  la  détermination  du  point  ïéro 
et  du  point  cent  pour  les  t lie rrao mètres,  pour  la  t-omparaison  de  ceux-ci, 
pour  les  pesées  hydrostatiques,  pour  la  vërilication  des  niveaux  i 
bulle,  etc.,  elc  (I;. 


:  11)  L'uLilisilion  de  celle  eallectIoD  dQl  très  compiâte  d'étalons  et  d'Inilrumenia 
re  n'eut  pas  limitée  lui  seuls  besoins  du  servie  dfs  poids  et  mesares, 

roui  panleulier  qui  désire  faire  étadier,  au  Bureau  des  étalons,  un  étalon  ou  UQ 
Iiippareit  de  mesure,  en  oblienl  touJaurs  I  sutoritatiao  en  adressiol  li  demande  à 
■  M.  le  ministre  de  l'industrie  el  ilu  travail,  pourvu,  bien  entendu,  qu'il  s'aRisse 
1  idlnitrunenl  de  précision. 
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